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I NT R O D U CTI ON

LA C;NA C I NQUANTEN AlliE

Lc 1" avril l')18, la Caisse nationale suissc d'assurance cn cas
d'ac.cidcnts (CNA) entrait cn activitL après plusieurs anntcs
dc travaux préparatoires ct d'organisation. Lc pcuplc suissc a
décidé la création dc ccttc institution avec siège à Luccrnc cn
acceptant, l unc faible majorité.', la loi fédcralc sur l'assurance
cn cas dc maladie ct d'accidents du 13 juin 1911. Ccttc créa­
tion marque unc étape dans l'histoire dc la sécurité sociale cn
Suissc: pour la première fois cn cRct unc assurance sociale
L.'t:Lit dccl:iïcc 013]ig:ltolïc, :ivcc clcs cRcls autonlatiqucs, sllï
l'cnscmblc du tcrritoirc dc la Confédération. Ccttc assurance

'.1 élé illstllllcc, ct Lcl cst cilcorc soll 13ul, cil vile clc proté<~cï Ics
s'.1]:lïlés colltïc Ics coilsi.'L]llcilccs ccoiloillic]iles tics lcciclcllts
profcssionncls ct dcs nialadics profcssionncl les ct â€” unc assu­
rance inconnue à l'Ltrangcr â€” dcs accidents non profcssion­
iicls. On a obtenu ainsi par unc création originale unc assu­
rance continue couvrant aussi bien Ics accidents du travail quc
ceux survenant dans la vic privéc, cc qui pcrmcttait d'cmbléc
d CVllCï Llll gïand iloïllbïC dc CollflllS dlllS dcs C:1S-]illllfCS.
S'inspirant dc la dcvisc « Pn'.venir vaut mieux quc guérir », la
pri'.vcntion dcs accidents a été associéc à l'assurance ct la CNA
s'cst vu attribuer lc rôle d'un conscillcr dcs chefs d'cntrcpriscs
ct dc 1lïgcs pollvolrs cil 111:illi.'ïc clc colltïolc dans 1:i 1lltlc
contre lcs risques profcssionncls.

En cc qui conccrnc la structure dc la nouvcllc assurance, Ic
législateur a cu la main tout aussi hcurcusc. Il a conféré à la
CNA la personnalité juridique ct l'a dotée d'unc large auto­
nomie: Jouissant d'unc grande indépcndancc dans scs rela­
tions avec lcs autoriti.'s fédérales, organiséc selon Ic modèle dc
l'cntrcprisc privéc, la CNA doit remplir sa tâche sans pour­
suivre dc but lucratif. Un Conseil d'administration dc 40
nlcn113rcs cvcïcc ll sllïvclll:lllcc cl:llls Ics 11011113ïcllscs spllcïcs
d'activité dc l'institution.

Depuis son cntn.'c cn activité, la CNA public n.gulièrc­
mcnt, tous lcs cinq ans, lcs « Résultats dc la statistique dcs acci­
dents ». La préscntc publication clôt lcs cinquante prcmicrcs
anni.'cs d'observations statisti<]ucs. Ceci justifie lc bref aperçu
rétrospectif ci-dessus ct doit aussi nous fournir l'occasion dc
décrire çà ct là dans Ic rapport mînic l'évolution depuis 1918.
Au surplus, nous renvoyons l l'ouvrage commémoratif « La
Caisse nationale cinquantcnairc » qui donne un intcrcssant
'.lpcïgtl clcs c1111]llllltc pïcllllÈ ïcs armées L]c soil actlvlté.

Lors dc la rédaction du présent rapport, nous avons vci]lé à
préscntcr lcs différents chapitres dc tcllc façon qu'ils forment à
cux seuls un tout ct qu'ils soient dc cc fait acccssiblcs aussi :illx
lcctcllrs lu vi]ucls Ic tclllps oll l llllcïît pouï I étude cl llll tcl
rapport fait défaut. I our atteindre cc but, nous n'avons pu
~ vitcr ccrtaincs ri pi titions.

MOl)IFIC.'ATIONS DANS LA LOI ET LA Vl<ATIQUE

Comnic nous l'avons déjà mentionné, cc nouveau rapport
doit rcnsci< ncr sur lcs ri.'sultats dc la statistique dcs accidents
dc la divièiuc période quinqucnnalc d'observation l')63 â€” 1L)67

ct pcïillctfïc, cil olltïL', Llc colllp;lïi.'i ccs ïi.'sLllf:lts lvcc ccllx L]c
pcïlodcs.Ill tcï1cllïcs. Il f tilt tics lors conllllcnccï plï ïclcvcï Ics
principales modifications apporti.'cs aux dispositions conccr­
Il:llll 1 :LSSLlï:lllCC-:icciclClltS 013]ig:lfolïC :llllS1 L]ll iii X ïCg]CS Sili­
vics par la CNA.

Lc 1 " février l c)66 cst cntréc cn vigueur la loi fid< ralc sur lc
travail dans l'industrie, l'artisanat ct lc coinmcrcc (loi sur lc
travail) du 13 mars l')64. Ccttc loi a égalcmcnt apporté un
certain nombre dc modifications à la loi fédérale sur l'assu­
rance cn cas dc maladie ct d'accidents (LAMA) :

Suivant l'ancien tcxtc dc l'art. 60, al. 1, chiffre 2, LAMA, Ics
cntrcpriscs assujcttics à la loi fédérale sur lc travail dans Ics
fabriques (loi sur lcs fabriques) i.'taicnt sotttttises a l'assttrattce
Comme la loi sur lc travail dans lcs fabriques a été rcmpla­
ccc â€” à l'cxccptiondc quclqucs articles â€” par la loi sur lc tra­
Vlil, ICS ClltïCpï1SCS SOL11111SCS ;L l lSSLlï:lllCC Sollt illlilltCll:illtâ€”
selon la nouvcllc tcncur dc l'art.6(), al. l, ch.2, LAMAâ€”
« lcs cntrcpriscs industricllcs » dans lc sens dc l'art.5 dc ladite
loi sur lc travail. Lc tcxtc dc l'art.6()"', ch.3, LAMA, a
é~alcmcnt été adapté cn conformité. La notion d'cntrcprisc
industricllc nc correspond toutefois pas cvactcmcnt à l'an­
cicnnc notion dc fabrique. C'cst pourquoi depuis l'cntn.'c
cil vlgllcLlï clc l.'1 101 sllï Ic tï:iv:ill, ccïflillcs clltïcpïlscs Iic
ïClllpllSSCllt plllS ICS CollclilioilS dC SOL11111SS1011 à I ;1SSLlïancc­

accidcnts ob igatoirc. Pour nc pas priver tout d'un coup lcs
salariés dc ccs cntrcpriscs dc la protection dc l'assurance, la
LAMA a été complétée par un art.132 intitulé « Disposition
transitoire ». Cct article prcvoit quc 1cs ouvriers ct cniployis
dcs ClllïCpïlSCS L]ui jllsqu 1C1 Cl:11Cllt SOL11111SCS ;l 1 :1SSLlr:lllCC Cil

tant quc fabriques,mais nc lc seront plus à l'avenir parce
qu étant considérécs conimc cntrcprises non industricllcs,
rcstcront assurés auprès dc la Caisse nationale durant 5 ans à
dater dc l'cntréc cn vi~ucur dc la loi sur lc travail.

Lc tcxtc dc l'art.65, a].1, LAMA qui conccrnc l'obli~a­
tion dc l'cmploycur dc prcndrc lcs tttesttres de prt'vetttiott coti
tre les accidettts et les tttaladies profissiottttelles a été adapte au
point dc vuc rédactionnel au tcxtc dc la disposition corrcs­
pondantc dc la loi sur lc travail. Selon un nouvel alinéa
1"' dc l'art.65 LAMA, l'cmploycur doit faire collaborer lcs
assurés l la prévention dcs accidents ct dcs maladies profcs­
sionncllcs. D autre part, lcs assurés sont tenus, aux tcrnics
d'un nouvel article 65"" LAMA, dc sccondcr l'cniploycur
dans l application dcs prescriptions sur la pn'vcntion dcs
accidents ct dcs maladies profcssionncllcs; ils doivent cn
particulier utiliser corrcctcmcnt lcs dispositifs dc sécurité ct
s'abstenir dc lcs cnlcvcr ou lcs modifier sans autorisation dc

l'cmploycur. En cas d'inobscrvation dc ccs dispositions, Ics
assuris pcuvcnt être punis.

P:iï Il Ilollvcllc oïdonnancc sllï Ics 111:i]le]ics profcssioil­
ncllcs, édictée Ic 27 août]963 par Ic Conseil fédéral ctcntréc
cn vigueur lc 1" scptcmbrc l')63, plusieurs substanccs ct
groupes dc substanccs supplémcntaircs ont été adnlis dans la
liste dcs substanccs qui pcuvcnt causer dcs maladies profcs­
sionncllcs. Pour lcs iualadics qui sont assimilécs aux mala­
dies profcssionncllcs, on a rcnonci.' à la condition posécantc­
ïlcllïcillcllt C]ll cllcs clcv:llclit s îtïc clL'.vcloppi.'cs cl;llls Llll



laps d<: tîinps rclativcmcnt court. La liste dc ccs affection a
dollc pli îtïc colllplctcc p:Lï îllffcïcllfcs illaladics <]ill sc dcvc­
loppcnt lcntcmcnt (bursitcs chroniques; diminution impor­
l lille îlc l 0<>îc câlls<.'c paï dcs Lr:iv;1<ix cYposallf alix bïlllls ;
nlaladlcs îlllcs :ill tïavall cl:<Ils 1 air colllpïllllc).

Lc Conseil d'adininistration a décidé, lc 31 octobre 1967,
d'inclure cfa »c l'ass« ra »cc des acci Jc cits »o>c pro/c ssio » »els tous lcs

accidents qui sc produisent lors dc l'cn1ploi dc »cotocyclettes ct
n''a »io »~ dc 'tous gcnrcs. Ccttc amélioration dc la protection
d'assurance cst cntréc cn vigueur lc 1" janvier l')68 ; scs cffcts
nc tombent plus dans la pcriodc comprisc dans Ic rapport.

Lcs prestatio>ts d'assiira »ce ont été améliorécs à diRcrcntcs
rcpriscs au cours dcs annécs 1963 â€” 1967 :

La hausse constante du niveau dcs salaires a nécessité par deux
1

fois unc augmentation du >>>o »ta>ct > »ami »>11>>> ki salaire assiire
(art. 74, 78 ct 112 LAMA). Par loi féd<.'ralc du 4 octobre 1963,
lc gain maximum assuré a été porté, avec cffct dès lc 1" jan­
vier 1)64, dc 4() à 5() francs par jour ct dc 120()0 à 1500() francs
par annéc, ct par loi fédérale du 2) scptcmbrc 1966, cc mon­
tant a été augmenté pour lc 1" janvier l')67 à 70 francs par
jour ct 21 ()()() francs par ann<'..c.

Pour Ic 1" janvier l')64 la co>itril>citioii a>il frais /ii »iraircs
(art.83 LAMA) a îgalcmcnt ctc adaptîc à l'augmentation,
îlilc :iil ïcllcll<.'ïissclllcllt, îles dî'pcllscs c:illsccs p'.iï ]cs îlcc<.'s ;
clic sc monte actucllcmcnt à 5()0 francs contre 250 francs jus­
qo'à fiii 1~)63.

Lc 1" janvier 1963 est cntréc cn vigueur la loi fédérale, du 20
déccmbrc 1')62, rclativc au paicmcnt d'allocatio>cs Cc ri>>clic'ris
se »ie »t aux rcnticrs dc la CNA ct du scrvicc du travail militaire

oii civil. Co>ltraircisscnt au syst~iuc appliqui jcisquc-b, ~~iii
<'.tait fondî sur l'indice dcs gains horaires nominaux, la
nouvcllc r<.'glcmcntation dcs ccs allocations sc base sur l indice
suissc dcs prix à la consommation. Ont droit aux allocations
Ics invalides dont lc degré d'invalidité cst d'un tiers ou plus
ainsi quc lcs vcuvcs ct Ics orphelins. Selon l'art.4, a].2, dc la­
dite loi, chaquc fois quc lc coî>t dc la vic augmcntc ou dm1inuc
dc 5,'„, la CNA cst tcnuc d'adapter lcs allocations dc renché­
risscmcnt au nouvel indice, pour Ic début dc l'annéc suivante,
cc qui a été Ic cas pour le 1" janvier 1964, 1966 ct 1968.

Lcs prestations cn cspèccs comme les frais de traite »>e »t ont
augmenté considérablcmcnt au cours dc la pcriodc du rapport
ct ont ainsi contribu<.' à l'accroissement du coîit dcs accidents.

Alors quc lc supplcment dc rcnchérisscmcnt accorde sur lcs
postes îlll tarif I>lc iAcal sc lllol'll:lit clicoïc :l 65,c> (t:lïlf îles
prestations radiologiqucs 40 /„) au début dc 1963, il atteignait
à fin déccmbrc lî)67 â€” à la suite dc plusieurs augmcntationsâ€”
1()() /„(tarif dcs prestations radiologiqucs 70 /„). Lc nouveau
tari fpo>cr soties ifc>itaires qui cst entré cn vigueur Ic 1" mai 1966
conipcnsc égalcmcnt lc rcnchcrisscmcnt pour Ics dentistes.
Il tient compte cn outre dcs progrès dc l'art dcntairc puisqu'il
comprend difFércntcs nouvcllcs prestations ct intcrvcntions.
Enfin dîs améliorations dc taxes ont dî> îtrc égalcmcnt accor­
dées à diffîrcntcs rcpriscs aux lc<>pitaicx

l'our dcs raisons dc rationalisation, la Direction a clargi dc­
puis lc1 "janvier 1963 la notion dc l'accic/e »t l>ablati lie On -a rc-.
»o>sc~ i cvigcr coiszissc crit~rc quai'il is'y ait qt>c 5 coiss<iltatioiss

mîdicalcs au plus. Est considîrîc depuis l')63 coininc acci­
dent-bagatcllc toute lésion corporcllc caus<.'c par un accident
î] Lll 11 Cil tï:lin C p;iS îl illc;ipacllC îlC tr:<va>I Oll î]ll <111C I ilc;ip:ici t<.'

dc 3 jours au plus (y compris lc jour dc l'accident). Ccttc
modification s'cst traduitc par un décalage dans la statistique,
certains cas ayant passé dc la catégorie des accidents ordinaires à
ccllc des accidents-bagatcl les, cc dont il faut tenir compte lors­
que Ics nombres d'accidents dcs annécs l')63 ct suivantes sont
colllp:lïcs .'1vcc ccU Y îl anllccs pïcccdcllfcs.

Dans la pcriodc du rapport, la SL>issc a conclu avec quclî]ucs
Etats dc nouvcllcs co>ii e »ti< cis d'assiira>>ces sociales; il s'agit dcs
conventions avec la YOL>goslavie (l')64), l'Italie (1964) ct la
Républiquc fédérale d'Allcmagnc (1966). L'ancicnnc con­
vention conclue cn 1950 avec la Rép<ibliq<>c f<.'dîralc d'Allc­
magnc a été abro~éc par la nouvcllc.

Comme Ics conventions conclues déjà prîcédcmnicnt avec
d'autres Etats, lcs trois nouveaux accords conticnncnt aussi
dcs dispositions sur l'égalité dc traitcnicnt dcs ressortissants
dcs Etats contractants, lc droit applicable ainsi quc sur l'cn­
traidc judiciaire ct administrative. Pour la première fois, dcs
dispositions spéciales sur l'indemnisation dcs maladies profcs­
S101111CI]CS y 011t :<LISSL Ct<.' lllcoïpoï<.'CS, î]iii Sollt llllpoïf;llltCS
notamment par rapport à l'Italie, ct ont fait l'objet d'un
:iccoïîl colnplénlcntalïc î]ill cst cllfï<.' cil vlgilciiï <:ll lllîlllc
fcillps <]Lie l .'1ccoïîl pïlllclp:ll.

Le tari ai s 1>ri »>es cie l'assit ra>ice cies acci de>1ts p ri>J< ssi < > » >ci I < a î t<'..

inodifié quatre fois au cours dc la période du rapport, avec
cfFcts au début dc 1963, 1964, 1î)65 ct 1')66. Ccs modifications
ollt clllïalllc a<1 fot;ll Lille dillllllUtloll dU 111011t:<lit îles pïllllcs
dc 11 millions cn chiffr rond par an ; elles ont intîrcss<': 3()
classes dc risques ; trois d'cntrc cllcs ont <'.t<'. supprimées. Pour
17 classes dc risques, la r<'..vision a cu lieu à la suitc dcs c Yaincns
systématiques dcs bases du tarif ct du classcnicnt commcncîs
cn 1956. Dans]cs autres cas, clic a < t<.' faite à la suitc del'cxamcn

dc la situation financière dcs diRércntcs classes dc risques,
a<lî]llCI 11011S pïocîdoilS Cll.'iîlilC :illllîC, Cf î]CV:ilf pCïlllCllïC
d Lille p:iït CI ;iccorîlcï îles ïcdllcllolls dc pï1111cs :l ]a sLllfc îlc
l'évolution favorable du risque dans ccrtaincs classes ct, d'au­
tre part, dc créer dc nouvcllcs possibilités convcnablcs pour Ic
classcmcnt dcs cntrcpriscs dans lcs degrés dc risques.

Lc tari J des pri >>ces d » I assicrac>ce dcs occitane>cts cio » pro/cssio>i>tels

n'a pas subi dc modifications. En rcvanchc, la contribution
f<.'déralc aux primes dc l'assurance dcs accidents non profcs­
sionncls, qui depuis lc 1" janvier l')6() sc montait à un hui­
tième dcs prinics, a été supprimée par loi fédérale du 5 octobre
l')67 avec cRct dès]c 1 "janvier 1')68.

Il faut mcntionncr pour tcrmincr unc mcsurc concernant la
perceptio>c cies pri »ies La rcducti.on sur la prime dc I assurance
dcs accidents profcssionncls quc la Caisse nationale accorde
poilï colllpcllscr lcs lllîlclllllllcs lllclllscs dans lcs salalïcs :LssU­
rcs, payécs pour Ics vacances, la maladie ct lcs autres interrup­
tions dc travail, a été portéc par lc Conseil d'administration dc
7 à 8 « >. La nouvcllc réglcmcntation, qui tient coniptc dcs
améliorations apportées au cours dcs annîcs précîdcntcs à ccs
indcmnitîs, a ét<'. appliqu<.'c pour la prcmièrc fois aux comptes
dc primes d<.'finitivcs îtablis depuis lc 1 "janvier l')67.



EFFECTIF ASSURÉ

Pour apprécier lcs rt.'sultats dc la statistique dcs accidents, nous
devons connaître la structure ct l'évolution dc l'cffcctif assur.

Ccs bases ne présentent pas seulcmcnt un intérêt si on lcs con­
sidcrc sous l'anolc de l'assurance, mais cllcs fottrnisscnt cgalc­
incnt dcs indications précicuscs au point dc vuc L.conomiquc
ct sociologique. Les paragraphes suivants ont pour but dc
fixer sous forme statistique les facteurs qui détcrmincnt l'cf­
fcctif assure. Notre exposé sc fonde sur deux groupes dc don­
nées statistiques dc base: lc nombre dcs cntrcprises ct parties
d clitïcpïlscs sotlllllscs :lillsl qllc lcs sollllllcs dcs s:llâlïcs :issii­
rés. A l'aide dcs sommes dcs salaires assurés, on peut en outre
faire dcs cstinlations concernant lc nombre dcs icures dc tra­
vail ct lc nombre des assurés.

ENTI(E V RI S ES S Q U MISE S

A la fin dc 1967, lc nombre dcs cntrcprises soumises à l'assu­
rance obligatoire était dc 74161, soit 4423 cntrcpriscs dc plus
Llu'à la ftn dc la dernière période quinquennale. Cc chiffre a
plus que doublé depuis 50 ans. Dans tous Ics cas oit lc risque
d accidents dc ccïtalncs cafégoïlcs dc pcrsollllcl d Lille ciltïe­
prisc présente des différence esscnticllcs, celle-ci peut être
subdiviséc cn parties d'cntreprisc. A la ftn dc 1967, on comp­
tait au total pour lcs 74161 entreprises 102512 parties d'entre­
prises soumises ; depuis 1962 l'augmentation cst de 8274 par­
ties d'entrcpriscs. Le tableau 1 montre l'évolution qui s'est
produite depuis 1948 dans les différentes branches industriel­
les et artisanales.

Par rapport à fin 1962, on enregistre des modifications con­
sidérables du nombre de parties d'entreprises dans plusieurs
branches industrielles ct artisanales. Les Chemins de fer (y
compris lcs monte-pcntcs pour skieurs) cnregistrcnt avec
22 /o l'augmentation relative la plus forte. Il s'agit toutefois
dans ce cas d'un groupe de risques dont les parties d'cntrepri­
scs sont relativement pcu nombreuscs ; aussi les téléphériques
et lcs tcléskis nouvellement soumis pendant la période du rap­
poït ollt-ils pïls Lille p;lït llllpoït llltc datls ccttc,'1llglllelltâ­
tion. C'cst en deuxiènle position le groupe « Bureaux, adn)i­
nistrations » qui accuse l'augmentation relative la plus forte. Il
cst suivi cn troisième position du groupe « Cuir, licge, nlatiè­
rcs plastiques ; papiers, industries graphiques ». Le nombre dcs
parties d'cntrcpriscs s'cst accru dc 12 /o dans lcs groupes « Picr­
ïcs ct tcrrcs » ct « Industrie dL1 1111.'til » (s llls l lndLlstïlc llorlo­
gèïc). L'cffcctifa augmcntc dc 5",'„dans lcs Travaux publics et
la Construction, groupe rcpréscntant le plus grand nombre
d'cntrcpriscs. A fin 1967, ccttc branche comptait 31959 par­
ties d'entrcpriscs.

Dcs effectif inférieurs à 1962 ont été enregistrés surtout
dans l'industrie du bois et le groupe « Extraction ct travail dc
picrrcs ct dc minéraux » ainsi que dans l'industrie horlogcrc,
pour lcs arsenaux et dans lcs travaux forestiers.

Unc confrontation du noinbre des parties d'entreprises
cnrcgistrccs cn 1967 avec celui de l'année 1948 â€” nous ne pos­
sédons pas dc chiffres antérieurs à cette date pouvant être

Parties d'c »trcpriscs souiniscs suiva »t lcs bra »chcs i »dustricllcs
ct artisaiialcs

Modi fi ca ti o »
c11 ".Il

No ») brc dc par tics
d'c »trcpriscs

(sï()llpcs dc cil)sscs dc ïlsc]L1cs

19()'2,")
1')()7

1 t)48,"1
1')()7

1')()7l ')4H

l'icrrcs ct tcrrcs .......
Industrie du métal (sans

l'industrie horlogère)
I »dustric horlogcrc....
I »dustric du bois......
Cuir, liège, inatièrcs

plastiques ; papiers, iii­
dustrics graphiques ..

Iiidustric textile.......
Arsc »aux............
I »dustrie chiiniquc, pro­

duits aliinciitaircs,tabac .............
Extractioii ct travail dc

picrrcs et dc »siiiéraux
Travaux publics ct co »s­

tructioii ...........
Travaux forestiers.....
Chcinii>s dc fcr.......
Ei>trcpriscs dc trai>sport

ct de coin »icrcc.....
Eclairage, force inotricc,

distributio » d'cau...
C iii ein as

Bureaux, adiniiiistra­
tio11s..............

634 631 70H 12 12

10 296
1 31H
4 443

47
17

â€” 37

12
â€” 4

â€” 11

13 445
1 598
3 139

15 OH5
1 540
2 806

1 968
2 50H

29

1 531
2 355

79

2 241
2 580

2H

14
3

â€” 3

46
10

â€” 65

1 506 1 696 1 734

i 525 1 33i 1 189
15

â€” 22

31 959
3 474

677

26 415
3 625

267

30 333
3 559

555

21

4
154

â€” 2
22

5 511 7 273 H 103 47

994
468

1 032
291

980
464

4
61

24 729 2H 926

94 238 102 512

17

Total ......

comparés dircctetnent â€” préscntc cgalcmcnt dcs modifica­
tions considérables. A long tcrmc cgalcmcnt, l'accroissement
dc l'cffcctif dcs chemins de fcr soumis a étc relativement dc

loin lc plus marqué. LC nombre des cincmas soumis a passé
de 291 à468 au cours dc ces 20 années environ. Lcs parties
d'entreprises ont présenté une ncttc tcndancc à la diminution
dans l'industrie du bois ; cette diminution atteint même 37 /o'.
En revanche, l'évolution constatce dans lc nombre dcs arse­
naux soumis est due à une mcsurc administrative, les arsenaux
fcdéraux ayant étc réunis cn 1958 dans unc sculc partie d'en­
treprise. Dans lc groupe « Extraction ct travail de pierres et
de minéraux » lc recul rclativcmcnt in)portant du nombre
des parties d'cntrcpriscs depuis 1948 provient du fait qu'il y
a 20 ans cncorc, un grand nombre d'cntrcpriscs ctait soumis
parce qu'cllcs cxploitaicnt dcs tourbiircs. Lc nonlbrc dcs par­
ties d'cntrcpriscs dans l'industrie du métal (sans l'industrie
horlogcrc) ct dans lc groupe « Entrcpriscs dc transport ct dc
commcrcc » s'cst accru dc 50 "/„approximativcmcnt. Nous nc
disposons pas pour 1948 dc données pcrmcttant d'établir dcs
comparaisons pour lc groupe « Bureaux, administrations » ct dc
cc fait aussi pour l'cnscmble dcs parties d'cntrcpriscs soumises.

Lcs raisons qui ont cntraînc lcs nombrcuscs modifications
du nombre dcs parties d'cntrcpriscs soumises sont dc nature
très diverse. Lcs mesures de rationalisation dans lcs cntrcpriscs
auraicnt contribué pour une bonne part à ccs modifications.



So»1 »lc dcs salaires assurés c » pour-»lille suiva »t lcs bra »chcs i »dustricllcs ct artisa »ales1948 â€ 1')
1918 â€” 1937

1938 â€ 19
1953-1957

1')43 â€ 19
('roupcs dc classes dc risques 1958-1')6) 1')63 â€” l ')67

19 1715 17 16

188
52
2H

143
49
25

193
53
25

183
45
25

201
53
22

208
44
18

204
39
16

59
115

2

59
81

H

60
86

5

58
H3

6

56
72

5

55
61

5

53
52

5

6660 68 65 62(i3 59

11

185
12

103

14
170

15
71

10
166

14
H1

8
1HO

10
63

7
201

7
50

7
190

9
56

6
22i

6
43

35 39 39 40 44 50

19
1

172

23
1

158

22
1

181

17
1

i81

16
1

192

15
1

206

14
1

215

Total cn pour-l »ille 1000 1000 1000 1000 1000 1000 1000

Total cn 1000 francs .. 37 182 240 10 903 869 18 413 319 28 148 940 38 337 668 55 832 354 90 278 804

SOMME 1)ES SALAIRES ASSURÉS

La soniinc dcs salaires assurés a passé dc 13,6 milliards cn 1962
à 21,6 milliards cn 1967. Cc fort accroisscmcnt dc prcsquc
60,ocn1'cspacc dc 5 ans doit être attribué à différentes circons­
l:IIICCS : P:lï SLLIIC du ïcllclléïISSCI11CIlt CL dcs alllélloïaliolls du

salaire réel, lcs salaires moyens ont considérablement aug­
mcntc; lc nombre dcs assurés cgalcmcnt s'est accru quclquc
pcll ; Ilolls ïcvlclldrolls sllï ccs polilts d:llls Ics deux paragr:i­
phcs suivants. En outre, 1c gain nxaxintunl assur~ a ct~ rclcv~
par deux fois au cours dc la période du rapport, à savoir dc 40
francs parjour /12000 francs par an à 50 francs/15000 francs
au début dc 1964 et à 70 francs / 21000 francs au début dc
1967.

Depuis lc début dc l'assurance obligatoire contre lcs acci­
dents, la somme dcs salaires annuels assurés a atteint 16 fois son
montant priniitif. La transformation dcs conditions écono­
miques et sociales dc la Suissc au cours de ccs 50 ans n'apparaît
toutefois pas sculcmcnt dans l'évolution dc la sonlmc dcs sa­
laires assurés, mais s'cst manifcstcc aussi, comme nous l'avons
déjà montré, dans la n1odification du nombre dcs entrc­
priscs soumises. Tandis quc le nombre dcs cntrcpriscs a aug­
menté dc façon presque constante, la somme dcs salaires assu­
rés a suivi la tcndancc de la conjoncture: Dc 1922 à 1930 la
somme dcs salaires a cnrcgistré unc hausse inintcrrompuc;
puis un mouvcmcnt régressif s'cst manifesté qui a atteint son
point lc plus bas cn 1936 avec une somme de salaires de 1,74
milliard dc francs. Depuis et tout particulièrcmcnt après la

Pierres ct tcrrcs .................
Industrie du métal (sans l'industrie

horlogère) ...................
I »dustric horlogère..............
I »dustric du bois................
Cuir, liège, nlaticrcs plastiques;

papiers ......................
Industrie textile.................
Arsenaux
I »dustrie chil »iquc, produits ali »lcn­

taircs, tabac ..................
Extraction ct travail dc picrrcs ct dcnllncraux ....................
Travaux publics ct construction....
Travaux forestiers...............
Chcnlins dc fcr.................
Entrcpriscs dc tra »sport ct dc conl­

nlcrcc
Eclairagc, force 1 »otricc, distributiond'cau........................
Ciné»las.......................
Bureaux, adnlinistratio »s.........

dcuxlèlllc gllCïlC Illolldlalc, 1:i S0111111C dCS S;Ll:liïCS :LSSllïCS :l
augmenté considérablcmcnt d'unc annéc à l'autre. Nous ren­
voyons pour Ics dc'tails au table;ill 1 dc l 'lllllcxc.

La répartition dc la somme de salaires assurés cntrc lcs
diRcrcntcs branches industrielles ct artisanales montre aussi

d'importantes modifications. Ccs modifications ressortent
claircmcnt du tableau 2. On y distingue trois points csscn­
tiels : Primo, la part dc la somme dcs salaires de l'industrie
du lllct;11 (s'.Llls 1 lllduslrlc lloïlogèïc) ;1 g:igllC: cil 1lllpoï­
tancc; secundo ccllc du groupe « Travaux publics ct cons­
truction » s'cst accrue depuis 1)38 â€” 1942 d'unc période à
l'autre; enfin lc groupe « Bureaux, administrations » a pris
d'un lustre à l'autre (cxccption 1943 â€” 1947) lille illlpoït'lllcc
toujours plus grande. Pendant la pt'.riodc du rapport, ccs
trois gïollpcs ollf. absorbé pïcs dcs dcLlx licïs dc :i sollllllc
dcs salaires. Dans Ic niêmc temps, la plupart dcs autres
scctcuïs dc l lildustïlc ct dÇ' l aïtls:ill:lt ollt vil dlllllllucr leur

par t dcs salaires. La diminiition la plus évidente sc rcmarquc
dans l'industrie tcvtiic ct dans lc. chemins dc fcr. Il serait
erroné dc vouloir tirer de la réi:aïtition dc la somme dcs
salaires assliïés clllïc Ics gïollpcs écollollliqtlcs d Illlpoïtlli tes
conclusions quant à la transforilration dc la structure éco­
noniiquc du pays. La sonlnic dcs salaires nc représente
qu'unc dcs nombreuscs composantes dc nature à indiquer
dcs modifications de la structure économique. Ainsi par
cxclllplc lcs Illodlficatlolls dcs soillillcs dcs salâlïcs Ilc pcï­
Lllcttcllt p:is :i cllcs sclllcs dc sc pïoiloilccï suï lc ïcslllt:lt dc
111CSLI ïCS dC ï ltloll:i 1lS;i tioll.



Somme annuelle des salaires assurés 1963/1967 et population
résidente 1965, par cantons (sans CFF et PTT) 3

Cantons Somme annuelle Evaluation moyenne Salairede salaires de la population annuel1963/1967 résidente 1965 par
habitanten mil- en habitants en enlions de pour- pour- fmnçgfrancs mille mille

Zurich . . . . . . . . 3 513 208 1 048 000 176 3 352
Berne . . . . . . . . . 2 400 142 958 000 161 2 505
Lucerne . . . . . . . 586 35 274 000 46 2 139
Uri . . . . . . . . . . . 71 4 33 000 6 2 152
Schwytz . . . . . . 156 9 84 400 14 1 848
Unterwald­le-Haut . . . . . 34 2 25 000 4 1 360le-Bas . . . . . . 49 3 25 000 4 1 960
Glaris . . . . . . . . . 126 7 42 000 7 3 000
Zoug . . . . . . . .. 184 11 61 000 10 3 016
Fribourg . . . . . . 294 17 163 000 28 1 804
Soleure . . . . . . . 800 47 220 000 37 3 636
Bâle-Ville . . . . . 1 095 65 237 300 40 4 614
Bâle-Campagne 496 29 177 900 30 2 788
Schaffhouse . . . 283 17 72 000 12 3 931
AppenzellRim-Ext. . . . . 92 5 50 500 9 1 822Rh.-Int. . . . . . 13 1 13 500 2 963
St-Gall . . . . . . . . 936 55 363 000 61 2 579
Grisons . . . . . . . 365 22 155 000 26 2 355
Argovie . . . . . . . 1 336 79 397 000 67 3 365
Thurgovie . . . . 516 30 183 000 31 2 820
Tessin . . . . . . . . 587 35 220 000 37 2 668
Vaud . . . . . . . . . 1 127 67 486 000 82 2 319
Valais . . . . . . . . . 437 26 191 000 32 2 288
Neuchâtel . . . . . 563 33 161 000 27 3 497
Genève . . . . . . . 861 51 304 400 51 2 829
Suisse . . . . . . . . . 16 920 1 000 5 945 000 1 000 2 846

La répartition de la somme des salaires assurés auprès de
la CNA entre les 25 cantons suisses (voir tableau 3) donne
une image impressionnante des différences existant dans le
degré dïndustrialisation des régions. En chiffre absolu, la
part de la somme des salaires annuels est la plus forte dans le
canton de Zurich avec plus de 3,5 milliards de francs,la plus
faible dans le canton d'Appenzell RlL-Int. avec 13 millions
de francs. Les cantons de Zurich, Berne, Bâle-Ville, Argo­
vie et Vaud représentent ensemble 5 O/f, de la somme totale
des salaires annuels assurés, les sept cantons d'Uri, Schwytz,
Unterwald-le-Haut et le-Bas, Glaris et Appenzell Rh.-Ext.
et Int. en revanche O/f) seulement.

Il faut toutefois tenir également compte de la population
dont le nombre varie très fortement suivant les régions.
L'image de la répartition de la somme des salaires assurés
auprès de la CNA se modifie alors fondamentalement. Le
canton de Bâle-Ville vient en tête avec 4614 francs par
habitant, suivi de Schaffhouse avec 3931 francs. Les cantons
de Zurich, Glaris, Zoug, Soleure, Argovie, Neuchâtel ont
également atteint un salaire assuré de 3000 francs et plus par
habitant. Dans les cantons de Schwytz, Unterwald-le-Haut
et le-Bas, Fribourg et Appenzell, le salaire assuré par habi­
tant est inférieur à 2000 francs. Pour toute la Suisse, la

somme moyenne des salaires annuels assurés s'est montée à
2846 francs par habitant. Les salaires ont été supérieurs à
cette moyenne dans 8 cantons, inférieurs dans 17 cantons.

Il convient de relever ce qui suit au sujet de Févolution
de la somme des salaires assurés par habitant dans les diffé­
rentes régions (voir tableau 4): En moyenne des cinq der­
nières années la somme des salaires assurés par habitant a
augmenté pour toute la Suisse de 49% nominalement et de
28% réellement. Les cantons ont contribué de façon fort
différente à cette évolution. Ainsi llaugmentation de cette
somme par habitant est la plus forte dans le canton de Fri­
bourg; vient ensuite le canton d'Appenzell Rh.-Int. En
revanche, les indices des cantons de Zurich et de Berne où la
population est la plus dense sont inférieurs à la moyenne de
Fensemble de la Suisse. Bâle-Ville, Appenzell Rh.-Ext. et
Argovie ont atteint juste la moyenne. Par suite des cons­
tructions d'usines hydro-électriques, Faugmentation de la
somme des salaires assurés par tête de la population a été en
partie très supérieure à la moyenne dans les cantons mon­
tagneux de Schwytz, Unterwald-le-I-Iaut et le-Bas, Gri­
sons, Tessin et Valais. Il y a cinq ans l'indice de la somme
cles salaires assurés était encore nettement supérieur à la
moyenne de Fensemble de la Suisse dans le canton de Gla­
ris; au cours de la période du rapport, la moyenne n'a plus
été atteinte, car entre-temps les usines hydro-électriques en
construction dans ce canton ont pratiquement été achevées.

Variations relatives de la somme des salaires assurés par habitant
et pour les différents cantons (sans CFF et PTT) 4

Cantons 1963/1967, nominal, 1963/1967, réel,lorsque lorsque
1943/1947 1958/1962 1943/1947 1958/1962= 100 = 100 = 100 = 100

Zurich . . . . . . . . . . . . 343 144 241 123
Berne . . . . . . . . . . . . . 347 147 244 126
Lucerne . . . . . . . . . . . 382 156 268 134
Uri . . . . . . . . . . . . . . . 259 141 182 121
Schwytz . . . . . . . . . . 399 168 280 144Unterwald-le-Haut . 357 162 251 139
Unterwald-le-Bas. . . 451 166 317 142
Glaris . . . . . . . . . . . . . 313 130 220 111
Zoug . . . . . . . . . . . . . 386 147 271 126
Fribourg . . . . . . . . . . 514 190 361 163Soleure . . . . . . . . . . _ 296 137 208 117
Bâle-Ville . . . . . . . . . 372 149 261 128
Bâle-Campagne . . . . 359 135 252 116Schaffhouse . . . . . . . 321 134 226 115
Appenzell RlL-Ext. . 403 150 283 128
Appenzell Rh.-Int. . 634 188 445 161St-Gall . . . . . . . . . . . . 388 155 273 133
Grisons . . . . . . . . . . . 544 169 382 145
Argovie . . . . . . . . . . . 373 150 262 128
Thurgovie . . . . . . . . . 353 146 248 125Tessin . . . . . . . . . . . . 576 172 405 147
Vaud . . . . . . . . . . . . . 396 154 278 132
Valais . . . . . . . . . . . . . 519 159 365 136
Neuchâtel . . . . . . . . . 323 147 227 126
Genève . . . . . . . . . . . 332 141 233 121
Suisse . . . . . . . . . . . . . 372 149 261 128



Ripartitio » dcs ciitrcpriscs d'après la sois »s>c des salaires assuris

1963 1967l »lpol ia »ct.' des c »iï(:pïist.'s
ti'aprC. s les salaires assc » basa

E »tro­
p ïlst. s

Salaires
assllïLs c »
1()()() tra »cs

E »I ï(:­

p I i'St."s

Salaires
assuïcs t.'ll
1()()0 tra »cs

Cll i fïrcs absolus

10000
20000
50000

100000
200()()0
500000

1000000
2000000
5000000
0000000

50 709
136 158
497 378
797 962

1 255 420
2 449 774
2 437 690
2 606 216
3 229 610
i 895 214
6 222 076

1()()00â€”

20000â€”

500()()â€”

10000()â€”
200 000â
500 000â

1 000000â€”
2000000â€”
5000000 â€” 1

1000() 000â€”

14 699 252 71 187Total 68 482 21 57H 207

Cllitïrcs c » polir- »ii il('

Total 1 000 1 0001 000 1 000

' E » trcpriscs sa »s pcrso » »cl assur~ »o » co »>prises.
'-' Li »rite sup(.'ricurc dcs classes parfoi » »o » coi »prise.

Lc tableau 5 coniprcnd lcs cntrcpriscs classécs d'après la
somme dcs salaires assurés. La fréqucncc a été établie pour
lcs annécs 1')63 à l')67. Lors dc l'appréciation dcs deux
répaïtltlons ll f;llll LClilr ColllptC Clll f:lit qllC, Cl llllC pâït, 1CS
cxploitations sans salaires assurés (lorsque lc chef' d'cntrc­
pïlsc qlll 11 csl p:Ls ;Lssllïc tï.'lv;Lille sclll) Ilc sollt p.'ls illclllscs
d:llls 1;L ïcp:lïtltioll, ill,'lis clllc d :illtïc p lït, l'.1 solllillc dcs
salalïcs ;LssUrcs dcs clllrcpllscs qlll ollt ccssc lcllr exploit;ltioll
au cours dc l'annéc ct dcs cntrcpriscs nouvcllcmcnt soumi­
ses :L cn: prise cil collsldi:ï:ilioll pïo ï:ii:i tclllpoïls. Lc nonl­
brc dcs cntrcpriscs nc concorde donc pas avec lcs chiffrcs
détcrillinants dc la fin dc l'armée c » cause, figurant dans lc
tableau 8.

Lcs grandeurs statisticlucs ci-après ont été ctablics sur la
base dcs ïi.'p:irtltiolis clcl:llllccs clcs clltïcpïlscs scloll lc llloll­
tant dc leurs salaires asslirés, B.'partitions englobant 53 clas­
SCS:

1963 1967
QLiartil infériclir
Médiane

QLiartil SLLpéricur

Fr. 11 128 15 847
Fr. 34 6()2 47 416
Fr. 117 301 164 802

10000
1() 000 â€” 20000
20000 â€” 50000
50000 â€” 100000

100000 â€” 200000
200000 â€” 500000
5()0000 â€” 1 000000

1 000000 â€” 2000000
2000000 â€” 5 000000
5 000000 â€” 10000000

10000000â€”

16 034
9 643

14 540
9 HHH

7 267
6 228
2 609
1 263

716
181
113

234
141
212
144
106
91
3H

18
11

3
2

67 911
139 202
476 109
704 829

1 029 6H3
1 956 911
1 824 912
1 740 097
2 138 006
1 240 176
3 381 416

5
10
32
4H

70
133
124
118
146
84

230

12 398
9 233

14 960
11 083

H H2()

7 773
3 493
i 874
1 067

284
202

174
130
210
156
124
109
49
26
15
4
3

2
6

23
37
58

114
113
121
150

HH

288

Ccs chiffre montrent dc façon imprcssionnantc la forte
proportion dcs pctitcs cntrcpriscs cn Suissc: En 1L)67, la
solllillc clcs salaires assllïés sc iilollt:Lll pollï Llll qllarl clcs
cntrcpriscs à 15847 francs au lnaximum (à pcu prcs un
:issllrc), pollï la llloilli.' clcs clltrcpïlscs s allloills clc 5()()00
francs (un pcu nloins dc quatre assurés) ct pour lcs trois
quarts à 164802 francs au nlaximum (prcsquc treize assu­
rés). Cependant depuis 1963, il faut constater unc tcndancc
vers dcs cntrcpriscs plus grandes, cc quc confirme cgalc­
mcnt la relation dc concentration calculéc selon C.Gini; il
cn résulte pour 1')67 unc valeur plus élcvéc quc pour 1')63.
En 1967, 98"/ii dcs cntrcpriscs d'unc part, ct 2 /„dc l'autre,
déclaraicnt chacune 50,'„dc la somme dcs salaires assurés;
3'/ » seulcmcnt dcs cntrcpriscs rcpréscntant toutefois plus du
quart (288'/« >) dc la somme totale dcs salaires assures annon­
çaient plus de lo millions dc salaires assurés (750 à 800 ou­
vriers ct employés). Lc tableau 5 fournit d'autres détails et
donne un aperçu dcs modifications intcrvcnucs pendant la
période du rapport.

GAINS MOYENS
1)ES OUVRIERS VICTIMES l)'ACCII)ENTS

L'Offic fédéral dc l'industrie, dcs arts ct métiers ct du travail
(OFIAMT) public deux fois par annéc lcs gains horaires
moyens dcs ouvriers victimes d'accidents. Lcs bases dc ccs cal­
culs sont fournies par la CNA. Ccttc statistique nc comprend
quc les salaires dcs ouvriers ct ouvrières ; unc distinction y est
cncorc faite entre ouvriers qualifies (y compris semi-qualifiés)
ct ouvriers non qualifiés.

Ccttc statistique dcs salaires cxistc depuis 1918 ct sc trouve
être probablcmcnt la plus ancicnnc dc Suisse (voir graphiqLLC
6). A titre restrictif, il faut mcntionncr quc lcs salaires moyens
sont inflllcncés par le salaire maximum assuré. Alors qu'en
1918 lc salaire annuel maximum assuré avait été fixé à 4000

francs, le maximLLLn légal fut porté à 6000 francs dcs le 1" jan­
vier 1921 déjà. Cc montant n'a pas subi dc modification jus­
qu'à fin février 1945, soit pendant 24 ans. Dès le 1" mars 1945,
clcs aLLglllclllalloIls sLlcccssivcs, ',l dcs llltcrvallcs dc Lclllps ïcl:L­
tivcmcnt courts, ont porté cc maximum à 21000 francs, mon­
tant valable depuis lc dcbut dc 1967. L'annotation au bas du
tableau 1 dc l'anncxc indique lcs divcrscs étapes dc ccttc aug­
lllCI1 l'1 f1011.

Au cours dc ccs 50 armées, dcs modifications notables sont
intcrvcnucs égalcmcnt dans la Lnéthodc dcs rclcvcs dc salaires.
C'cst ainsi <luc l'on a rclcvc au cours dcs annécs 1921 à 1L)28
non pas lcs gains horaires inais lcs gains journaliers. A défalit
d Llilc statlstlqllc :ippïopïléc clc 1:i dUréc joLLrll llii ïc clll travail,
lcs « ains journaliers dc ccs armées-là nc pcuvcnt pas îtrc con­
vertis cn « ains horaires dc façon à pouvoir établir dcs compa­
raisons. Dc plus, jusqu'cn 1938, la statistique dcs salaires dcs
OllVïlCïS VlcillllCS d :iCCLC1CllfS S CSL lltllltéc :illx illdlc:LtiollS dC

gains fournies dircctcmcnt par lcs dossiers cn tant quc gains
horaires. En rcvanchc, dcs 1939, Ics gains joLLrilalicrs, hcbdo­

10



L3uvricrs qualifiés cr semi-qualifiés

Ouvriers »o » qualifiés

Ouvriércs

NOMBRE D'ASSURÉS

19681938 195819481928191 8

Gai »s lioraircs »o »>i »aux »ioyc »s assurés dcs ouvriers et
rsuvrièrcs victimes d'accidcnrs (adultes)

L Augmt. »tatio » du salaire maximum assuré

111 adalïcs ct illcllsllcls olll clc coi1vcïtls cil g:lllls lloï llïcs sllï 1.'l
base dc la dtlréc du travail ct englobes dans la statistiqLLC.

Comme il fallait s'y attcndrc, l'évolution dcs salaires suit lc
cours dc la conjoncture cn général. Tant la grave crise écono­
mique du niilicu dcs annécs trcntc quc lcs cvcncmcnts dc 1948
à 1950 ont laissé dcs traces visibles dans la courbe dcs salaires.

L l ïCdiiclioil dC 1;l dilrCC dll lï lval1 :l CXCïCC, îlot:lllllllclll,'ill
cours dcs dix dcrnicrcs annccs, unc inHucncc considérable sur
lcs gains horaires n1oycns. La durée plus courte du travail ne
devait cil cffcl rrélléïalclllcllt p:ls clllïaillcï Lille dllllllliltloil dLL
revenu total. Aussi lcs salaires horaires ont-ils cté majorés
pour compcnscr la pcrtc dc gain qui devait fatalcmcnt résulter
dc la réductiondc la duréc du travail.

Dc 1958 à 1967, la moycnnc annucllc dcs hcurcs d'exposi­
tion au risque par assuré cst tombéc dc 2334 à 2170 hcurcs. Cc
n'cst pas sculcmcnt la tcndancc générale à unc durcc plus
courte du travail qui a contribué à cette évolution, mais aussi
lc fait quc Ic nombre dcs grands chantiers dc construction
d'usines hydro-éicctriqLLCS, sur Icsqucls la duréc du travail était
CXtïînlcnlcllt lollglle pciidallt ICS 11101S d CtC, :l dillllllllC pCLi :l
pcu. La réduction dc la durée annucllc moycnnc dc travail sc
inontc pour 1958 à IL)67 à 7,is, cc qui correspond à une
diminution dc la duréc hcbdomadairc moycnnc du travail dcs
assurés dc 3,5 hcurcs, ccllc-ci tombant de 49,9 à 46,4 heures.

Au sujet dc l'évolution dcs salaires au cours des cinq annécs
considérécs dans cc rapport, Ic gain horaire moyen des ou­
vriers qualifiés ct semi-qtialifiés â€” calculésur la base dcs chiffre
de l'OFIAMT â€” s'élevait cn 1962 à 4,23 francs. En 1967 il sc
montait dcjà à 6,16 francs. Il a donc augmcntc dc 46,'„. Lcs
gains horaires n1oycns dcs ouvriers non qualifiés sc sont accrus
rclativcment dans la même proportion, passant dc 3,56 à 5,21
francs. Lcs salaires dcs ouvrières enrcgistrcnt unc augmenta­
tion un pcu plus faible ; ils ont passe dc 2,48 à 3,57 francs, soit
ill 1 :lccroiSSC111Cllt dC 44 ~ri.

Pour ces comparaisons il faut considérer quc lc coîit dc la
vic était cn 1967 dc 20 » supérieur à celui dc 1962. L'augmen­
tation dcs gains horaires réels des ouvriers ct ouvrières
adultes victimes d'accidents s'élève donc cn moycnnc à
20 22 rrl. Comme dcjà mentionné, unc partie dc ccttc
« augmentation du salaire réel » cst dcstinéc à compcnscr la
perte dc gain résultant dc la rcduction dc la duréc du travail.

Les entrcpriscs soumises annoncent uniquement la somme
des salaires assurés. Lc nombre dcs assures et celui dcs hcu­
rcs payécs au n1oycn dcsqucls on pourrait facilemcnt dctcr­
mincr la duréc du risque, devraicnt être rclcvcs spécialc­
illclll dâlls Ics clltrcpïlscs, cc q ill clllï:llllcï lit Llll silïcïolt de
travail administratif très important. C'cst pourquoi ccs
donnces ne sont pas cnrcgistrécs directcmcnt.

Ncanmoins il cst possible d'obtenir à l'aide d'estimations
unc image assez bonne aussi bien dc l'cffcctif dcs assurés quc
du nombre d'hcurcs d'exposition au risque ou du nombre
d'hcurcs de travail. Nous possédons d'unc part pour cha­
cune des classes dc risques prévue dans lc tarif dcs primes dc
l'assurance dcs accidents profcssionncls la sonimc dcs salai­
res assurés. D'autre part, nous connaissons â€” pour chaque
classe dc risques égalcmcnt â€” gràcc aux dossiers d'accidents
les salaires horaires, journaliers, hcbdomadaircs ou mcn­
sucls. En divisant Ics sommes dcs salaires assures par lcs salai­
res horaires (lcs salaires journaliers, hcbdomadaircs ct mcn­
sucls sont convertis selon unc ntéthodc uniforme cn salaires
horaires cn nous fondant sur Ics durccs du travail dont nous

disposons), oll 013tlcllt lc 11011113rc dcs Ilcllrcs p:lyccs :ill
illoyCil dtlqtlcl 011 pClll :lloïS dCtCïlllillCr IC 11011113ïC dCS 11CLL­

ïcs d cxposltioil :ill ïlsqLLc. Blcll qtlc Iloils ilc possédlolls p;is
d 113dlcatlons cliïcctcs :ill sLLjct dcs v:lc:lllccs cL' dcs :llllïcs :ll3­
scnces payccs, la réduction accordée sur lcs primes cn coni­
pcnsation dcs indcmnitcs payécs pendant les interruptions
dc travail foLLn1it toutefois une base convcnablc. Ccttc
rcduction a cté pour lcs annccs 1963 à 1965 dc 7,'s3 ct depuis
1966, clic sc monte à 8,u. On peut admcttrc ainsi quc lc
nombre dcs hcurcs d'exposition au risque s'clcvc pour les
annces 1963 à 1965 à 93cri, pour lcs annécs 1966 ct 1967 à
92cu dcs hcLlïcs payées.

L'estimation en question fournira dcs résultats d'autant
plus sûrs que les salaires horaires n1oycns seront dctcrn1inés



Total des assur~s et ouvriers ctraI>gers assurés sous coI>trôle

Ouvriers l':trangcrs cn milliersAssuris cn milliersAn11iCS

Hom- Fcm- Total
H1CS mesTotalFcm­

111CS

H o111­
111CS

Clsiffrcs absolus

i04
11i
118
ii2
109
106

455
494
520
487
464
458

351
383
402
375
355
352

i 550
1 607
1 691
1 672
1 658
1 678

337
348
358
357
353
353

1 213
1 259
1 333
i 315
1 305
1 325

1962
1963
1964
196)5
1966
1967

Nombres-indices, 1962 = 100

100
i04
110
108
108
109

1962
1963
1964
1965
1966
1967

ioo
103
106
106
105
105

100
104
109
108
107
108

100
109
ii5
107
10i
100

100
i07
113
108
105
102

100
i09
114
i07
102
101

exactcmcnt pour lcs diRcrcntcs classes de risques. Comme,
dans quclqucs classes dc risques, Ic nombre des indications
dc salaires cst si faible quc lc salaire moyen nc peut être
considérc comme rcpréscntatif pour ccs classes, il cst néccs­
sairc dc réunir lcs rcsultats dc ccs petits groupes pour calcu­
ler la valeur moycnnc.

Il cst facile dc passer du nombre dcs heures d'exposition
:iii ïlsq lie à cclill dcs Llllltés ollvïlcïcs ct:llll c101111c qllc p:lï
définition 2400 hcurcs d'exposition au risque équivalent à 1
unitc ouvrière. A côte dc la notion d'unitc ouvrière figure
ccllc d'ouvrier plcinemcnt occupé. Alors quc l'unité ou­
vïicïc doit ctrc collslclcïcc collllllc LIIlc llIlltc st:illstlqllc, lc
nombre dcs ouvriers plcincment occupés sc rapproche
beaucoup dc celui dcs assures, car il s'obtient pour chaque
classe dc risques cn divisant le nombre dcs hcurcs payccs
par 52 fois la durcc hebdomadaire du travail la plus fré­
qucntc dc la classe considcréc. La statistique dc la durcc
llcbdollladalrc dil travail CSl Cl;ll311C, C0111111C l;1 StatlstlLILIC
dcs salaires, sur la base dcs dossiers d'accidents. Grâce à cc
mode d'estimation, il cst possible de comparer sans difficul­
té Ic non1brc dcs assurés avec lc nombre total dcs person­
11CS dc Colldltloll dépclldailtc.

Lc tableau 1 dc l'anncxc, dcjà cité, rcnscignc égalcmcnt
sur l'évolution du nonibrc dcs assures. Il cst intcrcssant tou­
tefois dc connaître aussi leur répartition par scxc ainsi quc
l'cRcctif des ouvriers ctrangcrs sous contrôle assurés obliga­
toircmcnt (relevés du mois d'août dc l'OFIAMT).

Aprcs avoir augmenté dc 25 /p 'ill collïs dcs 'lllllccs
1957 â€” 1962, le nombre dcs assurés â€” comme Ic niontrc Ic
tableau 7 â€” s'cst encore accru dc 8P/„durant la période du
rapport; on peut donc parler d'unc certaine stagnation.
L'cRcctif dcs assurés du scxc masculin a augmcntc un pcu
plus quc celui dcs assurés du sexe féminin; la tendance aux
modifications a cté cependant semblable pour lcs deux
scxcs. Lcs travailleurs étrangers sous contrôle assurés obliga­

lolïclilclll ollt colllïlbilé cl:iris Lille llllpoït;lille lllcsilïc a
ccttc cvolution dc l'CEcctif. Leur nombre avait doublé de
1957 à 1962. A partir dc 1962 il a continué encore d'aug­
lllclltcï pcilcl:lllt dciix :Llls, pills :l ïcgïcssc ct a :lttcllll cil
1967 un niveau dc 1, p seulement supcrieur à celui dc 1962.

RÉsUMÉ

POLlï dollllcï 1111C VLIC d CIISC111131C dc 1 CECCtlf ;ISSLlïL', llouS

avons rccapitulc dans lc tableau 8 les principaux chiffre dcs
quatre paragraphes qui préccdcnt. Dans la mesure du possi­
ble les colonnes ont cté ctablies jusqu'cn 1918, année oü la
CNA cst cntréc cn activité, dc sorte quc nous avons aussi unc
VLIC à plllS Iollg LCïlllC dC 1 CVolillioll.

Au cours dc ccs cinquante annécs, la somme dcs salaires
assurés par cntrcprisc a décuplé, ccllc par assuré presque
sextuplé. Dc 1963 à 1967, clic a passe par cntrcprisc dc
205900 à 291000 francs ct par assuré dc 9150 à 12860
francs. A long tcrmc, Ics cntrcprises sont gcncralemcnt dcvc­
nucs plus grandes. L'importance dcs petites cntrcpriscs cst
ïcstcc lléanlilolns tïcs collsldcï:ll31c dalls 1 :issilï'lllcc 01311g.'l­
toirc, la somme dcs salaires assurés dc 50,p dcs cntrcpriscs
nc dcpassant pas 47416 francs pour 1967.

A l'aide dc ccrtaincs grandeurs du tableau 8, nous avons
calculé pour la période du rapport dcs chiffre-indices que
nous avons exprimés dans Ie graphique 9. Cc graphique
donne un aperçu récapitulatif dcs modifications survcnucs
dans l'cffcctif'assure pendant Ics cinq annécs du présent rap­
port: De 1962 à 1967 la somme dcs salaires assurés a aug­
menté dc 58,'„, Ic nombre dcs assurés dc 8 /p ct celui dcs
heures dc travail dc 4,p. La somme dcs salaires assurés
Ilollllil:illx par heure dc travail s'cst accrue dc 52P/„, la
son1mc des salaires assurés réels dc 26 /p. La moitié dc l'aug­
mentation nominale est donc imputable à la compensation
du renchérissement. Une partie des augmentations du
s:Ll:llïc ïccl décoillc dcs ïcdllct1013s dc l;I dilïcc dil tï:iv:ill.

En moyenne dcs annccs 1963I1967 la proportion dcs
assurés du scxc féminin dans l'effecti a étc dc 21 /p tandis
que leur part de salaires dans la somme dcs salaires s'cst cle­
vée à 16/p.

Lcs chiffres proportionnels ci-après montrent l'impor­
tance de l'cffcctif des assures couverts par l'assurance obliga­
toire contre lcs accidents par rapport au total dc la popula­
tloll sLllssc ïcsldcIllc cl spccl,'llclllclll paï ï.'ippoïl,'111 gïoilpc
dcs salariés: En moycnnc dcs annccs 1963 à 1967, Ic quart
en tout cas dc la population ct près dcs deux tiers dc tous lcs
salariés bénéficiaient cn Suissc dc la protection accordée par
l'assurance obligatoire contre lcs accidents professionnels ct
non professionnels.

Pour conclure illustrons cncorc à l'aide du graphique 10
l'évolution dc l'effecti assuré depuis 1918. L'augmentation
des cntrepriscs soumises, dc la somme dcs salaires assurés et
dcs assurés est trcs imprcssionnantc ct donne cgalcmcnt une
bonne image de l'expansion cconomiquc en Suissc.



Effecti assuré

Grandeurs 1918' 1927 1937 1947 1957 1963 1964 1965 1966 1967

Chiffre absolus

Entrcpriscs souIniscs.......
Parties d'cntrcpriscs soumises

33 707 38 699 49 803 57 678 64 241
86 231

71 385
96 857

72 849
99 305

73 477
100 446

74 034
101 669

74 161
102 512

1 649
265

1 914

1 603

4 110
769

4 879

2 315

7 767
1 48i
9 248

2 987

12 275
2 424

14 699

3 587

14 507
2 705

17 212

3 737

15 108
2 887

17 995

3 684

15 713
3 081

18 794

3 605

18 232
3 346

2i 578

3 639

993 1 964

Hcurcs dc travail cn millions 1 053 i 601

514
154
668

752
213
965

971
273

1 244'

1 259
348

i 607

1 333
358

1 691

1 315
357

i 672

1 305
353

1 658

1 325
352

1 677439 667

Cl>iffrcs moyens

13 13 17 19
14

23
17

23
17

23
17

22
16

23
16

17

85 000
5 470
3 610
5 060

29 000 51 000 38 000
3 210
1 720
2 870

144 000
8 000
5 420
7 430

205 900
9 750
6 960
9 150

236 300
10 880
7 550

10 200

244 900
11 490
8 090

10 800

253 900
12 040
8 740

11 340

291 000
13 760
9 500

12 8602 260 2 940

' Avril i déccn1brc 1918.
'Jusqu'cn 1957 lc nombre dcs assurés cst assimilé è celui dcs ouvriers occupés en plein (2400 hcurcs dc travail).

10Variations rclativcs dc l'effecti assuré Evolution dc l'cffcctif assuré
160

1962 1963 1964 1965 1966 1967

Somme dcs salaires assurés
cn nlillions
Hommes......
Fcn1n1cs................
Total ..................

Assurés plcincn1cnt occupés
cn millier~
Hon1n1cs...............
Fcn1n1cs................
Total ..................

NoInbrc moyen dcs assurés
d'unc cntrcprisc .............
d'unc partie d'cntrcprise ......

Moycnnc du salaire annuel assuré
cn francs
d'unc cntrcprisc .............
d'un assuré du scxc n1asculin...
d'un assuré du scxc fén1inin....
d'u »c pcrso »nc assurée.......

1918 27 37 47 57 67 1918 27 37 47 57 67 191H 27 37 47 57 67



No »xbrc dcs accidc »ts-bagatcllcs

Assurance dcs accidents
non prof csslollncls

Assurance dcs accidents
protcssioilllcls

Annics

pour 1(XX)
accidcn ts
ordiilaircs

absolupour 1000
accidents
ordinaires

absolu

524228 170912666 3581958-1962 ...

652
673
637
659
674

60 851
60 777
58 571
60 909
61 863

i 021
1 019
1 017
i 025
1 021

1 020

161 644
163 060
148 576
141 295
135 753

1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

659302 971750 3281963-1967 ...

Accidents
non profcs­
slollncls

Total

accidents

Accidents
protcssion­
ncls

Consultations
mcdicalcs ct
visites cn /uu

20
267
281
193
111
59
30
14
8
5

9
2
1

4 127
55 327
58 278
40 052
23 134
12 227
6 206
2 975
i 680
i 095

1 906
461
233

207 701

2 369
42 707
42 078
27 706
15 718
7 866
3 962
1 812
i 008

657

996
192
100

147 171

1 758
12 620
16 200
12 346
7 416
4 361
2 244
1 163

672
438

910
269
133

60 530

0......
1......
2......
3......
4 ......
5 ......
6......
7......
8......
9......

A C CIDENTS-BAGATELLES

i0-14.......
15-19 .......
20ct plus....

i 000Total ......

14

NOMBRE D'ACCIDENTS

L'accident cst « l'attcintc dommageable, soudaine ct involon­
taire, portéc au corps humain par unc cause cxtcricurc plus ou
nioins cxccptionncllc ». Lcs attcintcs i la santc qui nc sont pas
provoquées par un accident ct qui sont cn rapport avec l'ac­
tivitc profcssionncllc sont compriscs comme dcs « maladies
profcssionncllcs ». Lorsque lc droit aux prestations d'assurance
a ctc reconnu, Ics accidents ct nlaladics profcssionnclles sont
collsldcïcs cl llls cc cil lpllïc collllllc dcs accidents :lll sclls l.'lïgc
du tcrmc. Lcs accidents rcfuscs sont dcs cas pour lcsqucls la
CNA n'cst pas tenue dc verser dcs prestations. Lcs accidents
qui Il Ollt p;1S d01111C IICtl a l ;1110C,'ltloll dc prCSt;ltlollS p'.lï ia
Caisse nationale sont rangés parmi les accidents-bagatelles.

Lc nombre dcs accidents à lui seul n'a pas une grande signi­
fication. On nc peut cn tirer dcs conclusions quc si on Ic rap­
porte à d'autres grandeurs. A cct égard la frcqucncc dcs acci­
dents (rapport cntrc lc nombre d'accidents et l'effectif assuré)
ct leur gravité (par cx. coût ou journécs dc travail pcrducs par
accident) sont d'unc importance particulière. Ccs deux sujets
sont donc traites dans un chapitre spécial dc ce rapport. Nous
cxamincrons tout d'abord cn détail lc nombre dcs accidents,
dans dcs paragraphes distincts suivant la catcgoric d'accidents
(accidents-bagatcllcs, accidents ordinaires, accidents suivis
ou non dc rcntcs ct accidents collectifs). Un autre paragraphe
traite dcs cas refusés.

Lc tableau 3 dc l'anncxc rcnscignc sur lc nombre dcs acci­
dents pour Ics différente classes dc risques. Lors dc l'examen
dc ccs chiffres il faut tenir compte du fait qu'il s'agit d'acci­
dcllts ct dc Illaladlcs pïofcsslollllcllcs ïccolllltls :ill collïs dcs
annécs 1963 â€” 1967; toutefois unc partie dcs rcntcs flxccs
durant lcs annccs précitées provient d accidents d annécs an­
téricurcs. La nième remarque cst valable par analogie pour lc
coût dcs accidents.

CATÉGORIES 1)'ACCI13ENTS

Pour des raisons d'ordre administratif, lcs accidents sont
classés cn deux catcgorics : Ics accidents-bagatcllcs et Ics acci­
dents ordinaires. D'aprcs la réglementation valable depuis
1963, sont considércs comn1c accidents-bagatelles les acci­
dents qui n'entraînent pas d'interruption de travail ou qu'unc
interruption de trois jours au plus, y compris le jour de l'acci­
dent. Avant 1963, la notion dc l'accident-bagatcllc était prise
dans un sens plus étroit puisqu'un tel accident ne devait cn
olllïc Ilcccssllcï pas pllls dc clllq collstllt:ltlolls Illédlcalcs.

Dc pctitcs blcssurcs ou lésions sc produisent fréquemment
pendant Ic travail ct dans la vic privéc. Si l'assuré se dccidc à
consulter lc médecin, ccs cas-bagatcllcs doivent aussi ctrc an­
nonces par lc chef d'entreprise. L'cntrcprisc peut s'abstenir dc
déclarer un accident-bagatelle si lcs blessures ou lésions mini­
Illcs ollt ctc solgllccs lllllllcdlatclllcllt p:lï soll propïc scïvlcc

sanitaire. La Caisse nationale a dclimité lcs compctcnccs du
samaritain d'usine dans dcs « Rcglcs à l'usage dcs samaritains »
ct a ainsi créé dcs conditions uniformes pour la déclaration dc
ccs cas ct lc traitcmcnt dcs blessés.

Unc nouvcllc dcfinition ayant été adoptéc pour l'accidcnt­
bagatellc au début de la période du rapport, il fallait s'attcndrc
;l llllC Illocllflc.'ltloll dtl 110111bïc dcs aCCldcllts-bagatelles. All
cours dc la période quinqucnnalc 1963/1967 on a ainsi
compté, pour 1000 accidents ordinaires, 1020 accidents-baga­
tcllcs dans l'assurance dcs accidents professionnels ct 659 dans
l'assurance dcs accidents non profcssionncls contre 912 ct 524
pour la période prccédcntc (voir tableau 11). L'augmentation
cst dc 12 /tl dans l'assurance dcs accidents profcssionncls ; clic
se monte cn rcvanchc à 26 /tl dans l'assurance dcs accidents
non profcssionncls. Ccttc différenc cst duc dans unc large
mcsurc au fait quc dans Ics cntrcpriscs Ics accidents-bagatcllcs
neccssltallt pllls dc 5 collsllll:ltlolls lllcdlcalcs sc procltllscllt
moins fréquemment qu'cn dehors dcs cntrcpriscs. Si Ics acci­
dents-bagatcllcs exigeant plus dc 5 consultations ct visites
étaient considérés comme dcs accidents ordinaires selon lcs

Accidc »ts-bagatcllcs d'aprcs lc »or »brc dcs co »sultatio »s »>idicalcsct dcs visites, 1964/1967 12



ACCIDENTS ORDINAIRES

14Nonlbrc dcs accidc »ts ordi »aires

dontAccidents
ordinaires

Annics

cas d'invaliditt'..

at3solu cn %11

cas dc mort

al3solu cn %L3

1963/19671958/19621953/1957Groupes dcs classes dc risques
du tarif dcs prinlcs Assurance dcs accidents profcssionncls

3,3
3,3
3,2

3,2 (3,0)
3,3 (3,1)
3,9 (3,7)
3,7 (3,5)
3,4 (3,2)

3,5 (3,3)

5 793
7 471
2 335

510
52i
569
513
447

2 560

31
30
33

30 (28)
24 (31)
28 (34)
28 (34)
28 (34)

27 (32)

53 742
68 241
23 78i

4 731
3 894
4 048
3 808
3 732

20 213

1 752 410
2 239 121

73i 028

158 388
159 980
146 088
137 878
133 018

735 352

1918-1937 ...
1938-1957 ...
1958-1962 ...

787
1 533
i 819

805

655
1 421
i 590

696

679
1 434
1 615

685
1963........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

951
947

1 121

815
807

1 002

82i
808
951

1963-1967 ...
79670174i

Assurance dcs accidents non profcssionncls
714604587 4 223

6 067
2 938

665
774
700
694
768

3 601

7,3
5,5
6,8

7,1 (6,7)
8,6 (8,1)
7,6 (7,1)
7,5 (7,1)
8,4 (7,8)

7,8 (7,4)

30
25
25

26 (24)
23 (24)
25 (25)
24 (25)
24 (26)

24 (25)

17 193
26 894
10 787

2 396
2 097
2 284
2 202
2 230

11 209

575 847
1 094 747

435 184

93 348
90 282
9i 900
92 473
91 776

459 779

1918-1937 ...
1938-1957 ...
1958-1962 ...805

416
i 344

699
301

1 270

701
237

1 151 1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

78i

1 289
1 172
1 440

1 178
1 005
1 052

912

1 076
837

1 035

910

1963-1967 ...

1 020Effecti total .....
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réglcmcntations prccédcntcs, leur nombre tomberait à 904
dans l'assurance dcs accidents profcssionncls ct à 559 dans l'as­
surance dcs accidents non profcssionncls. Il apparaît ainsi clai­
ïclllcllt qllc Ics âccldcllts-bagatelles olll g:Igllc cil llllpoïl:Lllcc
surtout cn raison dc la modification dc la notion dc l'accidcnt­

bagatcllc. Pour Ics accidents profcssionncls, Ic nombre com­
parable a même diminué dc 1 /Ll alors quc lcs accidents non
profcssionncls ont augnlcntc de 7~/Ll.

Lc tableau 12 indique la répartition dcs accidents-bagatcllcs
1964/1967 selon lc nombre dcs consultations ct visites médi­
cales. On obtient unc moycnnc dc 2,6 consultations ct visites
pour l'assurance dcs accidents professionnels ct de 3,0 pour
1 âssllï:Lllcc dcs :lccldcllls Iloll pïofcsslollllcls.

Conlmc le montre lc tableau 13, le nombre dcs accidcnts­
l3agatcllcs :L :Illglllclltc dâlls loLls Ics gïollpcs dc cl:lsscs dc ïls­
qucs dc l'assurance dcs accidents profcssionncls; cette aug­
mentation est la plus forte dans les travaux forcsticrs, la plus
faible dans les chcnlins dc fcr. La part des accidents-bagatelles
est toujours la plus forte dans l'industrie horlogère ; au cours
dc la période du rapport on a compté ici 1819 accidents-baga­
tcllcs pour 1000 accidents ordinaires. Alors quc dans ccttc
branche il y a cu prcsquc deux accidents-bagatelles pour un
accident ordinaire, on n'a même pas obtenu un accidcnt­
13:Lg:ItCIIC polir dCLIX :LccldClltS OïdlllâlïCS d;lllS ICS lï:IV:Lllx
forcsticrs. Lcs écarts importants existant entre lcs nombres dcs
accldcllts-bagatelles cl Icllï vâïlâtloll d:llls lcs cl;Isscs dc rlsqllcs
font ressortir Ics différences quant à la gravite des accidents
qlll dCpClld d:111S LlllC I:LrgC 111CSLlrC dll gCIlïC dc tï;lvâll dCS âSSLI­

ïcs ct des lllstâll.'ltlolls dcs clltïcpllscs.

Nonlbrc dcs accidc »ts-bagatcllcs pour 1000 accidc »ts profcssio » »cls
ordi »aires da »s lcs différc »tcs branches i »dustricllcs ct artisa »ales f 3

Picrrcs ct tcrrcs..........
I »dustric du nlétal ........
I »dustric horlogère.......
I »dustric du bois.........
Cuir, liège, nlatièrcs plasti­

ques, papiers ..........
I »dustric tcxtilc..........
Arsc »aux ...............
I »dustric chinliquc, pro­

duits alinlc »taircs, tabac .
Extractio » ct travail dc picr­

rcs ct dc llli »éraux......
Travaux publics ct co »s­

tructlo » ..............
Travaux forcsticrs........
Chcl »i »s dc fcr..........
E »trcpriscs dc tra »sport ct

dc conlnlcrcc..........
Eclairagc, force l »otricc,

distributio » d'cau ......
Clllclll'ls................
Bureaux, adnli »istrations ..

Sont considércs comme accidents ordinaires lcs accidents qui
ont cxigc le paicmcnt d'une indemnité de chômage. Dc 1962
à 1963, lc nombre dcs accidents ordinaires a diminue dans unc
mcsurc rclativcmcnt forte dans lcs deux branches d'assu­
rance ; il faut toutefois considcrcr qu'cn raison dc la modifica­
tion dc la notion dc l'accident-bagatelle, un nombre assez
inlportant d'accidents qui autrefois étaient considérés comme
dcs accidents ordinaires ont été attribués à la catégorie dcs
accidents-baga.cllcs. Une comparaison avec Ics périodes
préccdcntcs n'cst donc possible quc si lcs accidents-bagatelles
ct lcs accidents ordinaires sont réunis. Il cst alors possible dc
constater, de 1962 à 1963, une augmentation des accidents pro­
fessionnels ct non profcssionncls. Dans l'assurance des acci­
dents profcssionne s, cette augmentation qui se chiRrc par
201 accidents a L'.té ccrtcs très modeste; cn rcvanchc, dans
l'assurance dcs accidents non professionnels, l'augmentation
nc peut être négligéc car elle porte sur 1522 accidents.

Lcs résultats pcuvcnt être comparés entre cux dans Ics cinq
annccs de la période du rapport. Dans l'assurance dcs acci­
dents professionnels lc nombre annuel des accidents ordinai­
res a cnrcgistré unc diminution rclativcmcnt forte. Cette évo­
lution n'cst pas surprcnantc car lc nombre dcs assures plcinc­
ment occupés a égalcmcnt diminué. Dans l'assurance dcs
accidents non profcssionncls, la baisse du nombre dcs acci­
dents ordinaires cst moins forte (voir tableau 14).

' Chiffres c »trc parc »thèscs : Conlparablcs avec lcs chiffre dcs
p<.'ïiodcs prccédclltcs (voir tcxtc).
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1964/19671923/1927Jours dc la scmainc

Assurance dcs accidents
profcssio » »cls

1,2
17,7
17,3
16,5
15,8
17,5
14,0

100,0

0,7
20,0
19,1
17,5
17,8
19,9
5,0

100,0

Dingua »chc ...
Lundi .......
Mardi .......
Mcrcrcdi ....
JCLLdi ........
Vc »drcdi ....
Saincdi ......

Assura »cc dcs accidc »ts
non profcssionncls

Assurance dcs accidents
profession ncls

A » »ics

Cas dc mortCas dc mort Cas
d l »val ldltc

Cas
d l »valldltc

1,8
1,7

1948/1957 ...
1958/1962 ...

17
16

3,7
4,4

17
17

1,6
1,6
'1,9'
1,8
1,7

16

14 (16)
15 (17)
14 (16)
15 (16)

4,3
5,1
4,7
4,5
5,0

15

12 (16)
14 (18)
14 (18)
14 (18)

1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

Assura »cc dcs accidc »ts
»o » profcssio » »cls

20,9
13,6
11,7
10,6
10,9
11,1
21,2

100,0

25,6
11,9
10,1
9,9
9,8

10,9
21,8

100,0

Dingua »chc ..........
Lundi ..............
Mardi ..............
Mercredi ...........
Jeudi ...............
Vc »drcdi ...........
Samedi .............

15 (16)14 (17) 1,71963/1967 ... 4,7

Total ............

Lc rapport cntrc lcs accidents profcssionncls ct non profcs­
sionncls a unc fois dc plus diininué au cours de la période
1963/1967. Unc comparaison avec lcs chiffre dcs annccs
1918/1937 ct 1938/1957 montre l'importance prise au cours
du temps par lcs accidents non professionnels. Pour 1000 acci­
dents profcssionncls on a compté au cours dc la première pc­
riode citéc 329 accidents non professionnels sculcment, au
cours dc la deuxicmc période dcjà 489 ct 625 en 1963/1967.

Afin dc pouvoir évaluer correctcmcnt lc nombre des cas
d'invalidité, il cst néccssairc dc rappclcr la modification inter­
vcllLLc d:iils I cllïcgistlcillcllt dcs cas siiivis clc pctitcs llldcnlnl­
tés cn capital. Avant Ic 1" janvier 1964,les cas liquidés par une
indcmnitc en capital jusqu'à 250 fr. n'étaient pas enregistres
comme cas d'invaliditc ct n'étaient donc pas comptés comme
tels. Pour dcs raisons d'ordre administratif ce montant a été
fixé à 1000 fr. avec cffct dès le 1" janvier 1964. Cette
111CSLLïC .'L natuïellenlent CnlïaillC L111C dlmlntltloll dil IionlbïC

dcs cas d'invaliditc. Au cours dcs annécs 1964/1967, 4850 in­
demnités cn capital variant entre 250 fr. ct 1000 fr. ont été
versées dans l'assurance dcs accidents professionnels ct 1010
dans l'assurance des accidents non profcssionncls. Si l'on
coniparc les rcsultats de la période du rapport avec ceux des
périodes précédentes, les parts des cas d'invalidité par rapport
aux accidents ordinaires varient entre 28'/« et 34'/« dans
l'assurance des accidents profcssionncls ct entre 24%c et
26 "/„dans l'assurance des accidents non professionnels. En
général on peut constater que le nombre dcs cas d'invalidité
n'a pas subi dc modification notable au cours de la période du
rapport. Considcrc égalcmcnt à longue échcance il semble
ètïc pliis 011 nlollls collstallt d llls l ;Lssilïâllcc dcs accidents pïo­
fcssionnels comnic dans l'assurance dcs accidents non profes­
sionnels.

En cc qui concerne lcs cas dc mort, on peut constater une
nette augmentation dc leur nombre dans lcs deux branches

1>
Cl '1SSLlïlllCC.

Lc tableau 15 donne un aperçu récapitulatif de l'importance
dcs cas d'invalidité ct dc mort. Il présente lcs cas d'invalidité ct

Nonibrc dcs cas d'i »validité ct dc niort cn pour-mille dcs accidc »ts g5

' Chiffre c »trc parc »thcscs : Cornparablcs avec lcs chifïrcs dcs
pcriodcs prccddcntcs (voir tcxtc).

- 'La catastrophe dc Mattmark (<.'croLLlcmcnt du glacier) a fait 88
victi»1cs.

de mort cn pour-mille dc tous lcs accidents. Lcs chiffre pou­
v;Lllt L.'tic colllp:iïcs ;Lvcc Ics ;Lilllccs :iiltcïlcilïcs ollt été cites
clllïc païclllllcscs. Ils Ilc ticnllcllt p.'is conlpte dcs collséqilcll­
ccs de la modification intcrvcnuc dans la liquidation sur Ic
plan adniinistratif dcs pctitcs indemnités en capital. La part
des cas d'invaliditc n'a praticlucmcnt pas subi dc modification
par rapport au niveau dcs annécs 1948/1957, ct cela da »s Ics
deux branches d'assurance. La différcncc cntrc lc nombre dcs

accidents professionnels et celui dcs accidents non profession­
nels cst faible. Lc nonibrc des cas dc mort, cn rcvanchc, cst
bcailcoiip plils élcvc dalls 1 :issilr:iilcc dcs accidcllts 11011 profes­
sionnels que dans l'assurance des accidents profcssionncls.
Alors que pour 1000 accidents, cc nombre n'a pour ainsi dire
pas changé depuis la période 1948/1957 dans 'assurance dcs
accidents professionnels, il s'est accru d'unc période à l'autre
dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls. Depuis dc
nombreuses annécs, 1 accident professionnel sur 600 cn
moyenne a une issue mortelle. Pour lcs accidents non profcs­
slollllcls, Ic llombïc des c:Ls dc nloït cst p;Lï colltrc plesqilc
trois fois plus élevé : 1 victime d'accident sur 210 a perdu la vic
au cours dc la période du rapport. Cc fait pcu réjouissant cst
dans Lille 1,'llge nlcstlïe cn coïïclatloll ;Lvcc Ics accldcllts dc 1:L
Clïciilatloll qiil pïellIlenl LlllC lnlpoïtallce foLLjoLlïS plilS
grande.

Une répartition des accidents ordinaires d'aprcs les jours de
la scmainc donne dcs résultats intéressants (voir tableau 16).
Pendant lcs annécs 1964/1967, la fréqucncc dcs accidents sur­
venus les lundi, mardi ct vendredi a étc dans l'assurance dcs
accidents professionnels beaucoup plus forte quc lcs mcrcrcdi
ct jeudi. Par suitc dc la généralisation de la scmainc dc cinq
jours, 5% sculcmcnt dcs accidents professionnels sont survc­

Répartitio » c » pour-cc »t dcs accidents ordi »aires d'après les jours
dc la scniainc

otal e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~T
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Accidents collectifs dont Non1brc total
dcs vlctlnlcs
d'accidents '

Annt.'cs

Vic­
t lnlcs

cas dc
1110ït

Evcnc­
nlcnts

cas
d'lnva­
liditi

1 489 354
1 711 366
2 060 740

55
105
66

70
58
86

1948-1952 ...1953 â€ 19 ...
1958-1962 ...

666
807

i 142

74
97

148

474 231
474 099
445 135
432 555
422 410

44
29
99
31
31

27
28

4
16

364
334
296
333
275

1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

47
49
32
45
42

215 1 602 80 234 2 248 4301963-1967 ...

18

1953­
1957

1963­
1967

1958­
1962

1948­
1952

Gcnrc d'cv~ncmcnts

Accidc »ts dc chcmi »s dc fcr
Accidc »ts dc traniways....
Accidc »ts dc véhicules à

10 13
1

14
4

1413020

i
4913 90

i
2
8

10

2
12
i

141013

2412

97 148 21574Total ...
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nus lc samedi. Les accidents non profcssionncls sc sont multi­
pllcs cil f ill clc scnlalllc ; c cst Ic 111cïclcdl ct Ic jctldl qu 11 s est
procltllt Ic 1110111s d accidents.

Lorsqu'on compare ccs chiffres avec ceux dcs annécs
1923/1927, il apparaît quc la répartition dcs accidents sur Ics
jours dc Ia scnlâlnc s cst collslclcïablcnlcnt nlodlflcc ;111 cotlïs
dcs quarante dernicrcs annécs. En raison de l'introduction de
la scmainc de cinq jours, Ic nombre des accidents qui sc sont
produits le san1edi a fortcmcnt diminué dans l'assurance dcs
accidents professionnels. La proportion dcs accidents qui sont
stlrvc11tls Ics âlllïcs jours dc lâ sclll;1111c s cst cil conscqucncc
accrue ; cette proportion n'cst néanmoins pas rcgulicrc ; on a
cnrcgistrc l'augn1cntation la plus forte Ics lundi ct vcndrcdi.
Dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls on peut
constater cgalcmcnt unc modification dc la fréqucncc selon lc
jour de la semaine: Lc nombre dcs accidents dominicatlx a
augmcntc alors quc, malgré la généralisation dc la scmainc dc
cinq jours, Ic nombre dcs accidents qui sc sont produits lc
samedi nc s'est accru quc dans unc faible 1nesure.

ACCII)ENTS COLLECTIFS

On désigne par accidents collectifs Ics événctncnts qui font cn
même tcn1ps plusieurs victimes. Nous n'avons cependant
cnglobc dans la statistique ci-après quc lcs accidents au cours
desquels cinq de nos assurés au moins ont été blesses ou ont
trouve la mort. Un seul ct même accident collectif pouvant
îtrc pour l'unc des victimes un accident profcssionnc et pour
l'autre un accident non professionnel, nous avons renonce ici
à répartir ces accidents cntrc lcs deux branches d'assurance.

Dc 1963 à 1967 on a compté au total 2,2 millions d'acci­
dents professionnels ct non profcssionncls dont 225 accidents
collectifs dans chacun dcsqucls ont cté impliques 5 de nos
assurés au moins ; ccs derniers accidents ont fait 1602 victimes,
blessécs ou tuccs. Sur 10000 sinistrés, 7 cn chiffr rond ont ainsi
étc victimes d'un accident collectif. Depuis 1948/1952, cettc
proportion s'cst accrue d'une pcriodc quinqucnnalc à l'autre,
passant dc 4,5 à 4,7 pour la période 1953/1957, et à 5,5 pour la
période 1958/1962. Ccs quelques chiffres montrent claire­
mcnt que Ics accidents collectifs prennent unc importance
toujours plus grande pour la CNA. Cc phcnomcne est du
pour l'esscnticl à l'augmentation du trafic routier; il convient
cil otltïc de lllcllt101111cï totlt p;lïtlctlllclcnlcnl deux tïcs gl:t­
vcs accidents collectifs survenus au cours dc la période du rap­
port : la catastrophe aéricnnc de Dürrcnasch et l'éboulement
du glacier d'Allalin sur lc chantier de Mattmark. Sans ccs
deux catastrophes, on obtient encore pour la pcriodc
1963/1967 unc proportion dc 6,6 personnes victimes d'un
accident collectif pour 10000 accidents de sorte que l'évolu­
tion n1cntionnéc ci-devant n'cst pas due au hasard.

Lcs accidents collectifs ont entraîné très souvent dc graves
blcssurcs ; sur Ics 1602 victimes, 80 (5,0%) touchent unc rcntc
d'invalidité ct 234 (14,6 /~) sont déccdées. Au cours de la pé­
riode 1958/1962, la proportion dcs cas d'invaliditc était dc

Accidc »ts collectifs ct iion1brc dc victinzcs

' Accidc »ts profcssio »ncls ct noix profcssio » »cls, y co »>pris acci­
dciits-bagatcllcs.

Accidents collectifs répartis d'après lc gciirc d'évé »C »1c »ts

lllotcur S ..............
dont collisions :
véhicUlcs à »10tcur-che­

mins dc fcr..........
véhicules à niotcur-trol­

leybus ou tranxway...
cntrc véhicules à inotcur .
vchlculcs a lnotcUI-plc­

tons
Accidc »ts d'aviation......
Accidents dc circulation

da »s dcs usines ct sur dcs
chantiers (trains, funicu­
laires, téléphériques)....

I»ce »dics ...............
Explosions..............
Accidents dus à dcs cxplosifs
Ecroulcincnts de batinients,

échafaudages, puits, gale­ries ..................
Avalanches, chutes dc ro­

chers, éboulcnxc »ts, tcm­
p'-'Ctes e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Intoxicatio »s ct lésioiis pro­
fcssio » »cllcs...........

Accidc »ts dc sport ct lors dc
nianifcstations sportives .

Accidc »ts dus au courant
élcctriquc.............

Accident d'asccnscur .....
Accident dc bateau.......
Culbute d'uiic poche dc

couléc contenant dc l'a­
cier C » fusion..........

llixcs ..................



7,5 /~, ccllc dcs cas dc mort cn rcvanchc n'atteignait quc
5,8 jo. Sans lcs catastrophes dc Dïirrenâsch et de Mattmark, la
proportion dcs cas dc déccs sc serait montéc a' 8,4,o. Lc
tableau 17 donne un aperçu dcs accidents collectifs qui sc
sont produits depuis 1948.

Comme nous l'avons déjà indique, Ic nombre des accidents
collectifs cst fortcmcnt influenc par Ic trafic routier: Alors
quc pour la pcriodc 1948 â€” 1952 on a dénombré sculcmcnt 20
accidents collectifs dus au trafic routier, cc chiffrc a passe à 141
pour la pcriode quinqucnnalc 1963 â€” 1967; cn l'cspacc de 15
ans environ, il a donc septuplé (voir tableau 18). Sur ccs 141
accidents dc véhicules à moteur, il s'cst agi dc collisions dans
90 cas. Au surplus, il faut constater quc le nombre dcs acci­
dents dc chemins dc fcr cst dcmcuré à pcu près constant, dc
mîmc quc Ic nonibrc dcs accidents collectifs qui sc sont pro­
duits lors dc l'écroulement dc bâtiments, d'cchafaudagcs, dc
puits ct dc galcrics. Dans lc groupe « Intoxications ct lésions
profcssionncllcs » il faut citer la catastrophe dc Robici qui a
entraîné la mort de 17 ouvriers.

Lc coût dcs accidents collectifs englobés dans la statistique
s'cst élcvc pendant la période quinqucnnalc 1963 â€” 1967 à 24,3
millions dc francs. Unc somme dc 1,7 million a pu îtrc comp­
tabiliscc comme rcccttcs provenant dc recours jusqu'au
milieu dc 1968 dc sorte quc lc coîit nct pour Ics traitcmcnts, lcs
indemnités dc chômage ct Ics valeurs capitalisécs des rcntcs
s'cst monte à 23,2 millions ; cc montant représente 11,8 /„„dLL
coîit total dcs accidents dc ccs cinq annécs. La dépcnsc
moycnnc par événcmcnt collectif a été dc 108100 francs, soit
plus dc deux fois lc montant dc la pcriodc quinqucnnalc
prccédcntc. L'cvéncmcnt Ic plus coîitcux a cntraînc unc
charge dc 8,2 millions dc francs dans la période du rapport.

Nous donnons ci-après une brève description dc quclqucs
accidents collectifs présentant un intcrît particulier :

1. Accident 1î1à >clés eLplosij~ cla »s »>>e galeri », n>ni 1963,
4 >norts, 3 i »toxicl »és; co>ît 765000 fra »cs.

Aprcs lc tir d'unc volcc dc 60 coups dc mine lors du pcr­
ccmcnt d'un puits incliné dc 800 m de longueur, un groupe
dc 7 ouvriers, après unc hcurc d'attente environ, sc porta à
l'avanccmcnt, pour reprcndrc Ics travaux. Par suite dc l'ap­
port insuffisant d'air frais, Ics ouvriers aspircrcnt dcs gaz
résiduaires du tir dcs cxplosifs ct perdirent connaissance.

Cause de l'accident: Par Ic tir dc la volée, l'extrémité du
canal d'aéragc avait été pliéc ct la sortie d'air était cnfouic
dans Ic dcblai.

2. Tra »i fo »îa »t cla »s » » gro »pe cl o>1 »riers cle la »oic, j »illet
7963, 3 n>orts, 3 l>lessc's; co>it 225000 /ra »cs

Au cours dcs travaux dc réfection d'unc voie fcrréc dans
un tunnel, un garde-voie ctait chargé d'annoncer par
téléphone l'arrivéc dcs trains au surveillant préposé à la
sccurité des ouvriers. Dc son côté celui-ci devait cngagcr lcs
ouvriers à évacuer la voie au moyen d'un signal avcrtisscur
automatique. Sur la ligne dc télcphonc ctaicnt montés cn
parallèle, cn plus dc ccs deux postes, sept autres appareils dc

chantiers. Or l'annonce d'un train dc voyageurs nc fut pas
ïcçilc p lr Ic prcposc ât 11 sccilï1ic, niais tïansllllsc ;1 Llll atltïc
endroit. Lc train pénctra dans lc tunnel ct surprit 19 ou­
vriers. La grande partie d'entre cux eurent la vic sauve cn
sautant dc côte contre la paroi du tunnel. D'autres, en
rcvanchc, sautcrcnt sur la voie parallèle oü au mîmc
nlonlcllt Llll cxpïcss cïolsalt Ic tï lit clc voyagctlïs.

3. Ego»cire»>e» t cl' » »e dalle pendant le l>c'tonnage, ao>ît 1963,
1 n>ort, 7 1>lessés, clo »t 1 i » »alicie; coîît 80000 frnncs

I cndant Ic bétonnagc d'unc dalle dc halle, l'échafaudage
ct le coffrag s'effondrèrent sans raison apparcntc. Tous lcs
8 ouvriers occupes à la prcparation ct à la mise cn place du
béton furent entraînés dans la chute.

4. Accicle »t 11'a »to> »ol>île à Alt »a » (TG), ao>ît 1963, 5 n>orts;
co>ît 204000 /ra »cs

Unc voiture s'cngagcant d..ns un tournant à droite à unc
vitcssc trop clcvéc fut déportcc vers la gauche ct s'écrasa dc
plein fouet contre un arbre bordant lc côté dc Ia route. Par
suitc dc la violcncc du choc, Ic conducteur ct Ics quatre pas­
S:IgCïS troilVCïCllt l:I ill oïi.

5. Cl »>ceci' » » n »io » cie lig »e prcs cie Diirre »üscl> (AG), septc
l>re 7963, 22 n>orts; co>ît 1,8 n>illion clc fra>ccs

Parmi lcs 80 victimes figuraicnt 22 assurés dc la CNA dont
14 cmploycs dc la compagnic d'aviation qui sc trouvaient à
bord dc l'appareil sinistre, lcs uns pour dcs raisons profcs­
sionncllcs ct Ics autres à titre privé.

Cause dc l'accident: Un inccndic qui s était dcclaré dans lc
train d'attcrrissagc sc propagea cn un laps dc temps très bref
à toute l;l nlachlilc clill cxplos:I dtlïallt Ic vol.

á. Acciclc nt cl a »to »>oi>iles à Lan>o»e (TI), li'> rier1964,2 n>orts,
3 l>lesscs, cio» t 7 i» »alicle; co>it 265000 fra»cs

En voulant dépasser à grande vitcssc unc voiture station­
nant sur lc bord droit dc la route, l'assuré entra cn collision
avec un camion venant cn sens invcrsc. Son vchiculc pivota
silï soll ;Ixc ct llcilrt:I 1:I voltiiïc stltioililcc.

7. Accicle »t d'n »to »>ol>iles pris cie Benkcn (SG), osai 7964,
3 >norts, 4 l>lessés, k »>t 2 in> alicles; co>ît 265000francs

Unc femme ct son enfant avaicnt manqué lc train. Lc chef'
dc gare proposa dc Ics conduire avec son véhicule prive jus­
qu'à la prochaine station. Sc concentrant sur la conduite dc
sa voiture et pensant constamment au but qu'il devait
atteindre, il s engagea lmpïtldcmlllcllt ',l Lille cïoiscc dc ïoil­
tcs ct entra cn collision avec un minibus venant sur la droite
ct transportant dcs ouvrières chez cllcs. Lcs deux véhicules
ct leurs occupants tombèrcnt dans lc canal qui longeait la
route. Lc chef dc gare fut tué sur lc coup. Deux ouvrières
qLIL ava>clll pïobablenlcllt pcïclil collnalssallcc sc ïcoycrcllt
dans lc canal.

8. Cl »cte d' » »e n>asse cie rocl>es cla »s >n> t>n »>el ro>cticr en

co »str »cti o », j « in 1964, 3 >norts, 3 i » > ali cies; co>it 647 000 fra »cs
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Au cours du déblaicmcnt dcs matériaux abattus par lc tir
d'unc volée dc coups dc mine au front d'attaque, unc masse
dc rocher sc détacha. Dans sa chute clic tua 3 ouvriers ct
blessa cn partie grièvcmcnt 3 autres travailleurs.

9. Accidr nt d'a((to(noble les à Riddes ( VS), j ((in 1964, 4 (norts,
3 b/essés, d(>nt 1 i>(valide; coî(t 497 000 francs

Lc conducteur d'unc voiture s'apprêtait à devancer unc
colonne dc véhicules lorsqu'il sc trouva tout à coup cn face
d'unc voiture circulant cn sens invcrsc, sortie égalcmcnt dc sa
colonne. Lcs deux voitures sc télcscopèrcnt violcmme>1t,
obstruant la chausséc ct provoquant dcs collisions cn chaîne.

70. Explosion a »ec (go((dre>((e((t de bâti(((e((t, s« ivie d incendie,

dans >(ne /al>riq((e de prok(its cl(in(iq((es, j ((il/et 1964, 6 (norts,
3 blessés, do((t 2 i((valide; coî(t 633000/rancs

Dcs liquides inflammables avaient coulé dans unc cave, qui
Il ct:lit pïatlquclncIlt pllls lltlllscc, p;lï Llll syslclIlc dc c;(11,'llls:l­
tion ouvert suranné. Pcu avant l'explosion, unc assez grande
quantité d'cau bouillante avait cgalcmcnt pénétrc dans ccttc
cave dc la même façon dc sorte quc Ics liquides qui s'y trou­
valcllt s évâpoïcïcllt dâlls Llllc lllcsllïc ;Iccïllc ct clll i>11
mélange cxplosif dc vapeurs put sc former. Unc source de
chaleur inconnue provoqua l'explosion ; Ic bâtiment dc fabri­
c:ltloll sc tïollv:(Ill au-dessus dc 1;1 c:Ivc s cRolldïâ.

17 Cl((lte d'>.(ne é((on>(e (nasse provena((t k( glaci(r d'Alla/in
s>(r les l>araq>(es ser>(ant de c/ortoirs d'((n cl(a((tier de co((str>(ctio(( de

l>arrage, aoî(t 19á5, 88 n(orts, 7 7 blessés; cotît 8,2 (ui Ilions de fra((cs
Plus dc 1 million dc m> dc glace s'cst détachéc du glacier

d'Allalin ct s'cst abattue sur Ics baraques servant de dortoirs
ct d'atclicrs ainsi quc sur l'cmplaccmcnt dc préparation
dcs matériaux d'un chantier dc construction dc barrage à
Matt>Ilark (VS).

72. Egnndre »(( ((t de la dalle d'(n( bâti (((e((t pe((da((t /e béto((((âge,

septe>nbre1965,2 (((orts, á blessés; co(ît 66000francs
Lc bctonnage dc Ia dalle d'un bâtiment étant terminé, on

constata que le coRragc entre Ics poutres d'appui avait fléchi.
Lcs ctais nIétalliqucs n'étaient plus d'aplomb. Lcs ouvriers
furent alors envoyés au-dessous de la dalle bctonnéc afin de
rcdrcsscr ct dc rcn forcer l'étayage ct la construction portante.
C'cst au cours dc ccs travaux que la dalle s'cRondra.

13. Cl(((te d'(n(e avala((cl>e s((r ((n train tra1 >ai /la>(t a>( déblai( (ne((t

de la neige, dc cen(bre 79á5, 2 (((orts, 5 l>lessés; co(ît 184 000 francs
Unc avalanche entraîna dans unc pente abrupte un train

travaillant au dcblaicmcnt dc la ncigc avec lcs 7 ouvriers dc la
voie qui l'acconIpagnaicnt.

14 As/>l(yzies par >u.a »q« e d'oxygène da »s « ne gal(rie d a »(enée
d'ea>(/(vri(r19áá,17n(orts, co>ît1,7>((il/ion defra>(cs

Trois ouvriers équipés dc n1asqucs à insufllation d'air de­
vaicnt ouvrir la vanne du mur barrage construit dans unc ga­
lerie d'amcncc d'cau afin dc laisser s'ccouler l'eau qui s'était ac­
cumuléc sur unc longueur d'environ 250 m. Sur Ic chemin du

retour, leur réserve d'air fut épuiséc ; Ics ouvriers ôtcrc>lt leur
111:IsqL>c ct 1110LlïLllc>lt asphyxiés dans l'atmosphère pauvre cn
oxygène de la galcric. L'ouverture après coup de la porte
blllldcc cil> Illllï b Irï;Igc cLll pollï conscqucncc L111 âcïâgc
naturel dc la galerie. Ainsi unc colonne d'air asphyxiant de
plus dc 1000 n1 dc longueur sc déplaça cn direction d'un
gïollpC dC tïâV 111 Ct d 1111 tr 1111 dc g 11Cï>C VCII:111t CIC l.'1 dlrCC­

tion opposcc. Ccttc masse d'air manquant d'oxygène surprit
14 assures qui périrent égalcmcnt d'asphyxie.

15 Accid.c((t d'a« to>nol>(les prcs de Mels(SG), septen(bre1966,
4 nlorts, 2 blesses; coî(l 375 000 fra((cs

Près d'un chantier d'autoroute mal signalé et éclaire de
façon insuffisantc, deux voitures automobiles circulant cn sens
Illvctsc .'1 llllc vltcssc cxccsslvc s cng,'Igcx clll sllr I,'1 Illclllc vole.
Lc conducteur de la voiture circulait avec lcs feux dc croisc­

mcnt ct sc trouvait à gauche dc la ligne dc sécurité lorsqu'il
entra cn collision avec Ic minibus qui ctâit occupe par dcs
ouvriers.

76. Co((p d( griso(( da>(s ((ne gal( rie, octobre 7966, 6 >((orts, 8 hics
iés, do((t 7 i (( »a/i de; coî(t 472000francs

Lors du crcusagc d'unc galerie on avait constaté dcs déga­
gcmcnts dc grisou. Par suitc dc la dcfcctuosité d'un palier du
vcntilatcur, la ventilation ctait arrêtée. Lcs travaux furent
IllaigïC lotit polir SLI>V>S j L>Sqll :Ill 1110111C>lt dC 1 CxploS>011.

17. Egondren(e((t d(( cet ï1ge d (ill pol(( d a((toro>(te, octobre 7966,
25 blessés; coî(t 39 000/ra »cs.

Lors du bétonnagc du dcrnicr tronçon du pont d'autoroute
d'unc longueur dc 162 m ct d'unc largeur dc 23 m, c »jambant
Ia Tôss prcs de Wïilflingcn, Ic coRragc du pont s cffondra ct
toute la construction (7000 t dc bcton, d'acier ct dc bois) fut
prccipitéc dans la Tôss. Cause : Au moment dc l'élaboration
dll pl ojCt, C011Stïllct1011 IIISL>fflS III tC dCS LCtCS CI :Ipplll Ct CIC ICllï

liaison avec les poutres transvcrsalcs. Par chance il n'y cut pas
dc 1110rts à dcploïcï.

18. Déraille>((e((t d'((((e ran(e de tranl(vays à la s((i te k( ((on Jonc
tio((((e>((eut des frcir(s, ((oven(bre 7966, 38 blessés, do((t 2 i((valide;
coî(t 55 000 francs

Lcs freins n'ayant pas fonctionné, une rame dc tramways
dCïalll.'1 dâlls u11 tollïll:111l Ct SC ïC11VCrS:I.

19 Cl(((te d'((nc a .»ala »cl(e s((r (((( canto( »(e(ne((t, n(ars 1967,

5 n(orts, 2 blessés, c/ont 7 i((valide; cotît 490 000fra((cs
Unc avalanche d'unc cxtrêmc violcncc traversa lc lit d'un

ruisseau, ïclllollt:I dc l ;Illtrc cote clc lâ pclltc sllr llllc lollgllcllï
d'environ 70 m et démolit unc baraque oi> étaient cantonnes
7 ouvriers.

20. Egfo((dre(>(e>(t d'>(((e tri b((((e de spectate>(rs, avri I 1967,22 l>les

sés, dont 2 i ((valides; coî(t 75000francs
Par suitc d'unc faute dc construction, la moitié d'unc tri­

bune de spectateurs sur laqucllc avaicnt pris place 500 pcr­
sonncs s'ccroula.
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Assura »cc dt:s
accldc »ts »o »
pro t t.ssio » »c ls

Assura »CC. dt:s
accldc »ts pro­
t L'Ss l ol1 »C l s

Causes dc rt:tus sclo » la LAMA

Accidc »ts par a » »ic

600
1 485

150
5 055

2 395
10

230
250

20

5

145

4 9705 380Total

Clapi ft rt:s c » pour-cc » t

12,1
29,9

2,8
94,0

0,4
0,1
0,0
2,7

48,2
0,2
4,6
5,0

Total 10(),() 10(),()
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21. Accicleîît d'aîîtoîîîobi les prt scie c>tîîcleîî (BE),septeîîîbre1967,
4 îîîî>rts, blessés; coîît 344000fraîîcs

Sllï llllC :llltoïolltC lllollll]CC, Llll COI1CILICLCLlï ây:llll pCïCILI 1:L

111:lltrlSC dC Soil VC]llcll]C, CC]lll-Cl S CllgâgCâ Sliï lâ VOIC g,'1LIC]IC

oü il entra cn collision dc plein fouet avec unc automobile
venant cn sens invcrsc. 4 dcs 6 occupants dcs deux véhicules
tïolivcïclll I:L llloïl.

22. Accicieîît îi'alîtonîobiles à Oppkoîî (ZH) noî>eînl>re 1967,
3 nîorts, 3 l>lessés, îioîi t 2 invalide; coîît 575000 frai>es

Unc voiture dc cinq places, occupéc par 6 pcrsonncs entra cn
collision avec un camion venant cn sens invcrsc ct ayant bifur­
qué trop tôt vers la gauche. Unc faute grave peut être imputéc
aux deux conducteurs: D'unc part conduitc d'un vchiculc
surchargé, d'oü liberté dc mouvcmcnts très limitée pour lc
conducteur, d'autre part changcmcnt dc direction trop rapide
ct s:llls tclllï colllptc clc 1:l clïclll:ltioll.

23. Explosion cl'înîe charge, ciécîîîîbre 1967, 9 nîorts, 7 blessé;
coîît 1,7 nîi llioîî ciî francs

Explosion d'unc charge à très grand pouvoir brisant, dc
l'ordre dc 10 â€” 20 kg à proximité dcs participants à un cours
sur l'emploi dcs cxplosifs.

Il .'Lïïlvc coilst1llllllcilt L]tic dcs pïcstâtiolls d 1ssllï lllcc Ilc pcll­
vcllt c1tïc oclïoyccs pollï dcs c:ls 'lllilollccs à j liste titre selon
tolltC :lpp;lïCIICC dll f1lt C]LIC ICS CoildltlollS jllrldlqucs 11C Sollt
pQs rclln les

Au cours dcs annccs 1964 à 1967, 5380 cas cnmoycnnc par
annéc ont étc refusés dans l'assurance dcs accidents profcssion­
ncls ct 4970 dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls.
Sur 1000 cas annoncés comme accidents profcssionncls, 18
Il ollt p:ls ctc lccollli lis ; cc c]llffcc cst clc 32 pour Ics accidents
non profcssionncls. Comparativcmcnt à l'annéc 1956 pour
laquelle unc statistique dcs cas refusés a été ctablic pour la dcr­
nièrc fois, cette proportion nc s'est gucrc modificc.

La répartition dcs cas refuses selon les causes dc refus diffère
dans lcs deux branches d'assurance (voir tableau 19). Dalls
l'assurance dcs accidents profcssionncls, 94o/o dcs cas refusés
apparticnncnt au groupe « Pas d'accident ». Pour plus dc la
llloitié dc ccs C:ls, il s :Lgit dc Illlllbagos llc provcllallt pas d llll
accident. Vicnncnt cnsuitc dcs hcrnics, dcs arthrites ainsi quc
dcs eczémas qui nc sont pas d'origine profcssionnclle, qui
nous sont fréqucmmcnt annoncés comme accidclits.

Sur les accidents non profcssionncls annoncés à tort ct
par conséquent refusés, 30/o sculcmcnt appartiennent au
groupe « Pas d'accident ». Dans ccttc branche d'assurance, lcs
dangers cxtraordinaircs ct Ics cntrcpriscs téméraires qui sont
cxclus dc l'assurance conformément à l'art. 67 LAMA
constituent la cause dc refus la plus fréqucntc avec prcsquc
50 /<> dcs cas. Environ 2400 cas cn nioycnnc par annéc ont
étc refusés à ce titre. La bonne moitié dc ccs cas conccr­
111icllt 1 clllploi clc I:l lilotocyclcttc p:lïcc c]uc jusqu à lâ f ill

Cas refusés répartis d'après les causes dc refus, 1964/1967

l>crsonnc non assurée (art. 60, art. 24
Ord.1, art.2 Ord. Il)..........

Pas d'accident (art.67, 68)........
Dal>gers cxtraordilsaircs ct clitrc­

prises téméraires (art. 67).......
Annonce tardive du cas (art. 70)...
Assurance militaire (art.92) ......
Autres causes dc refus...........

l'crsonnc non assurée (art. 60,
art.24, Ord. I, art.2 Ord. Il) ....

l'as d'accident (art. 67, 68)........
1)aligcrs cxtraordinaircs ct clitrc­

priscs téméraires (art. 67).......
Annonce tardive (art.70) ........
Assurance militaire (art. 92) ......
Autres causes dc refus...........

dc 1967, selon l'article 67 alinca 3 LAMA, seuls lcs acci­
clcllts clc Illotocyclettc sc pïodllls,'llit Ioïsc]lic l :lssllïé sc ïcilc]
:ill 'tïlv;Lll oll cil ïcvlcilt ct:llcllt collvcïts p:lï 1 :lssllïlilcc.
Depuis Ic Ier janvier 1968 toutefois, Ics accidents dc motocy­
c]CLIC SC pïoCILLISâllt Cll dC]10IS dll C11Cllliil Clll tïlV.'ill Solll :ILISSI

pris en charge par l'assurance dc sorte quc lc nombre dcs cas
refusés dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls diini­
nucra scnsiblcmcnt. A partir dc ccttc date é~alcmcnt, lcs acci­
dClltS SC pïoC]LIIS:lllt loïS C]C Vo]S 1<.'ïlCIIS C]ill jliSqll ICI li Cïllcllt

pas assurés sont considcrés comme dcs accidents non profcs­
sionncls. Au cours dcs annécs 1964 à 1967 on nc nous a annon­

ce aucun accident dc cc gcnrc qui aurait dîi îtrc rcfusc.
Lc sous-groupe « Différcnds, rixes, provocations » constitue

un autre poste important dans lc groupe « Dangers cxtraordi­
naircs ct cntrcpriscs ténxcraircs ». Consparativciucnt au~ conâ€”
ditions dc 1956, ccs cas ont un pcu augmenté; ils rcpréscn­
taicnt alors à pcinc 10 /<> des cas refusés pour cc motif contre
17 !„à pcu prcs cn moycnnc dcs annécs 1964/1967.

Dans le groupe « Pcrsonnc non assurée », la part dc 12 /<> cst
cncorc considérable ; ceci cst dîl au fait qu'au cours dc ccs dcr­
IIICïCS âllllCCS IC tï:LV:Lll,'L 1:L dcllll-JOLlïllC.'C 1 pïlS :ILISSI LIIIC

importance accrue. Ccs pcrsonncs occupécs à temps partiel
ignoraicnt souvent quc selon l'article 2 dc l'ordonnance II sur
l'assurance-accidents, lcs « employés ct ouvriers qui nc sont
occupés dans une cntrcprisc ou partie d'cntrcprisc soumise 1
1 ;LSSLlï:lllCC qllC 1;l IlloitlC :ill p]LIS CIC lâ ClliïCC jollïll:l]ICïC lloï­

Ill:l]C C]C tï;IV:ill d Llll OLIVïlCï, ilC Soll t :ISSLlïCS C] Ll C poli ï ICS :ICCI­

dents profcssionncls ». Depuis la dcrnicrc enquête sur lcs cas
refusés daiis l'assurance dcs accidents non profcssionncls cn
1956, la part du ~roupc :<Personne non assurée » a doublé.
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IndcnlnitÉ dc V lit.'ur des Total
cil onlagc 1 Cl1 t t.'S

Frais dc
t ra I tt.'nl cil t

A Il n i't.'s
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191H-1937 ..
1938-1957 ..
1958-1962 ..

143 773 762
291 943 383
154 249 852

39 481 944
42 553 156
42 496 183
43 322 948
45 828 721

207 174 144
519 671 802
281 930 934

7H 821 795
89 921 770
90 528 704
89 727 964
97 288 945

340 564 721
758 339 340
376 609 090

96 459 553
103 44H 323
113 781 776
107 963 421
112 531 258

691 512 627
1 569 954 525

812 789 876

214 763 292
235 923 249
246 H06 663
241 014 333
255 648 924

1963 .......
1964 .......
1965 .......
1966 .......
1967 .......
1963-1967 .. 213 682 952 446 289 178 534 184 331 1 194 156 461

1918-1937 ..
1938-1957 ..
1958-1962 ..

50 411 533
145 726 508
93 801 191

24 388 713
25 287 795
28 488 430
31 693 768
34 931 873

69 635 697
251 343 210
165 668 465

46 210 27H
49 263 122
56 363 547
60 026 658
68 145 678

132 723 919
353 715 010
228 213 010

59 236 801
67 352 H22
70 907 580
71 274 963
86 581 464

252 771 149
750 784 728
487 682 666

129 835 792
141 903 739
155 759 557
162 995 389
189 659 015

1963.......
1964 .......
1965 .......
1966 .......
1967 .......

355 353 630144 790 579 280 009 2831963-1967 .. 780 153 492
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COUT DES ACCIDENTS

Lcs chiRrcs relatifs au coût dcs accidents figurant dans cc cha­
pitre nc conccrncnt quc lcs prestations d'assurance ; il s'agit cn
conséquent dc charges ncttcs, autrcmcnt dit dc charges brutes
moins lcs réductions appliquccs sur ccs prestations ct lcs rccct­
tcs provenant dc recours. Lcs frais géncraux nécessités par lc
scïvlcc dc 1 :issilï;lllcc Ilc solll p;ls pïls cil collsiclcï:itloll.

Lc présent chapitre traite tout d'abord dcs prestations d'as­
silïallcc cil gcllcï:il cl clc IcLlr ïcp:iïlllloll clltïc Ics dlffcïcllts
gcilïcs clc frais ; 011 tlcllt cg:ilclllclll colllplc dcs ïédllctlons
appliquccs sur lcs prestations ainsi quc dcs recours. Un para­
pï i plie spécl il csl colis icrc cil suite :i cllaclill dcs trois gelll cs clc
prestations: frais dc traitcmcnt, indemnité de chômage ct
valeur dcs rcntcs.

Dc plus, le tableau 3 dc l'anncxc récapitule les prestations
d'assurance 1963 â€” 1967 selon lcs classes de risques ct les grou­
pes dc cl:isscs dc ïlsclilcs. Hlcll LILle ccs lllcllc:itlolls pillssclit
donner ccïl:illis apcïgils sllï 1:i stïllctilïc dll ïlsclllc, elles llc pcl­
Illcttclll tolltcfois p:Ls clc tlïeï s;lils :iiltïc clcs collclllslolls clli:illt
à la situation à cc point dc vuc, étant donné le rôle cxtrîmc­
mcnt grand qucjouc lc hasard dans lc coût dcs accidents.

l'l<ESTATIONS 1)'ASS U l<ANCE

Par prestations d'assurance on cntcnd la charge occasionnéc
par cs soins médicallx, l'indcmnitc dc chômage ainsi quc par
lcs rcntcs d'invalidité ct dc survivants. Le coût dcs soins médi­

caux figure sous la rubriclue frais de traitetnetit Ccs frai.s cons­
tituent avec l'ittdetitwitc' de citôtnage lcs frais dc guérison. La
valeur des rentes comprend lcs valeurs capitalisécs dcs rcntcs
allouccs ainsi quc Ics indeninités en capital et autres.

Lcs prestations dc l'assurance des accidents professionnels
ont augmenté trcs fortcmcnt au cours dc la période du rap­
port: Avec 1,2 milliard dc francs cn chiRre rond, cllcs sont
de 70/p environ supéricurcs à la totalitc dcs prestations
d'assurance versées durant la pcriodc 1918 â€” 1937 ; par rapport
à la pcriodc 1958 â€” 1962 on enrcgistrc une augmentation
d'environ 50"/p (voir tableau 20).

L'assurance des accidents non profcssionncls donne unc
image diRërcntc: Au cours de la période du rapport, l'cn­
scnxblc dcs prestations d'assurance a été plus dc trois fois
supérieur à celles dc la pcriodc 1918 â€” 1937 ct niîmc cncorc
lill pcu plus clcvi.' clilc Ics pïcsl:itlolls englobant Ics ;lllllccs
1938 â€” 1957. L'augmentation cst dc 60/p environ par rap­
port à la pcriodc quinquennale 1958 â€” 1962.

Lc trcnd a été à pcu près Ic mîmc pour tous les trois gcn­
rcs de prestations; c'est pour l'indemnité de chômage quc
l'on a cnrcgistré l'augmentation la plus marquéc. Comme
par lc passé, lcs frais dc traitcmcnt rcprésentcnt dans lcs
deux branches d'assurance à pcinc un cinquième, lcs indcm­
illlcs clc cllolll lge environ Lill tlcïs ct 1:i V llcLlï tics ïclllcs
n'atteint pas tout à fait la moitié du coût total. Si l'on con­
slclcrc quc Ic qll:irl cnvlïoll dcs fïâls clc gllcïlsoll pïovlclll
d'accidents suivis dc rentes, on constate quc dans les deux
branches d'assurance, le 2 /p environ des accidents en chiffr

Assuranct: des accidents non professionnels

rond occasionne prcs dcs deux tiers dc la charge-acc,idcnts.
La situation nc s'cst gucrc modifiéc depuis 1953 â€” 1957.

Plusieurs facteurs sont à l'origine dc l'augnicntation dcs
frais. Lc nombre des accidents s'est fortcmcnt accru au
cours de ccs cinquante ans. Lcs indemnités vcrsécs pour lcs
prestations médicales ct surtout pour lcs soins hospitaliers
Ollt :lllglllclltc progïcsslvcmcnt p:iï sliltc CILL ïcllclicl issc­
mcnt et dc l'amélioration des possibilités de traitcmcnt. Lcs
hausses massives dcs salaires influen sur l'indcmnitc de chô­
mage ct la valeur des rcntcs. Rappelons ici quc pendant la
période du rapport le salaire nlaximum assuré a dû îtrc
;iLlglllClltC ;l dCL1X rCpïlSCS.

Au cours de la période du rapport, un accident profes­
sionnel a coûte cn moyenne 804 francs, soit 222 francs
(+ 38 /p) de plus qu'cn 1958/1962 ct 460 francs (-1- 134 p/,)
qu'il y a 20 ans. Pour les accidents non profcssionncls, lcs
valeurs moycnncs corrcspondantcs sont supéricurcs à ccllcs
dcs accidents profcssionncls. Lc coût par accident non pro­
fcssionncl s'cst monte à 1023 francs, soit 288 francs (+ 39 "/p)
dc plus quc durant la période 1958/1962 ct 622 francs
(+ 155P/p) dc Plus qu'cn 1943/1947 (voir tableau 21).

L'évolution dcs frais a été différcntc suivant Ic gcnrc
cl :icciclcllt (lccldcilt oïcllll:ilïc oil accldcllt-bâg ltcllc). l ollï
lcs :iccldcllls oïdlii;lites, Ic colit CI Liil accldcllt pïofcsslollllel
durant la période 1963/1967 s'cst élevé cn nioycnnc à 1587
francs alors quc celui d'un accident non profcssionncl a
atteint 1665 francs; par rapport à la période prccédcntc, Ic
coût moyen a augmenté dc 46 /p rcspcctivcmcnt dc 51 /p, A
longue échéance égalcmcnt, lc rcnchcrisscmcnt dcs acci­
dents non profcssionncls est plus marque quc celui dcs
accidents profcssionncls.
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23

Total dcs
accidents

Accidents
ordinaires

AccIdcnts­
bagatcllcs

Annics
Indcmniti
dc chômage

TotalValeur dcs
rcntcs

Frais dc
traitement

Annics

Assurance dcs accidents professionnels

Assura »cc dcs accidc »ts professionnels266
344
436
496
582
804

423
55i
767
926

i 086
1 587

14,6
16,4
19,2
23,2
28,5
36,5

1938/1942..........
1943/1947..........
1948/1952..........
1953/1957..........
1958/1962..........
1963/1967..........

177
210
266
387
454
515
727

113
134
197
255
312
386
607

369
423
551
767
926

1 086
1 587

1933/1937....
1938/1942....
1943/1947....
1948/1952....
1953/1957....
1958/1962....
1963/1967....

79
79
88

125
160
185
253

417
536
715
880

1 103
1 665

312
401
504
596
735

i 023

16,7
18,9
21,4
26,6
33,3
48,4

1938/1942..........
1943/1947..........
1948/1952..........
1953/1957..........
1958/1962..........
1963/1967..........

i82
207
254
34i
418
524
773

376
417
536
715
880

1 103
1 665

1933/1937....
1938/1942....
1943/1947....
1948/1952....
1953/1957....
1958/1962....
1963/1967....

111
127
190
245
298
381
609

83
83
92

129
164
198
283
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An nies Indemnité'.
dc chômage

TotalValeur dcs
rcntcs

Frais dc
traitcmcnt22

Assurance dcs accidents professionnelsAccidents
non professionnels

Accidents
professionnels

Frais en francs >

1933/1937....
1938/1942....
1943/1947....
1948/1952....
1953/1957....
1958/1962....
1963/1967....

15,3
17,1
18,5
16,0
15,4
14,6
13,2

3,5
3,5
3,2
2,9
29
2,8
2,4

4,6
5,3
6,5
5,2
5,1
5,1
4,9

7,2
8,3
8,8
7,9
7,4
6,7
5,9

Accidents­
baga tel 1cs

Accidents­
baga telles

en, up efl ( pp

2 310
9 475

11 725
16 200
15 470
3 420
1 005

385
460

80

6 055
33 420
36 335
39 980
26 650
3 405

760
250
240

76

41
227
247
272
181
23

5
2
1

1

38
156
194
268
256
56
17
6
8
1

â€” 10...
10-20 ...
20-30 ...
30-50 ~ ..
50-100 ..

100-150 ..
150-200 ..
200-250 ..
250-500 ..
500 ct plus

1933/1937....
1938/1942....
1943/1947....
1948/1952....
1953/1957....
1958/1962....
1963/1967....

1,5
1,5
1,3
1,5
1,6
1,7
1,6

2,0
2,1
2,6
2,8
2,7
3,0
3,1

3,2
3,5
3,4
3,8
3,8
4,1
3,9

6,7
7,1
7,3
H,i
8,1
8,8
8,6

otal o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~T 60 530147 171 1 000 1 000
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Coût nioyc » d'un accident cn francs

Assurance des accidents non professionnels

Pour la période 1963/1967, lc coût d'un accident-baga­
telle s'est élevé à 36,5 francs dans l'assurance dcs accidents
professionnels contre 48,4 francs dans l'assurance des acci­
dents non professionnels. Par rapport à la période précé­
dente, le renchérissement a été dc l'ordre de 28 jo pour lcs
accidents professionnels et même dc 45pjo pour lcs accidents
non professionnels. Ce rcnchcrisscment dcs accidents-baga­
telles est dû également pour unc bonne part à la modifica­
tion apportcc à la notion de l'accident-bagatcllc. Depuis
1963, il n'cst pas rare qu'un accident-bagatelle coûte plu­
sieurs centaines, voire plus d'un millier de francs. Le tableau
22 donne la répartition des accidents-bagatcllcs selon le
montant des frais pour lcs annécs 1964/1967.

La répartition du coût moyen des accidents ordinaires
pour lcs difFérents genres de prestations ressort du tableau
23. Depuis 1933/1937, lcs frais de traitement d'un accident
non professionnel ont toujours étc supérieurs à ceux d'un

Rcpartition dcs accidents-bagatcllcs 1964/1967
selon lc montant dcs frais

' Limite supéricurc dc taxe non con>prise.

Coût nioycn d'un accident ordinaire cn francs
pour lcs différent gc »rcs dc prestations

Assurance dcs accidents non profession »cls

accident professionnel. En revanche, jusqu'en 1958/1962,
l'indemnité dc chômage versée pour un accident profes­
sionnel a été plus forte quc pour un accident non profcs­
sionncl ; récemment la valeur des rentes était égalcmcnt plus
faible pour les accidents professionnels quc pour lcs acci­
dents non professionnels. La période du rapport cst donc
caractérisée par Ic fait que, pour la première fois, tant les
frais dc traitemcnt quc l'indemnité dc chômage et la valeur
des rcntcs d'un accident ordinaire dans l'assurance dcs acci­
dents non professionnels dépassent les montants moyens
correspondants payés pour lcs accidents profcssionncls.
Cette situation est due probablement au fait quc lcs acci­
dents de circulation entraînent des frais plus considérables
bien qu'il s'agisse sur toute la ligne pour les montants

Coût dcs accidents cn pour-nzillc dcs salaires assures

Assurance dcs accidcilts non professionnels
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Assurance dcs accidents profcssionncls

d » » d
Assurance dcs accidents non profcssionncls

d »

Coût dcs accidents

T: ..d d.
Coût dcs accidents

Taux dc risque
111dlCC

1100
Indice
1100

précités dc coûts nets ct quc lcs rcccttcs dc recours ct lcs
montants dcs réductions pour les accidents non profcssion­
ncls soient assez apprcciablcs.

Si l'on établit lc rapport existant cntrc lcs prestations
d'assurance ct lcs salaires assures â€” cc rapport cxprinic cn
pour-mille sc nomme lc taux dc risques â€” on obtient
l'image suivante (voir tableau 24) :

Jusqu'ici, l'assurance dcs accidents profcssionncls n'a
cncorc jamais laissé apparaître, cn moycnnc d'une période
dc cinq ans, ull t:ill Y dc risque .'illssl bas que dans 1:i pcïlode
1963/1967. La diminution par rapport à la période précé­
dcntc cst considérable. Tous lcs trois gcnrcs dc prestations
ollt colltrlbué :i cette cvollliloil, l lndcnlnltc dc chOnlagc
dans unc faible mcsurc, la valeur dcs rcntcs dans unc plus
forte mcsurc. Unc ccrtainc ntodiftcation apportée à la pra­
tique dc la fixation dcs rcntcs y a probablement aussi contri­
bué, étant donné quc l'on attend plus longtemps qu'aupara­
vant avant dc fixer unc rcntc d'invalidité, cc qui entraîne
unc augmentation dcs frais d'indemnité de chômage; cn
contrcpartic la rcntc peut souvent être fixcc avec un degré
d'invalidité plus bas, d'oii diminution dc la valeur des rcntcs.

1933/37 3Y/42 43/47 48/52 53/57 58/62 63/67

Alors quc depuis la période quinqucnnalc 1943/1947 et
Ics suivantes, le taux dc risque dc l'assurance dcs accidents
profcssionncls montre unc nette tcndancc au Réchisscmcnt,
il augmcntc depuis 1933/1937 dans l'assurance dcs accidents
non profcssionncls. Son augnzcntation rclativcnicnt forte
de 1953/1957 à 1958/1962 cst cn partie unc conséqucncc de
la modification de l'art.67 LAMA qui, dcs 1960, oblige la
cNA à reconnaître comme dcs accidents non profession­
nels lcs accidents dc motocyclette sc produisant lorsque l'as­
suré se rend au travail ou cn revient. Depuis pcu, lc taux de
risque semble se stabiliser dans l'assurance des accidents non
professionnels.

Le graphique 25 montre pour lcs deux branches d'assu­
rance l'évolution de la somme dcs salaires assurés, du coût
dcs accidents ct du taux dc risque pour Ics sept dernières
périodes quinquennales. Dc plus, Ics indications concernant
lcs classes de risques ct Ics groupes dc classes de risques qui
figurent dans lc tableau 3 dc l'anncxc sont trcs instructivcs.
Cc tableau donne un aperçu intcrcssant des différences
importantes existant entre Ics divcrscs branches industricllcs
ct artisanales.

1933/37 38/42 43/47 48/52 53/57 58/6 < »/
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Assurance dcs
accidents
profcssionncls

Assurance dcs
accldcnfs non
profs. ssionnc)s

Causes dc riduction

nolnbrcnombre Cn ",o cn "(>

Co »1 porte »lc » t co » trall C aux
règles dc la circulatio ».......
do »t: cas d'alcoolé »iic......

H2

24

0
0

1H

14

255
15

175
5

105
35

48
3

33
1

19
6

3 220
945

15
10

695
525

Rixes ct battcrics............
do »t: cas d'alcoolé »iic.....

Autres fautes ..............
do »t: cas d'alcooléi »ic....

Total ......................
do »t: cas d'alcooléi »ic......

100

10

100

3H

535

55

3 930

i 4HO

26

Nombre dcs
riductions

Montants dcs
riductions

Causes dc riduction
suivant LAMA

cn .v cn ppno111bl c cn francs

Assurance dcs accidents profcssionncls
I »obscrvatio » dc »icsurcs

prcscritcs (art. 71) ....
Surassura »cc (art.74) ...
Raisons médicales (art. 91)
Faute grave (art.98) ....

0,0
0,0
0,6
0,4

45
905
535

1 750
64 745

4 703 040
H51 365

0,0
0,0
1,9
0,3

0,0
0,0
0,2
0,0

I »obscrvatio » dc »1csurcs
prcscritcs (art.71) ....

Surassurancc (art.74) ...
liaisons niédicalcs (art. 91)
Faute grave (art.98) ....

830
5H 115

2 H38 405
6 27H 690

0,0
0,2
0,5
4,3

0,0
0,0
1,7
3,7

0,0
0,0
0,2
0,3

145
420

3 930

24

RÉDUCTION DES PRESTATIONS D ASSURANCE

La CNA prcvoit quc dans certains cas lcs prestations d'assu­
rance pcuvcnt être réduites ou même supprimées. Les dis­
positions légales y rclativcs sont spécifiées dans lcs art.71
(inobscrvation dc mcsurcs prcscritcs), 74 (surassurance), 91
(raisons médicales) et 98 (faute grave). Lc tableau 26 donne
un aperçu de l'importance dcs quatre gcnrcs de réduction.
Lcs chiffre sont fondés sur Ics résultats d'un sondage de
10 /o effectu pendant les annécs 1964 à 1967.

Comme jusqu'ici, l'inobscrvation de mcsurcs prcscritcs
n'a donne lieu qu'à dc rares réductions des prestations pour
lcs accidents professionnels et non professionnels; Ics mon­
tants des réductions ont étc en outre trcs faibles.

La surassurancc cn tant quc cause dc rcduction a énormé­
nlcnt perdu dc son importance au cours dc ces dernières an­
nccs. Les montants réduits selon l'art.74 ont toujours été
faibles ct dans l'cnscmble n'ont jamais atteint plus de 1a/titi
du coût dcs accidents.

Les rcductions appliquccs pour dcs raisons médicales
rcvêtcnt unc inaportance relativcmcnt grande. 905 accidents
profcssionncls et 420 accidents non profcssionncls ont fait
l'objet d'une réduction selon l'art.91 cn moyenne des qua­
tre annécs citccs. L'état pathologique antcricur dcs assurés a
été déterminant pour lcs réductions. Lcs arthropathics
dégcnérativcs et affections de la colonne vcrtcbralc ainsi
que les varices ont été prépondcrantcs. Ccs deux groupes
d'affection ont englobé environ 30,o dc toutes lcs réduc­
tions appliquées pour dcs raisons médicales. La somme dcs
prestations d'assurance réduites selon l'art.91 a atteint dans
l'assurance dcs accidents profcssionncls 4,7 ct dans l'assu­
rance dcs accidents non professionnels 2,8 millions dc francs
par annéc ou 1,9 /o rcspcctivcmcnt 1,7 /o dc la charge-acci­
dents totale non réduite. Par rapport aux chiffre corres­
pondants de 1961, ccs pourccntagcs accusent une Icgèrc
:lllglllC1l f'1f1011.

Réductio »s dcs prcstatio »s d'assura »cc
suivant lcs difïércntcs causes dc réduction, 1964/1967

Assurance dcs accidents non profcssionncls

' dcs accidc »ts. '-' dcs prcstatio »s »o » réduitcs. ' clcs salaires assurés.

Réductio »s pour faute grave dc l'assuré
suivant 1cs causes dc réduction,1964/1967

Lcs réductions pour faute grave (art.98) sont conunc par
lc passe dc beaucoup lcs plus fréqucntcs. Pour les accidents
non profcssionncls tout particulièrcmcnt, elles jouent un
ïolc llllpoït:tilt pllisqll 011 :i colllptc :Lll collïs dc I;L pcl iode
1964/1967 environ 4000 accidents par annéc ayant fait l'ob­
jet d'unc réduction pour faute grave. Lc montant dcs
rcductions a atteint la somme considérable dc 6,3 millions
par an ou 3,7 /o dcs prestations d'assurance payécs et 0,3 "/1111
dcs salaires assurés. L'importance des principales causes dc
réduction ressort du tableau 27. Dans lcs deux branches
d'assurance, lc groupe « Comportcmcnt contraire aux règles
dc la circulation » figure au premier rang. Dans l'assurance
dcs accidents non professionnels il comprclld 82/o de tous
les cas ayant fait l'objet d'unc rcduction, dans l'assurance
dcs accidents profcssionncls 48 /„seulement. En rcvanchc,
dalls I :issllï'.Illcc dcs âccidclits pïofcsslollllcls, Ic 110111bïc dcs
rixes ct batteries cst relativcmcnt important ct atteint 33",,.
Il collvlcllt dc râppclcï ccpclld Illt qtlc scLllcs Ics collséqtlcll­
ces dc rixes ct batteries pendant lc travail sont indcmnisécs ;
Ics prestations pour lcs accidents non profcssionncls corres­
pondants nc sont pas sculcment réduitcs mais refusées
colllplctclllcllt cil sc folldant sLlï Ic cïltcrc dcs daDgeïs ex.â€”
traordinaires et dcs entrcpriscs téméraires. Pour Ics quclqucs
accidents non profcssionncls dc cc gcnrc figurant dans lc
tablcatl 27, la rixe ou la battcric n'a pas pu être prouvée
avec ccrtitudc. Dans Ics cas d'alcoolénlie ayant donné lieu à
des réductions pour faute grave, on constate quc cc facteur
joue un rôle beaucoup plus inlportant dans l'assurance dcs
accidents non profcssionncls quc dans ccllc dcs accidents
professionnels. Pour plus d'un accident non professionnel
sur trois, l'enquête a révélé quc Ics victimes avaient bu trop
d'alcool. Il convient toutefois de rclcver quc parmi Ics cas
dc réduction pour comportement contraire aux règles de la
circulation, la consonLlliation excessive d'alcool a été détcr­
minantc pour fixer le taux dc réduction dans 33 /o des cas
cn 1961, par contre dans « sculemcnt » 29o/o des cas cn
moyenne dcs annécs 1964/1967; cspcrons quc ccttc diff­
érenc représcntc une véritable diminution.



l(~ductio »s pour raiso »s »l~idicalcs ct faute grave
suiva »t l'i »lporta »cc dcs taux dc riductio », 1964-1967 28

Accidents
non profcssionncls

Accidents
pro t css 1 o Ill 1c 1 s

Taux dc riduction cn ",

Art. 91' Art. 98Art. 98Art. 91'

Frais dc traitcn>cnt ct indcrnniti dc cl>ônlagc

i 230
860

30

7 930
7 370

320
90

10 .........
20-30 ......
334()......
50.........
plusdc5()...

190
350

2 89()
19()

140
150

i 320
70

Total ............
Taux »lope » c »

3 620 2 120 1 680 15 710

48,1 15,1 47,4 16,8

Rcntcs d'invaliditi

486
438

12
5

69
38

3

10........
20-30 .....
3340 .....
50........
plus dc 5() ..

104
113
534

6H

82
86

272
49

110 941H19Total ...........
Taux »lope » c » ()

4H9

14,946,4 45,1 16,5

1(cntcs dc survivants

1().........
2() â€” 30......
33-40 ......
5().........
plus dc 5()...

57
46

421
542

2H

19

22
19
51
47

9
10
28
16

Total ...........
Taux »lope » c » ()

139 106 63 i 010

16,35(),4 18,248,8

' Lcs frais dc traitcl »c »t »c so »t pas réduits pour dcs raiso »s médicales.

La répartition dcs réductions pour raisons médicales et
pour faute grave selon Ic montant dcs taux dc réduction
(voir tableau 28) cst très instructive.

Sl .cs pïcst:Itlolls CI ûssllï:Lllcc dolvc11t îtïc ïcclllltcs cil I. ;Il­
son dc l'cxistcIICC d'une nIaladic, lc taux dc réduction sc
1110ntc cn moycnnc à 50,1> dans lcs deux branches d'assu­
ï lllcc ; 11 plllp:lït clcs ïcdLlct101ls clc cct oïclïc 011t Çlc flxccs a
50 '„. l'roportionncllcmcnt la nIajorité dcs réductions supé­
ricurcs à 5()",'„ont été enregistrées dans lcs rentes dc survi­
Vál ll t'1.

Lcs taux dc réduction pour faute ~rave sont cn général
falblcs ct s'L'.Icvcnt cn Inoycnnc à un pcu plus dc 15,'„. Au
cours dcs annécs 1964 â€” 1967, dcs réductions dc 50 /„ou plus
Il ollt (.'tc prollollcccs clllc CI;Ills quelques cas particuliers.

En résumé, on peut constater quc la Caisse nationale n'ap­
plique lcs dispositions légales cn vuc dc rcduirc Ics prestations
cl :Issllr:Illcc quc CI.'111s Ics c:Is 011 Ics clrcollst:Illccs pïcscllfcs
l'cxigcnt dc façon absolue. Au total, pour les annécs 1964 â€” 1967
lcs pïcsl:It1011s d assuïallcc n ollt étc rcclUllcs LIUc CI;111s Llllc
proportion dc 1,4 /LI dc tolls Ics accidcllts, cc qui collstitllc IIII
nct démenti aux bruits qui circulent çà ct là sur la fréqucncc
dcs réductions.

RECOURS

Lcs prestations d'assurance doivent é~alcmcnt îtrc payccs
pour lcs accidents cngagcant la responsabilité dc ticrccs pcr­
sonncs. Dans ccs cas toutefois, l'art. 1()() LAMA confère à la
Caisse nationale un droit dc recours contre lc tiers rcspon­
sablc jusqu'à concurrcncc du montant dc scs prestations
(recours-responsabilité civile).

DI'.s 1961, lc droit dc recours dc la Caisse nationale a été
étendu. En corrélation avec la prise cn charge dc certains
accidents dc motocyclcttc, l'art.1()() précité a été complcté
p:Iï Ull dcuxlèlllc allllCa clolll l:1 LCIICLlï CSl 1:I SLIIV.'lille :
« Lorsque dcs accidents dc motocyclcttc sont couverts par
l'assurance dcs accidents non profcssionncls, la Caisse natio­
nale cst subrogéc, jusqu'à concurrcncc dc scs prestations,
aux droits dcs assurés ct dc leurs survivants qui résultcllt dc
l'assurance-accidents dcs motocyclcttcs prévue à l'art.78 dc
la loi fédérale du 19 déccmbrc 1958 sur la circulation rou­
ticrc. » Cc gcnrc dc recours (recours-moto) nc peut îtrc
cxcïcc qLlc pollï Ics prcstlllolls clc l assuïallcc tics accldcllts
non profcssionncls.

Lcs recours-responsabilité civile ont toujours joue un rôle
modcstc dans l'assurance dcs accidents profcssionncls; cn
moycnnc dcs années 1953/1957 un accident profcssionncl
sur 200 a donné lieu à un recours, cn 1')58/1')62 un sur 165
ct cn 1963/1967 un sur 148. Il s'agit principalcmcnt dc
recours cxcrccs à la suitc d'accidents dc circulation lors dc
courses profcssionIIcllcs. Un recours-responsabilité civile
peut égalemcnt cntrcr cn ligne dc compte lors dc blcssurcs
subies au cours dc qucrcllcs pendant lc travail ct d'acci­
dCIltS SllïvCIILIS Sllï CICS Cll.'llltlCïS clll CICllorS .'1 C:ILISC d 111St.'11­

lations défcctucuscs. En leur qualité d'cn1ploycurs lcs chefs
d'cntrcpriscs nc sont quc rarcmcnt tenus pour rcsponsablcs.

La situation cst fort différente dans l'assurance dcs acci­
dents non profcssionncls. Il y a 1() ans, un accident sur 23
donnait lieu à un recours-responsabilité civile, durant la
période 1958/1962 un sur 19 ct cn 1')63/IL)67 un sur 18. La
plus grande partie dc ccs recours sc rapporte à dcs accidents
dc la circulation. Lcs rcccttcs provenant dcs recours-respon­
sabilité civile pour lcs accidents non profcssionncls ont
atteint, au cours dc la période quinqucnnalc 1')63 â€” 1967, 108
Inillions au total, soit 12,0~/„dcs prestations non récupérécs
par voie dc recours, 1,2'/« dc la somme dcs salaires assurés
ou 12 / dc la prime pour lcs honImcs au tarif dc l'assurance
dcs accidents non profcssionncls (voir tableau 2')).

Un recours-Inoto â€” lcqucl, comn1c mentionné, n'cst pos­
sible quc pour lcs accidents non profcssionncls â€” a été
cxcrcé au cours dcs annI.'cs l')63 â€” l')67 pour 212')4 accidents
dc motocyclcttc. Cc sont toutefois lcs conséquences dc
3()13() accidents dc motocyclcttc ct dc motocyclc léger au
total qui ont étc' pris cn charge au cours dc ccs annécs. La
différenc dc 8836 provient surtout d'assurés dont lcs vI.'hi­
CLIICS 11C S0111 pas 1111111atïlCUICS C11 SLIISSC Ct LIUI :1111SI IIC Solll

pas dans l'obligation dc conclure unc assurance-accidents
dcs motocyclistcs selon lcs dispositions dc la loi sur la circu­
lation routière. Il s'agit cn majcurc partie dc frontaliers.

25



29 FRAIS IDE TRAITEMENTRecours-responsabilité civile

Assurance dcs accidents
non profcssionncls

Assurance dcs accidents
profcssionncls

Recours-rcspon­
sabilit~ civile

1963­
1967

1953- 1958­
1957 19621963â€”

1967
1958­
1962

1953­
1957

35 404 43 15210 010 22 8498 4456 475Recours ......
cn /„dcs acci­
dents.......

Montants
cn 1000 Fr...
cn /o dcsprcs­
tatlons......
cn /<><> dcs
salaires assurés

5.3 5,70,6 0,7 4,40,5

54855 108226

10,1 12,0

23 002 29 0398 346 14 645

1,8 1,9 8,61,4

1,21,00,30,2 0,80,3

Les recettcs provenant du recours-moto sc sont chiffrécs
par 17,7 millions pour les années 1961 â€” 1967; 14,2 millions
tombent sur les annces 1963 â€” 1967. Lcs sommes rembour­

sées sont pour la moitié des frais dc traitcmcnt. L'assurancc­
accidents prévue par l'art. 78 dc la loi fédcrale du 19 déccm­
brc 1958 sur la circulation routicrc, pour lcs motocyclistcs
ct lcs conducteurs de motocyclcs légers cst limitéc à dcs
prestations d'assurance relativement faibles. La limite de
2000 francs pour lcs frais dc traitcmcnt nc s'avcrc dcjà sou­
vent pas suffisant dans dcs cas dc gravite moycnnc.

La liquidation dcs recours-moto s'étend fréqucmmcnt
sur plusieurs années (voir tableau 30). Parmi lcs accidents dc
l'année 1961, 5 recours-moto d'un montant de 33000 francs
ont encore été liquidés cn 1967. On peut ccpcndant consta­
ter que quatre ans après l accident seules quclqucs créances
dc recours-moto lie sollt p;is cllcoïc llquldccs.

Le chapitre « Causes d'accidents » traite plus en détail
l'importance des accidents de motocyclcttc dans l'assurance
des accidents non professionnels.

Recours-nzoto dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls 30

Annics
d'accident

Recours-moto

18
91

503
3 869

120
591

4 651

7
23
78

455
3 581

2
8

19
75

420
3 320

710
4 589

5
4
9

16
76

353
3 000

4 0541961 ... ~ .
1962 .....
1963 .....
1964 .....
1965 .....
1966 .....
1967 .....
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1948/1952 1953/1957 1958/1962 1963/1967Pcrsonncs ou organes
établissant la note

Médcci »s ..............
Etablisscn1cnts dc soi »s...
P 11 a r n l a c1 C s

Médecins-dcntistcs ......

620 183
i 089 560
i 218 1 023

1 197

87
220
493
933

1 092

1 012
1 352

30
108
219
422
820

1 126

33
33
56

157
515
821

i 097

58
28

3
2

9

51
34

4
2

9

196i .....
1962 .....
1963 .....
1964 .....
1965 .....
1966 .....
1967 .....

1 087 48
40

4
2

56
29

3
2

Autres .

Total ..

10

ioo 100 100 100
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Annccs dc risque

1961 1962 1963 1964 1965 1966 1967

Montants dcs recours-moto cn 1000 francs
(y compris lcs vcrscmcnts compl~mcntaircs)

Lcs frais dc traitement comprcnncnt toutes lcs dépcnscs
occasionnécs par le traitcmcnt médical, la survcillancc ct Ics
sollls, Ics nlcdlcanlcllts ct Ics :illlïcs llloyclls tllcïapcutlqucs
ainsi quc Ics frais dcs prothèses dc tout gcnrc ct lc rcmbour­
scment dcs frais dc voyage ct dc transport.

Au cours dc la période du rapport, 358,5 millions au
total ont cté dcpensés pour lcs frais dc traitcmcnt, soit 45~/~
dc plus quc durant la période 1958 â€” 1962. Il s'agit dc coîits
ilcts, lcs ïcccttcs provcll;1 lit dc ïcco tirs .'ly:<lit ctc dcdu iles.
Ccs frais dc traitcmcnt nets par accident ont été cn
moycnnc dcs annccs 1963/1967 d'un tiers environ supé­
rieurs à ceux dc 1958/1962. Nous avons déjà indique lcs rai­
sons dc cc renchérisscmcnt: adaptation du tarif médical, du
tarif dcs prestations dcntaircs, du tarif dcs niasscurs ct dcs
l:ixcs d llospitalisation ainsi quc nouvcllcs méthodes dc
dépistage ct dc traitcnlcnt plus coîitcuscs.

La composition dcs frais dc traitcmcnt s'cst modifiéc au
cours dcs 15 dcrnicrcs annccs (voir tableau 31) : Depuis
1948/1952 â€” nous nc disposons pas d'indications compara­
bles antéricurcs â€” la part dcs prestations portécs cn compte
paï lcs nlcdccllls cst tonlbéc de 58 <<> à 48 « . En rcvanchc,
lcs paicmcnts aux établisscmcnts dc soins ont gagné cn
inlportancc. Alors quc leur part s'élevait à 28",<> cn
moycnnc dcs annccs 1948/1952, clic a atteint 40"„'> au cours
dc la période du rapport. Cc décalage trouve sa justification
dans Ic fait quc lcs ctablisscnlcnts dc soins sont davantage
sollicités pour Ic dépistage ct lc traitcmcnt; rclcvons cn
outre quc dans certains cas ils s'occupent dc l'cncaisscmcnt
pour les mcdccins d'hôpitaux. Lcs prestations vers<.'cs aux
médecins ct aux établisscmcnts dc soins ont augmenté dc
façon considérable cn valeur absolue: alors qu'cn 1948 ccl­
lcs-ci s'élcvaicnt à 13 millions pour lcs médecins ct à 5",,
millions pour Ics ctablisscmcnts dc soins cllcs attcignalcnt
toutefois, cn 1967, 36 millions pour lcs prcmicrs ct 35 mil­
lions pour lcs seconds, cc qui fait plus du scxtuplc.

La part dc l'cnscmblc dcs frais dc traitcmcnt concernant
Ics pharmacies ct Ics médecins-dcntistcs n'a subi quc pcu dc
n>odification au cours dc ccs 15 dcrnièrcs ann<.'cs. Lc groupe
« Divers » rcunit cntrc autres lcs dépcnscs pour lcs masseurs,
lcs fabricants dc prothèses ainsi quc Ics frais dc voyage ct dc
tïlllspoït cllli olll ctc ïcnlbouïscs.

Rcpartitio » cn pour-cc »t dcs frais dc traite»1c »t
selon lcs pcrsonncs ou orga »cs ctablissa »t la »otc
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(icurî.s dc trais lllio dc
fraucs

Cl1 o

113,0 29

12
9
H

3
2
1

28

44,7
34,7
31,H
13,1
7,1
5,0

107,1

6,5
1)ivcrs .

Total ..

24,8

387,8 100

33

Etablisscn)cl)ts dc soil)s Jours

H2,3
8,6
5,5
1,()

652 600
67 800
43 900

7 800

20 400 2,6

Total .. 792 500
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IR~partitio » dcs frais dc traite »>c »t
d'après lcs <~c »rcs dc frais,1963 â€” 1967

Co »sul tatio » », visites, ccrtifI.cats, cxpcr­tiscs' ..............................
l'rcstatio »s sp~cialcs ;I but dia< »iostiquc ct

thcrapcutiquc' ......................
Diag »ostic radiologiquc'-'...............
Midica »>c »ts .........................
Matiricl dc pa »sc »ic »t.................
l'rcstatio »s dc »taircs ...................
l'rcstatio »s physiothcrapcutiqucs.........
Séjours da »s itablissc »>c »ts dc soi »s'-'......

Moycns auxiliaires (prothèses, yeux artific­
ielss, ctc.)...........................

' Sa »s facturatio » sclo » tarif dcs prcstatio »s dc »taircs ct dcs physioth~­
rapcutcs.

- 'Sculcmcnt taxes journalières (y compris taxes forfaitaires totale ct
partielle) ; sans prestations portécs cn compte cn supplément.

Pour la première fois ccttc répartition dcs frais dc traitc­
mcnt selon lcs pcrsonncs ou organes établissant lcs notes
peut être confrontéc à unc rcpartition dcs frais dc traitc­
mcnt payés d'après lc gcnrc dc prestations, englobant toute
U11c péïloclc îllllllîlllcllll:llc ct follclcc sllï Llll sollcl.'lgc clc 5
Lcs montants cn francs ct la répartition cn pour-cent figu­
rant dans Ic tableau 32 montrent l'importance dcs diRércnts
gcnrcs dc frais.

Au cours dcs annécs 1963 â€” 1967, 113 millions dc francs au
total ont été payés pour lcs consultations, visites, certificats,
cxpcrtiscs. Cc inontant rcpréscntc lcs sommes vcrsécs à titre
d'indemnité pour 11,8 millions de consultations, 0,6 nlil­
lion dc visites ct 2,0 millions dc certificats, rapports intcr­
médiaircs ct cxpcrtiscs. On a compte pour 1000 accidents
5265 consultations, 287 visites ct 875 certificats, rapports in­
tcrniédiaircs ct cxpcrtiscs.

Un montant prcsquc aussi important quc celui dcs pres­
tations médicales a été bonifié aux établisscmcnts dc soins
pour lcs tavcs journalières ; ccttc somme qui cst dc 107 mil­
lions comprend aussi lcs taxes forfaitaires totale et particllc. Lcs
lllolli lllts îllll Solll portés Cil ColllptC Cil pluS îlC I i tâXC jouïll l­
licrc par lcs établissements de soins sans taxes forfaitaires totale
ct particllc sont attribués aux différent genres dc frais. En
lïolSIL.'111C ï:ill g VIC1111Clli ICS pïCStlllollS SpCCI IICS a 13lll cil:ig­

nostiquc ct thérapcutiquc avec 45 millions cn chiffr rond.
Lcs prestations spéciales portécs cn coinptc selon Ic tarif
îlCS pïCSt:LLIOIIS CICllt.'llïCS Ct clCS 111;LSSCLlïS Sollt 111ClltlollllCCS

séparément; cllcs ont atteint au cours dcs cinq années 7 ct 5
millions environ. Dcs montants considérables dc plus dc 30
1111111011S Cll:ICU11 Olll CLC p:iyCS pollï ICS cil;lglloStlCS ï:iîliolo­

glCILICS CL ICS 111Ccllc:1111CIitS. LCS CICLIX ClllîllllC111CS Cllvlïoli
dcs frais dc mcdicamcnts sont dcs paicnlcnts aux pharma­
cies ; Ics lllédccllis ollt poïtc cil colllplc Ull 111011tantûussl

élevé pour lcs inédicamcnts qu'ils ont cux-mînics îlispcn­
sés; lc cinquième restant a été bonifie aux hôpitaux ct aux
établisscmcnts dc cures. Lc gcnrc dc frais « Divers » coin­
pïcllîl lolls Ics postes îllll 11 ollt p:is pli îtïc lllcoïpoïés dalls
lcs différents groupes. Il s'agit principalcmcnt dc montants
portés cn compte par lcs mcdccins ct établisscmcnts étran­
gers pour dcs prestations médicales dc nature très diffé­
rcntc; cc groupe cnglobc cn outre lcs rcmbourscmcnts aux
assurés ainsi quc lcs frais dc voyage ct dîpcnscs dcs scrviccs
îlc sauvetage.

Lc tableau 33 montre Ia rcpartition des journécs d'hospita­
lisation 1963I(lî)67 cntrc lcs différcntcs catégories d'ctablissc­
mcnts dc soins, fondéc sur un sondage dc 5",o. Comme par lc
paSSC, ICS lloplt:IIIX CL ClllllîlllCS poLlï C:IS :llgUS ColllpïCIIIICIlt
la majorité dcs journées d'hospitalisation.

Par rapport à 1958/1962,1a d urée moycnnc du séjour hospi­
talier cst tombéc dc 26 à 22,8jours. Le nombre dcs cas d'hos­
pitalisation s'cst îlcvé cii moycnnc annucllc à 34800. 15 "/<>
cllvlïoll clcs :icclclcllls îllll ollt clllïalllé Ic vcïsclllcllt d lille 111­
dcmnité dc chômage ont abouti à unc hospitalisation; un
:iccidcllt oïîllll ilïc :l llî ccssitî.' cil llloycllllc 3 3 jollïllécs cl llos­
pitalisation.

ll~partitio » dcs jour »~!es d'hospitalisatio »
cntrc lcs ctablisscincnts dc soins, 1963/1967

H<ipitaux ct cliniqucs (publics ct prives)
Sa »atoriuI »s pour tubcrculcux........
Etablissc »>c »ts dc bai »s..............
EtablisscI »c »ts psychiatriques ........
Autres itablissc »>c »ts ...............

INDEMNITÉ DE CHOMAGE

D'après la loi, lc blessé reçoit à titre d'indcinnitî dc chômage
80% du salaire assuré dont il sc trouve privé, ceci dcs lc troi­
sièmcjour suivant celui dc l'accident. Il doit donc supporter la
pcrtc dc salaire pendant lcs deux à trois prcmicrs jours ; toute­
fois lorsqu'un samedi libre ct un dimanche tombent sur la
pîïiodc clc caïcllcc, Ic 131cssî' sl1131t Lille pcïic clc s:il;llïc cl Llll
jollr ;Ill 111:IXlllllllll. C0111111C 110LIS I :LVOIIS déjà lllîlltlollllé,
Llll C l llll ltC 111'IXllllll 111 CSt fi XCC poli ï IC gal ll ;ISSU ïC.

Nous avons déjà rclcvé quc Ic montant dc l'indcillnité dc
chômage par accident ordinaire a fortcmcnt augmenté au
cours dc la période du rapport. Ccttc valeur s'cst accrue dc
60% environ dc 1958) 1962 à 1963(1967. Lcs hausses impor­
l:illlcs clcs salaires d Lille p:lit, Bl:ils aussi 1:i pïolollg.'lt1011 îlc 1:l
duréc du paicmcnt dc l'indemnité dc chômage d'autre part
ont contribue à ccttc évolution. Conlmc lc montre Ic ta­
bleau 34,1a durcc moycnnc du paicmcnt dc l'indemnité dc
chômage s'cst élcvéc durant la période 1963)1967 à 21,0 jours



Duréc nioycnnc du chôniagc indcrnnisé
par accident ordinaire cn jours 34

Assuris
du scxc
masculin

Tous lcs
assuris

Annics Assuris
du scxc
féminin

Assurance dcs accidents
profcssionncls

17,8
19,1
19,1

20,5
20,5
21,6
21,3
22,1

21,2

15,2
15,4
16,0

18,1
18,1
19,2
19,1
19,0

18,7

1948/1952 ...........
1953/1957 ...........
1958/1962 ...........

17,6
18,8
18,8

20,3
20,3
21,4
21,1
21,8

21,0

1963 .....................
1964 ......

965 ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~11966 .......................
1 967 ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

1963/1967 ...................

Assurance dcs accidents
non profcssionncls

1948/1952
1953/1957
1958/1962
1963 .....
1964 .....
1965 .....
1966 .....
1967 .....

19,0
20,7
21,8

24,8
25,2
25,7
25,6
26,0

25,4

19,0
20,7
21,9

24,7
24,9
25,7
25,7
25,9

25,4

18,9
20,5
21,3

25,0
26,6
25,8
25,4
26,3

25,81963/1967

pour lcs accidents profcssionncls ct à 25,4 jours pour les acci­
dents non professionnels. Il faut cependant tenir collxptc du

fait quc dcs 1963, pour dcs raisons administratives (modificat­
ionn dc la notion dc l'accident-bagatcllc), Ic nonlbre dcs acci­
dents ordinaires a diminué de façon notable ct quc par consé­
quent Ics valeurs moycnncs dcs annécs 1963 à 1967 sont trop
clcvccs cl Ilc pcilvclll îll c colllp;lïccs dlrcctclllcllt avec ccllcs
dcs annces antcricurcs. La différencc cst dc 1 jour environ dans
l'assurance dcs accidents professionnels ct dc 1,5 jour dans
ccllc dcs accidents non profcssionncls. Toutefois, même si
l'on exclut Ics inconvénients que présente ce manque dc com­
paraison, il faut constater unc augmentation considérable dc
la duréc du paicmcnt dc l'indemnité dc chômage. Depuis la
période quinquennale 1958/1962, clic cst dc 1 jour pour lcs
accidents professionnels ct même de 2jours pour les accidents
non professionnels. Exprimé en francs, cela signifie pour cha­
cune des deux branches d'assurance un supplément dc 4 mil­
lions en chiffr rond par annéc.

Lc prolongcmcnt dc la durcc du paicnient de l'indemnité
dc chômage est dû à différente raisons. Nous avons rclcvc ci­
dcvant lc rapport existant entre la durée du paienlent dc l'in­
demnité dc chômage ct le degré d'invaliditc initial. S'y ajoute
lc fait que lcs accidents sont devenus plus graves. Mention­
nons cn particulier l'augmentation continucllc des accidents
dc la circulation dans les deux branches d'assurance. Parmi les

accidents non profcssionncls, lcs accidents dc sport, notam­
ment lcs accidents dc skis oncrcux, jouent cn outre un rôle
toujours plus important.

Accidents ordinaires scia » lcjour dc la reprise du travail, 1965/1967 35

Accidc »ts
profession »cls

Jours dc la scmainc Accidents
non profcssionncls

NornbrcNombre cn ",ii

l)iinanchc ........
Lundi............
Mardi
Mcrcrcdi .........
Jeudi ............
Vcndrcdi.........
Sanacdi ..........

745
53 460
13 545
10 520
9 860
3 130

790

0,8
58,1
14,7
11,4
10,7
3,4
0,9

0,6
55,7
16,9
12,0
10,5
3,4
0,9

790
77 370
23 515
16 695
14 645
4 665
1 315

Total ...... 138 995 100,0 92 050 100,0

Le tableau 35 montre quc d'autres raisons cncorc influcn­
CCllt I:l ClllïCC dil p.'IICIIIClll dC l IIICIClllllliC CIC Cllolll:lgC. Pollï
Ics annécs 1965/1967 lcs accidents ordinaires ont étc repartis,
sur la base d'un sondage dc 10 /p, entre lcs jours dc la semaine
au cours dcsqucls le travail a été repris. Il cst surprenant de
constater d'une part la fréqucncc élcvcc dcs accidents sc pro­
duisant lc lundi ct d'autre part la part extrêmement faib c dc
cas survenant lc vcndrcdi. Du lundi au vcndrcdi la fréqucncc
de la rcpri c du travail dcvicnt toujours plus faible. Si l'on fait
abstraction du samedi ct du dimanche, ccs deux jours n'en­
trant encore cn ligïc dc compte pour la rcprisc du travail quc
cl:llls ccrt:ill'cs clltrcprlscs (p;lï cx. c}lclllllls clc fcr, tï iv:ill p:lï
équipe ininterrompu), un nombre à pcu près scmblablc dc
victimes d'accidents devrait reprcndrc lc travail du mardi au
vcndrcdi ct un nombre trois fois plus grand lc lundi carjustc­
nlcnt pour la plupart dcs blessés la rcprisc du travail le samedi
ct lc dimanche n'est pas possible. Cependant comme dans lcs
deux bral.chcs d'assurance 60/p approximativcmcnt dcs
rcpri'es du travail tombent sur Ic lundi ct 3 /p sculcmcnt sur Ic
vcndrcdi, on peut constater par rapport à la répartition théo­
rique unc diffcrcncc notable. Lc fait quc lcs événcmcnts acci­
dentels nc se rcpartisscnt pas dc façon uniforme sur Ics diffé­
rents jours dc la scmainc nc pourrait avoir qu'unc influcncc
trcs faible sur cc résultat. La raison pour laqucllc certains
blesses ne sont pas invités à reprcndrc le travail avant la fin dc
la semaine réside dans Ic fait qu'ils nc pcuvcnt plus être incor­
porés dc façon optimale dans Ic processus du travail durant la
deuxième moitié dc la scnxainc; cn cffct dans un travail par
équipe ct à la chaîne il serait probablement difficile d'accueillir
dans une équipe un ouvrier reprenant son activité. Toutes Ics
entreprises dcvraicnt ccpcndant avoir la possibilité d'occuper
dc façon profitable cette main-d'couvre.

Pour la prcmièrc fois, unc statistique sur la capacitc dc tra­
vail particllc dcs victimes d'accidents a cté établie pour l'an­
néc 1965. Ont fait l'objet d'un sondage dc 10 '„' Ics blcsscs qui
tout d'abord n'ont repris quc particllcmcnt leur travail. Ccttc
catégorie rcunissait environ 15 /p dcs victimes d'accidents
professionnels ct20 /p dcs victimes d'accidents non profession­
nels. Au total, par suite dc cc travail partiel, 500000 jours dc
travail avec une capacité d'environ 50P/p cil Illoycilllc oll
250000 jours entiers dc travail ont été gagnés dans chacune

28



36

Rcntcs dc
survivants

Annics Rcntcs
d'invaliditc

Assurance dcs accidents
profcssionncls

1938/1942
1943/1947
1948/1952
1953/1957
1958/1962
1963/1967

18 909
24 979
33 003
39 480
48 203
68 099

4 668
6 589
9 071
9 915

11 104
17 803VALEUI( 1)ES ICENTES

Assurance dcs accidents
non profcssionncls

14 615
20 600
25 675
30 817
35 726
49 392

4 370
6 302
8 734
9 586

11 426
15 835

1938/1942 ..
1943/1947 ..
1948/1952 ..
1953/1957 ..
1958/1962 ..
1963/1967 ..
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dcs branches d'assurance, cc qui rcprcscntc approximativc­
lllcllt 10~/Ll dcs jours dc chômage plcincmcnt indemnisés.

l :Lï LIIIC 111CIIICLirC LitlllS:itloll dc l:L C lp;LCILC CIC tr;LV:ill p:iï­

ticllc dcs blcsscs ct par unc rcprisc accrue du travail lcjcudi ou
Vclldïcdl ;iii IICLL dil ILllldl SCLIICIIICllt, I CCOI'.01111C poilïï'.lit
gagllcï dcs lllllllcïs tic joLI ïs dc tï iv 111, ct Ics p lyciiïs dc pïllllcs
:iilï;llCllt 1110111S d llldclllllltC dc Cllolll:igC,'1 flllâi'.CCï.

La valeur dcs rcntcs sc compose dc la valeur capitaliscc dcs
IC11LCS d lllvalldltC CL dC SilrVIV.'llltS qtll Ollt CtC ;llloLLCCS.
D'après l'art. 48 LAMA, la Caisse nationale cst tcnuc d'appli­
quer pour lc financcmcnt de scs rentes lc système des rcscrves
mathcnlatiques. Ce systèlne qui â€” cn plus d'a.itrcs avantagcsâ€”
pcrlllcl dc pcïccvolï Lille pïllllc collfoïlllc :ill ïlsqllc cst cx:L­
miné cn détail dans Ic rapport sur lcs « Résultats dc la statisti­
que dcs accidents 1958 â€” 1962 », pages 63 et suivantes. Au cours
dcs annccs 1964/1965, cc systcmc a fait l'objet d'Lill cxalllcll dc
1:L p.'lïl d Lille colllllllssloll d éttldcs, colllposcc dc ïcpïcscll­
tants dc la scicncc, du Conseil d'administration ct dc la Direc­
tion; sc fondant sur scs conclusions, ladite commission a
recommandé à l'unanimité dc continuer à appliquer sans
changcmcnt lc systcmc cn vigueur. Dans sa séance du 2 avril
1965, Ic Conseil d'administration dc la Caisse nationale s'cst
conformé à ccttc recommandation ct a décidé dc s'abstenir
dc prcscntcr dcs propositions cn vuc dc modifier lc système dc
f ill'lllCC111Cllt appllqLIC.

L'évolution dcs rcntcs fait l'objet d'unc analyse détailléc au
chapitre « Rcntcs d'invalidité ct dc survivants », pagcs34 ct sui­
vantes. Lcs dispositions légales concernant Ic droit à unc rcntc
d iilvalidité y sollt illdiqtlécs cil page 34, ccpcrldarlt qu oll
précise cn pagc42 quels s.irvivants ont droit à unc rcntc cn cas
dc dccès d'un assuré.

Près dc la moitié dcs prestations d'assurance concernent lcs
v.'llciiïs c:iplt:illsccs dcs ïciltcs d lllv'.llldltc ct dc siiïvlv;lllts.
Ccttc part dépend dc Ia fréqucncc ct du niveau moyen dcs
rcntcs ct pour celui-ci, Ic taux d'invalidité ou lc nombre ct la
colllposltloll dcs f:illllllcs ayallt droit ',1 dcs ïclltcs dc sLlïvlvâllts
sont déterminants. Lcs valeurs capitalisccs dcs rentes sont
naturcllcmcnt inRLlcncécs aussi par lcs modifications qui in­
tcrvicnncnt dans lcs salaires annuels assurés.

LC coîit moyen dcs rcntcs rapporté à un accident profession­
nel ordinaire a augmcntc de 41 /Li dc la période 1958/1962 à la
période 1963/1967 ; l'augmentation pour Ics valeurs capitali­
sccs dcs rclltcs s cst lllolltcc cil Illoycllllc ',l 60 Li poilï Ics c;is
d'invalidité ct à 41,LI pour lcs cas dc nlort. Dans l'ass.irancc
dcs accidents non profcssionncls, lc coût moyen dcs rentes
pour un accident ordinaire a augmenté dc 47,~, par contre les
valeurs ca pitalisées par cas d'invalidité ou par cas dc mort ne sc
sont accrues quc dc 38,'Li. Ccs augmentations importantes pro­
VIC1111CIlt CSSClltlCIIC111CIIL dcs Il.'1LISSCS dil lllVCâll dcs S;11;llïCS.

Lc tableau 36 montre quc depuis la période 1938/1942, soit
cn l'cspacc dc 25 ans, lcs valeurs capitalisécs dcs rcntcs aussi

Valeur capitaliséc moycnnc dcs rcntcs c » francs

bien pour un cas d'invalidité quc pour un cas dc mort ont
presque quadruple dans lcs deux branches d'assurance.

Lc rôle important quc jouent Ics cas dc rente cn gcnéral ct
pour l'appréciation du risque cn particulier apparaît ncttc­
mcnt dans ces chiffres. Au surplus, nous renvoyons à nouveau
aux indications détaillécs du tableau 3 de l'anncxc.

Depuis 1942, la Caisse nationale vcrsc à scs rcnticrs dcs allo­
cations dc rcnchérisscment. Les dispositions rclativcs à l'oc­troi d'allocations dc rcnchérisscmcnt ont été modifiécs à plus­
ieurss rcpriscs au cours du tcnlps, la dcrnicrc fois cn vertu
d'unc loi fédérale du 20 déccmbrc 1962. D'après ccllc-ci ont
droit à l'allocation les invalides dont Ic taux d'invaliditc cst dc

un tiers et plus, ainsi que les veuves ct orphelins. L'indice suissc
dcs prix à la consomiliation est dcterminant pour lc calcul des
allocations dc rcnchérisscment ; l'indice dc la rente est assimilé
à l'indice suisse dc l'annéc dc l'accident. Les allocations dc rcn­

chcrisscmcnt calculécs cn pour-cent de la rcntc diff'èrcnt par
conséquent fortement selon l'année de l'accident en raison du
rcnchcrissemcnt croissant; les pourcentages en vigueur ac­
tucllemcnt s'élcvcnt dc 5 /Ll à 140~/~. Lcs taux sont chaquc fois
modifiés lorsque l'indice suissc, sur la base duquel lc rcnchc­
risscmcnt a été compensé, a augmenté ou diminue dc 5 /p 'LLI
moins à la fin d'unc annéc civile.

En 1968, dcs allocations dc renchérisscmcnt pour un mon­
tant dc 15,1 millions de francs ont ctc versées dans l'assurance
dcs accidents profcssionncls ct dc 7,4 millions dans l'assurance
dcs accidents non profcssionncls. Lcs allocations dc rcnchéris­
scment sont financécs selon lc système dc la rcpartition.
Comme la prime-répartition dcstinéc au financcmcnt dcs allo­
cations dc rcnchérisscmcnt est perçue sous la forme d'un sup­
plément cn pour-cent de la prime-capitalisation imputéc con­
formément au risque ct, dc plus, nc rcprcsente qu'un montant
relativemcnt modcstc, la détermination des primes conforme
au risque n'est pas compromise par le financcmcnt dcs alloca­
tions dc rcnchérisscment selon Ic système dc la répartition.
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Accidents
ordinaires

do »tAccidcnts­
bagatcllcs

An»~es Total dcs
accidents

cas d'in- cas dc
V;Il ld I ti I»or t

i 527
i 423
1 537
1 197
1 226
1 447
i 183
1 101
1 057

885

1918/1922 ..
1923/1927 ..
1928/1932 ..
1933/1937 ..
1938/1942 ..
1943/1947 ..
1948/1952 ..
1953/1957 ..
1958/1962 ..

1963/1967 ..

1 053
728
693
653
765
917
942

i 002
963

904

40
48
50
35
37
41
36
36
34

24

5,3
4,8
4,7
4,1
4,5
4,5
4,0
3,6
3,4

2 580
2 151
2 230
1 850
1 99i
2 364
2 125
2 103
2 020

1 789 3,1

Accidents profcssionncls pour 10 I »illio »s
d'hcurcs dc travail

636
593
640
499
511
603
493
459
459

403

1 075
896
929
771
829
985
886
876
878

814

439
303
289
272
318
382
393
417
419

4ii

17
20
21
15
15
17
15
15
15

11

2,2
2,0
2,0
1,7
1,9
1,9
1,7
1,5
1,5

1918/1922 ..
1923/1927 ..
1928/1932 ..
1933/1937 ..
1938/1942 ..
1943/1947 ..
1948/1952 ..
1953/1957 ..
1958/1962 ..

1963/1967 .. 1,4
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Nombre dcs accidents Accidcnts­
b aga tel les

Accidents
ordinaires

Annics Total dcs
accidents

dont
Fïéqucncc dcs accidents =

Nombre dcs hcurcs
d'exposition au risque

cils d'ln­
validiti

cas dc
Inort

1918/1922 ..
1923/1927 ..
1928/1932 ..
1933/1937 ..
1938/1942 ..
1943/1947 ..
1948/1952 ..
1953/1957 ..
1958/1962 ..

1963/1967 ..

359
413
542
522
522
593
648
611
629

553

518
552
685
670
706
802
931
916
959

918

i59
139
143
148
184
209
283
305
330

365

2,9
2,8
4,3
3,4
3,3
3,1
3,4
3,5
4,2

4,3

9
13
18
14
14
14
15
16
16

13

Nombre dcs accidents
Fréqucncc dcs accidcntsâ€” Nombre dcs assurés

1918/1922 ..
1923/1927 ..
1928/1932 ..
1933/1937 ..
1938/1942 ..
1943/1947 ..
1948/1952 ..
1953/1957 ..
1958/1962 ..

1963/1967 ..

56
65
85
82
82
93

102
96
97

84

81
87

108
105
1ii
126
146
144
148

140

25
22
23
23
29
33
44
48
51

56

1,4
2,0
2,8
2,2
2,2
2,2
2,4
2,4
2,4

0,45
0,44
0,68
0,54
0,52
0,49
0,53
0,54
0,66

0,662,1

30

Fl<ÉQUENCE ET GRAVITÉ DES ACCIDENTS

Lcs données contcnucs dans lcs chapitres relatifs à l'cffcctif
;ISSLlïé, :ILl IlolllbïC Ct :ILI Colll dCS :lccldClltS pCLIVClll îlïC Coll­
frontécs cntrc cllcs ct intcrprétccs au point dc vuc statistique
dc façon à donner un vaste aperçu du risque-accidents. Nous
avons dcjà parlé du taux dc risque (coîlt dcs accidents cn pour­
millc dcs salaires) dans lc chapitre prcccdcnt. Ccttc grandeur
llc sllffll p:ls cepclldâllt polir cx;lllllllcï Ic ïlsqllc-accidents dc
façon approfondie. A cct cRet, il convient d'évoquer tout
d'abord la fréqucncc dcs accidents; la gravité dcs accidents
préscntc par la suitc aussi un certain intérêt. Ccs deux gran­
dcllls pcïlncttcllt dc colllplclcï l Illl.'lgc dll ïlsqllc-accidents ct
fournissent égalcmcnt lcs donnccs néccssaircs dans lc domaine
dc la prévention dcs accidents.

Lcs grandeurs citécs dans Ics deux paragraphes suivants sc
fondent sur dcs CEcctifs suffisammcnt importants pour nlon­
trcr l'cvolution du risque ct Ics diffcrenccs existant cntrc lc ris­
que dcs cffcctifs assures. Prises isolément, ccs grandeurs n'of­
frent cn règle générale qu'un aperçu incomplet du risque, qui
dépend dc multiples facteurs. Elles doivent donc toujours être
CX'LllllllCCS Cll g'l ïd ail t I'L VLIC d CllSClll bic.

F l<ÉQUENC;E l3ES AC;CI13ENTS

Lc rapport du nombre dcs accidents à la duréc du risque four­
nit unc grandeur pour la fréqucncc dcs accidents. Par duréc
du risque on entend la somme dcs temps pendant Icsqucls Ics
assurés dc l'cffcctif donné sont exposés au risque d'accidents ;
clic cst calculéc sur la base du nombre dcs hcurcs d'exposition
au rlsguc.

Lc nombre dcs hcurcs d'exposition au risque cquivaut dans
l'assurance dcs accidents profcssionncls au nombre dcs heures
dc travail, dans l'assurance des accidents non profcssionncls
par contre à celui dcs hcurcs de loisirs.

Lc nombre dcs assurés peut être utilisé à la place dcs hcurcs
d'exposition au risque. La grandeur cmployce pour calculer
la fréqucncc dcs accidents dcvicnt ainsi unc grandeur con­
crète: clic indique lc nombre d'accidents subis cn moyenne
par annéc ct par assuré :

Lcs tableaux 37 ct 38 indiquent lcs deux sortes de grandeurs
tant pour Ics accidents profcssionncls quc pour les accidents
non profcssionncls. Comme la duréc annuel lc moycnnc d'ex­
position au risque d'un assuré, dans lcs deux branches d'assu­
rance, varie d'unc annéc à l'autre selon la branche industricllc
ct :Lrllsallalc, oll Ilc pclll p:Ls pâsscï dc 1 Llll à l :lllllc dc ccs ï:Lp­
poïts s:Llls collll;lltïc cx lctclllcllt lâ sltllâtloll.

Au cours dc ccs 50 annécs, la fréqucncc dcs accidents dans
lcs deux branches d'assurance a cvolul'. dc façon différcntc, cc

Frcquc »cc dcs accidc »ts profcssio » »cls

Accidents profcssionncls pour 10000 assur~s

Frcquc »cc dcs accidc »ts »o » profcssio » »cls

Accidents non profcssionncls pour 10000 assuris

Accidents non profession »cls pour 10 nzillio »s
d'hcurcs de loisirs
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Accl­
dcnts­
baga­
tcl les

Accl­
dcnts
ordi­
l'la 1 ïcs

Total
dcs
a CC1­
dcnts

dontGroupes dc classes dc
risques

cas d'1n­
va1 idi t('.

cas dc
Ill or t

1145 504 641 2,91()63 j
1()67

l()28,
1()32

1() 73/
1()2 ;

1044
341

1074

632
220
479

412
121
595

10
4

24

0,8
0,1
1,2

560
390
553

273
190
292

287
200
261

0,4
0,1
0,8

436783 347 10 0,9

1656 690 966 21,249

592
443
535

1328
1509
934

736
1066
399

22
32

7

3,0
4,8
1,8

13553431984

10
3

384
108

3,0494
126

878
234

0,392156

1,4411 403814Total......

Victimes d'accidents pour 10000 assurés

~ Assurance dcs accidents protcssionncls

Assurance des accidents non professionnels

I )33 l ')38/ l A3/ l 'Ab/ l )53/ l')5>,,1()3 1A" 1(A, 1()52 1)57 l )6

qui ressort du graphique 39. A l'exception dcs périodes
1928/1932, 1938/1942 ct 1943/1947 on constate pour les
accidents profcssionncls un recul considcrablc, alors qu'unc
atlgnlcnlâtlon prcsqtlc lnîntcrl olllp(lc sc dcsslllc poLlr lcs ;lccl­
dcnts non profcssionncls pendant les 10 périodes quinqucn­
nalcs. Pour 1918/1922 on a compté pour 10000 assurés 2580
accidents professionnels ct 518 accidents non professionnels,
au total donc 3098 accidents cn moyenne par année. Au cours
dc la période 1943/1947, sur 10000 assurés 2364 ont subi un
accident profcssionncl ct 802 un accident non professionnel ;
durant la pcriodc dc cc rapport on a dénombre 1789 accidents
profcssionl:cls ct 918 accidents non professionnels, soit au
tota12707 accidents.

FREQUENCE DES ACCIDENTS DANS LES
DIFFERENTS EFFECTIFS ASSURES

Si l'on compare cntrc cux différent cffcctifs assurés, il
apparaît dcs différcnccs in>portantes dans lcs fréqucnccs d'ac­
cidents. Lc tableau 40 indique pour Ia période du rapport Ic
nombre annuel moyen dcs arrir!e//ts progessio////els pour

10 millions d'hcurcs dc travail dans les grands groupes dc
classes de risques, C'est-à-dire dans les branches industrielles
ct artisanales.

Comme il y a cinq ct dix ans, la fréqucncc des accidents
cst la plus élevcc dans le groupe « Extraction ct travail de
picrrcs et dc mincraux; pour 1953/1957 on avait compte
dans cc groupe 1794 accidents pour 10 millions d'hcurcs de
travail, pour la période du rapport on cn a dcnombré
encore 1656. La fréqucncc la plus basse s'obscrvc comme par
Ie passe dans Ic groupe « Bureaux, administrations ».

On constate heureusement dans la plupart dcs groupes dc
classes dc risques unc diminution de la fréqucncc dcs acci­
dents. Lc recul est souvent même trcs considérable. A l'ex­
ception du groupe « Extraction ct travail dc picrrcs ct dc
minéraux », la fréquence dcs accidents a diminué depuis
1958/1962 dans les groupes suivants dc plus de 100 acci­
dents pour 10 millions d'heures dc travail: industrie du
métal (sans industrie horlogère), industrie du bois, arse­
naux, travaux publics et construction, chemins dc fcr. Elle
n'a augmenté quc dans lcs groupes « Pierres ct tcrrcs », « Tra­
vaux forestiers » et « Cinémas ». Les fréquences pour lcs cas
d'invaliditc et de mort ont aussi évolué conformément à la
fréqucncc des accidents.

Nolnbrc lnoyen dcs accidents professionnels pour 10 n>illions d'heures
dc travail dans lcs branches industricllcs ct artisanales, 1963/1967 4Q

l~icrrcs ct tcrrcs.......
Industrie du métal (sans

l'industrie horlogère)
I »dustric horlogcrc ...
Industrie du bois.....
Cuir, liège, inatièrcs

plastiques ; papiers,
industries graphiques

I »dustric textile ......
Arsenaux ...........
Iiidustric chiiniquc,

produits aliincntai­
rcs, tabac..........

Extraction ct travail de
picrrcs ct dc ininé­raux .............

Travaux publics ct
construction .......

Travaux forcsticrs....
Chcnlins dc fcr.......
Autres ciitrcpriscs dc

traiisport ct dc coin­
lncrcc

Eclairagc, force inotri­
cc, distribution d'cau

Clnclnas ............
Bureaux, adniinistra­

tions..............
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ACCI­
dents
ordi­
naires

Acci­
dents­
baga­
tcl les

dontTotal
dcs
acci­
dents

Classes dc risclucs

cas d'In­
validitt'.

cas dc
nlor t

5,1
1,6

Assur~s du scxc niasculiIi
Assuris du scxc f~n>iIiiIi ..

580
457

14
10

373
335

953
792

4.313553918 365Total.......

A+320 I+60000 T
Gravité des accidcntsâ€”
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Annics Assurance dcs
accidents pro­
fcssionncls'

Assurance dcs
accidents non
protcssionncls'

1948/1952 ........
1953/1957 ........
1958/1962 ........

578
578
554

671
712
769

(530)
(512)
(581)
(564)
(554)

561
542
615
597
587

H20
902
853
H35
H99

1963 .....
1964 .....
1965 .....
1966 .....
1967 .....

(772)
(849)
(801)
(790)
(843)

1963/1967 ..... 579 (547) 861 (811)

32

Non>brc annuel rnoycn dcs accidents non profcssionncls
pour 10000 assurés, 1963/1967

Comme l'indique lc tableau 41, la fréqucncc dcs accit/eiits
noii progessiniiliels cst nettcmcnt plus forte chez lcs holllmcs
que chez les femmes. Durant la période 1963/1967, le nom­
bre dcs accidents non profcssionncls pour 10000 assurés du
sexe masculin a cté dc 953 alors qu'il ne s'cst clcvé qu'à 792
pour Ics femmes. Depuis 1958/1962, la frcqucnce dcs acci­
dents non profcssionncls a quclquc pcu diminue, chez lcs
fcmmcs plus Fortement quc chez lcs hommes. Les fcmmcs
sont victimes d'accidents graves beaucoup moins frcquenl­
mcnt quc lcs hommes; il faut toutefois relcvcr malhcurcu­
scmcnt quc la frcqucnce dcs cas dc mort a quelque peu aug­
111c11îc poLIË Ics dcllx sexes.

Lcs raisons pour lcsqucllcs on a constate lcs dilfércnccs
citccs dans la fréqucncc dcs accidents chez lcs hommes ct lcs
fcmmcs sont conlmcntécs cn détail dans lc chapitre relatif
aux causes d'accidents. Il suffit dc faire rcmarqucr ici quc,
pendant lcs loisirs, les homines ct Ics fcmmcs sont exposés à
dcs risques d'accidents semblables, mais quc lcs accidents de
la circulation ct dc sports sont beaucoup plus fréquents chez
lcs 110111111CS.

GRAVITÉ DES ACCIDENTS

La gravité d'un accident peut être reprcscntcc dc différente
manières. On pourrait p. cx. prcndrc cn considération lc
coût d'un accident pour juger dc sa gravite. A cct effe il nc
faudrait toutefois pas sculcmcnt sc fonder sur lcs frais dc
tï:ilLC111Cllf, l lndclnllltC dc C110111agc Ct 1:i V:ilCLlï des ïCIllCS,

111:ilS :ILISSI Silï ICS COULS illdlïCCfS dC 1 :ICCICICIll qlll I CLISSISSCilt

parfois à dcpasscr Ics coûts directs. Ces coûts indirects ne
sont ccpcndant pas connus. Aussi faut-il chercher à nlesu­
rcr la gravité dcs accidents d'unc autre manicrc. On peut
prcndrc pour bases lc nombre dcs jours dc chômage indcm­
Iliscs d Lille p;iïl, cl d :illlïc p:iït Ic tclllps dc tï:iv iii pcïdLI
p:iï SiilfC d lllvalldllé Ct dC llloïf ; IC fClilpS dc tï:IV,'ill pCïdll
par accident pcrmct alors dc mcsurcr la gravite dc ceux-ci.
Dc plus, lc nombre dcs hcurcs dc travail perdues rapporte
aux hcurcs dc travail fournies (coefficien du temps dc tra­
V;Lll pCïdil) pCLll dollllcr UI1C llllage llllpïCSS101111:illlC dc 1;L
gï:ivltc dcs 'iccldcllts cl tic IcLlïs collscqilcllccs cco1101111LILlcs
ct fait ressortir égalcmcnt l'importance ct la néccssitc dc la
prévention dcs accidents.

Nous avons déjà traite cn détail dc l'évolution dc la
dllïCÇ llloyCI111C dll pale111Clll dC l lildclnllllC dc C110111;Lge
dans lc chapitre « Coût dcs accidents ». Répétons sculemcnt
ici quc, durant la période du rapport, la duréc moycnnc du
paiement de l'indcmnitc de chômage s'cst accrue, ce qui
dénote une augmentation de la gravite des accidents. Lc
nombre dcs jours d'attente et dcs jours indemnisés ne
donne cependant quc lc temps de travail perdu pendant lc
cours de la gucrison; il faut cn outre encore dctcrminer lc
temps de travail perdu par suitc d'invalidité ct dc mort, ct
cela suivant la formule:

Nombre dcs accidents ordinaires

dans 1:LqllCIIC ICS ICtlïCS Ollt lâ Slglllflc:Ltloll SUIV:illlC :

A = Temps dc travail perdu pendant lc cours dc la gucri­
son, cxprimc cn hcurcs dc travail. La journéc de tra­
vail est supposée être de 8 hcurcs.

I = Somme des taux d'invaliditc, cn pour-cent, au
moment dc la prcnlière fixation dc la rcntc.

T = Nombre dcs cas de nlort.

Le chiffre 320 repose sur la supposition, tiréc dc lios cx­
péricnccs, qu'unc invalidité initiale dc 1 /o rcpréscntc en
moycnnc unc perte dc 40 journccs dc travail dc 8 hcurcs.
On admet qu'un cas dc mort cntraînc cn moycnnc unc
perte dc 25 ans à 300journécs dc travail dc 8 hcurcs ou dc
60000 hcurcs dc travail.

Lc tableau 42 récapitule lcs hcurcs dc travail pcrducs par
accident ordinaire. Lorsllu'on apprécie ccs chiffres, il faut
tenir compte du fait quc, depuis 1963, unc modification dc
la notion de l'accident-bagatcllc a étc introduite, cc qui a
cntraînc unc diminution dcs accidents ordinaires. Unc par­
tlC CIC 1 :LllglllCIll llloll lllasslvc dcs 11CllïCS dc fïavall pCïdLICS
par accident ordinaire a pour cause ccttc mcsurc adminis­
trative. Dans lc tableau 42 figurent donc cntrc parcnthcscs
encore lcs valeurs qui pcuvcnt îtrc comparécs avec ccllcs
dcs annccs préccdcntcs. Durant la pcriodc 1963/1967 on a
compte pour les accidents profcssionncls cn moycnnc 57)

Nonibrc dcs hcurcs dc travail pcrducs par accidc »t ordi »aire

' ChifFrcs c »trc parcnthcscs : consparablcs avec lcs chiffres dcs p('riodcs
précédentes (voir tcxtc).
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Assurance dcs
accidents non
professionnels

Assurance dcs
accidents pro­
fessionnels

Annt'.cs

181
182
208

43
44
48

68
64
59

285
265
258

1948/1952 ....,
1953/1957 .....
1958/19(i2 .....

214
218
213
214
227

48
48
47
47
49

248
232
244
229
215

55
51
54
50
47

1963
1964
1965
1966
1967

21748233511963/19é7

hcurcs dc travail pcrducs (= 72 journécs dc 8 hcurcs) pour
un accident ordinaire; selon Ic mode dc calcul comparable
nous n'obtenons toutefois que 547 hcurcs (= 68 journées
dc travail). Comparativcmcnt à la période quinquennale
pïCCCdClltC, Oll COIISl:ltC d011C LIIIC ICgCrC dllllllllltloll dC Ia
gravité dcs accidents professionnels.

Il 11 cil cst p:ls dc Illîlllc dc la gï:lvllc dcs ;lccldcllts 11011
professionnels: D'unc part, dans l'assurance non profession­
nelle, la gravite dcs accidents a toujours cté plus importante
quc dans l'assurance professionnelle; d'autre part, elle s'est
accrue d'unc pcriodc quinqL:cnnalc à l'autre. Si nous attri­
buons au nombre 671 (= 84 journécs de 8 heures) obtenu
pour ics annccs 1948/1952 la valeur-indice 100, on obtient
pour la période quinquennale 1953/1957 un indice dc 106,
pour 1958/1962 un indice de 115 ct pour 1963/1967, sur la
base dc la valeur con1parablc, un indice de 121. Depuis
1948/1952, la gravité dcs accidents non professionnels ordi­
naires a donc augmenté d'environ 20%. Ccttc évolution
collsldéïable cst duc cn grande partie à la forte cxtcnsion du
trafic routier. Rappelons cncorc quc, depuis 1960, 1cs acci­
dcllts dc lllotocyclcltc sc prodllls:llll loïsqllc 1 :lssllïc sc ïcl1d
au travail ou cn rcvicnt sont égalcmcnt pris cn charge par
l'assurance dcs accidents non professionnels.

Lc nombre dcs hcurcs dc travail perdues, rapporté à l'ef­
fectif assurL ou au nombre d'hcurcs dc travail fournies,
dollllc Ic cocfflclcllt dll tclllps dc travail pcrdll (voir tablcall
43). Comme il fallait s'y attcndrc, lcs deux colonnes mon­
trent un cours semblable. Pour lcs annccs 1963/1967, ic
tclllps dc travail pcïdll par :lssLlrc s csl clcvc cil llloycllllc 1
51 hcurcs ou 6'/~ journécs dc travail dc 8 heures pour 1cs
accidents professionnels alors qu'il n'a ctc quc de 48 hcurcs
ou 6 jours pour les accidents non professionnels. Par rap­
port aux pcriodcs précédcntcs, 1C coefficien du temps dc
tïavall pcrdll csl dcvcllll lolljollrs pllls pcllt dans 1 ;lssllï;lllcc
dcs accidents professionnels tandis qu'il a augnlcnté dans
celle dcs accidents non professionnels. En outre, il ressort
du tableau 43 quc 2,33,<> dcs hcurcs dc travail ont été pcr­

Cocfficicuts du tcnips dc travail perdu

A = Hcurcs dc travail pcrducs par assuré.
B =- Hcurcs dc travail pcrducs pour 10000 hcurcs dc travail.

ducs par suite d'accidents professionnels et 2,17% par suitc
d'accidents non professionnels, au total donc 4,5% d'heures
de travail perdues pour cause d'accidents. Considéré sur
unc plus longue pcriode, ces cocfficients accusent également
une tendance à la baisse pour les accidents professionnels et
à l'augmentation pour les accidents non professionnels. On
peut donc constater que dans les deux branches d'assurance
unc évolution divergente cst en cours pour ce qui est de la
gravite dcs accidents. Y ont contribué les réductions de la
durce du travail qui ont eu pour conséquence une augmenta­
tion de la durée dcs loisirs et ont, de ce fait, entraîné aussi
un accroissement des accidents non professionnels graves.
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Assurance dcs acci­
dents non pïofcs­
slonncls

Assurance dcs acci­
dents profcssionncls

l'iriodcs d'observation

4
6
8

10
20
24
27
2H

22'

3
6
9

15
31
36
40
44
32'

1923/1927
1928/1932
1933/1937
1938/1942
1943/1947
1948/1952
1953/1957
1958/1962
1963/1967

45

Total 'I Il d C l1l­
nltcs cn
capital

Brancllcs d asstll ancc l(cn tcs
ord�­
ln�alï

Assurance dcs accidc »ts profes­
sion »cls
Assurance dcs accidents »on
profcssio » »cls ..............
Effecti total ...............

14 136 20 7006 564

2 426
H 990

H 82H
22 964

11 254
31 954

RENTES 1)'INVALIDITE ET DE SURVIVANTS

La formation ct l'évolution dc l'cffcctif dcs rcntcs d'invali­
dité sont détcrminccs cn prcmicr lieu par Ics dispositions dc la
loi fcdéralc sur l'assurance cn cas dc maladie ct d'accidents
(LAMA). Aussi nous reproduisons en tête dc cc paragraphe
lcs articles dc ccttc loi qui rcgisscnt la maticrc ct qui n'ont pas
subi dc nlodifications depuis leur cntréc cn vigueur :

Art. 76
S'il »'y a pas lieu d'attcndrc dc la co »ti »uation du traitcn1c »t n>édical

u »c sciisiblc ai »élioration dc l'état dc l'assuré ct si l'accidc »t cst suivi
d'u »c i »capacité dc travail présuniéc pernia »c »te, uiic rc »tc d'invali­
dité cst substituéc aux prcstatio »s aiitéricurcs. La Caisse natio »alc
»su »it c » outre l'assuré dcs appareils »écessaires.
Art. 77

l'our u »c i »capacité absolue dc travail, la rc »te cst fixée à soixaiitc­
dix pour-cc »t du gain a »nucl dc l'assuré. Si l'i »firi »ité cxigc dcs soiiis
dc garde ct d'autres soi »s spéciaux, la rc »tc peut être »majorée, tant quc
dure ccttc situatioii, jusqu'à co »currc »cc du gain entier. Si l'i »capacité
dc travail »'cst quc partielle, la rciitc subit u »c réductio » proportio »­
»elle.
Art. HO

Si, après la fixatio » dc la rente, lc degré dc l'i »capacité dc travail subit
u »c i »odificatio » ii »portaiitc, la rc »tc cst, pour l'avenir, augi »ciitéc ou
réduitc proportio » »cllci »c »t, ou supprii »éc.

La rc »tc peut être révisée cn tout tcnips, dura »t lcs trois a »s qui sui­
ve »t la co »stitution dc la rc »tc ct plus tard à l'cxpiration dc la sixici »c ct
dc la »cuvièi »c a »néc.

Si la rcvisio » cxigc u » cxai »cii ou u » contrt)lc »médical cntraî »a »t
u »c perte dc gain pour l'assuré, la rente cst provisoircrncnt rci »placéc
par lcs prestations prévues aux art. 73 à 75.

Pour donner un aperçu dc l'évolution dc l'cffcctif'des rentes
ct dcs questions d'ordre actuariel qui se posent cn cettc
matière, nous traiterons ci-après succcssivcment dc l'cffcctif
d'cntréc dcs rentes d'invaliditc, du rétablisscmcnt dc la capa­
cité dc travail, dc la mortalitc dcs invalides dont l invalidité cst
la conséqucncc d'un accident, dc la mortalité dcs silicotiqucs
ainsi quc dc l'cffcctif des rentes cn cours.

EFFECTIF D ENTREE DES RENTES D INVALIDITE

Lcs rcntcs allouées selon l'art.76 LAMA étaient autrefois
vcïsccs pïcsquc salis cxccptloll sotls forlllc dc Illcllstlalltes. Il
s'cst révélé plus tard qu'il ctait préfcrablc, dans l'intérêt dcs
assurés ct dc la Caisse nationale, quc lcs pctitcs rentes tcm­
por;llrcs solcllt vcrsccs cil unc fols solls foïlllc d llldclllllltc
cn capital. Par la suite, la part dc ccs indemnités en capital a
COllSf lllllllC11t 'lllg111C11 tC.

Dans la pcriodc considércc dans notre rapport, un tiers
CllV11011 CICS 110LLVCIICS ïCIltCS CI 111V:LllclltC d;lllS l .'ISSLlï:LIICC

dcs accidents professionnels ct plus d'un cinquième dc ccs
ïclltcs CI:llls 1 :Isstlï:Illcc dcs âcclclcllts 11011 pïofcsslollllcls ollt
étc vcrsécs sous forme d'indemnités cn capital. La part dcs
indemnités cn capital cst ainsi â€” contraircmcnt à l'évolution
qui s'cst manifestéc jusqu'ici â€” notablcmcnt plus faible quc
durant lcs annécs prccédcntcs. Il faut attribuer cette situa­
11011 à 1111C 111CSLlrC adlllllllstï:ILIVC ; Cll CffCt, CICS IC 1 '' jallvlcï

IL)64, Ics indemnités inférieures à 1()0() francs n'ont plus L'.té

l'art dcs i »dci »imités cn capital c » pour-cc »t dc l'cffcctifd'c »tréc

' Nouvcllc définition dc l'indemnité cn capital (voir tcxtc).

poïtccs cil colllptc collllllc ïclllcs, alors L]LI aup lï lvallt ccttc
limite ctait flxéc à 25() francs. Abstraction faite dc ccttc
nouvcllc réglcmcntation, lc nombre dcs rcntcs vcrsccs sous
forme d'indcnulités cn capital aurait égalcmcnt continué
d'augmenter durant la période 1963/1967.

La différenc cntrc lcs valeurs dcs deux branches d'assu­
rance provient csscnticllcmcnt dcs nombrcuscs blessures dcs
doigts qui sc produisent dans beaucoup dc métiers.

L'cffcctif d'cntréc dcs rcntcs d'invalidité a été à nouveau
très élcvc au cours dc la pcriodc dc notre rapport.

Effecti d'ciitréc dcs rciitcs d'invalidité, 1963 â€” 1967

' Ccs chiffres so »t plus élevés quc ceux figurant à la page 15 du présc »t
rapport parce quc, pour lcs bcsoiiis dc la statistique actuaricllc, lcs cas
d'i »validité qui so »t suivis d'uiic rciitc dc survivaiits soiit coniptés
co » » »c cas de i »ort ct con » »c cas d'invalidité. E » rcva »che, da »s la
statistique dcs accidc »ts, ils »c figurent quc co » » »c cas dc i »ort.

La répartition dc l'cffcctif d'cntrL.'c dcs rcntcs d'invalidité
cl :Lpïcs Ic clcgïc cl lllvalldlté lllolltrc cl'.llrclllcllt LILI aL1 cotlïs
dcs annécs un nombre toujours plus élevé dc rcntcs à taux
d'invalidité bas ont étc fixécs. La part dcs rcntcs dont lc
degré d'invaliditc initial cst infcricur à 20oo s'cst fortement
accrue tandis quc celle des rcntcs dont le dcgrc d invalidité
initial varie cntrc 20 ct 69 /p 'l clllllintlc cil collscqtlcllcc; clc
Lotit tclllps Ics c;Ls gr:lvcs Ilc ïcprcsclltcllt 1lctlïctlsclllcllt
qu'unc faible minorité. Gncc à ccttc cvolution, le dcgrc
d 111V:lllcllLC lllltl;ll lllopcll a ColltlllLLCIIC111Cllt baissé. POLlï ICS
accidents non profcssionncls, il cst toujours un pcu plus
élcvc quc pour lcs accidents profcssionncls parce quc, dans
ccttc dcrnièrc branche, Ics petites rcntcs vcrsécs par suitc dcs
110111bïcuscs blcssllïcs clcs clolgts sollt pltls 110111bïcuscs.
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1)egri d'invalidité atI di­
but dc la rcntc

Assurance dcs accidc »ts profcssio » »cls

0 â€” 19oo

20-69"o ...
70o,', ct plus
Total .....

339
608

53

399
561

40

570
40i

29

61i
354

35

100Ù i000 10001000

Degré nxoyc » ...... 2713 o 20 8o,25 Oo()
48

I »dcm »it(.'s c » Rentes
capital ' ordinaires

EAcctif totall'~riodcs d'obscrvatio »
0 â€” 19",.„.........

20 â€” 69",,() .........
70% ct plus......
Total ...........

357
607
36

310
642

48

494
477

29

1()()()

568
392

4()
A »sura »cc dcs accidc »t » profc » »io » »cl »

1()00 1()Ù()
1923/1927
1933/1937
1943/1947
1953/1957
1963/1967

37,6
39,3
41,1
42,()
42,2

25,2% 21,9' j(>l)cgré »loyc » ...... 27,6(y(> 2 »3%
42,6
43,7
43,4

37,4
39,5
39,6

4(),6
40,7
44,3
46,2
46,2

1923/1927 ...
1933/1937 ...
1943/1947 ...
1953/1957 ...
1963/1967 . .

45,3
47,6
47,3

40,2
42,4
42,4

Assura »cc dcs accidc »ts
non professionnels

Assura »cc dcs accidents
profcssionncls

1)cgri d'i »validiti au dé­
but dc la rc »tc

1. GL'iléralit('S '
Rcntcs
ordinaires

Indcm­
»ItLs cn
capital '

Rc»Lcs
ordinaires

I lldC»1­
nifcs cn
capital '

465
485

50

1000

968
32

0

1000

450
501
49

1000

98i
19
0

1000

0 â€” 19"/,...........
20 â€” 69%

70o~() ct plus........
Total .......

Degré »loycn 24,7%o25,1",(,10 3o

35

Répartition dc l'cffcctif d'c »trcc des rentes d'i »validitc
d'aprcs lc degré d'i »validitc au début de la rente

1933/1937 1943/1947 1953/1957 1963/1967

Assura »cc dcs accidc »ts »o » profcssio » »cls

1) oli pïovicllt ccltc :iuglllcilt:itioll coiltllllicllc dc 1:L p;lït
dcs pctitcs rcntcs ? On nc peut répondre à ccttc question
d'unc façon absolument claire. Une chose cst certaine: les
rcntcs pcuvcnt être fixécs à des taux plus bas quc prccédcm­
nicnt par suite dcs mcillcurs résultats dc la guérison. En
outre, la pratique suivie pour la fixation dcs rcntcs a évo­
lllc : lcs l cilles sollt ;Lllollccs gcllcralelllcllt pllls l;iïd ct ;Lvcc
un taux d'invalidité initial plus faible; on renonce par con­
tre à prévoir comme autrefois toute une gamme dc taux
dégressifs durant lcs prcmicrs tcnLps du vcrscmcnt dc la
rcntc.

Par suitc dc ce changemcnt dans la pratique de fixation
dcs rentes â€” taux d'invalidité plus faible au début de la rente
et augmentation dcs indemnitcs en capital â€” l'cffcctif des
rentes ordinaires laisse moins dc possibilités dc révision. Il
s'ensuit un ralentissement de 1 extinction des rentes pendant
la période dc révision, point quc nous traiterons encore.

La rcpartition dcs rentes d'après lc dcgrc d'invaliditc,
pour les indcnulités cn capital ct pour lcs rcntcs ordinaires,
cst dollllcc paï lc tableau slilv:illî :

l<épartitio » du »ornbrc dcs rcntcs d'invalidité fixécs
cn 1963/1967 d'après 1c degré d'invalidilc

' Sa »s lcs i »del» »ités c » capital sclo » l'art. 82 LAMA.

l Ollï 1.'l lïCS gï llldc lllajoïllC dCS iildCllliillCS Cil C:ipltll, 1C
degré d'invaliditc initial est inférieur à 20 », Ies cas plus
gï lvcs Ilc soilt qllc ï:iïcillcill llldcllllllsés solis foïillc dc vcï­
scmcnt d'un capital. En rcvanchc, la moitié environ dcs
i cil tes oïclill llïcs flgllïc d;llls lc gïolipc dcs cas dc 1110ycillic
gravité tandis quc les cas graves nc rcpréscntcnt quc lcs 5 "(>
dc l'cffcctif.

Enfin lc tableau suivant fournit des indications intércs­
santcs sur l'âgc moyen dcs bénéficiaires dc rcntcs d'invali­
dité au dcbut de la rcntc.

Agc I »oycn dcs rcnticrs au début dc la rc »tc

A » »ura »cc dc » accidc »ts »() » profc » »io » »cl »

' Sans lcs i »dc »i »ités c » capital selon l'art. 82 LAMA.

L'âgc moyen au dcbut dc la rcntc cst ncttcmcnt plus fai­
ble pour les indemnités en capital que pour les rentes ordi­
naires parce quc ccs indemnités sont allouces plutôt à dcs
pcrsonncs rclativcmcnt jcuncs, capables dc s'adapter plus
rapidement à leur état. Dans les deux branches d'assurance,
l'âge moyen au début de la rente a augmenté régulicremcnt
au cours des périodes antérieures ; depuis l'avant-dcrnièrc
période, il n'a pratiquement pas changé. Lcs rcnticrs dc
l'assurance dcs accidents non profcssionncls sont depuis tou­
jollïs cil llloyc1111c ncttclllcilt pllls agcs quc cclix dc l '.lssli­
rancc dcs accidents professionnels.

COURS DES RENTES D INVALIDITE

Lc cours des rentes n'cst pas sculcmcnt détcrminc par la
mort dcs invalides, mais dans une forte mesure aussi par lc
rctablisscment de leur capacité dc travail partielle ou totale.
D'aprcs la loi, unc rente d'invaliditc peut, pendant lcs neuf
pïelillcïcs :illllccs dll vcïscillcilt dc la ïclllc (pcïlodc clc ïcvl­
sion) être adaptéc aux variations dc la capacitc dc gain par
dinlinution ou augmentation du montant dc la rcntc, a
savoir cn tout temps durant lcs trois ans qui suivent la cons­
tltlitioil dc la ïclltc ct pllis t:iïd :i l cxplï;Ltioll dc 1a sixi(.'illc



ct de la ncuvièmc annéc. La concentration dcs modifica­
tions dcs montants dcs rcntcs à la fin dcs troisième, sixième
ct neuvième annécs entraîne dcs diminutions brusques du
montant des rentes qui sont rcpréscntécs par les valeurs
afférentes aux courtes périodes 3 à 3 + A, 6 à 6 + zî ct 9 à
g y J

Pour le calcul dcs valeurs actuelles dcs rentes d'invalidité,
il faut ainsi tenir compte non sculemcnt dc la n1ortalité des
invalides mais encore de l'effct dc ccs rcvisions dc rcntcs.
On doit à cct efFet adopter un mode de calcul dans lequel
on observe non les invalides mais lc montant dc leurs ren­
tes. A l'aide dc quotients distincts pour la mortalité et la
ïcvisioII, oll petit iccoi1ll,'lltïc 1 llllpoïtance tics clciix c.'lilscs
de sortie:

A l'époquc t lc montant dc rentes cst égal à B„au bout
d'un an à B, „. La diminution pendant ccttc période prove­
nant dc la révision cst désigncc par R„ccllc provenant dc la
mort par T, En sup.posant quc les cffcts dc la révision ct dc
la mort sc répartisscnt cgalcmcnt sur toute l'anncc, on ob­
tient lcs cxprcssions :

T
Quotient dc n1ortalité q, â€”,,

â€”.,' (B,+B,,+T,
B,â€” â€” '

R

R!
Quotient dc révision r, =,

â€”.'; B, + B,, -I- R,

R(

2. Exticlcti on des récites peicdaiit /a période de ri'visi oïl

L'extinction dcs rcntcs ordinaires (sans lcs pctitcs rcntcs
tclllpoï:llïcs qlll sollt pâyccs solls foïlllc cl llldclllllltés cil
capital) a constamment diminué. La cause cn cst csscntiellc­
mcnt le changemcnt de la pratique d'indemnisation. Alors
que, dans les années 1920 à 1930, la CNA nc versait prati­
quement pas d'indemnités en capital, par la suite les pctitcs
rentes temporaires, rapidement éliminécs, ont été rachetées
de plus en plus au dcbut dc la rcntc déjà. Le nombre de ccs
indemnités en capital s'cst accru continucllcmcnt jusqu'à ccs
derniers temps. En outre, auparavant Ics rcntcs ctaicnt
fixécs à un degré d'invalidité initial rclativcmcnt élevé;
aussi étaient-cllcs soumises à plusieurs révisions. Aujourd'hui
lcs invalides rcstcnt plus longtemps cn traitcmcnt; gràcc à
l'évolution dc la mcdccine, lc résultat dc la guérison cst
âLISSI bien illCIIICLlï CILIC piCCCdClllil Cllt dC Sol tC CILIC ICS ïCil­
tes pcuvcnt être fixées 1 un taux d'invalidité plus bas; dcs
limites ctroitcs sont toutefois fixécs à la révision des rcntcs.

Lc chiRrc 3 nous rcnscignc sur l'influcncc dc la mortalité.
Le tableau 49 montre l'extinction dcs rcntcs pendant la

période dc révision selon Ics cxpcricnccs dcs périodes d'ob­
servation 1918/1927, 1944/1948 et 1964/1967:

pour lesquelles nous avons la relation (1 â€” q,) (1 r,) = 1 â€” s„â€”
Sc dCSlgll:lllt IC clllotlCllt dC l OïclïC gC11Cï 11 d Cxtlllctloll.

C'cst avec ccs quotients quc nous avons ctabli lcs ordres
d'extinction dont nous parlons dans lcs sections suivantes.

Exti »ctio » d'u » »io »ta »t dc rc »tcs dc 10000 fra »cs

pc »da »t la pcriodc dc r~visio » 49

Mo »ta »t dcs rc »tcs è l'ipoquc t d'apr~s les
cxpÉïlc »ccs dc 1l pÉïlodc d obscïv;1tlo »

])uric du vcrscmc »t dc la rc »tc
C » i1 » »CCS

1918/1927 1944/1948 1964/1967

10 000
7 347
6 106

5 293
4 927
4 740

4 491
4 154
4 035

3 764

0 .........
1 .........
2 .........
3 .........
3-,-. I .....
4 .........
5 .........
6 .........
6q-. I .....
7 .........
9 .........
9y. I .....

10 000
7 627
6 546
5 905
5 558
5 290
5 081
4 909
4 556
4 451
4 324
4 215
4 019

10 000
9 401
H 566
H 151
7 932
7 758
7 551
7 318
7 083
6 917
6 742
6 557
6 467

Pour calculer lcs valeurs capitalisécs pour lc bilan et Ic
contrôle du risque, la CNA a dît adapter lcs valeurs actucl­
lcs à l'évolution dc l'cvtinction dcs rcntcs. Lc ralcntisscmcnt
cst très fort, surtout pendant lcs prcinièrcs annécs du vcr­
scmcnt dc la rcntc, parce quc la nouvcllc praticluc dc fixa­
tion ct de révision dcs rcntcs, dont il a été question, a pro­
duit à cc moment lc maxillllllll dc scs cfFcis.

3. Egit des dellL caicses d'extillctiolc, revisioli et lliort

L'ordre d'extinction dcs rcntcs dans la période dc révision
cst un ordre combine. L'importance rcspcctivc dcs deux
causes dc sortie, révision ct mort, peut être rcpréscntéc par
dcs ordres d'extinction distincts. Lc graphique 50 dc ccs
clcLlx ordres d'extinction montre lcs cRets très difFércnts quc
ccs dctlv causes dc sortie ont sur lc montant dcs rcntcs.

D llls Ics pcïiodcs prccc.'clclltcs, l.'l ïcvlsioll tics ïcillcs jotialt
un rôle beaucoup plus important par rapport à la mortalité ct
clctcïiilii11IL cssciltlcllcillcill l ordïc gciicï:ll d cxililctioil. L:l
clllllllllltloll coililllllcllc ci llllport:lille dcs cfFcts dc 11 ïcvisioil
;lpp:lï;lll IICtfCillClll Cl,'lllS l âllilïC dCS Collïbcs cllli SC ï:lppïo­
chent toujours plus dc l'horizontale. Il y a environ 40 ans, un
montant de rentes initial dc 10000 francs sc réduisait d'envi­

ron 55~pli par suite de la rcvision ; ccs dcrnièrcs années, la dimi­
nution dcs rcntcs n'atteint même plus la moitie de ce taux. Lc
ralentissement lc plus nlarqué dcs cRcts dc la révision s'ob­
scïvc dâlls 1.'l pïcillicïc :lllIlcc dil vcrsclllcllt dc 1;l lciltc, cl;llls
laquelle ces cffcts se sont réduits dc cinq sixicmcs dans Ic
même temps. Comme Ics rentes pcuvcnt îtrc rcvucs cn tout
tclllps pendant lcs tïois pïcillicïcs :lllllccs, lcuï cxtlilctioil csl
particulicrcmcnt forte durant cette période; cn rcvanchc, dc
la 3' à la 6' annéc ct dc la 6' à la 9' armée, on nc constate plus
dans l'cnscmblc d'cRcts dus à la rcvision dans la dcrnicrc pc­
riodc d'observation, parce quc l'abaisscmcnt dcs rcntcs d'in­
validitc cst compcnsc par lc rclcvcmcnt dcs rcntcs dcs cas dc
silicosc. Lcs brusques chutes dcs courbes à la fin dcs troisièiiic,
sixicillc cl ilclivicillc allllécs clc ïciltcs coïïcspolldcllt :lllx c:po­
ques dc révision fixécs par la loi.
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Périodes
d'observation

l'ériodcs
d'observation

Extinction
par la révision

Extinction
par la mort

Augmentation
par la révision

Extinction
par la mort

1918/1927

1944/1948

1964/1967
M o » t; »1t 1944/1948

s rc11tcs 1964/1967
2ù0ù0

Montant
des rcntcs
10 000

A » »écs
Jc rc »te

6
6+A

9
9+~

3
3+A

A » »L'cs
Jc rc »tc

7 86
6-z

<)

9-D3i-3

Exti »ction dcs rc »tcs pctidant la période dc rcvisio »

Dans lcs trois prcmièrcs annécs du vcrscmcnt dc la rcntc,
l'cRet dc la mortalitc cst beaucoup plus faible quc celui dc la
révision ; ccpcndant, durant Ics 6 annécs suivantes, la diminu­
tion dcs ïcllfcs dLICS ;IIIX C:IS dc Illoïl CSf plllS Illlpoïtalltc qLIC
l'autre ct à partir dc la dixième annéc du vcrscmcnt dc la
ïClltC, la Illoïf 11 CSt p]LIS L]LIC 1:1 SCLIIC Çallsc d Cxllllclloll. L CX­

tinction dcs rcntcs par la mort pendant la période dc révision
s'cst pcu lnodifléc au cours dcs dcrnièrcs années ; elle cst même
dcvcnuc plus forte, cc qui nc concorde pas avec lc recul
général observé ailleurs dans la mortalité. Cc fait singulier
doit îtrc attribué csscnticllcmcnt à la mortalité élcvcc dcs sili­

cotiqucs (assurés depuis 1932) dont l'cRcctif nc ccssc dc s'ac­
croître. Lc cours dcs rcntcs dans Ics cas dc silicosc digère com­

plètcmcnt dc celui dcs rcntcs provenant d'accidents. La sili­
cosc L'.tant unc maladie suivant un cours progressif, beaucoup
dc silicotiqucs dcvicnncnt complètcmcnt invalides. Leurs
ïCIltCS dolvcllf dès loïS îtïc Colltllltlcllclllcllf allglIlclllCCS p.'Iï
la voie dc la révision. Comme on peut Ic voir par le ~raphi­
quc 51, Ic montant dcs rcntcs augnIcntc très fortement pendant
la période dc révision. D'autre part, la nIortalité dcs silicoti­
qucs cst beaucoup plus élevée quc ccllc dcs invalides dont l'in­
validité provient d'un accident. La rcvision des rentes et la
mortalité agissent donc dans lc sens contraire ; Ics dcllx collï­

Cours des rentes pcnda »t la periodc dc révisio », rc »tcs-silicosc 51

13CS SC SllpCïpoSCIlt pïcsqLIC ;Ill 111VC ILI dll Illollf Illl dCS ïcllfcs :Ill
début dc celles-ci.

On s'cRorcc par dcs cxamcns médicaux d aptitude prati­
qués en plus grand nombre depuis la gucrrc ct par dcs amélio­
ï ltlolls âppoïlCCS :LllY lllsf lllaf1013S feclllllqLICS dc pïCVClllï
l'apparition dc la silicosc ct d'empîchcr quc lcs ouvriers
atteints dc la maladie nc dcmcurcnt exposés au risque. Lcs cx­
péricnccs faites jusqu'ici font supposer qu'cn éloignant l'ou­
vrier dcs poussicrcs siliccuscs, on peut, dans bien dcs cas, ralen­
tir lc cours dc la maladie. En tout cas, lc cours dcs rcntcs s'cst
notablcmcnt amclioré â€” comme lc montre claircmcnt lc gra­
plllqllC 51 â€” cil CC SCIIS qLIC 1 allglllclllâfloll dLI lllollfallf dcs
rcntcs à la suitc dc la rcvision, d'unc part, ct l'extinction par
la mort, d'autre part, cst plus faible. Il convient dc faire
ïclll 1ïqllcï cllcoïc qllc Ics Illcf ]Iodes dc tïalfclllcllt dc l.'I tlll3cï­
culosc et par conséquent dc la silico-tubcrculosc sc sont scnsi­
b]C113 C13f :1111C]10ïCCS.

Comparés à l'effectif total dcs invalides, lcs silicotiqucs
béncficiaircs dc rcntcs nc rcpréscntcnt qu'Line petite minoritc.
Au surplus, la forte mortalité étant compcnséc dans unc large
n3csure par lcs nombrcuscs augmentations de rcntcs, lcs rcntcs
dcs cas de silicosc nc pcuvcnt infltlcnccr quc dans une faible
mcsurc l'extinction dcs rentes cn géncral. Toutefois, pour la



53

Dicis cAcctifsNombre d'an­
nics d'invaliditi
obscr vies

Piriodcs d'observation

Nombre
absolu

cn ",, dcs cas
attendus
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Extinction dcs rcntcs par la
mort

Extinction dcs rcntcs par la
rivision

13uric du
vcrscmcnt dc
la rcntc cn
annccs

1939/1944 ........
1948/1953 ........
1958/1963 ........

159 878
199 443
283 160

3 214
4 648
7 320

112
114
118

65-6965-6945-49 45-4925-29'75 '79

10 000
H 659
5 502

10 000
9 380
8 267

10 000
9 909
9 698

10 000
8 577
8 564

10 000
9 430
9 395

10 000
7 706
6 808

0 .......
3g3
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l'iriodcs d'observation 1)icis cAcctifs cn ",, dcs cas
It tendus selon SM 1 939/1 944

1939/1943 ...................
1944/1948 ...................
1949/1953 ...................
1954/1958 ...................
1959/1963 ...............,...
1964/1967 ...................

112
105
100
95
94
96'

38

capitalisation dcs rentes-silicose, qui sont souvent suivies
dc rcntcs dc survivants, nous devons tenir compte dcs particu­
larités du cours de ccs rcntcs. Nous lc faisons en constituant
d'abord dcs réserves tcchniqucs ct cn nc calculant dcf�lnitiv­

cment�l réserve mathcmatiquc qu'aprcs lc dccès du silicotique.

4. Ordres d'extlllction clés rentes en follctioll de l'âge

Lcs ordres distincts d'extinction détcrmincs pour lcs
différent groupes d'âge, à l'aide du matcriel d'observation
dcs annccs 1964/1967, présentent l'allure suivante:

Ordres d'extinction dcs rcntcs cn fonction dc l'âgc dcs
invalides, 1964/1967

Lcs cffcts dcs causes d'extinction, révision ct mort, sont
très variables suivant l'âgc dcs invalides. L'extinction des
ïClltCS paï SllltC dC 1;l ïCVISIOI1 .'IllCIIll SO11 Illaxlllltllll pollï 1CS
rcnticrs encore jcuncs, capables de s'adapter rapidcmcnt à
leur ctat, ct diminue avec l'âgc, tandis quc lcs effet de la mor­
talité s'accroissent avec celui-ci. L'ordre d'extinction dans la

pcriodc dc révision, chez Ics invalides jcuncs ou relativc­
111CIll jCL111CS, CSl clCLCïllllllC Cll plC1111Cï 11CLI p:lï 1CS ïCVIS1011S,

ct par la mort chez les plus âgés. Le ralcntisscnxcnt observé
dans l'extinction dcs rentes s'ctcnd à toutes lcs classes d'âgc.

MORTALITÉ DES BÉNÉFICIAIRES
DE RENTES D INVALIDITE

Trois questions rcticnncnt particulicremcnt notre attention.
1. La mortalité dcs invalides de la Caisse nationale dont

l'invalidité provient d'un accident cst-elle plus grande
que ccllc dc la population suisse ?

2. Qucllc cst la mortalité dcs invalides cn fonction de la
durée du versement dc la rcntc ?

3. La nxortalité est-clic fonction du degré d'invalidité ?
Pour l'interprétation dcs résultats dcs observations faites

au sujet dc la nlortalitc de nos invalides, il faut considérer
quc, d'après la loi, la Caisse nationale doit indcnlniser sous
forme dc rcntc égalemcnt dcs invaliditcs partielles, souvent
lllêmc dcs cas prcscntant dcs taux d'invalidité très bas. Dans
leur grande majoritc â€” lcs 95,o cn fait â€”, nos rcnticrs nc
sont pas dc grands invalides, voire des impotents, mais dcs
gens capables dc travailler. Pour lcs trois quarts environ de
tous lcs rcnticrs, lc degré d'invalidité cst inférieur à un tiers.
En outre, un grand nonxbrc dc blessés graves dccèdcnt déjà
pendant l',L ClllïCC dll tï:lllCIIICIlt Cl 11C SllïVIVCllt ',llllSI IllîlllC
pas jusqu'au nlomcnt oü la rente devrait être fixéc.

1. Colnparaisoll avec la lllortalité de la popll/atioll sllisse

Si nous comparons le nombre des déccs efFcctifs avec celui
dcs déccs attendus selon les tables dc mortalité dc la popula­
tion suisse du sexe masculin (SM) pour les périodes
1939/1944, 1948/1953 et 1958/1963 cn choisissant dcs pé­
riodes d'observation correspondant à celles dcs tables de
comparaison, nous obtenons l'image suivante :

Mortalité dcs bénéficiaires dc rciitcs d'invalidité coinparéc
à celle dc la populatioii suissc

On constate â€” cc qui concorde avec dcs observations fai­
tes antéricurelnent â€” quc la mortalitc dcs béncflciaircs dc
rentes d'invaliditc cst supéricurc à ccllc dc l'cnscmblc de la
population. Par rapport au nombre dc décès attendus
d'après lcs trois dernicrcs tables dc mortalitc, la surmortalité
des béncflciaircs dc rentes d'invalidité a étc dc 12 à 18 /o. La
diffcrcncc cst plus faible si l'on nc comprend pas dans l'exa­
men les cas dc silicosc; la surmortalitc dcs bcnéflciaircs dc
rentes d'invaliditc est alors dc moins dc 10,o.

Comme celle dc la population suissc, la mortalité dcs in­
valides dont l'invaliditc provient d'un accident diminue
constamment. Par rapport aux probabilités dc décès dc la
table SM 1939/1944, on constate lc recul suivant au cours
dcs 25 dcrnièrcs annécs :

Recul dc la inortalité dcs bcnéficiaircs dc rc »tes d'iiivalidité

' Influenc par unc cainpagiic dc rachat dc rciitcs rcprésciita »t u »
pctl t Illoil tan t.

Il faut s'attendre que la nlortalité dc nos béncficiaircs dc
ïClltCS Cl 111V;llldltC CollllllLIC :l CllllllllllCï.

2. Mortalitc' en finlction de la dllréL dit verselnellt de la rente

Si nous répartissons tous lcs cas dc rcntcs observés pendant la
période 1964 â€” 1967 d'après la durcc dc la rente, la situation
â€” par rapport à la table SM 1958/1963 â€” cst la suivante :



55 57

l)flric dfl vcrsc­
n>c »t dc la rc »tc
Cll ail Iii CS

l )ici's cffcctifs I )icf'.s cfïcctifsl )ici's
aftc »dus
d'après
SM
1958/1963

Nolnbrc
d'a»nies
d'i »validiti
obscr vies

1)~c~s attc »­
dus d'après
SM
1958/1963

l)cgri
d'i » val iditf.'

Nombre
d a » »f.'cs
d l »Vall­
ditc
obscr vf'.Cs

Nombre
absolu

cn ",', dcs
cas affc »dus C » " dcs

cas attc »dtls
Nolnbrc
absolu

1........
2.â€” 3.....
4.- -6.....
7.â€” 9.....
10. ct plus.

18 865
34 915
41 978
32 732

128 144

199
412
621
617

3 H44

101
125
127
114
120

201
514
788
703

4 622

100 (99) ' (99)­
118 (105) ' (107) '­
245 (126) ' (169) '­

542
1 429

235

0 150/
16 75o
76 â€” 100 o(

47 218
76 895
4 377

544
i 209

96

l)~cis CAccti fs

Non>brc absol il

1)urf'.C dll vcrsclnc »t dc la
IC »fC C » a » »Lcs

c » ", dcs cas af fc »dlls
d'aprf':s SM 1958/1963

168
453
673
637

4 482

1........
2.â€” 3......
4.â€” 6......
7.â€” 9......

10. ct plus..

84
iio
108
103
117
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Mortalité c » fonction dc la durée du vcrsc »sc »t dc la rc »tc,
1964-1967

La mortalité durant la prcmièrc annéc du vcrscmcnt dc la
rente cst beaucoup plus faible que pendant la période ulté­
ricurc. Cc fait, déjà constaté lors dc préccdcnts cxamcns, nc
pcllt s cYpllqUcï colllplctclllcllt c;lr Ilolls Ilc s:ivolls p:is
qllcllc SCr;lit I:i lllort:illtC dc IIOS 111V:illdCS S IIS 11 âV:LICllt p:LS
sllbl d :iccidcllts. Il cst ccpclldâllt ccrtalll qllc ccs gclls ïcpïc­
scntcnt au point dc vuc mortalité unc sclcction favorable
par rapport à l'cnscmblc dc la population parce quc nos
bénéficiaires dc rcntcs d'invaliditc provicnncnt cxclusivc­
111Cllt dC 111111CLIX dc tï:LV:illlCLlrS. Ell OlltïC, Collllllc noLIS

l'avons déjà dit, unc sélection se fait pendant la durce du trai­
tcmcnt. Les effet de celle-ci apparaisscnt encore plus ncttc­
lllcllt si, polir l obscrv:itioll dc la Illortalité dcs rclltcs, Ilolls
laissons dc côté lcs cas dc mort dus aux suites dc l'accident
ou de la maladie profcssioilncllc, 79,'„dc ccs derniers étant
dcs cas dc silicosc.

Mortalité c » fo »ctio » dc la duréc dc la rc »tc, »o » co »épris lcs cas dc
n>ort dus aux suitcs dc l'accidc »t ou dc la nzaladic profcssio » »clic,1964-1967 56

Il cst ainsi déiliontïé quc la iuortalité dcs béiiéficiaircs dc
rcntcs d'invalidité cst fonction dc la duréc dc l'invalidité. La

lllorfallfé lic dlllllllUc p:is lllals :illglllcllfc llofablclllcllt pcll­
dallt Ics pïcllli(:ïcs :illllccs dc 1:i ïcllfc ; clic ïcgïcssc :iloïs
qllclqllc pcU pouï ;luglllclllcï :i llollvc:ill p:lï l'L sllltc.

3. MLirtalitL' cil f<>wctiiili ki dlgrL' d'iiivali Jitl'

Afin d'cxamincr la relation existant cntrc la nxortalité ct lc
dcgrc d'invalidité, nous avons réparti lcs rcntcs dcs annccs
1964 â€” 1~)67 sc trouvant dans la période dc révision (dc la 1"
:i 1.'I 9' alllléc dc l I ïclltc) Cil troiS gïoLlpCS SLLIVâlll IC t:IIIX
d'invalidité, lc taux déterminant ctant celui fixe au début
dc la rcntc.

Mortalité c » fo »ctio » du degré d'i »validité;
période dc rcvisio », 1964 â€” 1967

' Sa »s lcs cas dc mort dus aux suitcs dc l'accidc »t ou dc la »ialadic
profcssio »»clic.

- Sa »s lcs cas dc mort dus è la silicosc.

Ainsi quc lc montre le tableau 57, la nlortalitc augmcntc
avec lc degré d'invalidité. Elle cst particulièrement élcvcc
chez lcs rentiers atteints dc graves invalidités. Il n'y a ccpcn­
dant pas de rapport proportionnel cntrc la mortalité ct lc
degrc d'invalidité. Si l'on élinline lcs cas dc mort qui sur­
vicnncnt à la suite dc l'accident ou de la maladie profcssion­
11cllc, oll Ilc collst.'ltc pllls dc dlffcïcllcc cssclltlclle âll polllt dc
VLIC lllort:illLC CllfïC ICS dCLIX pïCI11ICïS gïollpCS d IIIV:illdllC.

4. E]i rc'~ii »ié, »o »s po »i~o »s reteilir ce qiii s »it:

Lcs bénéficiaires dc rcntcs d'invalidité de la CNA préscn­
tcnt dans l'enscmblc unc nlortalitc qui cst un pcu plus éle­
vce quc ccllc dc la population suissc; Ic recul géncral dc la
mortalitc s'obscrvc aussi chez lcs invalides dont l'invaliditc
provient d'un accident.

La mortalitc dcs invalides cst fonction dc la duréc du vcr­
scmcnt dc la rcntc. Elle cst pcu élcvéc la prcmièrc annéc,
p u 1s a u g 111c11 tc.

Elle dépend cn outre du degré d'invalidité. Les rcnticrs
:ittClllîS d IIIV:illdltC gï'LVC pïCSCIILClll LlllC llloïî LlltC îïCS CIC­
véc. La mortalitc n'augmcntc toutefois pas proportionnel­
lement au degré d'invaliditc.

MOI(TA LITE DES A S S U RES ATTEI NTS DE S I LI CO SE

La silicosc cst unc aRcction puln1onairc provoqil~c par l'in­
halation dc poussicrcs contenant du quartz. Sont particuliè­
ïclllcllt cxposcs :L cc dallgcï Ics ollvïlcïs Lï:Lv:illl;Lllt dalls Ics
tunnels ct galcrics, lcs carrières dc picrrcs, lcs fondcrics ct
l'industrie dc la céramiquc. La silicosc cst cncorc actucllc­
mcnt incurable ; la maladie évoluc sans relâche dc sorte qu'à
brcvc ou longue échéance la victime dcvicnt invalide ct
meurt finalcmcnt dcs suites dc cette grave maladie profcs­
sionncllc. Mais si la silicosc est dcpistéc à son prcmicr stade
ct quc 1cs victin1cs qui cn sont attcintcs nc sont plus cxpo­
sccs :Lllx pollssicrcs dc qllaïlz, ccllcs-cl pcllvclll aflcllldïc
aisément la durcc moyenne dc vic ct vivre très longteinps
sans subir dcs troubles importants.

La silicosc n'cst assurée quc depuis 1932, tout d'abord
collfoïlllélllcllt .'I Lille dccisloll dll Collscil d adlllllllstïafloll



dc la CNA ct cnsuitc lcgalcmcnt à partir du 1" mai 1938.
La Caisse nationale a pris toutes lcs mesures néccssaircs cn
vue de prévenir la silicosc ct si clic a pu arriver à dc très
bons résultats, C'cst cn adoptant lcs méthodes dc perforation
à l'eau et d'asp'rltion dcs poussières ct â€” lorsque ccs métho­
des ne pcuvcnt être app iquccs â€” cn exigeant le port dc
masques. Depuis 1948, tous Ics ouvriers qui courent lc dan­
ger d'être atteints dc ccttc maladie doivent obligatoirc­
mcnt s'astrcindrc à dcs cxanlcns d'aptitude. Si on constate
un dcbut dc maladie, l'ouvrier n'cst plus autorisé à travail­
ler dans lcs poussières dc quartz, ct si un chargement d'oc­
cupation sc rcvèlc ncccssairc, la CNA verse des indemnités.

La lutte inlassable entrcprisc pour lutter contre la silicosc
a cté « payante », ce quc prouvent lcs statistiques.

Si on compare Ics cas mortels de silicosc dcs diverses
périodes d'observation â€” qui sont intcrvcnus durant les 9
premières années au cours dcsql:cllcs l'assure a droit à la
rente â€” avec lcs cas mortels attendus d'après la table SM
1939/1944, on constate urc ncttc diminution de la mortalité.

Diminution de la mortalitc chez les rentiers atteints de silicose 58

Périodes d'observation Décès cffcctifs cn pour-cent dcs cas
attendus d'après SM 1939/1944

1932/1948......................
1949/1953......................
1954/1958......................
1959/1963......................
1964/1967......................

695
444
315
269
239

Mortalité des rentiers atteints dc silicosc d'après la duréc
du vcrscmcnt dc la rente cn ant>écs 59

Annécs au cours dcsqucllcs lcs rcntcs ont été fixécs13uréc du
vcrscmcnt
dc la rcntc cn
an nées 1932/1948 1949/1953 < 954/1958 1959/1963 1964/1967

Décès cffcctifs cn pour-cent dcs cas attendus d'après SM 1939/44
1.......
2.â€” 3....
4.â€” 6....
7.â€” 9....

10.-14...
15.â€” 19...

522
737
553
478
340
204

254
351
343
293
255

132235
318
274
223

i88
269

Il faut tout d'abord constater ql.c la mortalité dcs rentiers
atteints dc silicosc cst tcrriblcment élcvéc. Durant la pé­
riode 1932/1948, elle s'cst élcvcc au scptuplc dc la morta ité
dc la population totale (SM 1939/1944). Gràcc aux mesures
de prévention prccitécs ct aux examens d'aptitude, les ou­
vriers nc sont, cn premier lieu, pas aussi fortement exposés
:Lllx pollssicics ct cIlsllifc QI1 âïïlvc Illiclix '1 dcplstcï lâ slli­
cosc au premier stade dc son dcvcloppemcnt. C'cst pour­
quoi, la mortalitc a baissé dc '/, environ depuis 1932/1948.

Le tableau 59 montre lcs résultats des calculs dc mortalité
d'aprcs la durce du vcrsemcnt dc la rente en annécs.

Il ressort du tableau 59 quc la nlortalitc dcs rcnticrs
'.IltCllllS dc SIIICOSC 1 C011SidCïablelllellt diillilluC dilïlllt foii­

lcs Ics '.111ilccs iii collïs dcsqllcllcs dcs ïclltcs ollt cti: vcïsces.
En outre il apparaît claircmcnt quc la mortalité pendant la
première année oü la rcntc cst vcrséc cst, à l'instar dcs cas
d'invalidité imputables à un accident, plus faible quc durant
les années qui la suivent immédiatement. Toutefois, lcs cau­
ses cil soIlt dlRcïclltcs, c:Lï lcs sllicotlqllcs Ilc ïcpïcsclllcllt
pas unc sclcction favorable par rapport à l'cnscmblc dc 1;i
poplll;ltioll, coillillc ccl:L csf c c:is polir lcs :issLlïés dcvcllfls
invalides à la suite d'un accident. La mortalitc rclativcmcnt
faible durant la premicrc annéc oü la rcntc cst vcrséc cst
duc à la forte sélection au cours dc la phasc du traitcmcnt
intervenant avant la fixation de la rcntc. En effet, durant
cette phasc-là un grand nombre dc malades mcurc:it (656
déccs enrcgistrcs entre 1932 ct 1967). A partir dc la troi­
sicilic âllllcc oll Ia ïente .'1 clc vcïscc, l;l Illoïtllltc dcs :issllïcs
atteints de silicose a diminue dc façon constante.

La très grosse diininution dc la mortalité chez lcs silicoti­
qilcs collslllllc Llll llllpoït;llll silcccs dans lc dolllalllc dc l l
prévention dcs accidents et des nlaladics profcssionncllcs ct
il faut espérer quc d'autres progrès pourront cncorc être
réalisés. Très souvent il n'cst malhcurcusemcnt pas possible
dc prouver statistique;ncnt lcs rcsultats dc la prévention dcs
accidents, car indépcndammcnt dc.- changcmcnts dc struc­
ture intcrvcnus dans l'économie ct dcs rapides transforina­
tions des méthodes dc travail, on nc sait précisément pas oü
on cn serait arrive si on n'avait pas pris lcs mcsurcs dc
prévention des accidents. Il vaut la pcinc dc prcndrc toutes
lcs 111csLII cs Iicccss:Llïcs pollï pïcvclllï Ics :Lccldcllts ct Ics
nlaladies profcssionncllcs ct cela moins pour faire Laisser lcs
frais d'assurance quc pour éviter misères ct souRranccs ainsi
quc dcs pcrtcs cconomiqucs considcrablcs.

EFFECTIF DES RENTES D INVALIDITE

L'cffcctif dcs rcntcs d'invaliditc cn cours a considérablc­
mcnt augmenté d'unc déccnnic à l'autre. Lc régime pcrma­
ncnt n'est pas encore atteint car l'cffcctif assuré ct lc nom­
bre dcs nouvcllcs rcntc.- augmcntcnt égalcnlcnt parallèlc­
111Clll âll dCVCloppelllenl dC 1 CC0110111IC ; SI CCltC CVOILllloll
cesse un jour, il faudrait attcndrc cncorc près dc 50 ans jus­
qu'à cc quc lcs rentes résultant dcs cRcctifs assurés antérieurs
soicIll clclllfcs. Il falll cspcïcï qil .'l 1 :ivclllï Ic ïlsqilc-accldcllt
et dc ce fait l'cRcctif dcs rcntcs pourront être diminues.

Alors quc lc nombre dcs rcntcs cn cours dans l'assurance
des accidents profcssionncls a triplé au co'lrs dcs 40 dcrniè­
ïcs a1111ccs, il s cst clcvcâll scxtllplc d'.Iils 1 ;Lssllï:Lllcc dcs
accidc;lts non profc.-sionncls. Ccs divcrsc; augmentations
d'effectif ont été très nettes ccs dernières annécs. Depuis Ic
31.12.1962, le nombre dcs rcntcs dans l'assurance dcs acci­
dents profcssionncls a augmcntc dc 7,~, dans l'assurance dcs
accidents non profcssionncls dc 20,~. On comprcni1 dè.-.
lors quc ccttc évolution ct Ics gains annuels plus clcvés pris
cn considération pour la fixation dcs nouvcllcs rcntcs aient

40
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l)a tes-rcpirc Assurance
dcs accidents
non profcs­
slonncls

Assurance
dcs accidents
profcs­
s I O I 1 ne I s

Efïcctif total Augmcnta­
tIon

31.12.1927 ..
31.12.1937 ..
31.12.1947 ..
31.12.1957 ..
31.12.1967 ..

13 802
21 043
25 475
34 350
42 256

17 387
28 189
34 465
48 930
64 209

3 585
7 146
8 990

14 580
2i 953

62%

42 ro
o

62

Assurance dcs accidents
profcssionncls
Etat au 31 d('.ccmbrc

Classes d'âges Assurance dcs accidents
non professionnels
Etat au 31 d(':ccmbrc

1957 1962 1967 1957 19671962

â€” 29ans..... ~...
30 â€” 49 ans.........
50 â€” 69 ans.........
70 ans et plus......

71
339
468
122

72
315
483
130

72
311
472
145

72
275
490
163

63
299
490
148

69
279
500
152

Total ............ 1 0001 000 i 000

52,2 52,9

i 000 i 000 1 000

Agc moyen....... 53,5 53,9 54,654,2

61

Assurance dcs accidents
profcssionncls

Assurance dcs accidents
non professionnels

Dcgr(. d'invalidi ti

NombreMontants
dc rentes

Montants
dc rentes

Nombre
63

2
273
239
123
62

120
181

20
408
268
109
50
82
63

8
489
257

95
38
61
52

4
204
222
129
72

161
208

Qo/
9 g() ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

10 â€” 19",,')...........
20 29o,()
30 39o
4049 oi()
0-66

66 /a () ct plus

Efïcctif totalAssurance dcs
accidents non
professionnels

Assurance dcs
accidents
profcssionncls

D('.but de la rente

absoluabsoluabsolu Ql
iO

3
7

12
25
53

1 999
4 437
7 591

15 798
34 384

352
i 130
1 986
5 499

12 986

2
5
9

25
59

i 647
3 307
5 605

10 299
2i 398

4
8

13
24
51

1918-1927 ...
1928-1937 . ~ .
1938-1947 ...
1948-1957 ...
1958-1967 ...

i 000 1 0001 000 1 000Total ............ ~

24,0%26,5%Degré nxoycn ......
Montant nioycn dc la
rcntc annucllc...... 64 209100 21 953 100Total ....... 42 256Fr.1 206Fr.1 283
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Non>brc dcs rc »tcs d'invaliditc c » cours

entraîné unc très forte augmentation dcs capitaux dc cou­
vcrturc.

Lc nombre total des rcntcs d'invalidité fixécs jusqu'au 31
déccmbrc 1967 était dc 230000 dont 28 j<> étaient encore en
cours à la date-repère. Dans ce total de 64000 rentes cn
chiffr rond, ccllcs allouées aux femmes ne s'élèvent qu'à
6000 environ; leur proportion cst dc 5% sclllclllcllt polir'
Ics accidents professionnels et de 17% pour les accidents
non profcssionncls. Alors quc chez les hommes 69% dcs
rcntcs doivent être versés à la suite d'un accident profes­
sionnel, cette proportion n'cst quc dc 37% pour lcs fem­
mes. Lcs femmes assurces obligatoirement contre les acci­
dents sont manifcstemcnt â€” contrairement à cc qui cst le cas
chez lcs hollllllcs â€” pllls cxposccs 'lllx accidents cn dehors de
l'cntrcprise quc pendant lcs heures dc travail.

Par rapport au degré d'invaliditc de l'cffcctif d'cntrce dcs
rcntcs ordinaires, on note pour l'effecti total unc baisse du
degré moyen d'invaliditc qui est due à l'effe dc la révision.
La moitié environ dcs rentes en cours sont vcrsécs pour dcs
clolllllllgcs pcil llllportallts.

Au 31 déccmbrc 1967, lcs invalides avaient droit à des
montants annuels dc rentes qui s'élevaient, cn chiffre rond,
à 54 millions dans l'assurance dcs accidents profcssionncls et
à 26 millions dans l'assurance dcs accidents non profcssion­
ncls. Comme le montre lc tableau 61, lcs petites rentes rc­
préscntcnt environ un quart du montant total des rcntcs;

Répartition dcs rcntcs cn cours d'après lc degré d'invalidité
au 31 déccrnbrc 1967

elles participent ainsi pour un nlontant qui nc correspond
qu'à a moitie dc leur importance numérique. D'autre part,
lcs rcnticrs atteints d'invaliditc grave, relativcnlcnt pcu
nombreux, touchent unc part importante du montant dcs
rcntcs. Lc montant maximum d'unc rcntc d'invaliditc, y
compris Ic supplément pour impotent, atteignait à la date­
rcpèrc 21000 francs par an ; en comparaison avec cc chiffr,
lc Illolltallt llloycll clc la rclltc cst lllodcstc.

Dans lcs deux branches d'assurance, le degré d'inva.iditc
moyen monte avec l'âge; en outre il cst de 1 à 2/<> plus élevé
chez lcs hommes que chez les femmes.

Le tableau 62 renseigne sur la structure dc l'effectif au
point dc vue dc l'âgc dcs rentiers.

Répartition dcs invalides d'après l'âgc

L'âge moyen dcs bénéficiaires de rentes d'invalidité a cons­
tamment augmenté au cours des années. Le doyen des
bénéficiaires de rentes d'invalidité avait plus de 96 ans à la
date-repère.

L'effectif comprend encore des rentes de toutes les années
depuis l'entréc en activité de la CNA. Comme il ressort du
tableau 63, plus de la moitié de l'effecti des rentes date de
ces dix dernicres annécs. Mais le nombre des rentes qui sont
en vigueur depuis des dccennies est cependant très considé­
rable. Dans l'assurance dcs accidents non professionnels, lcs
nouvelles rentes ont une plus grande importance quc dans
l'assurance des accidents professionnels, car dans cette bran­
che d'assurance les accidents ont augmenté dans unc forte
mesure en comparaison des années antérieures.

Nombre des rentes d'invalidité cn cours lc 31 décembre 1967
d'après le début de la rcntc



64No »>brc dc cas t »ortcls

In d le«Nonibrc
total

Assurance
dcs accid« nt »
non profcs­
S l oll I 1 c 1 S

Assurance
d« s '1ccldcnts
profcs­
S l Ol1 l1 c 1 S

l)iriodcs d'obs« r­
Va t 1Ol1

1 374
1 453
1 6H9
1 274
1 577
i 908
1 933
2 053
2 335
2 560

2 127
2 298
3 251
2 357
2 742
3 213
3 571
4 012
5 273
6 161

100
108
153
111
129
15i
16H

i89
24H
29()

753
845

1 562
1 083
1 165
1 305
1 638
1 959
2 93H
3 601

1918-1922...
1923-1927 ...
1928-1932 ...
1933-1937 ...
1938-1942 ...
1943-1947 ...
1948-1952 ...
1953-1957 ...
1958-1962 ...
1963-1967 ...

1Ci H49 35 0051918-1967 ... iH 156
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1958-1962 1963-1967Cat~gorics dc rcnticrs Augnicntation

Assurance dcs accidents profcsssionncls

1 508
2 022

1 626
2 176

H "/0Vcuvcs............
Orphelins .........
Asccnda »ts, frères ctsaurs' ............

8'",o

1 177

4 707

i 355

5 157

150'!o

1() OyTotal .........
Non>brc dcs cas dc

2 335 2 56()nlort

1 442
1 926

i 723
2 296

1907
1 90/

Vcuvcs............
Orphelins .........
Ascendants, frères ct
scr.urs' ............ 1 665

5 033

2 1Ci3 300 '

23 0/Total ........... 6 182

Nonzbrc dcs cas dc
»1ort 2 938 3 601 23 0 '
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RENTES ])E SURVIVANTS

Si un assuré n1curt dcs suitcs d'un accident ou d'unc maladie

profcssionnclle, lcs survivants suivants reçoivent des rcntcs
cxpl 1111ccs c11 potlï-cent du salaire annuel assure :

l:L VCLLVC jtlsqLL ;L Soll ïCI11:tït:tgC (plLIS LIIIC llldclllnlte Cg:<IC :t

unc rcntc dc 3 ans) ou jusqu'à sa mort (30 /<>) ;
lc veuf déjà infirme ou qu'unc incapacitc pcrmancntc dc
travail atteint dans lcs cinq ans après lc décès dc l'assurée,
j usqu'à son remariage ou sa mort (30, o) ;
lcs orPhclins (15 /o) â€” Pour les orPhelins de Père ct dc Inèrc
25 /o â€” jusqu'A l'âgc dc 18 ans rcvolus ou s'ils font un
apprentissage ou des ctudcs au plus jusqu'à l'âgc dc 20 ans
révolus. Si l'enfant cst atteint d'unc incapacitc pcrmancntc
de travail, la rente court jusqu'à ce quc 70 ans sc soient
écoulés depuis la naissance dc l assuré décédé ;
lcs ascendants cn ligne dircctc leur vic durant, lcs frères ct
sccurs jusqu'à l'âgc dc 16 ans rcvolus (20,o). Ccttc rcntc sc
r<.'partit par tctc cntrc tous lcs ayants droit.

Lcs rcntcs dc survivants nc peuvent, au total, cxccdcr 60,.o
du gain annuel assuré. Si Ics rcntcs du conjoint survivant ct dcs
orphelins dépassent cnscmblc cc pourccntagc, elles sont
ramcnécs à 60o/o par une réduction proportionncllc. Lcs
ascendants ct les frères ct sa:urs n'ont droit à dcs rcntcs <luc si
lcs rcntcs du conjoint ct dcs enfants sont inféricurcs à 60 /o.

Dans lcs pages suivantes, nous parlerons du nombre dcs cas
dc mort, dc l'c}Fcctif dcs rcntcs dc survivants ainsi quc dc la
mortalité ct du rcmariagc dcs vcuvcs. Dans la période du rap­
poït 110LIS 11 ',IV011S p:LS Cxa111111C 1:L Illoït:IIILC dCS Oïp}ICIIIIS CL

dcs ascendants car les examens antérieurs ont montré quc la
mortalité dc ccttc catégorie dc pcrsonncs nc diRèrc quc trcs
pcu dc ccllc clc 1:t poptllation suisse.

NOMBRE DES CAS DE MORT ET EFFECTIF
DES RENTES DE SURVIVANTS

Au chapitre « Lc nombre dcs accidents », nous avons déjà traite
la question concernant Ic nombre des cas dc mort. Comme lc
montre lc tableau 64, cc nombre a non sculcmcnt augmenté
d:<Ils Llllc gï;lllclc prop0111011 :LLI cotlïs dcs 50 dcïIIIcïcs allnées
mais il a cncorc révélé dc fortes variations dans Ics deux bran­

l>chcs d assurance.

Depuis la prcn1ièrc période îluinqucnnalc lc nombre total
des cas dc mort a presque triplé. Lcs 35 000 cas mortels corrcs­
pondcnt à pcu près à la population rcsidentc dc la ville dc
Thounc. La colonne des indices reflèt lc cours dc la conjonc­
ture avec la diminution pendant la crise ct l'augmentation
particulièrement forte dc ccs dcrnièrcs annccs. Lcs colonnes
dc chiflrcs dcs deux branches d'assurance égalcmcnt sont très
ïIcllcs c11 cllsctgllc111cIIts : Il y :L 50 ;IIls, 1 ;tssLlr:tllcc dcs ;Icctdcllls
professionnels enregistrait à pcu prcs deux fois plus dc cas
mortels quc l'assurance dcs accidents non profcssionncls ; de­
puis 10 ans, il sc produit beaucoup plus d'accidents mortels
pendant Ics loisirs quc pendant Ic travail.

L'âgc moyen dcs victimes a été pour la période du rapport
dc 44,8 ans dans l'assurance dcs accidents profcssionncls ct dî.
41,1 dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls. Dans
lcs deux branches d'assurance il a été d'unc annéc inférieur
à celui dc la pcriodc précédcntc alors quc jusqu'ici il avait
prcsquc constamment augmenté ; pour 1918/l<)22 l'âge
dcs victinIcs sc montait à 3'),9 ct 39,2ans.

L'augmentation dcs cas dc mort a entraîné un accroissc­
mcnt du nombre dcs bénéficiaires dc rcntcs dc survivants.

Comme lc nombre dcs cas mortels, l'cEcctif d'cntr<'c dcs
survivallts :t ég:tlctllcllt atlotllclltc bcaucottp }IILIS fortctllcllt
dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls quc dans
l'assurance dcs accidents profcssionncls ; dans ccs deux bran­
cllcs 1 :tccïolssclllcllt cst pltls IIIlpoït:<lit cllcz Ics '.Iscclld:<lits
îltlc cl lez lcs vctlvcs ct Ics oïpllcltlls.

Effecti d'c »tréc dcs rcntcs dc survivants

Assurance dcs accidents non profcssionncls

' Noinbrc dcs cas dc »sort qui ont »motivé l'octroi d'u »c rcntc d'as­
cendants/dc frîrcs ct sccurs (cn partie avec plusieurs ayants droit).



66 Effecti dcs rc »tcs dc surviva »ts 67

Assurance dcs accidents
protcssionncls

Assurance dcs accidents
non profcsslonncls

Survivants Catigorics dc rcnticrs Nornbrc dc rcnticrs

1962 1967 Augtllcl) tatlon
1')58/1962 1') 5H/1962 1')63/1')671963/1967

Assurance dcs accidents profcssionncls
Vcuvcs ct orplscli »s .
Ascc »da11ts sculc »1c » t

l'as d'aya »ts droit...

53
35
12

100

67
23
10

66
23
11

52
37
ii

100

5 728
3 167

Vcuvcs............
OrphcliI>s .........
AsccIida »ts, frères ctscieurs' .......... 6 470

3 712
13o'
17 yo

Total .. 100 100 3 444 3 926 140'

14'loE »fa »ts aya »t droit I
u »c rc »tc par cas dc
»loi t

Tous lcs rc »tiers ... 12 339 14 108

0,87 0,85 0,66 0,64

5 048
3 369

25 o!

28'Io

Vcuvcs............
Orpl) cli »s .........
Ascclida »ts, frères ctsaurs' ..........

4 044
2 632

32 o/3 525 4 667

Tous lcs rc »tiers 28 "io10 201 13 084

MORTALITE DES VEUVES

l )ic('.s cffcctitsTables dc
comparaison

l'iriodcs d'observation

cn ", dcs cas
attendus

Non)brc
absolu

ioi
106
109

SF 1939/1944
SF 1948/1953
SF 1958/1963

37()
671

1 010

1.4. 1938-31.3. 1943
1.4. 1948-31.3. 1953
1.4. 1958-31.3. 1963
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1<(.'partitio » dcs cas dc »sort d'après lcs catigorics dc surviva »ts

Lc tableau 66 donne cn outre un aperçu intéressant dc la
composition dc l'cffcctif dcs survivants.

La composition dcs familles dcs victimes n'a pour ainsi dire
p1s c11111gc :ill coilrs clc 1;1 pcrlodc du ï:lppoïl. Il existe toiltc­
fois unc différcncc frappante cntrc Ics deux branches d'assu­
rance. Alors quc dans l'assurance dcs accidents professionnels
la proportion dcs vcuvcs ct orphelins est beaucoup plus forte
quc cl111s l '.lssuï:lllcc dcs accldcllls lloll pïofcssioill1cls Ic ïlp­
port cst cxactcmcnt l'invcrsc pour Ics cas dans lcsqucls il n'y a
quc dcs rcntcs d'ascendants. C'cst pourcluoi Ic nombre moyen
dcs enfants ayant droit à dcs rcntcs cst cgalcmcnt très différent.
Du rcstc, l'ordre dc grandeur dc ces rapports n'a subi, depuis
la création dc la CNA, quc dcs modifications pcu importan­
tes. On doit ainsi constater quc ce sont plutôt dcs célibataires
ct dcs assures mariés sans enfants qui s'cxposcnt aux différent
risques non professionnels; cela concorde aussi avec lc fait
déjà mcntionnc quc dans l'assurance non profcssionncllc,
l'âgc moyen dcs victimes a été infcricur de 4 ans environ à
celui dc l'assurance profcssionnellc. Fait significatif expli­
quant la différenc cnrcgistréc dans lc nombre dcs survivants
dans lcs deux branches d'assurance: pendant la période du
rapport, lcs accidents professionnels ont fait 35 orphelins dc
père ct dc mère alors quc lcs accidents non professionnels cn
ont laisse 109; ccttc forte différcncc cst imputable aux acci­
dents dc la route dans lesquels le père et la mère ont perdu Ia
V1C.

I ar suite dc l'in1portance des cffcctifs d'entrée, l'cRcctif dcs
survivants a considérablement augmenté. Lcs rcntcs cn cours
à la fin dc la période étaient vcrsécs aux familles dc 18038 assu­
rés décédi.'s.

Il faut constater cn particulier qu'cn raison du très grand
nombre dc cas lnortcls dus à dcs accidents non professionnels,
l'effectif dcs rcnticrs dans l'assurance dcs accidents non profcs­
sionncls a augmenté deux fois plus quc dans l'assurance dcs
accidents profcssionncls, augmentation duc principalement
aux accidents dc la route. Malhcureuscmcnt il est à craindre

quc lcs accidents non profcssionncls continuent à augmcntcr
dans unc forte incsurc dc sorte quc l'cffcctif dcs rcnticrs dépas­
sera bientôt celui dc l'assurance des accidents profcssionncls.
Si l'on dénombre, pour Ics cas mortels donnant lieu à dcs ren­
tes d'ascendants ct dc frères ct soeurs, non seulcmcnt les dccès,
mais lcs bénéficiaires dc rcntcs dc survivants (comme nous

Assurance dcs accidents non profcssionncls

' NoI »brc dc cas dc »1ort qui o »t »lotivc l'octroi d'u »c rc »tc d'as­
cendants/dc frères ct sccurs (cn partie avec plusieurs ayants droit).

I avons déjà dit, la rcntc versée doit être répartic à parts égales
cntrc cux), on cnrcgistrait à la fin dc la période du rapport
dans lcs deux branches d'assurance 33 800 bcnéficiaircs dc rcn­
tcs au total, soit

11 550 vcuvcs (y compris 7 veufs)
7 100 orphelins (dont 213 orphelins dc père ct dc mère)

14 100 ascendants
1 050 frères et sccurs

33 800 survivants auxquels le vcrscmcnt dc la rcntc rap­
pcllc chaque n1ois la mort d'un men1bre dc la famille, dcs sui­
tes d'un accident professionnel ou non professionnel. La plus
jeune veuve n'avait quc 16 ans à la date-repère, la plus âgée
avait 95 ans ; parmi lcs ascendants, bcnéficiaires d'unc rcntc, Ic
pcrc d'unc dcs victimes est âgé dc 104",, ans.

Pour l'cxamcn dc la mortalité dcs veuves d'assurés victin1es
d'accidents mortels, il est intéressant d'établir d'abord unc
comparaison avec la n1ortalité de l'cnscmblc de la population
féminine. A cct cRct, le nombre dcs déccs cRcctifs a étc com­
paré à celui attendu selon lcs tables de la mortalité dc la popu­
lation suissc du sexe féniinin cn choisissant dcs pcriodcs d'ob­
servation correspondant à ccllcs dcs tables dc comparaison.

Mortalit~ dcs vcuvcs co »ipar~c i ccllc dc la populatio » f(il »i »i »c 68
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1)ici s
attc »dus
d'apris
SF
1939/1944

1)icis cff« ctifsNombre
d'an nies
dc
vcLI vagc
obscr vies

l'iriodcs d'observation

c » " dcs
cas
af fc »dLls

No»i brc
absolu

302
370
526
671
817

1 010
1 197

125
101
98
90
83
78
71

19 050
23 950
28 329
33 514
38 627
45 496
54 386

242
368
535
749
988

1 297
1 684

1.4. 1933-31.3. 193H
1.4. 1938-31.3. 1943
1.4. 1943-31.3. 1948
1.4. 1948-31. 3. 1953
1.4. 1953-31.3. 1958
i.4. 1958-31.3. 1963
1.4. 1963-31.3. 1968

71

Nonlbrc
d'an »I.'cs
dc
vcLlvagc
obscr vies

RC»l'l­
rlagcs
attc »dus
d'apris lcs
cxpirlc »­
ccs dc la
CNA
1938

l)uri« du vcrscnlc »t dc la
IC »fC C » a » »ics

Rclnariagcs « ffcctit »

c » ' dcs
cas
'ltfc »<lLls

Nolnbrc
absoluREMARIAGE DES VEUVES

19 176
65 106
58 531
42 336
30 567
50 677

1.....
2.â€” 5...
6.â€” 10..

11.-15..
16.â€” 20..

21.â€” 50..

412
1 059

518
194
70
30

23
155
130
102
110
80

96
1 637

673
198
77
24

266 393 1181.â€” 50. 2 283 2 705

70Rcinariagc dcs vcuvcs

Nombre
d'an »l'.Cs
dc
v«Llvagc
ohscrvics

RC»1 I­
riagcs
'l f f c » d Ll s

d'apris les
cxpcrlc »­
ccs dc 1;l
CNA
1938

Piriodcs d'obscrvatio » Rcnlariagcs cffcctifs

c » " dcs
cas
'lf tc »dLls

Nonlhrc
a hso1 LI

1.4. 1918-31.3. 1933
l.4. 1933-31.3. 1938
1.4. 1938-31.3. 1943
i.4. 1943-31.3. 1948
1.4. 1948-31.3. 1953
1.4. 1953-31.3. 1958
1.4. 1958-31.3. 1963
1.4. 1963-31.3. 1968

116
81

127
156
153
132
108
96

24 338
18 990
23 914
28 258
33 348
38 373
45 198
53 974

402
238
242
224
233
247
301
396

465
192
307
350
357
326
326
382

1.4. 1918 â€” 31.3. 1968 266 393 2283 1182705
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Lcs résultats montrent quc la mortalité dcs veuves d'assurés
victimes d'accidents mortels nc diRcrc pas beaucoup de ccllc
dc la population fcmininc.

Il fallt se dcmandcr maintenant qucllc cst l'évolution dc la
mortalitc dcs vcuvcs. Il ressort ncttcmcnt du tableau 69 quc Ic
ïcclll gclicï:Ll de I;L llloïtalltc pclll îtrc cg:Llclllellt dciilolltïé
chez Ics vcuvcs de nos assures. Il cst vrai que Ie mouvement dc
recul a tendance à sc ralentir, mais il faut s'attcndrc, à l'avenir
aussi, à unc nouvcllc baisse dc la mortalité. La table dc morta­
lité la plus réccntc SF l')58/1963 n'entre donc pas cn considé­
ration pour lcs vcuvcs dc nos assurés. On comprendra dès lors
quc nous devions choisir dcs possibilités dc déccs plus faibles
pour détcrmincr les valeurs actucllcs dcs rentes dc vcuvcs.

Evolutio » dc la inortalité dcs vcuvcs

L'cnscmblc de notre matcricl d'observation a pcrnlis d'obte­
nir lcs résultats figurant dans lc tableau 70.

La frcqucncc dc remariage dcs vcuvcs bénéficiaires dc rcn­
tcs a pu être obscrvéc pendant 50 ans. Cc qui frappe avant
tout, cc sont les variations importantes dcs fréqucnccs dues en
bonne partie aux fluctuations de la conjoncture dans notre
pays. Durant la pcriodc dc crise, lcs veuves ne renonçaient qu'à
contre-cccur à leur rcntc pcrmancntc ct lcs homnics manifes­

taient aussi pcu d cmprcsscmcnt à sc marier à cause dcs possi­
bilités dc gain réduites. A l'époquc dc la dernière guerre mon­
diale, la fréquence dc rciuariagc a été aussi beaucoup plus fai­
ble que pendant la période dc haute conjoncture de l'aprLs­
gucrrc. Cependant au cours dc ccs 15 dernières armées,
nlalgré la conjoncture économique très favorable, la fré­
quence de rcmariagc a fortcmcnt baissL'.. Ccttc baisse cst duc
probablcmcnt à l'influenc dcs rcntcs AVS qui, ajoutées aux
rcntcs de la CNA, rcpréscntcnt dc bons revenus pour lcs vcu­
vcs dcs victimes d'accidents. En tout cas dcs cxamcns faits an­

LcïlcLlïclilclll ollt lllolllïc tïcs ilcttclllcllt qllc Ic 1cvcllll dollt
dlsposellt Ics vcllvcs j ollclll Llil ïole trcs llllpoïtant cl Llllc ccl les
qui nc touchaient pas dc rentes ou que dc petites rentes étaient
beaucoup plus pressécs de se marier quc lcs autres. Il ressort de
toutes ces constatations que nous devons nous fonder sur unc
longue pcriodc d'observation pour détcrmincr lcs probabili­
tcs dc ïclll:lïlagc Lltlllsccs pollï lc calcul dcs v.'llcllïs :lcilicllcs
dcs rcntcs; les probabilités tirécs dc nos observations lcs plus
récentes concordent d'ailleurs bien avec lcs valeurs d'avant­
guerre (CNA 1938).

La probabilitc dc rcinariagc n'cst pas sculcuicnt fonction dc
l â~gc, niais aussi dc la duréc dc la viduiti..

IZcinariagc c » fo »ctio » dc la duréc dc la viduité,
a » »écs d'obscrvatio » 1918 â€” 1967

Pour des raisons faciles à comprcndrc (armée dc deuil, délai
légal d'attente selon art. 103 CCS), la fréquence dc remariage
est très faible durant la première anncc dc vcuvagc. La plupart
dcs ïciil;lïlagcs olli licll dalls 1.'l pcïlodc colllprlsc cil lïc 1.'l dcll­
XLCI11C Ct I:L ClilqlllCillC :lllilCC SlliV;lilt 1:L lllori dli 111:lïl ; plllS 1:L

fréqucncc diminue continuellement.
Il apparaît au vu dc ccs résultats quc lcs valeurs actucllcs dcs

ïclltcs de vcllvcs Ilc dcvïalcllt cil solilliic pas îtrc gradllécs scli­
lcmcnt d'aprcs l'âge, mais aussi d'après la duréc du vcrscmcnt
dc la rente. Nous avons ccpcndant pu démontrer quc l'intro­
dllctlon dc valcllïs :lctllcllcs dollblcnlcnt gïadllécs polir lcs
rentes dc veuves n'aurait qu'unc faible portéc financicrc.
D'autre part, Ic matériel d'observation dc la CNA cst trop
petit pollï qllc ilolis plllssloils dclcïlliliicr polir tolls les :lgcs dcs
valeurs doublemcnt graduées suRisammcnt sûres. Aussi
:Lvoils-ilolls rcilollce ;1 Lclllï colTlptc dc la dllïcc dc 1:l vldlllté
poliï Ic c'.llcL11 dcs v.'llellïs :lctllellcs.



('ÉN ÉRA LITÉS

Lcs accidents pcuvciit avoir dc graves consîqucnccs: dcs vies
sollf clclïilllcs ; Ia s lllfc clcs vlclllllcs cl IcLlï c:ip:icltc dc tï:iv ill
sont particllcmcnt comproiniscs; dcs dégâts matériels sont
aussi causés. La prcvcntion dcs accidents doit donc îtrc dévc­
loppéc par tous Ics moyens. Lcs cnscigncmcnts quc l'on peut
llol:lllllllcllt llïcï clcs 110111bïcilx accldcllls clc lolllcs sortes qUI
sont assurés auprès dc la Caisse nationale pcuvcnt être unc aide
précicusc dans la lutte contre les risques d'accidents.

Pour prcvcnir cfficaccmcnt lcs accidents, il faut cn connaî­
tre cxactcmcnt lcs causes. Pour établir ccllcs-ci, il cst néccs­
sairc dc procéder à dcs cnquî tes approfondies qui doivent îtrc
faites sur place aussitôt quc possible après l'accident. La CNA
nc peut toutefois faire cxanlincr par scs propres spécialistcs
qu'un petit noinbrc d'accidents particulièrement instructifs ct
clic llc pcill clcs loïs pârllclpcï c]llc d;llls ccïl:Llllcs lllllllcs .'l la
rcchcrchc dcs causes d'accidents. Ceci cst surtout Ic cas pour
lcs accidents non profcssionncls, mais aussi dans une large
mcsurc pour Ics accidents profcssionncls. Elle doit ainsi laisser
cn gî'.nîral aux chefs d'cntrcpriscs ct à leurs rcpréscntants lc
soin d'îtablir lcs circonstances dc ccs accidents. Ceux-ci sont
sur place ct connaissent Ics installations, Ics mîthodcs dc tra­
vail ct Ic pcrsollll cl. Ill dépend allllllcll t du fait qil Lille cil î]uêtc
approfondie ct rapide pcrinct égalcmcnt dc faire unc déclara­
floll Cl âccldcllt ColllplCLC Cf ClalïC Ct, CIC p]LIS, C011StltllC LIIIC
base pïéclc Lise poil ï 1;i f0ïillaf1ol1 clll pcïsoll lie 1, ]cs collll:ilssûll­
ccs c]uc l 011 pcllt :icc]llcrlï p:Lï clé tcllcs cllî]llîlcs lllolltïcllt
î]Ucl les sollt Ics lllcsilïcs dc pïcvclltioll :i pïclldïc cl:llls 1 clltïc­
prisc. En cRct, selon l'art.65 LAMA lcs chefs d'cntrcpriscs
solll tclllls clc pl cllclïc, polir pïcvclllï Ics :icciclcllls ct Ics 111:ll;I­
dics profcssionncllcs, toutes lcs nlcsurcs dont l'cxpéricncc a
démontré la nécessité, quc l'état dc la technique permet d'ap­
pliquer ct qui sont adaptées aux conditions d'exploitation dc
l'cntrcprise.

Dans la formule utilisée par lcs cntrcpriscs pour annoncer
Ics accidents à la CNA, on dcmandc entre autres lcs précisions
suivantes: lieu dc l'accident, mécanisme de l'accident â€” y
compris l'activité du sinistré, lcs machines ou objets ayant
joué un rôle dans l'événcmcnt â€” ct cause véritable dc l'acci­
clcllt. Malhcurcuscmcnt, dans dc nonfbrcîlx cas, les réponscs
dollllécs à ccs îlllcstlolls sollt sollllllâlïes ct lllcolllplcfcs, p;lï­
fois même incxactcs ct tcndancicuscs. Cc fait rcgrcttablc pro­
vlcllf cil p:lïtlc clc l l ïcscïvc obscrvcc par clcs :issllïcs ct dcs
chefs d'cntrcpriscs qui craignent quc l'on puisse conclure dc
ccs déclarations à unc faute qui leur serait imputable. En
oillïc, 1:i clccl:lï:itloll d acclclcllt cst sollvcllt ïclllplle p:lï clcs
PCïSO1111CS 111CO111PC f Cll f CS.

Il cst donc faux dc croire qu'il cst possible dc tenir facilc­
lllcllt Lille st:ltlstlî]llc sllïc clcs c;lllscs cl âcciclcilts â l .'Ildc dcs
indications qui sont donnccs dans lcs déclarations d'accidents.
En outre, l'expérience montre aussi constamment qu'unc sta­
tistique dcs causes d'accidents, fondcc sur dcs critères géné­
ï.'IUX Ct Clollc 'tïop Sollllll;llïCS, 11C pCLlt C]01111Cï qll Llll pïcllllcï

aperçu du processus dcs accidents. Afin d'obtenir unc statisti­
îlilc pïoballfc clcs caîlscs cl :iccldcllfs, Ic ïclcvc cl cil p:iïflcillicï

l'interprétation dcs bases statistiques doivent îtrc faits avec
pïcclsloll, c csl-;l-dire îfïc adaptés :iilx p:iïtlcU]:lïltcs clil
processus dcs accidents cxaillinés (par cx. aux particularitcs du
gcllïc cl clltïcpïlsc).

AC CII)ENTS Vl<OFESSIONNELS

Dc tcllcs enquêtes systéinatiqucs nc pcuvcnt être effectuées cn
même temps î]uc pour quclqucs branches industricllcs ct
artisanales spccialcmcnt choisies. Lcs évcncmcnts accidcntcls
nc manquent ccrtcs pas puisque Ic nombre dcs accidents pro­
fCSS101111CIS SC C]11Rïc :lllllllC]lelllCllt pâï CClll:llllCS CIC lllll]ICïS.

Leur rclcvé ct ]cur dépouillement également exigent toutefois
Lille llllpoït.'ill lC S0111111C dC tïâvall : :llllSI p.'if Cxclllp]C ICS :ISSO­

ciations professionnelles et lcs chefs d'entrcpriscs intcrcssésdoivent être renseignés de façon détaillée sur lc but dcs enquêt­
ess, lcs âvls cl :iccldcllts lncolllplcls doivent îlïc colllplctcs paï
clcs dclll;ill clcs clc ïcllsclgllclllellfs ct Ics,'Icclclcllts cl Llll gcllrc
païflCLI]ICï tiïCS p]LIS Colllp]CtCIIIClll .'Ill Clâiï.

En dehors dc la prévention dcs accidents, Ics donnccs ainsi
obtcnucs fournissent égalcmcnt, avec lcs dcclarations dc ris­
î]lies ïccilcllllcs sysfélllatlqtlclllcllt cl:llls Ics clltïcpïlscs, clcs
bases pour l'établisscmcnt dcs tarifs dc primes ct Ic classcnlcnt
dcs cllfïcpïlscs, Ics ïclallolls cxlst:illt clltïc Ics c:illscs d .'Icci­
dcnts ct lc coîit dcs accidents pcrmcttant de sc prononcer sur
Ics pïlllclp;Iles sollïccs d accldcllfs ct sllï Ics c;lï:ictcïlstlc]iles
slglllficafivcs clll ï lsî]lie-'iccldcllts.

Au cours dcs périodes prîcédcntes, dcs cnquêtcs sur lcs cau­
ses d'accidents ont L'.té faites pour lcs branches industricllcs ct
artisanales suivantes: fonderies, industrie dc la céramiquc
(voir rapport quinquennal 1953 â€” 1957), industrie dcs liants,
fabriques d'armatures, atclicrs de zingagc au bain chaud ct dc
mctallisation au pistolet, tanneries, fabrication du papier, car­
ricrcs, industrie de la récupcration, cntrcpriscs dc transbordc­
mcnt dc marchandises (voir rapport quinquennal 1958â€”
1962).

Durant la période du rapport, dcs enquêtes sur l'industrie
dcs matières plastiques ct du liège ainsi que sur Ic travail dcs
textiles bruts ct dcs chiffons ont été menécs à chef. Un rapport
spccial sur Ics causes d'accidents a été établi pour chacun dc ces
clcllx gïollpcs clc br:lllcllcs lllclllslïlcllcs ; ccs ï:ippoi ts pcllvcIlt
être obtenus auprès de la CNA. Leurs résultats sont bricvc­
mcnt résumés ci-aprcs. Lcs tableaux insérés dans Ic tcxtc rcn­
scignent sur Ics relations existant cntrc l'effecti du personnel
occupé dans lcs différent scctcurs d'activitc ct lc nombre ct lc
colll dcs :icciclcllts ; Ics t:illx dc ïlsc]llc (colll clcs âccldcllls
exprimé cn '/„dcs salaires assurés) sont calculés sur la base du
cotit des accidents et dcs salaires assurés pour lcs secteurs d ac­
tlVllC CO11SldCïCS. Ail Sllïp]US 110LIS ICIIVoyollS Cgalclllellt .'IIIX
tableaux 4 à 6 dc l'annexe. Ccs tableaux contiennent lcs résul­

tats sl:illsllî]lies clcs clic]llî fcs sLlï lcs C'.Lllscs d âccldcllts ct doll­
11Clll Cil OlllïC dCS 111CIIC:illollS CICt;lll]CCS Sllï 1 élélllcllt IllalCïlC]

C:ILISC CIC l accldcllt (objets, 111.'IC]1111CS Cf lllsfallatlolls), IC lï:LV:ill
ct lc scctcur d'activité dc Ia victinlc au moment dc l'accident.

45



TRAVAIL DES MATIERES PLASTIQUES ET DU LIEGE

Tra>tsfonitatiott des iiiatières plastiqiies

72Accidc » ts da »s l'ilidustrie dcs »chatières plastiques

Accidents
1960/1961

Frais d'accidents
1948/1961

Scctcurs d activiti Assuris
cn

sur 1 nsillion
d'h cures
dc travail

Taux
dc ris­
cJuc

Cn "a cn o

l'réparation ct traite­
rncnt des matières
prcnllcrcs..........

Moulage ............
dont injection........
C'ompression.........

Fabrication avec usinage
dont tronçonnage
(couper, scier, fendre) ..

Traitcnlcnt dcs surfaces
Montage, assemblage,contrôle...........
Autres méthodes dc

transformation .....
Stockage, expéditio » ..
Entrcpriscs auxiliaires,

travaux d'cntrctieli ..
Entreprises anncxcs....

108
91

135
90

134

5
47
33

7
13

4
25

6

io

19
26

ii5
10
17

5
27

9
9

16

236
65

3
11

33
7

5213

107
94

11

15

94
42

18
10

20
6

12
3

Total ....... i00100 100 84 13

IitCitstrie kt liège

Lc coût dcs accidents dans lc travail du licgc reprcscnte en
moycnnc Ics 43%„dcs salaires assurés, ct il sc produit cn
iiloycllllc I 6 i :iccidciits pouï Llil nllllloll d llctlïcs dc tr,'iv:iii.

I.c procédé dc travail apparaît ici comme la caractéristique du
risque la plus significative. Il n'cst donc pas surprenant quc lc
processus dcs accidents dans l'industrie dcs plastiques soit
caractérise par Ics accidents survenant aux machines. A cc
polllt de vLic, lc motllagc p;iï injection ïcprcsclltc Liile soiircc
dc risque très importante : il constitue avec 115%, lc taux dc
risque Ic plus élevc dc toutes les activités cxaminées dans l'in­
dustrie dcs maticrcs plastiques. Indépendamment du fait quc
la prévention dcs accidents cst unc obligation gcnérale, les
entreprises ont donc tout intcrêt à lutter contre les accidents
aux machines à moulage par injection. Lcs règles relatives atlx
machines à moulage par injection claborées à la suite dc l'en­
quête sur lcs causes d'accidents et en accord avec l'industrie
dcs matières plastiques sont dcstinécs à cette fin. L'importance
de la caractéristique du risque « Niveau de la prévention dcs
accidents aux machines à moulage par injection » se manifeste
égalemcnt dans lc calcul dcs primes : Lcs entreprises dont tou­
tes les machines à moulage par injection sont munies dcs dis­
positifs de sécurité conformcment aux règles, bénéficient d'un
classcmcnt beaucoup plus favorable Lluc les cntrcprises qui
Litiliscilt LQLLjoiirs dcs ln Lchlncs iioil nlilnics dc pïotcciioil.

Conformcmcnt aux prévisions, la fréqucncc dcs accidents ct
le taux de risque varient ici cgalcmcnt dans unc forte mesure
selon le secteur dc travail ct l'activité. La fabrication avec usi­

nage, cn particulier le tronçonnage, présentent avec un taux dc
79%, le risque d'accidents lc plus élevc. Au surplus, dans cc
secteur, à un nonibrc d'accidents rclativcment faible ct unc
fréquence inférieure à la moycnnc corrcspondcnt dcs frais
d'accidents assez importants, cc qui laisse supposer une gravi­
té clevcc de ceux-ci ct lc danger que présentent lcs grosses ct
lourdes machines utilisées pour l'usinage. Lc taux de risqiic
élcvc du stockage et de l'expédition résulte tout d'abord dcs
marchandises lourdes ct cncombrantcs qui sc présentent dans
ce secteur : leur manipulation entraîne dcs accidents de faible
gravité cn moyenne, mais très nombreux qui sc rcpcrcutent
sur la fréqucncc dcs accidents dc beaucoup supcrieurc à la
lllOQC1111C.

73Accidcli ts da »s l'ilidustric du liège

Frais d'accidents
1')4H/1961

Scctcurs d activité Assurl':s
Cn ".a

Accidents
1960/1961

Taux
dc ris­
tluc

sur 1 million
d'l>cures
dc travail

cn 'j> cn ",c

l'réparation et traite­
mcnt des matières
prenuères..........

Moulage ............
Fabrication avec usinage

dont tronçonnage
(couper, scier, fendre) ..

Traitcnxcnt des surfaces
Montage, asseniblage,contrôle...........
Stockage, expédition ..
Entreprises auxiliaires,

travaux d'entretien ..
Entreprises annexes....

20i
179
106

20
18
26

26
19
17

44
19
59

21
8

34

18
3

13

1

119
61

32
0

79
i

3
15 23521 22 65

14
1

15414
2

15
0

35

Total ............... 16iioo 100 43100

TRAVAIL DES TEXTILES BRUTS ET DES CHIFFONS

Parmi lcs secteurs d'activité typiques dc la mise en a.Livre dcs
textiles bruts et des chiffons, lc cardage ct l'cffilochagc sc
caractcrisent par une fréqucncc d'accidents supérieure à la
moyenne et par un risque-accidents élevé. Il faut l'attribuer
tout d'abord aux accidents aux cardes. Il cst donc d'unc
urgente nécessite de prcvenir ces accidents. A cct effe des
règles relatives à la prévention des accidents aux cardes ont étc
également claborées en collaboration avec lcs cntrcpriscs, leur
organisation professionnelle et les fabricants dc cardes. Afin
dc faciliter aux entreprises la prcvention des accidents à ccs
machines, un minimum dc mesures dc sécurité a été fixé, qui
doivent être prises sous forme d'un programme d'urgence.
L'exécution de ces « Exigences minimums rcquiscs pour lcs



cardes » cst obligatoire pour toutes lcs cntrcpriscs, clic sc situe
toutefois dans lcs limites dc l'obligation inlposéc cn géncral
:lllx clltïcpïlscs cil vllc dc Ia pïcvclltloll dcs ;lccldcllts.

74Accidc »ts lors du travail dcs tcxtilcs bruts ct dcs cl>iffo »s

Frais d'accidents
1950/1964

Scctcurs d activité Accidents
1962/1964

Assu ris
cil

Taux
dc ris­
cf uc

sur1 million
d'i>cures
dc travail

Cn L)cn "o

l'réparatio », triage ....
Lavage ..............
Effilochagc ..........
Cardage.............
Etiragc, pcig »agc .....
l'réparatio » pour la fila­ture ..............
Fcutragc, foulage .....Couture.............
Coupage ............
Esta »>page, prcssagc...
Apprêtage ...........
Magasi »agc, ci »bal lagc,

cxpéditio ».........
Scctcurs d'activité auxi­

liaires .............
Autres travaux .......

11

4
6

12
10

3
5

18
29

5

6
23
65
50
11

41
66
93

101
54

6
4
7

15
7

89
135
46

193
31
76

15
3

43
89
32

13 96 19

5
20

2
10

9
16

138
65

10
11

Total 100 100 10080 21

ACCII)ENTS NON l'ROFESSIONNELS

METHODES

Jusqu'cn 1962, la statistique concernant I activité des assurés
au moment dc l'accident sc fondait toujours sur dcs cnqllê­
tcs colllplclcs. Il cil cst ïcstlltc qtl cn r;llsoll dc 1 llllpoïtâllt
nlatéricl d'observation, seul un nombre limité dc caractcris­

Unc statistilluc dcs causes d'accidents dans l'assurance des
accidents non profcssionncls préscntc dc grandes difficultés.
Lcs indications donnccs dans lcs avis d'accidents au sujet dcs
circonstances dc l'accident nc sont souvent que sommaires ct
lllcolllplctcs ; 1:l callsc J)rL)prL'l))L'))$ Jltc dc 1 ;lccldcllt Ilc pcllt
donc fréqucmmcnt pas être détcrminéc. Aussi, dès le début,
la CNA a-t-clic renoncé à tenir unc véritable statistique dcs
causes dcs accidents non profcssionncls. Au lieu dc cela, elle
rclcvc l'activitc dc l'assuré au cours de laquelle l'accident
s'cst produit. Depuis 1958, nous disposons pour chaque
alllléc dcs dollllécs coïïcsp011dantcs :lloïs qll âllp:lï:lv:lllt ccs
cllqllîtcs 11 :Lv:llclll pli îtïc cffcctllccs qLI à ccït'.1111cs pcïlodcs.
Jusqu'cn 1962, lcs accidents non profcssionncls dcs CFF ct
dcs PTT n'ont pas étc pris cn considcration dans lcs tableaux
publiés. Ccpcndant, depuis 1963, la statistique comprend
:lllssl Ics c:ls dc ccs clllïcpïlscs cil rcglc.

tiques dcs cnqllctcs ont pu être prises en considération. De
pllls, Ics effort clllc ccs cllqllîtcs cxlgc.'llcllt Il ctalcllt p,'ls cn
rapport avec lcs résultats obtenus. On applique donc depuis
1963 la méthode par sondage, c'est-à-dire Ic proccdc consis­
tant à cxtrairc de la totalité dcs cas unc fraction de ceux-ci
considércs comme représentatifs pour l'enquctc complctc.

A l'exception des cas de rentes conxplètement rcccnsés,
lcs rcsultats des années 1963 à 1967 figurant dans les para­
graphes suivants ct dans le tableau 7 dc l'annexe se fondent
sur des sondages de 10%. La numcrotation des accidents a
servi de base au choix des unités de sondage, tous les cas
dont le numéro d'accident se termine par un 4 ayant cté
pris en considération. Les chiffres absolus sont dcs résultats
de sondage rapportés à la totalitc des cas connus. Ils peu­
vent diverger quclquc peu dc la valeur réelle. La thcorie dcs
sondages permet toutefois d'évalucr, selon les lois du calcul
dcs probabilités, l'crrcur des sondages (marge moycnnc dcs
écarts).

Il va sans dire qu'avant l'introduction dc la méthode par
sondage, nous avons dû cxamincr si lc systcmc du sondage
était conforme aux cxigcnces posées concernant lc hasard.
Depuis, ccs vcrifications sont cffcctuccs chaquc anncc: Pour
ccït:1111cs c:lï;lclcïlstlqllcs, Ics ïcslllt:lts dtl sondage s oppo­
SCIlt ïCgllllCïCIIIClll ;1LIX ïCSLllt;ltS dc 1 Cllqllètc ColllplClC Coï­
rcspondantc. A ccttc occasion, on a toujours constate quc
lcs écarts entre les valeurs rapportées dcs fractions ct lcs
rcsultats de la totalité des cas étaient gcnéralenlcnt plus fai­
ble Llllc lcs v',llcLlls c;llclllccs tllcoïlqllc111cnt pollï c c'.ls Ic
plus défavorable, cc à quoi il fallait aussi s'attcndrc cn rai­
son dc l'important matériel d'observation et dcs sondages ct
cn raison dc la méthode dc sélection précise ct bonne.

Lcs cas d'invaliditc ct de mort on fait l'objet d'unc
enquête complcte, vu leur nombre rclativcmcnt faible ct
leur trcs forte dispersion dans Ics valeurs capitalisccs.
Cependant dans les cas de rentes, les frais dc traitement ct
l'indemnité dc chômage n'ont été relevés que par sondage
dc sorte que la charge-accidents totale se compose dcs frais
dc traitement ct indemnitcs de chômage rapportés à la
totalité de ceux-ci ainsi quc dcs valeurs capita isées dont Ic
relevé a cté cnticrcment effectué.

APERÇU GENERAL

Lc tableau 75 montre pour les années 1963 â€” 1967 la rcparti­
tion dcs accidents non professionnels ordinaires selon lcs
cinq groupes ci-après :
â€” accidents survenus sur lc chemin du travail ct au retour

(appclcs ci-après accidents dc trajet) ;
â€” accidents à domicile;

â€” :lccldcllts âll collïs d occllp;lt1011s :lcccssoll cs ;
â€” accidents dc sport, pendant lcs voyages ct autres délassc­

111Cnfs ;

â€” autres accidents.

On constate avec étonncmcnt que lc nombre dcs acci­
dents dc trajet a diminué d'unc annéc à l'autre. En 1963, on
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77

1')6719661')651')64Semaine dc cinq jours1963-1967196719651')63Activiti lors dc l'accident

77,7
3,6
(),3

18,4

Intégrale.......
Altcrnantc .....
Autres systènlcs .
Pas du tout.....

73,H
4,0
0,3

21,9

100,0

70,2
4,9
0,3

24,6

100,0

67,3
4,7
0,4

27,6

86 860
74 608
47 620

14 711
15 166
9 105

18 305
14 782
9 583

19 907
14 951
9 502

Trajet..................
1)onlicilc ...............
Occupatio »s accessoires...
Sport, voyages, autres délas­

SClllC » tS
l)ivers .................

247 913
2 778

459 779

48 653
577

91 900

52 425
369

91 776

48 489
499

93 348

10(),()Total 100,0

Total

Activit~ lors dt: l'accident 1963/19671936/1937 1947 1')5H 19671963

Trajet .............
l)o »licilc ..........
Occupatlo »s

accessoires.........
Sport, voyages, autres

délasscnlc »ts......
1)ivcrs.............

19,7
17,2

18,1
20,2

16,1
16,5

18,9
16,2

21,3
16,0

22,3
19,3

11,9 10,2 10,416,5 15,3 9,9

42,1
1,0

100,0

57,1
0,4

100,0

53,9
0,6

100,0

45,2
1,4

100,0

49,3
0,5

100,0

52,0
0,5

100,0Total.............

Activit~ lors dc l'accident 19671')63 1')65 1')63 â€” 1')67

Trajet..................
Donlicilc ...............
Occupations accessoires...
Sport, voyages, autres dcla:â€”

scnlc11ts
Divers .................

28 613
14 200
13 519

31 134
15 951
16 764

32 293
18 995
')1 706

152 456
80 724
86 861

71 127 89 510
2 377 2 401

129 836 155 760

112 H96
3 769

189 659

445 268
14 845

7HO 154Total
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Accidc »ts »oll profcssio1 »lcls ordi »aires selon l'activité dcs assurés aunlonlcnt dc l'accidc »t 75

cn comptait 20000, cn 1967 par contre moins de 15000. La
pllls gïâlldc p.'lrtlc des :Lccldcllts sc sollt pïodLllts pcndâllt Ics
sports, lcs voyages ct autres dclasscmcnts, ct leur nombre a
augmcntc considérablcmcnt de 1963 à 1967; pendant la
pcriodc obscrvéc, la CNA a cnrcgistré à pcu près un quart
dc million dc ccs accidents ordinaires.

Alors quc lcs chiffre absolus nc sc prêtent pas à une conl­
p:lr:IIS011 â» plllS lollg tCïlllC p.'lï SllllC dc 1:L lllodlflcâlloll dc Ia
notion dc l'accident-bagatcllc, la répartition cn pour-cent
pcrmct unc confrontation probante.

l<épartitio » c » pour-cc »t dcs accidc »ts »o » profcssioil »cls ordi »aires
sclo » l'activité dcs assurés au nlonlc »t dc l'accidc »t 76

Ainsi qu'il ressort du tableau 76, cn moycnnc dcs annccs
1936/1937, 20 /p environ dcs accidents non professionnels sc
rapportaient aux accidents de trajet, cn 1947 22o/p, cil 1967
toutefois sculcmcnt 16 /p. Cettc évolution dépend dans unc
lâïgc lllcsuïc 11011 sclllclllcllt dc l .'lppllc llloll tolljouïs pllls
fréqucntc dc la semaine de travail dite anglaise, mais sur­
toLlt dC l Illtïoductlon dc 1.'L SC111,'1IIIC dC Cinq jOLIIS ; ell effe,
lors du passage à la scrnaine dc cinq jours, Ie trajet hebdo­
madaire se réduit dc deux courses au moins. Nous avons
établi pour les années 1964 à 1967, ceci pour Ics victimes
d'accidents des deux branches d'assurance, qucllc est l'cx­
tcnsion dc la semaine de cinq jours (voir tableau 77).

En 1964, 67P/p des assurés victimes d'accidents bénéfl­
ciaicnt dc la semaine dc cinq jours intcgrale et 28 /p travail­
laicnt 6 jours par semaine ; trois ans plus tard, la part des assu­
res ayant la semaine dc cinq jours intcgralc sc montait dcjà
as 78 /p. Lâ sclllâlllc dc clllq jours ;Lltcïllantc qui, il y a quel­
ques annécs, rcvîtait encore unc ccrtainc inlportancc dans
lcs fabriques n'a joué qu'un rôle sccondairc pour Ics victi­
nlcs d'accidents au cours dc la période du rapport.

Extc »sio » dc la scnlai »c dc ci »q jours cllcz lcs victi »lcs d'accidc »ts
(cn pour-cent)

Lc nonlbrc dcs accidents qui sc sont produits à domicile
ct au cours d'occupations acccssoircs n'a pas subi dc modifi­
cation importante au cours des annécs 1963 à 1967. Par
colllïc, ;l pllls lollg tcrlllc, 011 collst ltc dalls Ics pollïccllt:lgcs
dc ccs dcllx gïollpcs 1 cvollltion suivante (voir tableau 76) :
En 1936/1937, les accidents à domicile, collllllc ccllx suïvc­
Illls .'ILI collïs d occupâtlolls ;lcccssolrcs, ïcprcsclll:llclll cllvl­
ron 17/„dcs accidents non profcssionncls ordinaires. Jus­
qu'cn 1947, lc pourccntagc dcs accidents du prcmicr groupe
110111111c âllglllcllt'1 ct :ltlclglllt 19 gp, ;lloïs quc ccllll du
dcuxlClllc gïollpC tolllbalt 'l 15p/o. LC polllCCIIL'lgC des
accidents à domicile s'cst élevé à 16 /„cn moycnnc dcs
annécs 1963/1967, celui dcs accidents survenus au cours
d'occupations acccssoircs à 10,'„sculcmcnt.

Lcs accidents se produisant pendant Ics sports, Ics voyages
ct âlltrcs dclasscIIlcllts ollt pïls ullc llllpoïtâllcc collsldÇ­
râble. Alors qu'cn 1936/1937, lc pourccntagc dcs accidents
de ce groupe rcprcsentait un pcu plus dc 45 /p dcs accidents
non professionnels ordinaires, il atteignait prcsquc 54 /p cn
1963/1967. Durant la dcrnicrc anncc de la période observcc,
il a n1cmc étc supérieur à 57 /p. Pour ce qui cst du coîlt dcs
accidents non professionnels, lc groupe « Sport, voyages,
autres dclassements » vient ncttcmcnt cn tête (voir tableau
78). Un montant de 445 millions dc francs au total a étc
dépensé pour ces accidents durant les annécs 1963 â€” 1967. Lcs
accidents dc trajet n'ont coûté que lc tiers, ceux qui sc sont
produits à domicile ct au cours d'occupations acccssoircs lc
sixicmc rcspcctivement lc cinquicmc dc cc montant cnvi­
ï011.

Coîit dcs accidc »ts »o » profcssio » »cls C » 100() fra »cs sclo » l'activité dcsassurés au nlo »lc »t dc l'accidc »t 78

Comme le n1ontrc lc tableau 79, lcs accidents dc sport,
pclld'.lllt Ics voyâgcs ct ;llltïcs délâssclllcllts ollt ïcpïcsclltc
cn 1963/1967 environ 57/p dc la charge totale dcs acci­
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1963/1967Activité'. lors tic l'accident 1936/1937 1963 196719581947

20,9
12,8

22,1
10,9

17,0
10,0

Trajet .............
Do »>ici lc ..........
Occu p l't10 » s

acccssoircs........
Sport, voyat;cs, autres

dtilassc »1c »ts......
Divers.............

18,1
12,6

19,6
10,3

17,5
13,0

10,4 11,517,8 14,117,9

57,1
1,9

59,5
2,0

100,0

53,1
2,1

100,0

54,H
1,H

48,6
3,0

100,0

46,6
1,9

Total 100,0100,0 100,0

Ho 111 Ill cs ~ Fc111111c s

I ) 01111c i l c Occupations
acccsso ires

Sport, voya<~cs ct
autres dt:lasse»1cnts

Trajet

6 "/()II ACCIDENTS DE TRAJET

l(~partitio » c » pour-cc »t du coîlt dcs accidc »ts »o » profcssio » »cls
sclo » l'activit~ dcs assurais au »io »>c »t dc l'accidc »t

dents; cc pourccntagc cst ainsi cncorc plus clcvc quc celui
aRCïcllt :LLI 110111bïC dcs :LCCIdClllS, CC LILII tClllolgllc dc 1:I
gravité dc ccs accidents. La comparaison cntrc Ics accidents
dc cc groupe ct lcs accidents sc produisant à domicile révèle
quc ccs dcrnicrs sont moins graves. Au surplus, lc pourccn­
tagc dc la charge-accidents a évolué dc la mîmc façon quc
celui dcs accidents.

Lc risque-accidents non profcssionncls cst beaucoup plus
élevé pour Ics hommes quc pour les fcmmcs. Pour la période
1963/1Lî67, lc taux dc risque nct (c'cst-à-dire lc coîlt cn
'/~~ dcs salaires assurés) s'cst monté à 9,1'/~~ pour Ics hom­
mes, cn rcvanchc à 6,3 /~~ sculcmcnt pour lcs fcmmcs. Lc
graphique 80 montre quc lc risque d'accidents dcs deux
scxcs diffère ncttcmcnt selon l'activité cxcrccc. ]usqu'cn

Coîlt dcs accidc »ts »o » profcssio » »cls c » pour- »cille dcs salaires assurais
sclo » l'activité dcs assur~s au »1o1 »c »t dc l'accidc »t 80

194, 51 555') 6367 47 51555') 63 6I 47 51 55 5963 67 47 51 5559 63 67

1958, Ic taux dc risque dcs fcmmcs était supérieur à celui
dcs hommes sur lc chcn1in du travail ct au domicile. Depuis
1959, lc taux dc risque dcs fcmmcs n'cxcèdc celui dcs hom­
mes quc pendant lc temps qu'cllcs passent au foyer. Ce
pllcnolllcllc 11 cst ccpclldalll p;1s sllïprcII.'tilt, 1 ;Icllvllc
dcployéc par lcs fcmmcs à domicile cquivalant souvent à l'oc­
cllp.'1l1011 acccssolïc dcs 110111111cs ; pollï Ics occLlp;1llolls :Icccs­
solïcs pïopïclllcllt dites, lcs fcllllllcs cxcïçalll Llllc ;Icllvllc
profcssionnellc nc disposent pas dc suRisammcnt dc temps,
c'cst pourquoi Ic taux dc risque y relatif'cst en conséqucncc
faible. Si nous additionnons lcs chiffres dcs groupes « domi­
cile » ct « occupations acccssoircs » on obtient pour lcs fcln­
lllcs dcs l:Iux dc ïlsllllc Ilcttclllcllt infcricurs à ceux des
hommes. Au cours dc ccs dcrnièrcs annécs, lcs accidents dc
sport, pclldalIt lcs voyages ct alltrcs délassclllcllts ollt
Illolltïc pollï Ics dcLlx scxcs dcs l'Lllx dc ïlsqllc toLIjollïs pllls
élevés ; cn 1955 on a obtenu par cxcmple un taux dc 4,3~/~~
pour lcs hommes ct dc 2,4 /~~ pour lcs fcmmcs ; ccs taux sc
sont clcvés à 5,6~/~~ rcspectivcmcnt 3,4~/~~ cn 1967. Lc gra­
phique 80 donne cn outre un image claire dc l'évolution
dcs conditions du risque dans l assurance dcs accidents non
profcssionncls.

Il convient cncorc dc faire suivre cct aperçu gLncral sur lcs
accidents non profcssionncls selon l'activitc dcs assurés au
1110111cllt dc 1 accldellt p:Ir qllclqLICS CollsldCï:ltIOI1S ColllplC­
lllCI1 f ;llïCS COllCCïll;ill t

â€” lcs accidents dc trajet;
â€” lcs accidents dc sport, pendant lcs voyages ct autres dclasse­

lllCllfS ;

â€” lcs accidents dc la circulation, dc motocyclcttc cn particu­
licï.

Comme nous l'avons déjà mentionné, lc nombre dcs acci­
dcllts dc Lrajcl .'1 llcttclllcllt dllllllltlé ;Ill CollïS dC 1:I pCïlodc dLI
rapport. Cc phénomène a été avant tout cn corrélation avec
l'introduction dc la scmainc dc cinq jours. Ainsi Lluc lc Inon­
tre lc tableau 81, la diminution dcs accidents dc trajet s'cst
manifcstéc aussi bien pour lcs accidents dc motocyclcttc quc
pour lcs autres accidents dc trajet. Pour 10000 assures, lc nom­
bre dcs accidents dc trajet ordinaires cst tombé dc 124 cn 1963
à 88cn 1967. Si l'on fait abstraction dcs accidents dc motocy­
clcttc, on obtient pour 10000 assurés 111 accidents dc trajet cn
1963 ct cncorc 80 cn 1967. Depuis 1965, nous disposons éga­
Icn1cnt dcs chiRrcs concernant lcs accidents-bagatcllcs qui
sc sollt prodlllls sllr lc cllcllllll dLI lï:Lvall. D:llls cc gïollpc,
on a dénolnbré cn 1965 environ 8500 ct cn 1967 environ
6900 accidents-bagatcllcs, y compris lcs accidents dc moto­
cyclcttc. Pour 10000 assurés, ccs chiffrcs sont dc 51 ct 41 acci­
dents-bagatelles.

Nous disposons cn outre pour lcs annccs 1964 à 1967 dc
chi Rrcs sur la répartition dcs accidents de trajet selon Ics jours
dc la scmainc. En 1967, nous avons cn même temps cncorc
Cxâllllllé 1:L qllcst1011 dc S:IVOIr SI l âccldcllt S CSl plodtlll pol11



83Coîit dcs accidc »ts dc trajet81Accidc »ts dc trajet

E » u/((() dcs salalrcsEn 1000 fra»csAnnicsl'our 10000 assurisNombre d'accidentsA »nies

TotalAccI­
dc »ts dc
»1oto­
cyclct tc

Sans lcs
accidc »ts
dc moto­
cyclct tc

AccI­
dents dc
Inoto­
cyclcttc

TotalSans lcs
accidents
dc Inoto­
cyclcttc

TotalAccI­
dc »ts
ordi­
» a I ICS

AccI­
dents
baga­
tcllcs

TotalAccI­
dents
ordI­
»ail cs

AccI­
dc »ts
baga­
tcl les

1,84
1,50
1,49
1,56
1,64
1,69

10 551
13 017
13 465
20 414
24 273
26 861

1,84
1,50
1,49
2,05
2,16
2,12

Y coInpris accidc »ts dc motocyclcttc 1952
1958
1959
1960
1961
1962

10 551
13 017
13 465
15 549
18 441
21 450

23 860
26 462
27 462
25 719
28 040

124
108
109
94
HH

19 907
18 309
18 305
15 628
14 711

1963....
1964....
1965 ....
1966....
1967....

0,49
0,52
0,43

0,33
0,28
0,21
0,19
0,20

4 865
5 832
5 411

4 753
4 71H
3 671
3 517
4 253

160
135
129

51
41
41

26 871
22 505
21 621

H 566
6 877
6 910

1,63
1,54
1,53
1,38
1,31

1,96
1,82
1,74
1,57
1,51

28 613
31 180
31 133
29 236
32 293

1963
1964
1965
1966
1967

No » coInpris accidents dc motocyclcttc

1ii
97
99
85
HO

17 756
16 416
16 524
14 165
13 443

1963 ....
1964....
1965 ....
1966....
1967....

147
124
119

48
39
39

24 549
20 655
19 945

H 025
6 490
6 502
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19671964/1967Jours dc la semai »C

Aller au travail Retour du travailAccI­
dents
ordi­
»aIrcs

AccI­
dents
ordi­
nalrcs

AccI­
dents
ordi­
n'I If CS

i88
13 129
11 316
8 127
8 377
8 440
i 813

0,4
25,6
22,0
15,8
16,3
16,4
3,5

250
7 565
7 127
7 564
7 940
8 190
1 750

857
20 177
17 214
16 302
15 624
17 453
3 981

0,9
22,0
18,8
17,8
17,1
19,1
4,3

0,6
18,7
17,7
18,7
19,7
20,3

4,3

l)i »la »clic
Lu»di .......
Mardi .......
Mcrcrcdi ....
Jeudi ........
Vc »drcdi ....
Saincdi ......

100,0 51 390 100,0 40 38691 608 100,0Total
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sc rcndrc au travail ou cn rcvcnir. Lc tableau 82 montre quc
lcs ;Lccldcllls dc trajet llc sc Lcp:Lïllsscllt p:ls Lllllfollllc111cllt sllr

lcs différents jour dc la scmainc. La plupart dc ccs accidents sc
produisent le lundi tandis quc lcs différences entre lcs pour­
CCIll;LgCS C1CS âccldcllts Sllïvcllallt dll 111 lïcll ail vclldïCdl 11C
sont pas trcs fortes. Dcs différence plus nettes apparaisscnt
dans la moitie droite du tableau 82. Pour lcs accidents surve­

nant sur lc trajet pour sc rcndrc au travail, C'cst le lundi qui
accuse le pourcentage lc plus important alors quc lc mercredi
cnrcgistrc Ic pourcentage le plus faible. Quant aux accidents
sur lc chemin du retour, C'cst lc vendredi qui présente lc pour­
ccntagc lc plus élevé; toutefois la différcncc par rapport aux
jours ouvrables précédents n'cst quc minime.

Accidc »ts dc trajet sclo » lcsjours dc la sc »>ai »c

Comme nous pouvons lc constater par le tableau 83, la
charge provenant des accidents dc trajet cst très élevée. Avant
l'inclusion dcs accidents dc motocyclcttc dans l'assurance dcs
accidents non professionnels cn 1960, elle atteignait 1,5â€”
1,8c/cc des salaires assurés. Au cours dcs trois Prcmicres
annécs, lcs accidents de motocyclette ont entraîné des frais

supplcmcntaircs dc 4,9 à 5,8 millions de francs ou dc 0,4 à
0,5c/« dcs salaires assures. Depuis 1963, la charge provenant
dcs accidents dc trajet, accidents dc motocyclcttc y compris
Oll non, a 11CtlC111CIIL C11111111LIC p:lï ï:lppoïl :L 1;L SollllllC dCS
salaires. Pour 1967, on a calculé pour la totalitc dcs accidents
dc trajet un taux de 1,5 /cc soit comme cn 1959 lorsque les
accldcllts dc 111otocyclctlc 11 ctâlclll p:ls cllcol c :lssll ïcs.

En moyenne des armées 1965/1967 on a compté 1875 francs
pour un accident de trajet ordinaire ct 49 francs pour un acci­
dent-bagatelle. Lcs accidents dc trajet dcs assurés dc scxc mas­
culin ont entraîné dcs frais beaucoup plus élcvcs quc ccuv dcs
assurés dc scxc féminin; un accident ordinaire a coîlté 2144
rcspcctivcmcnt 1061 francs.

ACCIDENTS DE SPORT, PENDANT LES VOYAGES ET
AUTRES DELASSEMENTS

Avec la rcduction dc la duréc du travail ct surtout par suitc dc
l'introduction dc la scmainc dc cinq jours, l'organisation dcs
loisirs dcs assurés a subi au cours dc ccs dcrnicrcs annécs unc

modification fondamcntalc. Lc sport, lcs jeux ct autres délas­
sclllcllts 011t pïls Llllc llllpoïtallcc tolljollïs pllls gra]ldc, d oîl
l'augmentation du risque de subir un accident pendant lcs loi­
sirs.

Dans lc tableau 84, le nombre dc ces accidents ordinajïes cst

reparti en sous-groupes. Plus dc la moitie dcs accidc11ts qui sc
produisent pendant lcs sports, lcs voyages ct autres délasse­
ments sont dcs accidents dc sport. Parmi ceux-ci, cc sont tout
spécialement lcs accidents survenant au cours dcsjcux dc balle
(principalement le football) et dcs sports d'hiver (SLLrtout lcs
accidents de ski) qui dominent. Lcs autres accidents dc sport
sont beaucoup moins nombreux.

Lcs accidents de sport cntraîncnt dcs blessures fort divcrscs.
Lc tableau 85 indique pour lcs années 1963/1967 lcs genres dc
blessllrcs les pllls fréqllents se prodllisant lors delà Pratiqllc dll
football, du ski ct dcs autres sports. Il convient d'observer qLIC
le nombre dcs blessures cst plus important que celui dcs acci­



Accidents ordinaires dc sport, pendant lcs voyages et autres délassc­
nlc »ts selon l'activité des assurés au nlonlcnt dc l'accident 84

1963/19671965 1967Activiti lors dc l'accident 1963

Nombre d'accidents ordinaires

Sport...................
Jcuxdcballc.............
Sports d'hiver ...........Ski.....................

Autres sports d'hiver.....
Gynl »astique, lutte.......
Sports »autiqucs .........
Mo »tag »c ..............
Courses dc conlpétitio »...
Autres sports............
Voyage's c't aI<trc's A'lassetIIc'rets

48 653 52 425 49 582Total .. 48 489

Pourccntagc

51,9

18,5
23,2
19,6
3,6
4,0
2,6
1,2
0,3
2,1

54,3
20,9
21,4
18,7
2,7
4,5
3,2
1,7
0,3
2,3

45,7

100,0

48,1

100,0

Blessures qui sc so »t produitcs lc plus fréqucnlnlcnt lors d'accidents dc
sport (sans accidents-bagatcllcs), 1963/1967 85

Autres
sports

Football SkiGct>rcs dc blcssurcs

131cssurcs pour
1000 accidents ordinaires

Lcsio »s i »tcr »cs dc l'articulation
du gc »ou .................

Fractures du tibia ct du pcro »é ..
Fracture »lallcolairc ..........
Luxatio » dc l'épaule..........
1)istorsio »s dc l'épaule ct claqua­

ges nlusculaircs au bras......
l)istorsio »s dcs poig »cts ct cla­

quages da »s la rcgion dc lanlaln.....................
l)istorsio »s dc l'articulation du

gcllou ct claquages dans l'l
régio » dc lajanlbc..........

l)istorsio »s dcs articulatio »s
tiblo-t;lïslcn »cs ct sous-astï;l­
galic »ncs ct claquages d'lns l'l
régio » nlalléolairc..........

Contusions du tronc..........
Contusions dc l'épaule ct du bras
Contusions dc la hanche, cuisse

janlbc ct nlalléolc...........
Contusions du pied et dcs orteils

22
132
92
19

38
28
15
8

20

2430

142 23226

219
63
36

322
36
51

48
19
13

24
12

70
7

204
76

Sport...................
Jeux dc balle.............
Sports d'hiver...........Ski.....................

Autres sports d'llivcr.....
Gynl »astique, lutte.......
Sports nautiqucs.........
Montagne ..............
Courses dc co »lpétitio »...
Autres sports............
Vo yages t t afftrc's rit'lassnite(t ts
Total...................

25184
8 976

11 225
9 490
1 735
1 960
1 282

588
140

1 013

23 305

27 005

9 605
12 260
10 864

1 396
2 074
i 083

840
172
97i

21 á48

55,5
19,7
25,2
22,3
2,9
4,3
2,2
1,7
0,4
2,0

44,5

100,0

28 949

11 615
10 680

9 633
1 047
2 525
i 746

987
120

i 276

23 476

55,2
22,2
20,4
18,4
2,0
4,8
3,3
1,9
0,2
2,4

44,8

100,0

26 942
10 365
10 608

9 247
1 361
2 250
1 600

860
128

1 131

22 640

dents, un accident pouvant entraîner plusieurs blessures. Les
genres dc blessures figurant dans le tableau 85 sont dcsignés
conformément à la classification internationale des maladies,
blcssurcs ct causes dc mort (7' révision).

Dans lc football lcs « distorsions des articulations tibio-tar­

sicnncs ct sous-astragalicnncs ainsi quc Ics claquages dans la
rcgion mallcolairc » sont lcs plus fréquents. Lcs « contusions dc
la hanche, dc la cuisse, dc la jambe et dc la malléole »sont un peu
moins nombrcuscs. Les « distorsions dc l'articulation du
genou ct claquages dans la rcgion dc la jambe » sont égale­
ment des genres de blessures fréquents. Lc groupe « Lésions
internes de l'articulation du genou » comprend lcs lésions du
111Cn1SQLlc.

Lors d'accidents de ski, les « distorsions dcs articulations
tibio-tarsiennes ct sous-astragalicnnes ainsi quc lcs claquages
dans la région malléolaire », sont aussi les plus fréquents. Un
accident dc ski sur trois provoque une tcllc blessure. Vient cn
seconde position lc groupe « Distorsions de l'articulation du
genou ct claquages dans la région dc la jambe ». Les « frac­
tures du tibia et du péroné » n'arrivent qu'en troisième lieu ; 13
accidents de ski environ sur 100 portent sur une fracture dc

86Accidents dc sport suivis dc rcntcs, 1963 â€” 1967

Autres
sports

SkiFootballNature dc la rcntc

Nombre dc cas dc rente

213
7

Rcntc d'invalidité............
Rcntc dc survivants...........

619
45

468
383

Pour 10000 accidents ordinaires

50
2

Rente d'invalidité ............
Rente de survivants...........

i02
84

134
10

cc gcnrc.
Dans le groupe « Autres sports » cc sont également lcs « dis­

torsions dcs articulations tibio-tarsicnncs et sous-astragalicn­
ncs ainsi quc Ics claquages dans la région malléolaire » qui
dominent avec 1536 cas. Relevons cn particulier que les acci­
dents survenant dans la pratique d'autres sports ne sont pas
moins graves quc lcs accidents de football ou dc ski. Au con­
traire : lc nombre des accidents suivis de rentes cst très élevé

dans cc groupe. Lcs accidents dc montagne ct de sports nauti­
ques notamment donnent souvent lieu à l'octroi de rentes de
survivants. Comme l'indiquent lcs chiffres du tableau 86, on
compte pour 10000 accidents ordinaires 2 cas mortels dans le
football, 10 dans le ski et 84 parmi les autres sports. Les cas
mortels se produisant lors de la pratique du ski sont souvent
dus à des avalanches. La part des cas mortels qui se sont élevés
à 268 dans lcs accidents dc sports nautiques ct à 356 dans les
accidents dc montagne est particulicremcnt élevée. Il en cst
autremcnt dcs cas d'invalidité : Cc sont ici lcs accidents dc ski

avec 134 cas d'invalidité pour 10000 accidents ordinaires qui
viennent cn tête. Il faut relever ici aussi les accidents dc mon­

tagne avec unc part de 165 et les accidents de sports nautiqucs
avec unc part dc 88.

51



Coîtt dcs accidc »ts dc sport, pc »da »t lcs voya(:cs ct autres dclassc ») c »ts
sclo » l'activité dcs assuris au ») o »>c » t dc l'accidc »t 87

1963/19671')6719651')63Activitf': lors dc l'accident

Col>t dcs accidents cn 1()()() tralscs

36 845

7 701
19 135
17 H74
1 261
1 771
3 353
2 995

16H

1 722

28 240

5 598
14 757
13 541

1 216
1 520
3 301
1 622

10H

1 334

46 220

9 954
22 061
20 908

1 153
2 H67
4 95H
3 942

130
2 30H

36 459

H 094
17 247
16 110
1 137
4 111
3 333

123
1 746

Sl)ort...................
Jeux dc balle.............
Sports d'hiver ...........Ski.....................

Autres sports d hiver .....
Gy »> »astique, lut tc........
Sports »autiqucs.........
Mo »tag »c ..............
Courses dc co »ip~titio » ...
Autres sports............

66 676 52 595
112 H96 H9 054

52 665

H9 510

42 886

71 126
V )yages attfresd('lasset)tettts .
Total

l'ourcclstagc

40,9

H,H

19,5
1H,5

1,0
2,6
4,4
3,5
0,1
2,0

41,2

H,6
21,5
20,1

1,4
2,0
3,7
3,3
0,2
1,9

39,7
7,9

20,7
19,0

1,7
2,1
4,6
2,3
0,2
1,9

40,9

9,1
19,4
1H,1

1,3
2,0
4,6
3,7
0,1
2,0

Sport'............... ~ .. ~
Jeux dc bal]c.............
Sports d'hiver...........Ski.....................

Autres sports d'hiver .....
Gy » »mastique, lutte.......
Sports »autiqucs .........
Mo »tagl>c ..............
Courses dc co »>p(.titio »...
Autres sports............

59,)

100,0

59,1

100,0

60,3

100,0

58,8

100,0
Vt)ya( es, atttresclélassetttettts .
Total

La gravité dcs accidents dc sport, pendant Ics voyages ct
;llllïcs dclasscnlcllts sc ïcpcïclllc aussi sllï 1:1 cllaïgc-accidcllfs.
Dans]c tableau 87, ccs frais sont récapitulés ct repartis selon]cs
deux solls-groupes « Sport » et « Voyages ct autres dclassc­
mcnts ». La charge du sous-groupe « Sport » a étc cncorc subdi­
viscc selon Ics principaux gcnrcs dc sport. Pour Ics annécs
1963]1967, 41% dc a charge totale conccrncnt ]c groupe
« Sport » ct 59%]c groupe « Voyages ct autres délasscmcnts ».

Paru>i les diRércnts genres de sport, les accidents dc ski ont
entraîné au total la plus forte charge-accidents. Elle s'cst élc­
véc à 16,1 millions de francs cn moycnnc dcs annécs
1963/1967. Au cours dc la der11icrc année dc la pcriodc obscr­
vcc, un montant dc 20,9 millions a n1îmc ctc dépensé pour lcs
accidents dc ski. En 1967, un accident dc ski ordinaire a coûté
cn moycnnc 2130 francs. Lc cours dc la guérison dcs accidents
dc ski durant ccttc année-là a nécessité environ 350000jours,
cc qui correspond à 58300 scmaincs dc 6jours dc travail. L'in­
demnité dc chômage vcrséc a été cn moycnnc de 35 jours par
accident. Lcs fractures du tibia ct du péroné cntrc autres figu­
rent parmi]cs accidents dc ski dont ]c coût cst élevé. Un acci­
dent dc ski qui a pour conséqucncc ce genre dc fracture coî1tc
8000 à 10000 francs. Pendant Ic cours dc la guérison, 125jours
dc travail cn moycnnc sont perdus pour dc tels accidents.

Les accidents de sport lcs plus frcquents sont ]cs accidents de
football. Ccpcndant leur coût qui s'cst monté à 6,7 millions dc

francs cn moycnnc dcs annécs 1963]'1967 n'a mîmc pas atteint
la n10itié dcs frais occasionnés par]cs accidents dc ski. Lcs frais
dc tïallcnlcllf, 1 lndcnlllllé dc c]10nlagc cf la valeur dcs ïclltcs,
calculés par accident ordinaire, sc sont élevés à 740 francs, soit
Ic tiers environ du coîlt total d'un accident dc ski. Pendant ]c
cours dc la guérison, lcs accidents dc football ont entraîné cn
l')67 unc pcrtc d'environ 175000jours dc travail.

13,7 millions dc francs ont étc dépensés, cn n1oycnnc dcs
annécs 1963)1967, pour ]cs accidents dc gynmastiquc, dc
sports nautiqucs, dc montagne, dc sports d'hiver (sans ]c ski),
dc jeux dc balle (sans ]c football) ct pour ]cs accidents sc pro­
duisant lors dc la pratique d'autres gcnrcs dc sport. Lc coîlt
fof:11 dc lotis ccs accldcllfs llc ïcpïéscnfc p lï collséqtlcnt quc
60,~c du coîlt dcs accidents dc ski ct dc football.

En cc qui conccrnc finalcmcnt lcs accidents du groupe
« Voyages ct autres délassements », Ics accidents dc la circula­
tion jouent un rôle primordial. Nous cxafnincrons donc tout
spécialcmcnt ccs accidents non profcssionncls.

ACCIDENTS DE LA CIRCULATI()N, M()TOCY(:LETTE EN
PA RTI C U LIER

Lcs accidents dc la circulation sc produisent sur ]c chclnin du
travail ct pendant lcs voyages. Il faut toutefois rclcvcr qu'au
cours dc la période du rapport, lcs accidents dc lnotocyclcttc
ct dc scooter n'ont pu sc produire quc sur lc chculin du travail,
car jusqu'à fin 1967, ]cs accidents survenant pendant ]cs
voyages avec ccs vchiculcs n'ctaicnt pas assurés. Lcs consé­
qucnccs qt]'aura l'inclusion conipl~tc c)<1 risque-iuotocy­
clcttc dans l'assurance dcs accidents non profcssionncls dîs
]c lcï janvier 1968 nc pourront îtrc cxaminécs quc dans Ic
pïocll 1111 ï 1ppoït sllï Ics ïcsllltafs del 1 sl lfîstlqllc dcs accidcllfs.

Bien quc l'emploi dc la motocyclcttc ait fortclncnt perdu
dc soll llllpoïtallcc ail collïs dc ccs dcïlllcïcs :111nécs, la staflsfl­
qllc slll Ic coût dcs .'1ccldcllls dc Illotocyclclfcs dc tolltcs caté­
gories, commencée durant la période l')58 â€” l')62 doit îtrc
pollïslllvlc cl 1] collvlclll dc lllcftïc cil cvldcllcc certaines p:1ï­
ticu1arités.

Il faut tout d'abord constater quc l' ffccctif dcs véhicules à
moteur ct dcs cycles a subi unc transformation notable au
cours dc la période du rapport (voir tableau 88). Rclcvons cn
premier lieu l'accroisscmcnt dc l'cffcctif dcs voitures dc tou­
risme qui a passé dc 700000 à ')7)000 véhicules. A part lcs
cafnionncttcs dont la charge utile cst inféricurc à 1()00 kg, ]c
nombre des vchiculcs à moteur dc toutes catégories a aug­
menté depuis 1963. Lcs voitures dites combi accusent l'aug­
n1cntation la plus forte. Lc nombre dcs véhicules spéciaux a
double ct celui dcs camions s'cst accru dc 50",,'„environ.

Pollï Ics lllotocyclcttcs cil ïcv.'lllcllc, 011 collstafc l111c évolu­
tion contraire. Aussi bien ]c nombre dcs motocyclcttcs ct
scoolcïs quc ce] ill dcs Ill olocyclcs légcïs dolll 1 cxlclls1011 a éfé
rclativcmcnt forte cn son temps ont diminué dans unc mcsurc
in1portantc dc 1963 à l')67. Lcs cyclomoteurs assin1ilés par la
loi aux cycles jouissent par contre d'unc vogue toujours plus
grande. Leur nombre a passé dc 202000 cn 1963 à 377900 cn
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Catigoric dc x il)iculcs Vil)iculcs utilis('.'s1963 1963 19651967 1967 1963/1 9671965

Non>hrc d'accidents ordinairesVoitures dc touris »>c .
Autocars...........
Voitures co »>bi .....
Ca »>io » »cttcs.......
Ca »110 »s...........
Vclsiculcs spéciaux...
Tracteurs i »dustricls .

979 267
4 483

102 119
27 873
63 565
20 374

2 170

H45 124
4 018

73 986
29 455
54 559
15 849

1 817

700 238
3 561

47 800
28 697
44 201

9 985
1 468

Hicyclcttc ......
Cyclo »>otcur ...
Motocyclc l~gcr .
Scooter ........
Motocyclcttc ...
A u to »l obi lc ....
Autre vihiculc ..

9 064
4 719
3 391
1 334

867
6 099
1 339

1 717

28 530

6 444
5 808
2 915
1 164

668
Ci 716

931

4 7H6
6 737
2 397

839
489

7 847
1 015

1 575

25 685

Ci 51H

5 850
2 938
1 ()62

691
6 955
1 023

Motocyclcs lt.'gers
Motocyclcttcs ...
Scooters ........

85 028
27 577
57 069

90 945
30 692
66 480

1()4 132
3C) 957
78 14H

Accidc »ts dc piito »s
Total .............

1 617 1 64C)

26 263 26 683

Hicyclct tes '....
Cyclo »>otcurs '.

1 358 206
377 900

1 469 237
294 000

1 612 833
202 000

1 257 187

Cottt nct cn 1000 francs

Hicyclcttc ..........
Cyclo »>otcur .......
Motocyclc lcigcr.....
Scooter ............
Motocyclcttc .......
Auto »iobilc ........
Autre v~hiculc......

12 098
11 100
7 207
2 053
1 684

23 361
1 336

9 513
14 589
6 976
2 614
1 H72

33 572
2 021

12 307
6 963
8 115
2 176
2 C)33

14 899
2 179

11 ()68
11 141
7 770
2 451
1 813

22 593
1 7HH

VÉhlculcs 'l lllotcur" 1 50C) 925 1 747 425

Accidc »ts dc pi~to »s
Total.............

5 3C)7 H 960
54 639 67 799

10 702

81 859

H 5()C)

Ci7 130

89

Notnbrc d'accidents ordinaires l ourccntagcAnnie »

TotalAutresTrajetTotalAutresTrajet

100
100
100
100
100

48,6
49,()
48,3
53,8
55,0

51,4
51,()
51,7
46,2
45,0

2H 530
27 644
26 263
25 291
25 685

13 H74
13 539
12 681
13 610
14 124

14 656
14 105
13 582
11 681
11 561

19C)3....
1964 ... ~
1965 ....
196Ci....
1967 ....
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' > la fr » dc l'a » »ric. '-' y co »>pris lcs cyclor »otcurs.

1967. En conséqucncc, lc nombre dcs bicyclcttcs a dc nouveau
diminué ; à la fin dc 1')67, on cn comptait cncorc 1,36 million.

L'cffcctif total dcs vchiculcs à moteur (y compris lcs cyclo­
moteurs) s'élevait au 30 scptcmbrc 1967 à 1,75 nlillion dc
véhicules, soit prcsquc 40~/~ dc plus quc lc 30 scptembrc 1963.
Malgré ccttc forte cxtcnsion dc l'cffcctif des véhicules à
moteur, lc nombre dcs personnes blessécs ct tuées lors d'acci­
dents dc la circulation n'a pas augmenté selon la statistique
fédérale. Il a oscillé autour dc 32300 au cours dcs allllées 1963

à 1967. Parmi lcs pcrsonncs victimes d'accidents, compriscs
dans la statistique fédérale dcs accidents de la circulation, un
tiers environ d'cntrc cllcs étaient assurées auprès dc la CNA
contre lcs accidents non profcssionncls.

Comnic il ressort du tableau 89, lc nombre dcs accidents dc
la circulation qui sc sont produits sur lc trajet du travail dc
1963 à 11)67 a diminue d'environ 3000 tandis quc lcs autres
accldcllts clc l.'l clïclil:ltloll llc pcïlllcltcnt pis clc dlscclïlcï lille
tcndancc évolutivc claire. En moyenne dcs cinq annécs
1963/1967, environ 50 /<> dcs accidents dc la circulation sont
S ll rvCllllS Sll ï 1C C11C111111 dll tï,'lv;ill.

Lc tableau )0 montre comment lcs accidents de la circula­

tion ct leur coîit nct sc répartissent cntrc les diffcrcntcs catégo­
ries dc véhicules ct lcs pictons. Lc recul du nombre des acci­
dents cst dîi surtout à l'évolution des accidents dc bicyclette.
En 1')63, plus dc 9000 dc ccs accidents ont été reconnus contre
48()() cn chiffre rond cn 1967. Unc partie dc cc recul a cté tou­

Accidc »ts dc la circulatio » sclo » cati.'gorics

Accidc »ts dc la circulatio » ct coîtt »ct sclo » lc v~hiculc utilist'

tefois compcnséc par l'augmentation dc 2000 accidents enre­
gistres avec des cyclomoteurs. En revanche, lc non1bre dcs
accidents de motocyclcttc (scooters, motocyclcttcs et moto­
cyclcs légers) a assez fortement diminué alors quc celui dcs
accidents d'automobile a augmenté de 1800 environ.

Comme le coût par accident s'cst accru d'année cn anncc, il
n'a pas été possible, malgrc la diminution du nombre des
sinlstïcs, clc collsl:ilcï llll ïcclll du colll dcs accldcllls clc I.'1 clï­
culation. Au contraire, dc 1963 à 1967, celui-ci a passe de 54,6
à 81,9 millions dc francs. Alors qu'cn 1963 un montant dc
1915 francs devait être déboursé pour un accident dc la circu­
lation, lc coût net d'un tel accident s'clcvait en 1967 déjà à
3187 francs. Par ailleurs, les autres accidents non profcssion­
ncls ont coûté cn moyenne 1362 francs durant la période du
rapport. De 1963 à 1967, leur coût a augmenté de 41 /Ii, celui
d'un accident dc la circulation par contre dc 66 /Ii. Ccs valeurs
nloycnnes illustrent de fa<on saisissante la gravité dcs acci­
dents de la circulation. Les chiffre du tableau 91 montrent

Cg;11C111Clil clllC 1CS ;lccldClltS clC la Clrclll;ltloil ColllptCllt p:lrllll
lcs accidents graves dc l'assurance dcs accidents non profes­
sionnels. Alors qu'au cours dcs annécs de la période du rap­
port, 27 â€” 31 /li dcs accidents non profcssionncls ordinaires
étaient dcs accidents dc la circulation, 46 â€” 50 /l) dcs cas d'inva­
lidité ct même 67 â€” 71 "/ » dcs cas dc mort étaient imputables aux
accidents de la circulation. Le coût dcs accidents dc la circula­
tion s'cst élevé à 42 â€” 45~/i de la charge totale dc l'assurance dcs
accidents non profcssionncls.

Dans chacune dcs quatre colonnes du tableau 91 on cons­
tate dc 1959 à 1960 unc augmentation subite dcs pourccnta­
gcs. Ce phcnomènc cst cn corrélation avec la modification dc
l'art.67, a1.3 LAMA suivant lec]ucl, depuis 1960,1cs accidents



Cot.it dcs
accidents

Cas dc
mort

Cas
d'invaliditi

Accidents
ordinaires

Annics

32
37
36
38

37
38
45
46
46

42
45
44
42
43

41
55
55
54

63
61
70
69
70

71
69
69
67
68

31
37
39
42

40
40

. 44
49
48

46
49
50
48
49

27
31
29
30

26
27
31
32
31

31
31
29
27
28

1947 ......
1950 ......
1953 ......
1955 ......
1958 .......
1959 .......
1960 .......
1961 .......
1962 .......
1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

9392

TotalScooters Cyclo­
moteurs

Annics Moto­
cyclct tcs

Moto­
cyclcs
lt.'gers

Annics dc
risque

Moto­
cyclct tes ct
scooters

Cyclo­
rnotcurs

TotalMotocyclcs
ligcrs

59 282
47 238
42 341

36 957
33 538
30 692
29 113
27 577

95 979
88 120
84 891

78 148
72 808
66 480
62 401
57 069

1960 ...
1961 ...
1962 ...

1960 ........
1961 ........
1962 ........

0,48
0,50
0,42

0,33
0,28
0,21
0,19
0,21

334 575
384 207

421 237
452 914
482 117
515 803
547 574

114 217
112 975

104 132
98 568
90 945
90 289
85 028

85 000
144 000

202 000
248 000
294 000
334 000
377 900

0,47
0,55

0,56
0,53
0,40
0,40
0,33

0,30
0,38

1,27
1,35

1,37
1,40
1,23
1,28
1,22

1963 ...
1964 ...
1965 ...
1966 ...
1967 ...

1963 ........
1964 ........
1965 ........
1966 ........
1967 ........

0,48
0,59
0,62
0,69
0,68
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dc motocyclcttc et de scooter sc produisant lorsque l'assuré sc
rend au travail ou cn rcvicnt ont cté inclus dans l'assurancc­
accidcnts obligatoire. Nous avons déjà renseigné dans le
dcrnicr rapport quinquennal sur les prcmièrcs cxpéricnccs
faites avec la prise en charge de ces accidents qui auparavant
n'ctaicnt pas assurés. Peu d'indications ont pu encore être
données sur le nouveau régime relatifaux accidents survenant
avec dcs motocycles légers d'unc cylindrée maximum de 50
cni s qui, dès 1961, ont été inclus dans l'assurance-accidents
obligatoire en tant qu'accidents avec motocyclcs légers ct
cyclomoteurs, car le coût des accidents d'unc année se répartit
gcncralement sur plusieurs années. Au sujet dcs rcccttcs de
recours, nous nc disposions à fin 1962 que de données statisti­
ques incomplctcs. Il convenait cgalcmcnt dc nc pas faire abs­
traction dc l'cvolution des efFcctifs de motocyclettes dcs diffc­
rcntcs catégories.

Nous avons déjà fait mention brièvcmcnt dc l'cffcctif dcs
motocyclettes de toutes catégories ct de son évolution au
cours de la période du rapport. Lc tableau 92 donne encore un
aperçu détaille des différent effectifs des motocyclcttcs de
toutes catcgorics depuis 1960. Au total, l'cffcctif des motocy­
clettes s'est trcs fortement accru depuis 1961.

Compte tenu de ces importantes modifications dans l'ef­
fcctifdes niotocyclettes, il n'est pas surprenant que les valeurs

Effecti dcs n>otocyclettcs dc toutes catégories au 30 scptcnxbrc

concernant le nombre ct lc coût dcs accidents avec motocy­
clcttcs ct scooters, évaluécs jadis, n'aient pas partout ctc
attcintcs. En rcvanchc, lcs évaluations du coîit dcs accidents
survenus avec dcs motocyclcs lcgcrs ont été confirmécs avec
une grande exactitude par lcs faits.

Le tableau 8 dc l'annexe comprend tous lcs détails sur l'évo­
llltloll dil Collt dCS dlffCrClltS :lccldClllS dC lllotocyclCttC. A ill S1
les accidents dc motocyclette ct dc scooter qui sc sont pro­
duits dc 1960 à 1967 ont coûté cn chiffrc rond 6,2 nlillions dc
francs. (En 1960, il n'y avait pas cncorc dc recours-nloto). Dc
1961 à 1967 par contre, lc montant déboursé pour lcs acci­
dents n'a atteint quc 4,2 millions dc francs. Comme à partir dc
I 1 tïolslclllc oll dc lâ qil llïlclllc :lllllcc :lpïcs ccllc dc 1 accldcllt,
Il 11 y,'1 pïatlqucmclit plils dc frais supplénlcntalïcs p:lï silllc
dcs rentrées souvent tardives dcs montants dc recours, on peut
admettre que lc coût dcs accidents dcs annécs 1960 à 1965 nc
sera pas plus élevé quc celui constaté jusqu'cn 1967. Jusqu'à
l'anncc 1967, un montant dc 7 millions dc francs a étc dcpcnsc
pour chacune dcs périodes 1961 â€” 1963 ct 1965 â€” 1966 pour cou­
vrir lcs suites des accidents dc niotocyclc léger; cn rcvanchc
pour lcs accidents dc 1964, cc montant a atteint 10 millions.

Lcs accidents dc cyclomoteur ont entraîné d'annéc cn
anncc une augmentation des dépenses. Lcs dépcnscs ncttcs dcs
accidents dc l'annéc 1961 nc sc sont élcvécs qu'à 3,7 millions.
Mais dcjà les accidents dc 1962 ont occasionné jusqu'cn 1967
des frais annuels dc l'ordre dc 6 millions ct ceux dc 1967 ont

même coûte 12,9 niillions ; pour ccs accidents seuls lcs frais dc
l'annéc d'accident sont connus.

Pour présenter lc coût des accidents dc motocyclcttc dans lc
cadre dc la prime pour Ics accidents non profcssionncls, nous
indiquons dans Ic tableau 93 pour lcs annccs dc risque 1960 à
1967 la charge-accidents dcs différcntcs catcgorics dc moto­
cyclcttcs cn pour-niillc dcs salaires assurés.

Ccs taux cn pour-mille, minimes cn soi, nc doivent toute­
fois pas faire oublier quc lcs suitcs dcs accidents dc motocy­
clettes de toute sorte occasionnent dc trcs gros frais à la CNA.
Lc coût net a passé de 5 niillions dc francs environ cn 1960 à 26
millions en 1967; il s'cst élcvc au total pour la période obscr­
vcc à 155 millions cn chiffr rond.

Lc tableau 8 dc l'anncxc rcnscignc cn détail lc lcctcur sur
l'évolution du coût brut, des reccttcs dc recours ct du coîlt net
pour lcs différcntcs catégories dc motocyclct tes depuis 1960.

Coîit nct dcs accidents dc »motocyclettes selo » la catégorie
cn pour-n'ail lc dcs salaires assurés



MALADIES PRGFESSIQNNELLES

IMPORTANCE l)ES MALADIES
PROFESSIONNELLES

Les atteintes à la santé qui ne sont pas la conséquence d'un
accident, mais qui sont en rapport avec l'activité profession­
nelle sont considérées comme des «maladies professionnel­
les››. Elles sont assimilées aux accidents. Il faut cependant
t1u,elles aient été causées par des substances ou des travaux qui
figurent dans Fordonnance relative aux maladies profession­
nelles relevant de l'art. 68 LAMA. Les maladies profession­
nelles qui ne sont pas dues à ces substances ou travaux, ainsi
que les maladies ordinaires ne sont pas assurées. Pour éviter
autant que possible une trop grande rigueur dans Fapplication
des dispositions légales, le Conseil @administration de la
CNA a autorisé en son temps la Direction «à titre d'essai et
sans préjudice pour l'avenir, à allouer également les presta­
tions d'assurance pour les affections qui ont été causées exclu­
sivement et avec certitude par le travail dans une entreprise
assujettie à l'assurance obligatoire et qui ne peuvent pas être
lieffet d'une autre maladie››. Sont considérées, en vertu de la
décision du Conseil d'ad1ninistration, comme de telles affec­
tions par exemple les bursites chroniques dues à des pressions
prolongées, la surdité totale ou presque totale causée par les
bruits industriels, la cataracte par exposition aux rayons lumi­
neux, les affections causées par des substances nocives qui ne
peuvent être indemnisées selon la loi. En vertu de l'art. 3 de la
nouvelle ordonnance relative aux maladies professionnelles
(entrée en vigueur le 1" septembre 1963) tlueltltles-tmes de
ces affections sont maintenant reconnues de par la loi comme
des maladies professionnelles. Les tableaux ci-aprês et le
tableau 9 de Fannexe montrent la répartition des maladies pro­
fessionnelles suivant le genre dïndemnisation, les substances
et maladies pour la période 1963-1967 comme si Iiordon­
nance précitée était déjà en vigueur depuis le lfljanvier 1963.

Durant les périodes tluinquennales antérieures à 1958, il ne
nous avait été possible dlétablir des statistiques détaillées sur
les maladies professionnelles que pour certaines années.
Depuis 1958, lion dispose maintenant pour chaque année de
données statistiques de sorte qtfen 1967 déjà la deuxième
période quinquennale a pu être achevée avec une statistique
complête sur les maladies professionnelles, fondée sur une
enquête détaillée. En outre, dês 1963, les cas annoncés par les
CFF et les PTT sont également inclus dans la statistique.

Comme il ressort du tableau 94, le nombre des cas ordinai­
res de maladies professionnelles a assez fortement diminué de
1963 à 1967. Le nombre des cas d'invalidité a été presque aussi
élevé au cours de la période du rapport que durant la période
précédente; en revanche, les cas de mort enregistrés ont été
plus nombreux. La charge due aux maladies professionnelles
qui s'est élevée pour la période du rapport à plus de 100 mil­
lions contre 74 pour les années 1958-1962 siest aussi accrue
dans une forte mesure ces dernières années; ont contribué
principalement à cet accroissement les valeurs capitalisées des
rentes qui ont passé de 7,7 millions en 1963 à 12,9 millions en
1967. Les frais de traitement et findemnité de chômage n'ont
pas révélé une tendance à liaugmentation aussi marquée.

Maladies professionnelles 94
Années Nombre des cas Coût en 1000 francs

Cas dont Frais de Valeur Totalordi- traite- capita­naires cas cas ment et lisée desd'in- de indem- rentes
vali- mort nité dedité chômage

1963 ..... 4 814 107 92 8 632 7 697 16 329
1964 ..... 4 772 82 114 9183 8 915 18 098
1965 ..... 4 433 111 136 10199 10 543 20 742
1966 ..... 4 373 157 110 9 740 12 000 21740
1967 . . . . . 3 868 174 99 10 328 12 928 23 256
1963-1967. 22 260 631 551 48 082 52 083 100 165

Le tableau 95 montre Fimportance des maladies profes­
sionnelles et de leur coût dans le cadre de l'assurance des acci­

dents professionnels. Sur 100 accidents professionnels accep­
tés (y compris les maladies professionnelles) il y a eu, au cours
de la période considérée, 3 maladies professionnelles; à cette
part modeste de cas ordinaires correspond toutefois une part
de frais de 8,4°/0, ce qui représente 1,1°/00 de la somme des
salaires assurés. Pour 10000 assurés on a compté en moyenne
27 cas de maladies professionnelles.

Importance des maladies professionnelles 95

Années Nombre des cas ordinaires Coût
en °/0 des pour 10000 en “.3 de la en °/.,.› desaccidents assurés charge- salairesordinaires accidents assurés

1963 . . . . . . . . 3,0 30 7,6 1,11964 . . . . . . . . 3,0 28 7,7 1,11965 . . . . . . . . 3,0 27 8,4 1,21966 . . . . . . . . 3,2 26 9,0 1,21967 . . . . . . . . 2,9 23 9,1 1,11963-1967 . . . 3,0 27 8,4 1,1

Le tableau 96 montre la répartition des maladies profes­
sionnelles suivant le genre dïndemnisation et de maladie. Des
constatations semblables ont été faites pour chacune des cinq
années: Trois quarts des cas environ ont été reconnus selon la
loi et un quart selon la décision du Conseil d'ad1ninistration.
Les maladies de la peau acceptées selon la loi et les «autres gen­
res de maladie››, avec 3084, environ chacune, représentent la
proportion des maladies professionnelles la plus importante.
Parmi les cas reconnus en vertu de la décision du Conseil d'ad­

ministration, les maladies de la peau viennent en tête. La part
des pneumoconioses s'est élevée à 6,2% au cours de la période
du rapport.

La charge des maladies professionnelles se répartit diffé­
remment. Comme il ressort du tableau 97, ce sont les pneu­
moconioses qui participent à cette charge dans une propor­
tion de loin la plus forte. Les deux tiers approximativement
de toutes les dépenses occasionnées par les maladies profes­
sionnelles proviennent des pneumoconioses; la part des frais
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Maladies profcssionncllcs suivant lc genre d'indcninisation ct dc n>ala­
dic : Rcpartition dcs cas ordinaires cn pour-cent 96

Gcnrc dc maladie 1963 1964 1965 1966 1967 1963/1967

Cas acceptés cn vertu dc la loi

Intoxications chroni­

Total ............

qucs ..............
Maladies dc la peau....
Pneumoconioses......
Autres affections......

6,9
28,8

4,3
29,8

69,8

5,4
32,9
4,2

30,9

73,4

5,2
31,1

6,1
32,9

75,3

5,5
29,8
7,9

30,2

73,4

5,9
27,2
9,0

30,2

72,3

5,8
30,0

6,2
30,8

72,8

ont été dépensés pour la prophylaYic. Sur la base dc nom­
breu Y cxamcns mcdicaux, la CNA a pris au tota138 L)10 déci­
sions d'aptitude au cours dcs armée~ 1')63 â€” 1')67 ; 2163 assurés
ollt dLL ctïc dcclaïcs lllaplcs cil ï:Llsoll dcs rlsllllcs dc Lllaladlcs
profcssionncllcs quc préscntc pour cux l'exécution dc certains
travaux.

Le paragraphe suivant traite cn détail dcs pncumoconioscs
qui représentent un problème particulier à différents points dc
vue.

Cas acceptés cn vertu dc la décision du Conseil
d'administration

Intoxications chroni­
1,0

16,8
9,9

27,7

1,5
19,1
9,6

30,2

1,1 0,8
16,7 17,7
6,9 8,1

24,7 26,6

1,1
17,1
8,4

26,6

1,1
17,5
8,6

27,2

ues

Maladies dc la peau....
Autres afFections......
Total ..............
Toutes lcs maladies pro­

fcssionncllcs........ 100,0100,0 100,0100,0 100,0 100,0

qui leur est duc cst environ dix fois plus clcvée quc leur
importance numérique. En rcvanchc, lcs maladies de la peau
et lcs « autres genres dc maladie » rcpréscntcnt dans l'cnscmblc
une charge relativcnlcnt faible.

Maladies profcssionncllcs suivant le gcnrc d'indcnsnisation ct dc mala­die : Répartition du coût cn pour-cent 97

Gcnrc de maladie 1963 1964 1965 1966 1967 1963/1967

Cas acceptés cn vertu dc la loi

Intoxications chroni­
qucs ..............

Maladies dc la peau....
Pncumoconioscs......
Autres affection......
Total .......

Cas acceptés cn vertu dc la décision du Conseil
d'administration

Intoxications chroni­
1,4
3,9
1,6

6,9

1,5
3,6
1,6

1,5
3,3
1,5

1,8
2,9
1,5

6,2

1,1
3,5
1,3

5,9

2,0
4,6
1,9

8,5

qucs ..............
Maladies dc la peau....
Autres affections......
Total ............ 6,3 6,7
Toutes lcs maladies pro­

fcssionncl les........ 100,0 100,0 100,0100,0100,0 100,0

Lc tableau 9 dc l'anncxc donne un aperçu frappant du nom­
bre et du coût dcs différente maladies profcssionnellcs.

Dcs mesures dc prcvcntion techniques ct médicales sont
prises pour lutter contre lcs maladies profcssionnclles ; nous cn
parlons en détail dans Ic chapitre « Prévention des accidents »
ainsi quc dans lc paragraphe ci-après « Pneumoconioscs ». Au
cours dc la pcriodc du rapport plus dc 1,5 million de francs

13,2
11,9
60,3

6,1

91,5

10,3
13,2
62,6
7,0

93,1

9,8
11,3
66,7

6,0

93,8

10,0
12,5
64,8

6,8

94,1

11,3
11,8
64,8

5,8

93,7

10,8
12,1
64,1

6,3

93,3

PNEUMOCONIOSES

Sont considcrées comme dcs pncumoconioscs lcs affection
pulmonaires provoquées par l'inhalation dc poussières
généralement inorganiques. L'affectio pulmonaire dc bcau­
collp l',l pllls fïcqllcntc cst l;l slllcosc ; cc sollt ici lcs polisslcïcs
contenant du quartz pui provoquent la maladie. D'autres
pncllnloconloscs sollt callsCcs p;lï lcs pollsslcrcs d :Lllll:illtc
(asbestosc, maladie qui s'cst manifcstéc dans unc nicsurc
accrue cn particulier ccs dcrnicrcs annccs ct qui a entraîné
égalemcnt dcs cas d'invaliditc ct dcs cas dc mort), dc silicates
(silicatoses), dc mctaux durs. Nc font pas partie dcs pncumo­
conioscs proprcmcnt dites lcs altérations pulmonaires provo­
quées par dcs poussières organiqucs tcllcs quc lcs poussicrcs dc
coton (byssinosc), dc farine, ctc.

Lcs chiffres figurant dans c.c paragraphe comprcnncnt tou­
tes les sortes dc pncuiiloconioscs. A part quclqucs cas pcu
nombreux, il s'agit dc silicoscs, raison pour laqucllc nous par­
lerons spécialement dc ccttc maladie. Mentionnons cn outre
quc le cours des rentes-silicosc ct la nlortalité dcs silicotiqucs
ont déjà étc traités en détail dans lc chapitre « Rentes d'i »vali­
dité et de survivants »; pour faciliter la compréhension du
texte qui suit, certaines répétitions sont toutefois ncccssaircs.

Comme nous l'avons mentionné, la silicosc cst unc affe­
ctio pulmonaire provoquée par l'inhalation dc poussières
contenant du quartz. Sont particulièrcmcnt cxposcs à cc dan­
ger Ics ouvriers travaillant dans lcs tunnels ct galcrics, lcs car­
rières de pierres, les fondcrics et l'industrie dc la céranliquc. La
silicosc cst encore actuellcmcnt incurable ; la maladie évoluc
sans relâche dc sorte qu'à plus ou moins longue échéance lcs
victimes qui en sont atteintes dcvicnncnt invalides ct nlcurcnt
finalemcnt dcs suites dc ccttc grave maladie profcssionncllc.
Ccpcndant si la silicose est dépistéc à son prcmicr stade ct quc
les victimes ne sont pllis cxposccs :Lllx pollsslcïcs dc qllaïLZ, oll
peut s'attendre avec unc forte probabilitc quc lc cours dc la
maladie sera moins rapide ct moins grave. Dans dcs cas favo­
rables, les assurés qui auront été déclarés assez tôt définitivc­
ment 111:lplcs à cxcïccï dcs tïavallx d:ills lcs pollsslcïcs dc
qli;lïLz, pcllvcllt attcîlldïc 1:L dllïcc llloycllllc dc vic salis sllbîï
dc troubles importants ct même vivre trcs longtemps.

La silicosc n'cst assurée quc depuis 1932 (ccrtaincs presta­
tions ont déjà étc allouées dès 1930), tout d'abord cn vertu
d'unc décision du Conseil d'administration dc la CNA ct
cnsuitc cn vertu dc la loi à partir du 1" mai 1938.



Le risque-silicosc peut ctrc réduit dc façon cvidente par la
perforation à l'cau, l'aspiration dcs poussières ct â€” lorsque ccs
Incsurcs nc sont pas rcalisables â€” par Ic port dc masques ; lors
du sablage au jet par cxcmplc, lc risque-silicosc peut être com­
plètcmcnt élimine si l'on rcmplacc lc quartz par dc la grenaille
d'acier. En outre, depuis 1948, dcs cxamcns d'aptitude sont
obligatoires pour tous lcs ouvriers exposés à cc risque. Lors­
L]llc dcs r:llsolls Illédlca]cs (p:lï cx. affcctloll pllllllon:Llrc) s op­
poSCllt ;L 1111C :LcllVllC d:LIIS 1CS pOLLSSLCïCS dc qll:Ll tz, LIIIC dCC1­

sion d'inaptitude définitivc sera prise déjà au début du travail
dangcrcux. Si, dans lc cadre dcs cxamcns d'aptitude mention­
nés, on constate un début dc silicosc, l'ouvrier n'cst gcncralc­
mcnt plus autorise à travailler dans lcs poussières ; au cas oil il
doit changer dc profession, la CNA verse dans ccrtaincs con­
ditions dcs indemnités pour changcmcnt d occupation.

Lc tableau 98 donne un aperçu dcs résultats dcs cx'llllclls
d'aptitude cffcctués depuis 1948.

98Résultats dcs cxa] »c »s d'aptitude

Vnculnoconioscs constatics
dans lc cadre dcs cxamcns
d'aptitude

Risultats dc I cxalllcnA unies

inaptes Total Totalcontrac­
tics cn
Suissc

aptes con­
trac­
tics à
l'i tran­
gcr

Annics Coilt cn francs Coilt cn ",, du coilt
total dcs accidents
protcssionncls

1930-1932 ........
1933-1937 ....... ~
1938-1942 ........
1943-1947 ........
1948-1952 ........
1953-1957 ........
1958-1962 ........
1963-1967 ........

412 000
1 296 000
4 735 000

11 935 000
23 477 000
35 258 000
49 902 000
64 599 000

191 614 000

0,2
0,9
2,5
3,5
5,2
6,0
6,1
5,4

1930-1967 ......... 4,9

82 06978 2621948-1967 ..

' Dcs 15 septcinbrc 1948.

Il faut tenir conlptc du fait quc lcs examens d'aptitude nc
pet lllcttclll pâs clc dccollvl lï tolls lcs c.'ls clc slllcosc ; de 110111­
brcux assurés cn effet nc sont pas touchés par ccs cx'Llllclls
ctant donne qu'ils ont change de poste de travail et qu'ils cxcr­
ccnt leur activité soit dans unc cntrcprisc nc prcscntant pas de
risque-silicosc, soit dans unc cntreprisc non assujcttic a l assu­
rance-accidents obligatoire, soit cncorc à l'étranger.

Les cas dc silicosc ne sont annoncés souvent que longtemps
après lc dcbut dc l'attcintc dommageable causéc par les pous­
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194H
1949 ......
1950 ......
1951
1952 ......
1953 ......
1954 ......
1955 ......
1956 ......
1957 ......
1958 ......
1959 ......
1960 ......
1961
1962 ......
1963 ......
1964 ......
1965
1966 ......
1967 ......

364
2 019
2 116
3 409
6 034
6 200
5 769
4 819
4 382
5 131
5 HHH

3 756
3 559
4 705
2 969
3 679
4 577
3 075
2 547
3 264

40
166
120
208
32i
316
199
iHH

206
272
247
1HH

167
173
143
167
230
201
136
119

3 807

404
2 185
2 236
3 617
6 355
6 516
5 968
5 007
4 588
5 403
6 135
3 944
3 726
4 878
3 112
3 846
4 807
3 276
2 683
3 383

39
86
58
78

118
i07
79
66
73
97
88
68
85
55
17
40
78

29
2
i

59
91
86
46
47
66
88
86
50
43
48
36
57
59

68
88
59

137
209
193
125
113
139
185
174
118
128
103
53
97

137
ii5
67
63

2 371

sièrcs. Pour cette raison dcjà, il cst très diffici]c d'évalucr leur
coût probable. Mênle pour les cas annoncés, ccttc cvaluation
cst actucllcmcnt trcs diRici]c, car la silicosc cst précisélncnt
LlllC Illâ]adlc L]lll Slllt Llll CollïS pïogïCSSlf ; âs Soll pïC111ICr Stade,
elle nc néccssitc souvent pas dc prestations d'assurance ct nc
pcrmct gucre de faire un pronostic exact sur son cours futur.
En tout cas, nos cxpcricnccs actucllcs nc pcrn1cttcnt pas cncorc
d'établir un coût moyen sûr. L'important matcricl d'observa­
tion statistique n'cst cn outre pas homogène. Auparavant lcs
;LSSllïCS ;lllCllltS ClC Sl]ICOSC 11C S :lllllollç:LIClll 1;L plllpâïl dll
temps qu'au moment oil leur capacité dc travail ctait fortc­
mcnt diminuéc. Aujourd'hui, gràcc aux mcsurcs dc prcvcn­
tloll prCCltCCS CtâllX CX:LIIICIIS d :lplllllclC, 1CS OLIVïlCrS 11C Solll,

cil pïcllllcï llcll, p;ls :lllssl f0ïlclllclll cxposcs .'LLI x pousslcïcs, ct
CIISLlllC Oll :LïïlVC 1111CLIX :L clCplStCï l:I SIIICOSC :lll pl C1111Cï Sl:LC1C

dc son dévcloppcmcnt. Lc cours dcs rcntcs-silicosc cst donc
dcvcnu beaucoup plus favorable, ct la mortalitc a pu être
abaissL'.c dc deux tiers environ au cours dcs deux dcrnicrcs
déccnnics (voir graphie]uc 51 ct tableau 58).

Comme lc montre lc tableau 99, les dépcnscs pour]cs cas dc
silicosc ont augmcntc trcs fortcmcnt d'unc pcriodc t]uin­
qucnnalc à l'autre.

Coîit total dcs cas dc p]écu »coco »iosc
(y compris lcs indemnités dc changclncnt d'occupation ct lcs frais dcscxalnclls prophylactiques) 99

On constQf c cgrllclllcnt Llnc nef tc lllgnlcn tl tlon cn lcs conl
parant avec le coût dcs accidents profcssionncls. Ccs dernières
annécs, la charge-silicosc a atteint environ 6o/o du coût dcs
accidents professionnels ; pour la prcmicrc fois, ccttc part a un
pcu diminue durant la pcriode du rapport. Toutefois pour cc
qui est dc la charge-silicosc absolue, ccllc-ci augnlcntcra
encore probablement même si lc nombre dcs nouveaux cas
annonces devait dinlinucr gràcc aux mcsurcs dc prévention
techniques ct médicales. En cffct, lcs considérations énliscs
jusqu'ici permettent facilemcnt de constater quc la charge­
silicose suit à rctardemcnt lc mouvcnlcnt des nouveaux cas
annonces. Lc tableau 100 montre comnlcnt la silicose n'en­
traîne que graduellcmcnt lc paiemcnt dc frais de traitement/
indemnité dc chômage ct dc rentes.

Dcs 6850 cas dc pncumoconiosc annoncés et reconnus jus­
qu'à la fin de 1967, 2041 ou 30o/o ont été suivis dc mort. Dans
3582 cas, dcs rcntcs d'invaliditc ont dû être allouées; de ccs



M sans prestations d'assurance
~ avec frais dc traitcn>cnt

et indcinnit~ dc chêiinat:C
W avec rcntcs d'inv(lidité

avec rciitcs dc survivants
dontNombre

dcs cas
An »écs
d'annonce t.'liillininhs (vcnh'ralcnlcnt

cas dc »iort non dus à la
pncunlo "oilios )

avec frais
dc traitc­
mcnt ct
lndcm­
nité dc
cllÔmagc

éli­
mlncs

avec
rcntc
d'inva­
lidité

avec
rcntc dc
sur­
v1 va » t.'i

sans
prcsta­
tat ions
d'assu­
rance IOO%

2
20
44

126
114
122
92
39

559

1

3
60

255
244
392
442
446

i 843

23
104
311
553
425
343
208

74

2 041

1930-1932
1933-1937
1938-1942
1943-1947
1948-1952
1953-1957
1958-1962
1963-1967

26
131
480

1 363
1 115
1 302
1 159
i 274

1

18
84
64

125
160
191

3
47

345
268
320
257
524

1930-1967 6436 850 1 764

A]1]>t.'cs I l) ))()
d an »0 »CC I )3

I L)5H I t)()3
Il)<)2

IL)5>

I ')5

I:.H~ctit
a tin q ()> ()

Cas dc p »cu »coco »iosc rcco » »us jusqu'à fiii 1967 d'aprcs lcs ai »iécs
da »s lcsqucllcs ils o »t été a » »o »cés ct sclo » lc gc »rc dc prcstatio »sd'assuraiicc ioo

' Gé »éralc »sc »t cas dc »sort »o » dus à la p »cu »coco »iosc.

rcnticrs, 1393 sont dccédés dcs suitcs dc pncumoconiosc ct 346
pour d'autres causes jusqu'à la fin dc la période observcc,
dc sorte quc 1843 assurés atteints dc pncumoconiosc rccc­
vaicnt cncorc unc rcntc d'invalidité à la fin dc 1967. On
COI)Sl:LtC dollc (]LIC j Llsqll ici 62 '() Cilviroll C]CS C'IS dc pllCL11110­
coniose annoncés ont entraîné l'octroi d'unc rcntc. En outre,
il faut s'attendre qu'une grande partie dcs victimes attcintcs dc
pllCLllllocollloSC, (]ill j(lsqtle-Ià 11 :IV:(ICI)t p:IS bcsolil dC pïCSl.'L­
tions d'assurance, dcvicndront incapables dc travailler ou
mîmc dccédcront dcs suitcs dc la pncumoconiosc. Lc ta­
bleau 100 montre lc genre dc prestations auquel ont donné
lieu lcs pncumoconioscs dcs différente périodes jusqu'à fin
1967; on peut aussi y constater la progression dc la maladie
pour lcs c]fcctifs cn question.

Lc graphique 101 donne un autre aperçu : il montre com­
ment lcs cas dc pncumoconiosc sc répartisscnt d'après les
CRcts dc la maladie à la fin dcs annécs 1957, 1962 ct 1967; lcs
cas ont été subdivisés cn 7 groupes d'après Ics années dans lcs­
qucllcs ils olll ctc 'illllollccs.

Dcs cas annoncés durant lcs années 1930 â€” 1937, 81 /() ont été
suivis dc mort jusqu'à la fin dc 1967. Pour la période
1943 â€” 1947, la proportion dcs cas mortels qui sc nlontait à
25% environ à fin 1957, atteignait dcjà 41% à fin 1967; à
ccttc date, 25,~(> dcs cas ne nécessitaient pas encore dc presta­
tions d'assurance. Au cours dc la période du rapport, sur Ics
1274 assurés qui ont annoncé unc pncuinoconiosc, un nonx­
brc équivalant à 6% cst décédé; 35% reçoivent unc rcntc
d'invalidité; pour 15,() dcs cas, nous n'avons paye quc dcs
frais dc traitemcnt]indemnité dc chômage. 41,() dcs victimes
dc pncumoconiose n'ont encore pas rcsscnti dc troubles nota­
bles dc sorte quc nous n'avons pas dîi verser dc prestations
d'assurance. D'autres indications pcuvcnt être tirécs facile­
mcnt du graphique 101. Au surplus, lcs couleurs dcs colonnes
donnent unc image saisissante dc la modification avec lc
temps dcs différents gcnrcs de prestations d'assurance.

Cas dc p »cu »coco »iosc rcco » »us, répartis d'après lcs a » »écs da »s lcs­
qucllcs ils o »t été a » »o »cés ct sclo » lc gc »rc dcs prcstatio »s d';issur; »>cc,effectif à fiii 1957, 1962 ct 1967. 101

Rclcvons cncorc unc fois quc Ics cas dc pncumoconiosc déjà
ailllollccs occ:is101111cïolll 'l I :ivcillr cllcoïc dcs cil:iïgcs collsl­
dcrablcs bien quc, grâce aux mcsurcs prophylactiques prises,
lcs cas évoluent cn général dc façon moins grave (luc ceux dcs
annécs précédcntcs. Dcs réscrvcs tcchniqucs sont constituccs
poLlï coilvïlï ccs fï:ils alllsl (]Lie ccilx dcs aRcctlolls (]111 cxlstcilt
de)à 111:ils qtll 11 ollt p:is cllcorc ctc allllollcccs ; I obllgatloll dc
couvrir lcs dépenses probables résultant dc toutes lcs affëctions
préscntcs, qui dccoulc du système dcs réscrvcs mathcmati­
qucs prévu par la loi, cst ainsi rcmplic égalcmcnt, l'on peut
fixer unc prime conforme au risque.

Comme permet dc le constater lc tableau 102, lcs cas dc
pllcillllocolllosc ct I:L cil:ilgc qll 1]s occ;islollllcllt sc lllllllcilt
à un petit nombre de classes dc risques. Cc tableau com­
prend lcs pncumoconioscs ree(>ii)il(es pendant la période ob­
scïvcc ; Lille partie dc ccs c:is olll de)à ct(: âllllollccs ;111 collïs
Cl anllCÇS '.llllCrlCLlïCS, 111;11S 11 Olll p:LS CtC ïCC01111LLS :ilorS, r:ti­

son pour laqucllc Ic nombre dcs cas acceptés durant la pério­
clc dll ïlppoïl llc coïrcspolld p'.ls .'Ill Ilolllbïc (lcs c:is âll­
noncés au cours dc ccs annccs-là (tableau 100).



13rancllcs industriel les
ct artisanales; classes dc risques

CoîIt

cn francs

Nonlhrc
dc cas

cn
du
coîI t
dcs
accid.
pïo­
fcss.

cn
ab­
solus

Co »structio » dc tu » »cls
ct dc galcrics : 40c....

C:arricrcs ct travail dc la
picrrc : 38 a, 381, 38 s...

Fotidcrics : 10f, 10g.....
Mi »cs: 38u............
I »dustric dc la cérai »iquc :

3b,3c,4a...........
Autres classes ..........

555 40 28 594 131 44 43

19 10 391 293
14 H 667 056
6 5 553 279

265
1H6

H7

16
13

9

46
42
99

1 972 292
9 420 879

23
1

60
224

3
15

5
16

Total 1377 100 64 598 930 100

C:as dc piicu »coco »iosc rccoi »ius au cours dcs a » »écs 1963 â€” 1967 ct leur
coî1t sclo » lcs bra »chcs i »Austricllcs ct artisa »ales i02

D:llis Ilolïc pciloclc, lcs clcllx clllîllllclllcs îles c:is dc pllcll­
inoconiosc et 44/c de la charge y afférent sc rapportent à
la construction dc tunnels ct dc galcrics. Vicnncnt cnsuitc
lcs carricrcs ct lc travail dc la pierre avec 19 /c ct Ics fondc­
rics avec 14/c dcs cas; le pourcentage dc la charge est
légcrcment inférieur dans ccs branches. Pour cc qui est des
cas dc pneumoconiosc contractés dans les mines, il s'agit gé­
néralcmcnt d'assurés chez lesquels l'affectio nc s'est déclaréc
que dc nombreuses années après l'action dcs poussières; cn
effe, toutes lcs mines attribuécs à la classe de risques 38u
ollt pï1li(lllc111cllt ccssc lcllï cxploll'llloll. Oll voit cgllc­
ment par là quc lc système dc la répartition ne serait pas un
systcmc dc financcmcnt approprie pour l'assurance-acci­
dents obligatoire ctant donne qu'aujourd'hui lcs cntrepriscs
auxquelles sont imputables ccs frais survenant après coup
n'existent plus ct quc les dépenses considérables devraient
être supportées par lcs payeurs dc primes d'autres branches
économiques. Un échc onnement dcs primes conforme au
risque nc serait cn tout cas pas possible selon le systcmc de
la rcpartition. (Voir aussi: « Examen du systcme de finance­
ment dc la Caisse nationale » dans lcs Résultats dc la statisti­

que dcs accidents 1958 â€” 1962, pages 63 ct suiv.).
Si l'on rapporte lc coût des cas dc pncumoconiosc dcs

dllféïclltcs cl:isscs dc ïlsîlllcs :ill toi:ll dc la cllaïgc Clcs ;lccl­
dcnts professionnels, l'importance dc ccs maladies profcs­
sionnc lcs apparaît claircmcnt pour lcs branches économi­
ques cn question. Les pneumoconioscs occasionnent plus
dcs 40/c de la charge totale dans la construction dc tunnels
ct dc galcrics, lcs carricrcs ct les fonderies ct environ lc
quart dans l'industrie de la céran1ique. Dans la classe dcs
mines présentant dcs risques de silicosc, la totalité dcs frais
pratiquement conccrnc lcs cas de silicosc contractes dans
lcs mines cxploitécs pendant la seconde gucrrc mondiale.

Du point dc vuc humain aussi, lcs pncumoconioscs
posent un grave problcmc. Tout doit donc être niis cn
(I:llvi c pollï cc:iïtcï lc 111:il lllco111111cllsllïablc îlllc ïcpïcsclltc

ccttc maladie pour beaucoup dc ceux qui cn sont atteints.
Grâce aux examens d'aptitude ct aux mesures dc préven­
tion technique, des progrès considérables ont dcjà été obte­
nus. Dc nombreux cas de pncumoconiosc ont pu être
dcpistés au prcmicr stade dc cur développcmcnt dc sorte
quc le cours dc la maladie dans son cnscmblc cst devenu
beaucoup plus favorable ct quc la mortalitc dc ccs assures a
fortement diminué. Espcrons que par suitc dc la lutte infati­
gable menéc contre la pncumoconiosc, la fréquencc dc
CCllC lllal;lcllC CllllilllllCI. 1 Cg:llC111CIlt.



PRÉVENTION DES ACCIDENTS

Lcs accidents ct lcs maladies profcssionnellcs peuvent être
évités ! Lcs accidents nc sc produisent pas â€” ils sont causés par
des ColldlllollS Cl :LctlollS dallgcïCLISCS.

Lcs employeurs et lcs ouvriers sont rcsponsablcs dc la sécu­
ritc du travail. La Caisse nationale posscde un pouvoir de con­
trôle et a aussi le droit de demander l'exécution dcs mesures

ncccssaircs pour la prcvention dcs accidents ct des maladies
professionncllcs, dont l'cxpcricncc a démontre la nécessité,
quel'état dc la tcchniquc pcrmct d'appliquer et quisontadap­
técs aux conditions d'exploitation. En dehors dc son activité
dc surveillance, la CNA informe ct conscillc lcs cntrcpriscs,
instruit leur personnel ct se livre aussi à l'ctudc dc questions
tcchniqucs. En outre dcs inspcctorats techniques ct dcs
bureaux spccialisés s'occupent dc la prévention des accidents
ct procèdent à dcs enquêtes au nom ct pour lc compte dc la
Caisse nationale.

MES UI<ES DE l'I(ÉVENTION DES ACC;IDENTS

Pour exécuter lcs mcsurcs ncccssaircs à la prévention dcs acci­
dents ct pour être cn mcsurc d'informer lcs assurés, il importe
tout d'abord dc connaître lcs causes d'accidents ct Ics risques,
Ic comportcmcnt dcs travailleurs ainsi quc d'autres facteurs
colllpïolllcttant 1:L sccllïltc dll tïavall.

Au cours dc la période du rapport, lcs spccialistcs dc la
prévention dcs accidents dc la CNA ont cffcctué 57436 visites
d'cntrcpriscs dont 5606 à la suite d'accidents. Dc nouvelles
sources dc risques ont été dccclées, les données cxistantes ont
pli îlïc colllplctccs cl alnclloïécs ; 11 :L ctc cg:Llclllcllt poss1131c
d'étcndrc la prévention dcs accidents dans d'autres scctcurs
d'activitc. L'interprétation dcs rcnscigncmcnts obtenus a
incité la CNA à prendre différcntcs mcsurcs qui peuvent être
groupccs coninic suit :
â€” Mcsurcs prévcntivcs d'ordre technique
â€” Moyens dc protection individucllc â€” Collaboration des

Assures

â€” Mcsurcs prcvcntives d'ordre médical
â€” Information

MEs Ul(Es PREvENTI vEs D ol(DRE TEcHNIQUE

Macllilll s, dispositifs, jollnlitllres

Afin de prcvcnir Ics nombrcuscs blcssurcs aux doigts, lcs
appareils dc protection des mains pour prcsscs ont pu être
amcliorés ct dcs Rasqucs dc scrragc spcciaux ont cté créés pour
la fixation dc mculcs à moyeu déporté sur des machines à
mculcr portatives. Avec lcs fabricants dc machines spéciales ct
d'instal ations, la CNA a conclu dcs accords concernant
l'adaptation dc ces machines aux exigences d'unc sécurité
accrue du travail. Il s'agit cntrc autres dc bétonnières, dc scies
à ruban pour grumes, dc scies oscillantes, dc machines offse,
dc scies circulaires oscillantes, dc machines à mouler par injcc­

tion lcs thcrmoplastiqucs, dc prcsscs pour pàtcs alimcntaircs ct
d C1CV:lfCLlïS pollï :llll011101311CS.

En outre, 159 nouveaux types dc grues à tour pivotantes
ont été cxaminés par la CNA. 44 provcnaicnt d'Allcmagnc,
43 dc France, 34 d'Italie, 14 du Danemark, 12 dc Suissc, ') dc
Suède ct 3 d'Autriche.

A la suitc dcs essais dc résistance effectués parle Laboratoire
fcdéral d'essai dcs matéri:Lllx ct dcs cclltrcs étrangers dc
rechcrchcs reconnus, la CNA a homologué 74 mculcs avec
armature tcxtilc ct leur a attribué Ics numéros d'homologa­
tion qui doivent être indiqués sur lcs mcu les.

Plusieurs fournisseurs ct fabricants d'engins dc travail ct
rl'installations ont été conseillés sur des questions rclativcs à la
pl cvclllloll dcs accldcllts. Il s :lglt d :Lsccllscllïs cl clc lllolltc­
chargc, d'ascenseurs dc chantiers, dc plates-formes mobiles,
pivotantes ct élévatriccs, d'installations dc ncttoyagc dcs fc13è­
tres, dc ponts roulants ct dc gerbcurs, d'échafaudages suspen­
dus actionnes manuellement ou mécaniquement, dc portes
basculantcs ct d élcvatcurs pour palettes.

Mola Ji cs Profi ssi oll III III s

Dans dc nombreuses cntrcpriscs la concentration dc slll>srallïl s
lloci vos dans l air à 1 elllpl Lccïncllt dc travail doit être régulièâ€”
rcmcnt contrôlcc. Les échantillons qui y sont prélcvLs sont
analysés dans lc laboratoire dc chimie dc la CNA. Il a été ainsi
possll31c dc dctcïllllllcï p. cx. 1:I tcllcllï cil qllaïlz cl paï collsc­
qllcnt le ïlsqllc dc slllcosc polll ccït:lllls tïavallx. Dalls d :Illtïcs
cas il s'agissait dc dcterminer la tcncur dc l'air ambiant cn par­
ticules métalliqucs nocives (p. cx. plomb, cobalt / carbure dc
tungstène, mercure) ou cn solvants dangcrcux (p. cx. benzol,
hydrocarbures chlores).

La CNA a toujours voué unc attention spLcialc à la préven­
tion dcs plie« Illoco »ioscs en particulier dc la silicosc. Elle a
obtenu quc de nombreuses gravicrcs ct cntrcpriscs dc concas­
sage, parmi lcsqucllcs figure la plus grande cntrcprisc suissc dc
concassage, soient équipécs d'unc installation dc dépoussié­
rage. Lcs mesures dc poussière auxquelles on a proccdc par la
suitc dans cette entreprise ont montré quc la quantité dc pous­
sicre maxin1um admissible n'a plus ctc dcpassée. Par unc pla­
lllflcâlloll âdcqllatc ct Llll lllvcstlssclllcllt ïalsollnablc, 11 cst
possible d'adapter égalcmcnt dcs ancicnncs installations aux
cxlgcllccs dc la sccllïltc ; cil cffct dlvcïscs clltrcpïlscs spccl:Lll­
sccs sollt alljollïd lltll cil lllcsllïc dc llvïcï dcs lllstallatlolls
appropriées. Dans lc travail dc la picrrc lcs dispositifs d'aspira­
tion dont peuvent être munis les marteaux pncumatiqucs
pour la préparation des trous dans l'abattage par coins pcr­
111CtlClll SâllS dlfflcllltC dC lï:IV;llllCï dans Lille '.ItllloSpllCïC
cxclllplc clc poLlssières. Lcs mcsurcs cn vuc dc prcvcnir Ics
pllcllllloconloscs olll ctc cil olllïc ctclldllcs ;Ill tï:lv:lll dll vcïïc,
à la fabrication de métatlx dllïs, 'L l'L lllise cn ccuvrc dc matcriel
isolant contenant du quartz pour l'enrobagc d'éléments dc
chaufKzgc électriques ct d'amiante pour dcs travaux d'isola­
tion par pulvérisation au pistolet.

Plusieurs cas d'illtoxicotioll ont engagé la CNA à édicter Ics
mcsurcs dc sécurité à prcndrc dans lcs travaux à l'intLricur dcs



rîscrvoirs, l'emploi d'installations dc ncttoyagc chimique de
vêtcmcnts, lc collage dc rcvîtcments dc sols en matière syn­
thî tique, Ics fabriques dc couleurs ct vernis, Ics installations dc
trcmpc sous gaz dc protection, l'utilisation dcs tronçonneilscs
:i cil:lîllcs (g:iz d écllappcillcllt). L:i CNA :i colltlllilc îlc vollcï
unc attention particulière à l'emploi des substances cxtrême­
mcnt nocives quc sont lc benzol ct lc tctrachlorurc dc carbone
cn contrôlant systématiqucmcnt lcs cntrcpriscs dcs industries
dc l'horlogcric, dc la chaussure ct du cuir, lcs fabriques dc
pneus ct dc rcgommagc dc pneus. En outre, dans plusieurs
cntrcpriscs d'héliogravure, la tcncur cn benzol dcs cncrcs
d'iinprcssion ct dc leurs diluants a été détcrminéc. Hcurcusc­
111Clll clC 110111bïCLIX C:i11lollS Ollt clCCI:iïC SOL11111S ',1 Line :LlltoïlS:i­

tion ou même interdit la vente ct l'emploi de benzol et dc
tîtrachlorure dc carbone.

Selon l'ordonnance du Conseil fédéral concernant la protec
tioii c »titre les ratliatio »s, qui cst entrée en vigueur lc 1" mai
1')63, unc autorisation cst requisc pour l'application dc radia­
tions ionisantcs ct l'utilisation dc substanccs radioactives. La
CNA coopcrc à l'octroi dcs autorisations. Au cours dc la
pî riodc du rapport, clic :i cxallllllé 554 dclllandcs cl 'illtoïls;l­
tloll ; ;1 cct cRct la plilp:iïl clcs clltïcpïlscs ïcclilcïalltcs ollt clu
être visitîcs. La CNA prête cn outre son concours lors dc
l'installation dc laboratoires d'isotopes.

l 0Llï scs tïavailx dalls lc dolilalllc clc 1:i pïotcclioll coIltïc
lcs radiations, la Caisse nationale suissc cn cas d accidents a
installe un laboratoire dc type H ct a fait l'achat de diRércnts
appaïclls dc lllcsilïc.

Ezplosi oiis

Dcs cnquêtcs ont été faites pour détcrmincr l'importance du
risque d'explosion dans les travaux à l'intérieur des rcscrvoirs,
lors dil coll'gc dc rcvêtclllcllts de sols cil Illatièrc synthîtiîllle,
lors dc la fabrication d'cncaustiqucs ct dans toute unc série
cl lilstallaliolls Clc tïclllpc solls g;Iz clc piotcctlon.

Mesiires iiik viCiielles'

Afin d'éliminer lcs défauts constatés lors des visites d'entrcpri­
scs, la CNA a deinandc entre autres l'exécution d'environ
50000 mcsurcs individuelles tcchniqucs. Pour assister lcs
cntrcpriscs dans l'exécution dcs mesures dc sécurité, la CNA a
vendu au prix coûtant 130î)9 appareils dc protection pour
machines à travailler lc bois ct 2126 appareils dc protection
dcs mains pour prcsscs. Lcs monteurs de la CNA ont installé
8612 dispositifs dc protection ct ont procédc à leur révision
clalls dlRcïcll les clltïcpïIscs.

30 recours ont été dcposés à l'Offic fédéral des assurances
sociales contre dcs instructions rclativcs à l'cxccution dc
111CSLlïCS IIldlviduCIICS.

1)cs sanctions ont dû être prises contre 160 cntrcpriscs, qui
ont été transférées dans un dcgrc dc risques plus élevé du tarif
dcs primes. D'autre part un classement plus favorable a pu
être accordé à 155 cntrcpriscs qui avaicnt exécutc Ics mcsurcs
clc pïévclllloll IlcccssalIes.

Coclificatioii des Iiiesiirescieliréveiitioii d'ordre tecliiiicliie

A la suite dcs cxpcricnccs faites, lcs mcsurcs dc prévention
pour ccrtaincs machines, installations, fournitures ct certains
tïavailx ollt clc 1 ce:ipitlllccs d;lns des ïcglcs ct oïdollll;lllccs.

Des règles ont été établies pour les plates-formes dc Icvagc ;
les élcvatcurs pour automobiles ; la construction, l équipcmcnt
ct l'emploi des machines ; la construction ct la position des dis­
positifs dc commande ; Ics silos ; l'exploitation dcs carrières dc
l'industrie du ciment, dc la chaux et du gypse ; Ics machines à
Illoill:igC p'lï liljectloll ; ia 1111SC al fCLI î'ICCtl lîlLIC dCS 111111CS ; ICS

scies à ruban pour grumcs ; les presses ; les dispositifs dc sécuri­
té à cellule photo-électrique; les massicots; l'abattage dc la
roche dans Ies carrières ; les travaux forestiers ; l'emploi d'en­
cres ct de solvants dans lcs travaux d'héliogravure ; lcs presses
ct lcs pétrins n1clangcurs pour pâtes alimentaires ; Ics installa­
tions de nettoyage de vêtemcnts dans lesquelles sont utilisés
comme produits de nettoyage dcs hydrocarbures halogéncs ;
les cardes ; la galvanotcchniquc ; la fabrication d'cncaustiquc,
de crèmes pour chaussures ct dc produits analogucs.

Lcs associations profcssionnclles ayant cté consultécs, lc
Conseil fédérai a édicté lcs nouvelles orcloiiiiaiices suivantes :

â€” Ordonnance concernant la protection contre les radiations,
du 19 avri11963. Son champ d'application n'est pas limite
;illx entreprises soumises à l'assurance obligatoire contre lcs
accidents. Il s'étend à toutes lcs activités qui entraînent un
danger dû aux radiations ionisantes.

â€” Ordonnance relative aux maladies professionncllcs, du 27
août 1963 ; elle remplace celle du 6 avri11956.

â€” Ordonnance concernant la prcvcntion dcs accidents dans
les travaux de fouilles et dc puits ainsi que dans lcs travaux
similaires, du 13 septembre 1963. Elle rcn1placc l'ordon­
nance concernant la prévention Jcs accidents clans les tra­
vaux de fouille, ctc., du 20 juin 1947.

â€” Ordonnance concernant la prcvcntion des accidents et dcs
n1aladies professionncllcs dans lcs travaux dc ramonage
ainsi que Ics mesures dc protection à prcndrc lors des tra­
vaux aux cheminées d'usine et aux installations dc chauf-'

fage, du 18 octobre 1963. Elle rcmplacc l'ordonnance con­
cernant la prévention des accidents dans les travallx dc
ramonage, du 25 août 1939.

â€” Ordonnance relative à la prévention des accidents et dcs
maladies profcssionncllcs lors de travaux dc pcinturc par
pulvérisation au pistolet, du 5 avri11966.

â€” Ordonnance rclativc à la prévention dcs accidents ct dcs
maladies profcssionncllcs lors dc l'installation ct dc l'ex­
ploitation dc fours dc séchage ct dc cuisson pour objets ver­
nis, du 5 avril 1966.

â€” Ordonnance concernant la prévention dcs accidents lors dc
l'utilisation d'appareils dc fixation instantanée actionnés
par unc charge cxplosivc (pistolets dc sccllemcnt, marteaux
dc sccllcment à cartouche), du 5 avri11966.

â€” Ordonnance concernant la prcvcntion dcs accidents dans
lcs travaux dc construction, du 8 août 1967. Elle rcmplacc
l'ordonnance concernant la prévention dcs accidents dans
les travaux du bâtiment, du 2 avri11940.
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â€” Ordonnance concernant la prévention des accidents dans
lcs travaux dc toiture ct lcs travlllx cxcclllcs sllr lcs toits, du
17 novcmbrc 1967.

MOYENS DE PROTECTION I NDIVID UELLEâ€”
COLLABORATION DES ASSU RES

En 1966, l'art.65 LAMA a étc complcté cn cc sens quc l'cm­
ploycur doit faire collaborer les assurés à la prcvcntion dcs
accidents et dcs maladies profcssionncllcs. Dc leur côté, lcs
assurés sont tenus dc seconder l'employeur dans l'application
dcs prescriptions sur la prcvcntion des accidents ct dcs mala­
dies profcssionnclles. Ils doivent cn particulier utiliser correc­
temcnt lcs dispositifs dc sccurité et de salubrité et s'abstenir dc
les enlcvcr ou lcs modifier sans autorisation de l'employeur.

Ccttc obligation est valable tout particulicrcmcnt pour lcs
moyens dc protection individuelle. Les accidents qui se sont
produits au cours dc la période du rapport nlontrcnt leur
nécessité.

Lcs blcssurcs à la tête sont géncralelncnt causécs par la chute
d'outils, de charges, de matériaux, d'cléments dc construction
ct d'échafaudage, par lc ricochet dc goujons ou dc clous lors
de l'utilisation d'appareils de fixation instantanée ainsi quc par
des chutes ou dcs chocs.

Unc comparaison cntrc les blessures à la tête ct lcs autres
accidents dans le bàtimcnt ct lc génie civil pour lcs annccs
1963 â€” 1967 cst instructivc ; pour celle-ci le nombre dcs acci­
dents ordinaires a été dcterminé sur la base d'un sondage dc
10 /() alors quc lcs rcntcs sont dénombrées cxactemcnt.

Blcssurcs i la tête ct autres accidc »ts da »s lc batirnc »t ct lc g~ »ic civil,1963-1967 103

Pour lcs blcssurcs à la tête, la proportion des cas de rentes est
beaucoup plus forte que pour les autres accidents parce que Ics
blcssurcs dc la tcte ont souvent dcs conséquences graves.
Donc : Porter des casques dc protection appropriés ! La CNA a
donné à n1aintes reprises des instructions concernant Ic port
de casques de protection; celles-ci n'avaient cependant un

caractère obligatoire quc pour l'cntrcprisc cn question. Selon
lcs dispositions dcs ordonnances du Conseil fédéral concer­
nant la prévention dcs accidents dans Ics trav:lllx dc follillcs ct
de puits, lors dc l'utilisation d'appareils dc fixation instanta­
llcc âctloilllgs p:lï lille cil:iïgc cxploslvc ;llllsi quc d:llls lcs lïa­
vaux dc construction, qui sont cntrécs cn vigueur il y a qucl­
quc temps, lc port d'un casque dc protection cst maintenant
obligatoire pour tout lc pcrsonncl qui pourrait être mis cn
danger.

On trouve sur lc marche des casques légers ct comnlodcs
qui offren unc bonne protection, nc gênent pas l'ouvrier ct lc
pïotcgcllt cg11clllcllt colltïc 1 I pllllc ct Ic soleil.

Les casques dc protection nc doivent toutefois pas seulc­
mcnt être portés dans lc bàtiment ct le génie civil, inais pour
lotis Ics 'tr lv:lllx effectué pïcs dc sllïplolllbs coillillc p. cx.
pollï IC Illolll1gC dc CO11SfïllcllollS lllCl1111(lllCS, pollï ICS tï:i­
v:illx d clllpilagc, pour Ic transport à l'aide dc grues, ctc.

Lcs blcssurcs aux yeux pendant lc travail ct lcs traulnatisnics
oculaires sont trcs frcqucnts. Pour 1965/1()67 lcs chiffre ci­
après ont été obtenus sur la base d'un sondage del()o„', :

Blessures ct affections oculaires, 1965/1967

Corps ~trangcrs da »s l'a.il ..............
Brûlures aux yeux ct parties voisi »cs .....
Plaies h l'exil ct h l'orbite ...............
Ecchynxoses ct co »tusions dc l'mil ct dcl'orbite ..............................
Blcssurcs du nerf optiquc ...............
Coiijonctivitcs ct ophtalinics ducs au soudage

No »xbrc total dcs accidc »ts..........
Part dcs accidents aux yeux cn ",~( ...

A ce nombre s'ajoutent cncorc de noinbrcux accidents
bénins qui ont été traités à l'infirmcric des cntrcpriscs ct n'ont
pas cté annoncés à la CNA.

Dans 326 cas il en cst rcsulté un dommage durable, de sorte
qu'unc rente a dû être alloucc aux victimes.

Ces chiffre montrent que lc problèlnc dc la protection dcs
yeux doit ôtïc pïls lïcs ail scïlcllx.

Lcs accidents aux yeux nc pcuvcnt être évités quc si lcs
luncttcs de protection sont portécs pour tous Ics travaux
présentant des risques pour Ics yeux. Différente cntrcpriscs
suisscs ont donc introduit lc port obligatoire des luncttcs dc
protection soit dc façon géncralc soit pour ccrtaincs parties dc
l'entrcprisc. A cct cffct la CNA a été appcléc à plusieurs repri­
ses cn consultation. Afin de vaincre lcs résistances d'ordre psy­
chologique et physiologique existantcs, la CNA a crée dcs
lunettes légères modernes ct a modifié lc lllodèlc dc luncttcs



fcrnlécs, utilisé jusqu'ici, dc fa<on à les rendre supportables
égalcmcnt pour dcs travaux astreignants dc longue duréc. Si
Ic port dc lunettes dc protection provoque des maux dc tête,
dcs troubles dc la vuc ou autres malaises, il cst recommandé de
consulter un oculiste, car ccs nIalaiscs provicnncnt d'un
défaLLt dc la vue ignoré jusque-là qui devrait être traité par un
spécialiste.

Protectiott d » l'oIIïL

Par SllltC CIC l;l ïLVIS1011 dC l Ol dollBallcc ïCI:ItlVC aLIX lllaladlcs

profcssionnclles, du 27 août 1963, qui cst cntréc en vigueur le
1" scptcmbrc 1963, la diminution importante dc l'ouïe entre
autres a cté assimiléc aux maladies professionnelles. L'obliga­
tion incouIbant cn vertu de l'art.65 LAMA aux employeurs
ct aux assures dc prendre dcs mesures dc prévention technique
ct individucllc contre Ics maladies professionnelles cst donc
aussi valable pour lcs cmplaccmcnts de travail oil pcuvcnt sc
produire dcs attcintcs dc l'ouïe.

Il n'cst souvent pas possible dc lutter cfficaccmcnt contre lc
brlllt oll dc rcstïcllldïc s 1 pïop'Ig'Illoll paï clcs IIlcsllïcs Lcclllll­
qucs. Dans ccs cas, il n'y a pas d'autre solution que dc réduire
Soll act1011 Sllï I Ol galle atldltlf Cll LltIILS IIll CICS llloyCIIS dC pïo­
tcction individucllc. Parmi ceux-ci on peut citer les tampons
ct bouchons qui sont introduits dans lc conduit auditif, les
coquilles ct lcs coquilles combinées avec dcs casques de pro­
tection isolants. Lors dc l'introduction dc protcctcurs d'ouïe,
Llllc péïloîlc d ',Iccollllllllallcc cst Ilcccssalïc jllsqLL a cc qLlc ccï­
tallls lllcollvélllcllts dlspaïâlssclll.

La CNA s'est occupcc dc la prévention dcs atteintes dc
l'ouïe dans lcs branches industrielles et artisanales suivantes :

Industrie du métal, industrie horlogère, industrie chinIi­
quc, industrie textile, industrie de la construction, industrie
du bois, industrie du papier, industrie des matières plastiques,
industrie du verre, industrie alimcntairc ct des boissons,
111CILIStïlC dll l lbac, aéïollatltlqllc Ct pïodllctloll Cl CIICïgIC CICC­

f ïl(]LlC.

Protectïott des voies respiratoires

Dcs llloyclls de pïotcctloI1 lndlvldtlcllc supplc111cIltâlïcs, tels
quc dcs masques dc protection, seront utilises pour prcvcnir
lcs maladies profcssionncllcs par des substanccs chimiques
lorsque les mcsurcs gcnéralcs d'ordre technique nc peuvent
pas garantir une sL'.curité complète. Ce gcnrc d'affections est
causé par lcs gaz, vapeurs et poussières. Dcs masques doivent
égalclllclll Ltïc poïtL.'s cil cas d app lllvrissemcnt cn oxygène
dc l air alllblallt.

Lcs vap»I I rs nocives qui, selon leur nature et leur conccntra­
tloll, pCLIVClll Clllïaîllcï dCS affCCllollS âlgLLCS Oll Cllïolllqllcs SC
produisent par cxcmplc lors dc l'utilisation dc benzcnc, sty­
rènc, tolucnc, alcool nléthyliquc, chloroforme, trichloréthy­
lcnc ct pcrchloréthylène, anln1oniac, mcrcurc. Parmi les ga=­
toxiqucs, il faut citer en particulier le monoxyde dc carbone,
les gaz nitrcux, l'hydrogcne sulfuré, l'anhydride sulfureux et
Ics aldéhydes.

Parmi les substanccs dont la pottssière peut cngendrcr des
maladies figurent entre autres lc quartz, l'antimoine, l'arsenic,
lc plomb ct scs composés, lc chrome et scs composes, Ic man­
gancsc ainsi que Ic bcryllium.

L'appaIIvriss»III»ttt »11 oLygL'Ite de l'air an1biant peut sc pro­
duire dans lcs locaux exigLLS ou mal aérés, Ics puits ctc. lors­
que, par suite de la présence dc gaz et vapeurs, la tcncur rela­
tive cn oxygène s'abaisse au point que la perte dc connaissance
ou n1ême la mort peuvent survenir. Outre l appauvrisscmcnt
cn oxygène, il faut également tenir compte de la toxicitc dc
gaz étrangers ct dc vapeurs.

Lc cltoix dkt wtasqII» de protectioII à Ittiliser sc fait suivant Ic
genre ct la durée du travail ainsi quc suivant la nature du ris­
que. Entrent cn ligne de compte Ics masques isolants autono­
mes, les masques à insufflation et lcs masques à cartouches fil­
trantes. Leur mode d'emploi doit être obscrvc strictement ct,
pour Ics masques à cartouche filtrante, ou utilisera la cartou­
che appropriéc.

L'emploi des masques dc protection entre cn ligne de
compte pour les travaux cffcctLLés dans dcs locaux cxigus qui
ne pcuvcnt pas être aércs, pour dcs travaux spéciaux au cours
desquels il est impossible de prendre des mesures tcchniqucs
ainsi quc dans dcs cas d'urgcncc ct pour dcs actions de sauvc­
t'lgC.

protection des pieds

Au cours de la période du rapport, on a dcnombré â€” égale­
ment sur la base d'un sondage â€” Ics blessures aux pieds suivan­
tes pendant le travail :
Blessures aux pieds (sans les orteils) ....... 56 490
Blessures aux orteils (fractures osseuscs, plaies ouver­
tes, contusions, écrasements)................. 40 200
Total . ~..... 96 690

Protection de la peaII

Les lésions cutanées (cczcn1as) pcuvcnt être très difficilcmcnt
cvitécs par dcs mesures techniques, car chez lcs pcrsonncs
hypcrsensiblcs, même des traces minimes d'unc substancc
peuvent provoquer unc affectio. Lcs eczémas professionnels
se n1anifestant avant tout aux mains pourraient en principe

2010 accidents ont entraîné un dommage durable; aussi
une rente a-t-clic été allouée.

Il ressort du tableau ci-dessus qu'environ 40 /o dcs blessures
sont des blessures aux orteils. La plupart d'cntrc cllcs auraicnt
pu être cvitécs par lc port dc chaussures dc sccurité équipccs
d'unc coquille métallique incorporée. Outre lcs orteils, lcs
chaussures dc sccurité peuvent protcgcr Ics parties osseuscs ct
avoir unc semcllc antidcrapantc et rcsistante.

En vue d'un accord sur le contrôle dcs chaussures dc sécu­
rité ct sur la vente dc chaussures dc sécurité adéquates, un
groupe dc travail s'cst constitue dont font partie dcs rcpréscn­
tants dcs fabricants suisscs dc chaussures, du Laboratoire
fédéral d'essai dcs matériallx ct dc la CNA.



être prévenus par lc port dc gants appropriés; cettc mcsurc
n'est cependant pas applicable dans tous lcs cas.

Entrent en outre cgalcment en ligne dc compte comme
moyens préventifs les crcmes protcctriccs ; toutefois chez cer­
taines pcrsonncs la crènie protcctricc peut clic-même provo­
quer un eczéma. Lorsque toutes lcs mcsurcs restent sans cRct,
il n'y a pas d'autre solution que le changemcnt dc poste dc tra­
vail. Dc 1963 à 1967, la CNA a dû le dcmandcr à 600 assurés
parce qu'ils présentaient unc trop grande sensibilité à des
substanccs qui peuvent provoquer dcs eczémas.

Protection coiitre les chiites

Des chutes se produisent continucllcmcnt à partir d'cmplacc­
mcnts de travail surclevés ; elles entraînent souvent la mort ou
unc invalidité permanente. La plupart de ces accidents
auraient pu être évités si des installations dc protection avaient
cté utilisées. Ces dispositifs doivent être employés partout oit
des chutes ne pcuvcnt être cmpêchces par dcs mesures techni­
ques, en particulier aux cmplaccmcnts OLL en raison dc la faible
durée du travail il n'cst pas installé d'échafaudages ou dc filets
de sécurité. Par suite de la promulgation de l'ordonnance du
Conseil fédéral concernant la prévention dcs accidents dans
les travaux de toiture ct lcs trav:LLlx cxccLiics silï lcs toits, du 17

novcmbrc 1967, l'utilisation du dispositif de protection est à
considcrcr comme un ordre formel. L'exécution de travaux
de contrôle ou de nettoyage, de petites réparations, dc tra­
vaux de pcinturc ou dc déblaicmcnt dc la neige, la pose d'an­
tennes et l'exécution dc travaux similaires sur des toits dont la

pente cst supérieure à 45o/o nc doivent se faire qu'à partir
d'échafaudages adcquats. Si cela n'est pas possible, lc pcrson­
ncl doit s'assurer à l'aide d'une corde et ceinture dc sécurité ou

utiliser un appareil anti-chute approprié. Ces dispositions
sont valables par analogie lorsqu'on circule sur un toit dont la
pcntc est infcricurc à 45 /o, par temps humide ou pluvieux ct
en cas dc risque de gel.

Lcs appareils anti-chute sont maniables ct peuvent être pra­
tiquement utilisés partout. Ils laissent unc liberté de mouve­
ment suffisant ; un frein qui y cst incorpore arrête, en cas de
chute, l'ouvrier sans provoquer dc choc. Il est recommandé
toutefois dc n'utiliser que des appareils anti-chute reconnus
par la CNA.

MESURES PREVENTIVES D ORDRE MEDICAL

L'ordonnance rclativc à la prcvention dcs maladies profcs­
sionnellcs, quc le Conseil fédéral a édictée Ic 23 décembre
1960, permet à la CNA dc contraindre lcs chefs d'cntrcpriscs à
soumcttrc à un examen médical dc caractcre prcventif leur
pcrsonncl exposé à contracter ccrtaincs maladies profcssion­
ncllcs. La CNA peut donc assujettir unc cntrcprisc ou unc
partie d'cntreprisc aux dispositions du chapitre III dc l'ordon­
nance. Lors de ses décisions d'asstijcttisscment, elle doit tenir
compte des travaux effectués, ainsi quc dcs cxpéricnccs faites
ct des enseignements de la science.

AL1 coilïs dc la pcïlodc dii ïappoïi 543 soilllllsslolls ollt ctc
prononcces. Elles concernaient 460 entreprises ou parties
d'entreprises présentant des risques dc pncumoconiosc ct 83
prcscntant d'autres risques dc maladies profcssionncllcs (non
colllpïls Ics Icslolis c:iiisccs paï Ics ïadlallons).

En application dcs dispositions dc l'ordonnance rclativc à la
prévention dcs maladies profcssionncllcs, ct dc l'o"donnancc
concernant la protection co~..trc lcs radiations, la CNA à
prononcé à la suite dc vis'tcs niédicalcs 38 910 décisions
d'aptitude. De plut.ï il a été proccdé à près dc 1 000 contrôles
sanitaires pour l'cxamcn dc troubles tirdifs cvcntucls.

Exarncns d'aptitude, 1963 â€” 1967 105

InQptcApteRisques profcssionnc]s

17 142Risques de pncumoconiosc .............
Autres risques dc maladies profcssionncllcs
(sans lcs lésions ducs aux radiation ») ......
Exposition profcssionncllc aux radiations .

853

1 231
79

15 780
3 825

36 747 2 163Total

Lcs assurés déclarés inaptes nc pcuvcnt pas clfcctiier un tra­
vail nuisible à leur santé. Si un assuré excrcc, par suite d'unc
ncgligcnce grave ou intentionncllcmcnt, unc activité dont il a
été exclu par unc décision d'inaptitude, la Caisse nationale
rcduira ou refusera lcs prestations d'assurance.

INFORMATION

Trois causes principales sont à la base dcs actions dangcrcuscs :
Nc pas savoir â€” Ne pas pouvoir â€” Ne pas vouloir.

Ne pas savoir â€” doiic infornier

Dcs cours sur la sccurité au travail, dans lcsqucls dcs spécia­
listcs dc la Caisse nationale suissc d'assurance cn cas d'acci­
dents ont présenté dcs exposes, ont étc organises dans dcs
ccolcs tccllnlqtlcs silpcïicilïcs, dcs ccolcs pïofessionllcllcs ct
dcs associations professionnelles.

En outre, des confcrcnccs sur la prcvention dcs accidents
ont cté données devant les cadres ou le personnel d'cntrcpriscs
importantes, ainsi quc dans d'autres milieux intéressés.

Plusieurs articles, complétcs par dc nombreuscs figures, sur
la sécurité du travail, Ics accidents typiques et les prononces dc
tribunaux ont paru dans les « Cahiers suisscs dc la sécuritc du
travail ». Ccs publications ont rendu dc grands scrviccs
comme moyen d'information pour cvcillcr chez Ics travail­
leurs l'esprit dc sécuritc ct leur montrer Ics moyens pour
prévenir les accidents. En outre, l'intérêt dc la sécurité au tra­
vail a étc stiniLLlé par dcs fcuillcts, bulletins dc prcssc, fiches dc
documentation du Ccntrc international d'informations dc
sccurité et d'hygicnc du travail à Gcncve, cmissions dc raLIio
ct de tclcvision ainsi quc par Ic prît dc films.



N » pas po »voir dâ€” o »ci>tstr>tire

De nombrcuscs démonstrations sur la sécurité du travail aux
machines à travailler lc bois ont cté faites par lcs instructeurs
dc la division dc la prcvention des accidents dans la sallc dcs
machines de la CNA à Luccrne, dans lcs cntrepriscs, lcs écoles
profession ncl les ct dans lc cadre d'associations profession ncl les
régionales.

Dc plus, dcs spécialistcs dc la CNA ont collabore à dcs cours
sur l'emploi dcs cxplosifs, dcs cours pour grutiers ct machinis­
tcs ainsi qu'à dcs cours dc forniation sur la protection contre
lcs radiations.

l lusicurs nouveaux préposés à la sécurité de la Confédéra­
tion, dcs cantons, d'cntrcpriscs privées ct d'Etats ctrangers ont
été introduits par la CNA dans les questions relatives à la
prévention dcs accidents.

A la suitc dc nombreuses demandes, la CNA a organisé
trois cours dc 5 jours sur lcs méthodes de formation des cadres
à l'intention dcs préposés à la sécurité dc grandes entreprises.

N » pas voitloir â€” do>tc co »vai »cre, p>t »ir

ct â€” principalcmcnt pour lcs accidents survenant en dehors dcs
heures de travailâ€”

â€” le Bureau suisse d'études pour la prcvcntion dcs accidents, à
Bcrnc.

En outre, Ics inspcctcurs fédéraux du travail ont collabore
dans unc certaine mesure à la prévention dcs accidents dans lcs
entrcpriscs industrielles.

La CNA a de plus été rcprésentéc dans plusieurs co » » »issio »s
techniques, groiipes de travail ct comités qui se sont occupés dc
l'élaboration de normes, règles, prescriptions et autres dispo­
sitions relevant égalcmcnt dc la prcvcntion dcs accidents ct
dcs nialadics profcssionnclles. La participation à dcs co »grès de
spccialistes ainsi qu'à des co »rs à lïtra>tger a donné également
des aperçus très utiles du niveau atteint par la prcvention des
accidents et permis de recueillir lcs expériences faites par d'au­
tres Etats dans le domaine dc la sccurité du travail. Mention­

nons en particulier la participation dc la CNA à l'Exposition
intcrnationalc « Europrotection 1967 » dc Paris, oit elle a
présenté son propre stand, ct la collaboration à des colloques
internationaux par lcs exposés qu'un représentant dc la CNA
a faits sur certains problèmes dc la prévention dcs accidents.

L'insouciance, lcs préjugés et l'obstination sont parfois des
obstacles diRicilcs à vaincre par lcs responsables dc la préven­
tion dcs accidents. On peut lutter contre l'insouciance par unc
information fondcc sur lcs incidents se produisant dans l'en­
trcprisc.

L'utilisation dc moyens dc protection inappropriés suscite
souvent dcs préjugés qui nc peuvent être dissipés quc par la
llllsc :l disposition cl équlpcnlclits :ippïopïlcs.

L'obstination peut conduire à des actions dangercuscs et
cntraîncr par conséquent unc réduction dcs prestations d'as­
surance cn vertu dc l'art. 98 LAMA. Au cours des annccs
1964 â€” 1)67, 110 réductions ont dû ètrc opérées pour contra­
VC11tloll :illx pïCSCïîptlons d Cxplolt:illoll Oll lion-Cnlplol ClC
dispositifs dc protection ct 200 pour contravention grave aux
règles rclativcs à l'emploi dc substanccs dangcrcuses.

COLLA1301<ATION
AVEC D'AUTRES INSTITUTIONS

Lcs i »spectorats ct 1>t>rea>tx spécialisés suivants avec lesquels la
CNA collabore étroitement s'occupent dc la prcvention
dcs accidents dans certains domaines particuliers :
â€” l'Inspcctorat dcs installations à courant fort dc l'Association

suisse dcs élcctricicns, à Zurich ;
â€” l'Inspcctorat dc l'Association suissc dcs propriétaires dc

chaudières à vapeur, à Zurich;
â€” l'Inspcctorat dc l'Association suissc pour la technique du

soudage (ASS), à Hâle;
â€” l'Inspcctorat technique dcs usines à gaz suisses, à Zurich ;
â€” le Bureau dc prévention des accidents dc la Socicté suisse

des entrepreneurs, à Zurich ;
â€” l'Offic forestier central suisse, à Soleure,

APERÇU RÉTROSPECTIF DES 50 ANS D'ACTIVITÉ
1)E LA CNA I)ANS LE DOMAINE
DE LA l'RÉVFNTION I)ES ACCII)ENTS

Au moment dc son ouvcrturc déjà, la CNA créa un scrvicc
spécial dc prévention des accidents. Afin de pouvoir accom­
plir cette tâche de fa>;on systéniatiquc, un plan d'urgcncc fut
établi sur la base de la statistique dcs accidents. Ccttc analyse
révéla que la plupart des accidents qui étaient suivis d'une
rcntc se produisaient lors des travaux aux machines à travail­
ler Ic bois et aux presses ainsi quc lors dc l'emploi d'cxplosifs.
Elle montra en outre que les éléments dc machines en mouvc­
mcnt et les organes d'entraîncmcnt provoquaient dc nom­
breux accidents, en partie graves, que le nombre des accidents
aux yeux, survenant cn particulier aux nzachincs à nzculcr,
était trcs élcvc ct que la sécurité des ascenseurs et montc­
chargc laissait à désirer. Il n'était pas question alors de mala­
dies professionncllcs, soit qu'aucune statistique n'ait existe,
soit que lcs risques aient été méconnus.

Ces constatations ont été à la base du développement des
dispositifs de protection. Le bureau dc construction constitué
cn 1920 a crée ct dévcloppc entre autres dcs dispositifs dc pro­
tection pour machines à travailler le bois qui aujourd'hui
encore sont actuels pour les machines traditionnelles. Des dis­
positifs dc sécurité ont cgalemcnt été construits pour les pres­
ses à excentrique. En outre, la CNA a mis au point, jusqu'au
stade de fabrication, un chapeau de protection réglable pour
les machines à meuler. Enfin Ic bureau de construction s'est
occupé de la création d'un verrouillage de porte pour lcs
ascenseurs ct monte-charge. Par la suite, dc nombreuscs
autres mesures préventives d'ordre technique ont été intro­
duites, par ex. pour éliminer les risques qu'entraînent les



éléillcllts Illécalllqllcs Cil 1110Llvclllcllt, Ics travaux du bàti­
mcnt ct dc génie civil ainsi quc l'extraction des matéri:lllx. Dc
gros cfforts ont étc aussi cntrcpris pour prévenir lcs maladies
professionnelles, en particulier pour prcvcnir la silicose dans la
construction dc tunnels ct galeries, dans les travaux de sablage
au jct, dans l'industrie céramique ct dans lcs fonderies ainsi
quc pour prévenir les intoxications lors dc travaux dc pcin­
turc au pistolet, lors dc l'emploi de plomb, de benzol ct d'au­
tres solvants. De plus, les explosions qui se sont produitcs dans
Ics entreprises pyrotcchniqucs, lcs fabriques d'explosifs et dc
munition ont exigé dcs mesures en vuc de supprimer les sour­
ces de risques.

Sur la base dcs expériences faites, ccrtaincs mcsurcs dc sccu­
rité ont été prescritcs sous la forme de règles et d'ordonnances.

Lc bureau de construction de la CNA s'cst égalcmcnt occu­
pé de l'étude dc moyens dc protection individucllc. Compte
tenu du grand nombre d'accidents aux yeux, il a créé dcs
lunettes dc protection légcrcs et fermées cncorc utilisécs
aujourd'hui sous unc fonile qui a ctc entre-temps amcliorcc.

Dcs inesures prcvcntivcs d'ordre médical ont ctc prises
pour prcvcnir lcs maladies profcssionncllcs ; lcs prcmicrs cx l­
mens médicaux ont été exigés cn 1928 pour protéger lcs
ouvriers contre Ics maladies saturnines. Depuis 1933, ces cxa­
mcns sont aussi obligatoires pour lcs ouvriers travaillant en
caisson. Dès lors, des cxamcns prophylactiques ont étc cfïec­
tucs dans unc mesure accrue pour Ics ouvriers exposés aux
risques d'autres substanccs, tout d'abord sur unc base volon­
taire, puis sur unc base légale.

La mise à disposition des chefs d'cntrepriscs cn 1920 d'unc
afïichc murale rclativc à la prcvention des accidents peut ê.trc
considérce comme la première initiative concernant l'infor­
mation. Plus tard une vignette relative à la prcvcntion des
accidents fut collée pendant un certain temps sur la corrcs­
pondancc dc la CNA. Dcs conférences sur dcs problèmes de la
sécuritc du travail n'ont étc donnces tout d'abord que d'unc
façon irrégulière. Pour instruire lcs ouvriers sur la manière dc
régler et d'utiliser corrcctcment les dispositifs dc protection
dcs machines à travailler le bois, la CNA occupe dcs machi­
r.istcs spécialisés. Au début, ceux-ci n'ont instruit que dans les
cntrcprises; leur activité a étc étendue plus tard à dcs écoles
profcssionnclles et à dcs cours dc pcrfcctionncmcnt. Ce n'cst
qu'en 1952 que la CNA créa un véritable service d'informa­
tion dont la tâche cst d'cvciller par des conférences ct autres
moyens de diffusion (brochures, publications tcchniqucs,
ctc.) l'intcrêt des employeurs ct ouvriers pour la sécurité du
travail.

L'évolution de la technique ct de l'industrialisation a for­
tcmcnt transformé les méthodes dc travail qui recclcnt dc
nouveaux risques. Ccs phénomènes ont engagé la CNA à
clargir son champ actuel d'activitc : En collaboration avec des
fabricants de machines, d'installations ct d'engins spéciaux,
clic a chcrchc dcs solutions à même de garantir la sécuritc du
travail; un laboratoire dc chimie a été annexé à la division de
la prévention des accidents en vue d'examiner lcs échantillons
dc substanccs nocives, prélevés dans les cntrepriscs ; dcs mesu­
res obligatoires préventives d'ordre médical ont cté introdui­

'tCS poLlï 111 lllltClilï 1:l Sali LC des tï:IV:l lllCLlïS CxpoSCS à IIII C llla1a­

dic profcssionncllc ; pour informer lcs cniployeurs ct travail­
leurs, un spécialiste dc la prévention des accidents, occupé à
plein temps, a ctc charge dc l'organisation dc cours ct dc con­
férences; Ics « Cahiers suisscs dc la sécurité du travail » et Ics
« Feuillets d'information sur la prcvention dcs accidents » sont
publiés régulièrement; par des émissions à la radio et à la
tclévision ainsi que par dcs films on chcrchc à gagner de larges
milieux de la population â€” y compris lcs femmes ct lcs enfants
â€” à la c:LLlsc dc 1;l pïcvcntlon clcs accldcllts.

Afin d'accroître Ics effort relatifs à la prcvcntion dcs acci­
dents ct des maladies professionncllcs, la CNA a pris l'initia­
tlvc dc cïccï LLI1 Illstltllt slllsse dc sccllïltc qlll s occllpcïalt dc
tous Ics aspects de la prévention (techniques, médicaux, psy­
chologiques, ctc.) dcs accidents du travail, des maladies pro­
fcsslonllcllcs ct dcs accidents 11011 pïofcsslollllcls d;llls tolls lcs
domaines. A la suite d'unc confl-'.rencc à laqucllc étaient rcpré­
scntccs pour ainsi dire toutes lcs organisations privccs ct insti­
tutions publiques intcrcssces à la prévention des accidents, unc
commission d'ctudcs fut chargce d'établir un rapport sur lc
champ d'activité, l'organisation ct lc financcmcnt dc l'institut
dc sccuritc prévu.

La technique progrcssc irrésistiblcmcnt ct place constam­
ment l'homme devant de nouveaux risques qui doivent être
éliminés. Ccttc tàchc cst si variée qu'clic nc peut être rcaliséc
quc par Ic concours dc toutes Ics forces. Chacun cn particulier
peut y contribuer, car lcs accidents nc sc produisent pas â€” ils
sont causés par des conditions et actions dangercuscs.



CONSIDÉRATIONS SUR LA DÉTERMINATION DES PRIMES DANS L'ASSURANCE
OBLIGATOIRE DES ACCIDENTS PROFESSIONNELS

La détermination dcs primes dans l'assurance obligatoire dcs
accidents professionnels pose des problcmes qui, cn raison
des particularités dc ccttc assurance, nc pcuvcnt pas d'cm­
bléc être saisis. Il semble donc utile dc renseigner un cercle
plus étendu sur lcs problènics qui se prcsentent en matière dc
primes dans l'assurance dcs accidents professionnels.

En partant d'un brcfaperçu sur l'assurance obligatoire des
accidents professionnels on évoqué l'cnscmblc dcs problèmes
quc pose la détcrniination dcs primes dans cettc branche
d'assurance. Lcs principaux problèmes sont cnsuitc exposés
ct traitis scpar~incnt.

l'ARTICULARITÉS l)E L'ASSURANCE
l)ES ACCIl)ENTS l'ROFESSIONNELS

L'assurance obligatoire dcs accidents profcssionncls assure
lc pcrsonncl dcs cntrepriscs qui lui sont assujcttics. L'unitc
dc risques est la totalitc dcs assurés d'une entreprise ou d'unc
partie d'cntrcprisc ; on sc trouve en prcsence de ce dernier
cas si une entrcprisc peut être subdivisée en parties d'en­
treprise pouvant être délimitccs au point dc vue du pcrsonncl
ct prcsentant des diffcrcnccs quant au risque-accidents. Lors­
qu'il cst question ci-après d'cntrcpriscs, on entend par là dcs
unités de risques au sens d'cntrepriscs ct de parties d'entrepri­
ses. Actucllemcnt 75000 cxploitations environ comprenant
au total 100000 unités dc risques cn chiffr rond sont soumi­
ses; seul un nombre rclativcment faible d'cxploitations
compte donc plus d'unc partie d'cntrcprise. Il s'agit le plus
souvent d'cxploitations disposant d'un bureau commercial
dont l'activité a étc incluse à titre d'élément auxiliaire ou
acccssoirc dans la soumission dc l'activité principale dc
l'cntrcprisc à l'assurance obligatoire.

L'assurance s'ctcnd aux accidents professionnels, c'est-à­
dire à tous les accidents dont sont victimes lcs pcrsonncs assu­
rées au cours du travail pour l'cntrcprisc ; certaines maladies
professionncllcs ct affection provoquccs par le travail sont
assimilécs aux accidents professionnels. Lcs prestations d'assu­
ï lilcc conlpl enlient Çssclltlcllcmcnt les sollls Illcdlcaux et 1 lii­
demnitc dc chôniagc ainsi que lcs rcntcs d'invalidité ct dc sur­
vivants.

Lcs primes sont calculécs séparément pour chaquc unitc dc
risques ct pcrçucs auprcs du chef d'cntrcprisc. En proccdant
au classement d'unc cntreprisc dans lc tarif des primes on fixe
un taux dc prime qui indique la prime à payer par l'cntrcprisc
cn pour-mille dcs salaires assurés. Les associations dcs
employeurs sont appelées à donner leur préavis lors dc l cta­
blisscment du tarif des primes ct des principes dc son applica­
tion. Les décisions définitivcs à ce sujet incombent toutefois
au Conseil d'administration dc la Caisse nationale suissc d'as­

surance cn cas d'accidents dans lequel lcs chefs d'cntrcpriscs
sont représentés dc façon équitable. Tout chef d'entreprise a
cn outre la possibilité dc recourir contre le classemcnt dc son
cntrcprisc ; ces recours sont tranches en dernière instancc par
Ics commissions dc recours du Conseil d'administration.

l'14OHLÈMES l'OSÉS l'AR LA J)ÉTERMINATION
1)ES PRIMES

Lcs primes doivcizt être cn principe cchclonnécs selon lc ris­
que-accidents ct sont soumises à unc tarification cxpcrimcn­
talc. A ce propos il convient dc constater qu'cn cas de modifi­
cation du risque-accidents (par exemple réalisation d'unc
activité dangereuse) ou sur la base des cxpérienccs faites (par
cxcmplc forte diminution de la charge-accidents), Ics primes
pcuvcnt pour ainsi dire ctrc adaptécs cn tout temps. Dc son
propre chef ou sur demande des chefs d'cntrcprises, la Caisse
nationale peut procéder à ces adaptations ; la prime peut être
fixcc à nouveau, même avec cfFct rétroactif, si lc risque-acci­
dents sc modifie.

L'échclonncnicnt dcs primes, prescrit dans lcs grandes
llgilcs seulc111cnt pâï Ic lcglslatcilï, doit permettre dc tcnlï
compte, d'unc part, du risque-accidents, qui varie avec Ic
gcnrc d'entreprise et, d'autre part, dc l'influenc dcs condi­
tions d'exploitation, variables d'unc cntrcprisc à l'autre, sur le
risque-accidents; Ics conditions d'exploitation comprennent
cn particulier aussi lcs mesures dc prcvention des accidents.
Bien que Ics exigences cn maticrc d'cchelonncmcnt dcs pri­
mes soient comprchensibles en soi, certains problcmcs se
posent ccpcndant lors de la rcalisation dc cct échelonnement.
En cffet il n'est d'cmblce pas clairement établi comment le ris­
que-accidents ct l'influence dcs conditions d'exploitation sur
cc risque, en particulier l'influcncc du niveau dc la prcvcntion
dcs accidents, peuvent être pris en considération ct estimés.

La plupart des difficultés surgissent cependant lors dc la
tarification cxpérimentalc telle qu'clic cst prcvue dans le
cadre de l'échclonncmcnt dcs primes exigé. Il existe cn cffct la
possibilité dc déterminer la prinie pour chaquc cntrcprisc sur
la base dc ses propres donnccs cxpérimentales concernant le
risque-accidents. Lcs donnccs sur lesquelles il faut se fonder
lors dc la détermination des primes pour un effectif assuré sont
la somme dcs salaires assures, Ics primes versées pour cct effe­ctif c lcs frais d'accidents tombant à sa charge (prestations d'as­
surance après dcduction dcs rccettcs provenant dcs recours;
cn raison du système dcs réscrvcs mathématiques applique, lcs
rcntcs sont alors prises cn considération conformément à leur
valeur actuelle). Le coût dcs accidents observe pour un efFectif
assuré fournit, exprimé cn pour-mille des salaires assurés dc cct
effecti, Ic taux dc risque tire de l'cxpéricncc. Lc taux dc risque
en tant quc mesure du risque-accidents ct Ics résultats d'assu­
rance (diffcrcnce entre Ics primes ct Ic coût dcs accidents) qui
doivent être cquilibrcs avec lc temps cn vertu du principe dc
la mutualité, constituent la base pour l'estimation du montant
de primes nccessaire. L'estimation sûre des taux dc risques ct
des résultats d'assurance cst toutefois rendue difficile par lc fait
quc le coût dcs accidents en particulier est sujet à des variations
fortuites importantes. L'influcncc du hasard sur lc processus
dcs accidents ct leurs conséquences cst telle quc le niveau du
risque-accidents, Ics modifications systcmatiqucs dc cc dcr­
nicr ainsi que le caractère significatif des résultats d'assurance
nc peuvent ctrc détcrmincs dc façon sûre que pour de gros
cffcctifs assurés. Quoi qu'il cn soit, des affirmations sûres nc



sont possibles quc pour dcs cRcctifs beaucoup plus grands que
ce quc l'on admet habitucllcmcet. Dc tels cRcctifs assurés
Il existent c11 cffct pas dans 1:i pïatlqlic. Unc 11111tc dc ïlsqllc
compte en moycnnc 16 assures ct un cinquième à peine dc
toutes lcs uliités dc risques ont un cRcctif assure supérieur à
cettc nxoycnne. C'cst pourquoi la tarification expérinxcntalc
pour l'entreprise individuelle cst très fortcmcnt sujcttc à cau­
tion. Il peut d'ailleurs cn être aussi dc même pour dcs commu­
nautés de risques considcrccs ordinaircmcnt comme « gran­
des ».

Il ressort dc ccs rcmarqucs qL:C lc système dcs primes dc l'as­
surance obligatoire contre les accidents profcssionncls pose
une série de problcmcs qu'il convient d'cvoqucr encore plus
cn détail. Lcs principaux concernent les questions suivantes :
â€” De quelle manière l'échelonncmcnt des primes exigé doit­

i1 être cffectué ?

â€” Comment faut-il prcndrc en considération dans cct cchc­
lonnement Ic niveau dc la prévention dcs accidents ?

â€” Comment faut-il déterminer le montant nécessaire dcs
primes d'un CIFcctif assure ?

â€” Comment peut-on apprécier lc caractcrc concluant dcs
données expcrimcntalcs concernant le risque ?

ECHELONNEMENT DES PRIMES

On tient compte du risque-accidents objectif qui varie avec lc
gcnrc d'cntrcpriscs cn divi ant lc ta"if dcs primes cn classes
dc risques. Lcs cntrcpii;c. doivent donc être classccs d'après
lcs caractcristiqucs objcctivcs du risque. I'armi ccllcs-ci on peut
citer: lcs maticrcs prcmièrcs, Ics proccdés de travail, Ics
machines, installations, prodl.its, ctc. Il s'agit ainsi dc caractc­
ristiqucs qui sont cn corrélation avec 1cs causes ct les genres
d'accidents ct qui dès lors détcrmincnt lc risque-accidents.
Ainsi chaquc gcnrc d'industrie ou dc mcticr forme pratiquc­
mcnt une classe dc risques. En outre, l'échclonncmcnt des pri­
mes doit tenir compte dc l'inflllci cc dcs conditions d'exploi­
tation, variables d'unc cntreprisc à l'autre, sur lc risque-acci­
dents, cc qui sc fait, au sein dc chaquc classe dc risques, en
groupant lcs cntrcpriscs dans dcs degrés dc risques. Lcs classes
et leurs degrcs dc risques sont fixes dans Ic tarif'dcs primes
dans lequel un taux dc prime dctcrminé correspond à chaque
dcgrc dc risques. Lc taux dc prime applicable pour unc cntrc­
prisc cst donc dcterminé par son attribution à unc classe ct à
un degré dc risques.

Le classcmcnt dcs cntrcpriscs dans lcs degrés d'unc classe de
risq;ics, auquel il faut procéder cn tenant compte des
caractéristiqL c- subjcctivcs du risque, entraîne donc la forma­
tion dc sou:-groupes à l'intcricur dc cettc classe dc risques ct
ainsi l'échclonncmcnt dc primes dcsiré. Comme nous l'ap­
prend l'expérience, il n'y a cn géncral que quelques indices
caractcri".ant Ics conditions d'exploitation selon lesquels la
prince pc;it être échelonnée. La raison cn cst qu'une caractéris­
tique doit rcniplir certaines =onditions pratiques pour être
considéréc comme ui:C caractéristiqL.C significativc du risque.
Pour qu'unc caractéristique puisse être reconnue con>nie

tcllc, elle doit pouvoir être obscrvéc dc façon simple ct irrécu­
sable, être constante ct conccrncr un risque mcsurablc ct
important. S'il n'existe pas dc tcllcs caractéristiques, un échc­
lonncmcnt dcs primes I.c peut être réalisable dans Ia pra­
tique. L'échclonncmcnt dcs primes n'cst donc pas tant unc
question dc volonté comme on le suppose parmi Ics intc­
rcsscs ; il cst surtout unc question dc possibilité.

S'y ajoute cncorc Ic fait quc la rcchcrchc dc caractéristiques
significativcs du risque, C'cst-à-dire l'élaboration dc rcglcs dc
clâssclllcnt, cxlgc Lin lïcs gïos tr:iv:ill ct llc pcllt jalllals îlïc
considcrcc comme terminée cn raison de l'évolution dc la
technique ct dc l'économie. Lors dc ccttc rcchcrchc il con­
vient tout d'abord d'examiner lcs bases du tarif dcs primes ct
du classement. Dc nombreuses données sont néccssaircs à cct

cRct. Nous devons disposer tout d'abord dc statistiques réccn­
lcs sllï Ics c:illscs d accidents, gïollpccs scloil Ics c:lï:iclcïlsti­
qlics, pllls dc clcclaï:iliolls (Ic rlsCILIcs llllscs à jollï L]ill dcvï:iicilt
contenir cntrc autres unc rcpartition dcs salaires assurés selon
lcs caractéristiques dc l'cntrcprisc, ct enfin dc statistiques
ordonnécs selon lcs classes de risques, les sous-groupes ct lcs
cnlïcpïiscs, qlll ïcllsclgllcllt sllï Ic llolllbïc cl Ic collt dcs :Lcci­
dcnts ainsi Llue sur lcs primes ct servent à cvalucr lc montant
présumé dcs primes futures nécessaires. En outre, dans lc
cadre dc l'cxamcn systcmatiquc dcs bases du tarif'dcs primes
ct du classcmcnt, il faut établir, le cas échcant, aussi dcs règles
dc prévention dcs accidents pour cc qui cst dcs caractéristiques
significativcs du risque. Toutes ccs rcchcrchcs Llui cxigcnt un
travail intensif portant souvent sur plusieurs annccs iic peu­
vent être cRcctuccs qu'avec la collaboration dcs chefs d'cntrc­
prises ct de leurs associations. Ceux-ci ont aussi leur mot à dire
lorsqu'il s'agit d'établir dcs conclusions tirccs dc ces rcchcr­
chcs ct concernant l'cchclonncmcnt dcs primes.

PRISE EN CONSIDERATION DE LA PREVENTION DES
ACCIDENTS LORS DE L ECHELONNEMENT DES PRIMES

Comme nous l avons cxposc, Ics cntrcpriscs doivent être clas­
sccs dans lc tarif dcs primes cn tenant compte aussi dcs mcsurcs
qu'cllcs ont prises pour prévenir les accidents. Lcs chefs d'cn­
trcpriscs sont toutefois tenus dc prcndrc, pour prévenir Ics
accidents ct lcs maladies profcssionncllcs, toutes lcs mcsurcs
quc l'état dc la tcchniquc pcrmct d'appliilucr ct qui sont adap­
tccs ailx collditions d'exploitation dc l'cntrcprisc. Lors du
classe!nent d'une cntrcprisc sur la base des règles du classc­
mcnt on suppose donc quc lc niveau dc la prévention dcs acci­
dents dans cette cntrcprisc cst conforme aux prescriptions.
Unc entreprise qui contrcvicnt à dcs prescriptions sur la
prévention dcs accidents lui ayant été ordonnécs, peut être
attribuée à un degré dc risques plus élevé. Un chef'd'cntrcprisc
Il csl donc pas « avantagé » ail point dc vile dcs pïllllcs s 11
prend lcs mcsurcs nccessaircs à la sécuritc dc son entrcprisc,
mais il est « puni » s'il nc lc fait pas.

Il cxistc cncorc unc autre possibilité dc tenir compte dcs
mcsurcs prises pour prcvcnir lcs accidents lors dc la fixation
dcs primes. La règle du classcmcnt peut prévoir, dans lc sens



d'unc solution transitoire limitéc, l'attribution d'unc cntrc­
prisc d'cmbléc à un degré dc risques inférieur dès qu'clic a pris
ccrtaincs mcsurcs ct a, dc cc fait, réduit lc risque. Avec le
LClllpS, COII1111C dans la pï lllîlllC lllSt:lllïCC gC11Cïalclllcnt, SCLI­

Ics Ics clltïcpïlscs llcgllgclltcs ollt alors Llli cl:lssclllcllt cl( vc.
Ccs solutions transitoires sont indiquccs lorsque dc lollgs
délais sont néccssaircs pour prcndrc certaines mesures préven­
tives réalisables suï la base dc prescriptions, mesures qui
cxclucnt un risque significatif:

Une cntrcprisc qui prcn(1 lcs mcsurcs néccssaircs pour
prévenir Ics accidents bénéficie à la longue, lors dc la dctcrmi­
nation dcs primes, ccrtaincmcnt de plus grands avantages quc
ccllc qui n'cn prend pas. On entend dire quelquefois qu'unc
cntrcprisc qui fait dc gros effort cn maticre dc prévention dcs
accidents n'cst pas privilégiée par rapport à une cntreprisc qui
nc fait quc lc strict néccssairc. Cettc allégation n'cst cxacte â€” et
cela lllolllcllt:lllclllcllt â€” Clllc d:llls Ics c:ls oll Ilc sc lïoLlvc p;Is cil
jcu unc caractéristique significative du risque. Dans dc tels cas
toîltcfois, la difFércncc dc risque est cn gcnéral minime ct ne
subsiste qu'aussi longtemps quc les visites cffcctuées par les cx­
pcrts dc la prévention dcs accidents dans lcs cntrcpriscs pro­
duisent leurs effets. Ceux-ci cffcctucnt chaquc annéc environ
10000 visites ct contribuent à cc quc lcs diffcrcnccs existant
cvcntucllcmcnt cntrc lcs cntrcpriscs cn cc qui conccrnc Ic
niveau dc la prévention dcs accidents ct la dctcrmination dcs
primes soient faibles ct dc brève durée.

DETERMINATION DES PRIMES

Chaquc cntrcprise doit îtrc attribu(.'c, suivant son genre, à unc
classe dc risques du tarif dcs primes ct à l'intérieur de celle-ci,
suivant scs conditions d'exploitation, à un degré dc risques.
L'cntreprisc est généralcmcnt classéc dans lc degré dc risques
clollt Ic t lllx clc prllilc coïïcspolld alix donnccs cxpcïllllcnta­
lcs concernant Ic risque, fournies par la totalitc dcs cntrcpriscs
dll lllî lllc gcliïc â€” c cst-aï-dlïc d clllïcprlscs doll t Ics c:lï:lctcïls­
tiques significativcs du risque concordent. Cela signifie
qu'unc prime collective est attribuéc à l'entreprise. En cffct un
trcs petit nombre d'cntrepriscs sculcmcnt sont à ce point
importantes qu'il cst possib c dc fixer pour elles lors du classc­
incnt unc prime individucllc pouvant îtrc attribucc selon
leurs propres cxpcricnccs.

Vu cc qui précîdc, on cst donc amcnc à sc poser la question
slllv:lille sollvcllt coillïovcïscc dans 1:l pïallîiîlc : collvlcllt-11 Clc
fixer unc prime collective ou individucllc ? Sc fondant sur scs
connaissances concernant l'influcncc du hasard dans le proces­
sus dcs accidents, l'assureur a généralcmcnt tendance à ne pas
collsldéïcï collllllc collclll:llllcs Ics cxpcïlcllccs cil Inatlèïc Clc
ïlsîlllc, pïopïcs,'l 1 clltïcpïlsc, tolll QLI lllollls dalls Clc pclltcs
cntrcpriscs, ct par conséquent à attribuer la prime collcctivc.
Cette prime correspondra avec le temps au véritable montant
dc primes nécessaire, car il s'agit d'unc prime fixce ail vLI d cx­
péricnccs faites autant quc possible à long tcrnic avec un nom­
bre aussi élevé quc possible d'cntrcpriscs du même genre. Le
hasard n'cxcrcc plus une influencc notable sur unc prime ainsi

détcrminéc. En outre, la prime moyenne correspond mieux
au principe de l'assurance. Le payeur de primes en revanche
fait observer quc seule la prime individuelle est conforme au
risque pour son entreprise parce que celle-ci ne peut être
comparce avec d'autres. En p us des caractéristiques significa­
tives du risque, il y a, d'après lui, encore d'autres caractcristi­
qucs dont il faudrait tenir compte. Dc plus, il ne veut pas
d'unc solidaritc durable, car toujours selon lui, lc but dc l'as­
surance consiste sculcment à « faire supporter momentané­
ment » lcs fluctuations dc la charge-accidents. Cc raisonnc­
mcnt, Ic payeur de primes nc le tient assurcment quc lorsque
tout sc passe « favorablement » pour lui ; surviennent dcs « dif­
ficultés », il désirera la prime collective.

A la question « Prime collective ou individuelle? » qui de
temps à autre dans lc cas d'espècc doit être tranchce en fin dc
compte par des commissions de recours du Conseil d'admini­
stration dc la Caisse nationale suisse d'assurance en cas d'acci­

dents, on peut répondre cc qui suit : La prime individuelle est
Ia prime la plus équitable dans la mesure oü les expéricnccs
propres à l'cntrcprise sur Icsquellcs clic sc fonde sont con­
cluantes. La prime collcctivc cn revanche est la valeur la plus
appropricc pour cstimcr le montant de primes néccssairc
d'une entreprise dont lcs expériences en maticre de risque qui
lui sont propres ne pcrmcttent pas dc fixer dc façon sûre lc
vrai montant de priïncs requis.

En fait la réponsc à la question dc savoir si unc cntreprisc
doit faire l'objet d'un classcmcnt individuel ou collectif
dépend uniqucmcnt du caractère concluant dc ses propres cx­
péricnces. Un compromis peut être formulé dans cc sens : La
prime à attribuer à unc entreprise est équivalente à la prime
individuelle pour autant que lcs expéricnccs lui servant dc
base sont concluantes ; dans la mesure oü manquent lcs cxpc­
riences concluantes rclativcs à unc cntrcprisc, il faut sc fonder
sur lcs données de la cominunauté dc risques supérieure.

P =-gR+ (1 â€” g) R*
P: taux de prime à attribuer
R: taux dc risque individuel
R*: taux dc risque collectil
g: poids statistique; 0 ~ g g 1 (crédibilité).

Lc taux de prime à attribuer à une entreprise équivaut
donc à la moyenne pondérée entre Ic taux de risque indivi­
duel et lc taux de risque collectif; lc poids cst unc mesure
correspondant à la valeur concluante des expériences dc
l'entreprise. Cettc mesure cxprimant la force probante est
égalcmcnt appelée crédibilité lors dc la tarification cxpéri­
mcntalc. Si l'on tient compte pleincmcnt dcs données ex­
périmcntalcs fournies par l'entreprise, on a plcinc crcdibilité :
g = 1. Plus la crcdibilitc cst faible, moins on tient compte
dcs clollllccs cxpcïllllclllâlcs sLlï Ic ïlsCILlc dc I clltïcpïlsc.
Lc champ d'application de la formule de la détermination
dcs primes peut être élargi. Ccllc-ci est applicable à difFé­
rcntes combinaisons d'effectif d'assures, par exemple, à part
la combinaison entreprise â€” sous-groupe, aussi la combinai­
son sous-groupe â€” classe dc risques. La forniolc peut cn
outre être utiliséc pour les expcriences faites avec un seul et



même cRcctif: Tcl cst lc cas par cxcmplc pour un tailx dc
risque concluant, reposant sur une longue période d'obser­
vation et pour celui fondé sur une pcriode de date récente
ne fournissant toutefois pas d'observations tout à fait con­
cluantes. Enfin la formu c peut être utilisée pour les difFé­
rcntcs composantes de la charge-accidciits, soit les frais médi­
caux, l'indemnitc dc chômage ou la valeur des rentes.
Compte tenu du fait quc Ics résultats d'assurance doivent être
équilibrés avec lc temps, la formule de la détermination dcs
primes doit encore être n1odificc. Lorsque A représente la dif­
fcrcncc cntrc les primes payécs jusqu'ici ct la charge-accidents
d'unc cntrcprise, diRércncc ramenée à 1000 francs de salaire
assure ct devant être cquilibrce pendant » annécs ou lorsque
A* rcpréscnte la différence correspondantc pour la commu­
nautc dc risques supcricurc, on obtient pour le taux dc prime à
attribuer à unc cntrcprisc d'unc ccrtainc communauté de ris­
ques la rcpr~scntation suivante :

1 g (R â€” A) + (1 â€” g) (R* â€” A*).

Ces explications montrent quc la solution du problème dc la
détermination dcs primes dans l'assurance obligatoire con­
tre lcs accidents profcssionncls rcsidc csscnticllemcnt dans la
dctcr111111;111011 dil poids statistique g.

CAMA C TER E CONCI.UAN T DES DONNEES

EXPERIMEN TALES CON CERNAN T LE RISQUE

L'expéricncc montre qu'il cxistc une ccrtainc dcpendancc
cntrc lc caractère concluant dcs cxpcricnccs cn matière dc
risque faites par un cRectif assure et la grandeur de cct
cffcctif: Lcs variations rclativcs du nombre ct du coîit total
dcs accidents diminuent à mcsurc que s'accroîsscnt l'effecti
assure ct la durcc dcs observations. Selon toute apparcncc Ic
domaine dcs variations dépend aussi de la nature du risque.
La thcorie du risque collectif cst à même d'éclaircir ccs rap­
poïls attendu qu clic coilçoit lc pïoccssils des accidents ct
ses conscqucnccs financicrcs comme un processus aléatoire
ct pcrmct dc lc traiter mathématiquement. Lcs considéra­
tions applicables à cct effe sont bricvcmcnt cxposccs ci­
après; on trouvera dcs explications plus détaillccs dans Ic
rapport sur les « Rcsultats dc la statistique dcs accidents de la
période d'observation 1953 â€” 1957 ».

Supposons quc pour un eRcctif assuré, f(x) soit la distri­
bution dcs frcqucnccs du nombre des accidents x ct ii (z)
la distribution des fréquenccs dcs frais z d'un seul accident.
Si les deux variables aléatoires nombre des accidents et coîit

d'un accident sont indépendantes l'une de l'autre, la distri­
bution dcs fréquenccs du total dcs frais d'accidents pour
l'cffcctif assure peut être cxprimcc par la formule

11(z) = ~' f(x) "'u(z).
x-=0

Dalls cc C'is ~' il (:-) csi 1:i coilvoliltion d'ordre x dc ii (=-).
Si l'on normalise ii (=-) cil doililalll la v:ilcuï 1 au cotit

moyen d'un accident, la moycnnc z dc li (z) cst égale au
nombre d'accidents :1; attendu dans l'cffcctif assuré.

La probabilitc que les frais =-: d'un cffcctif' dc V assurés,
dont chacun présente la fréqucncc d'accidents li tombent
dans un intervalle donne [a,=, az=[ autour dc la valeur
attcnduc = = g = Ii V est donnée par

Il i~

W = B(a, ( -â€” ( a.,-=) = ' Ii (=).
tz

La distribution de probabilitc dcs frais d'accidents sur
laqucllc sc fonde ccttc probabilité cst ccpcndant inconnue.
Elle ne peut être tiréc immcdiatcmcnt dcs cxpérienccs ct il
nc scmblc aussi pas y avoir dc rcpréscntation cxplicitc con­
vcnablc. On peut toutefois la rcpréscntcr cn quclquc sorte
sous forme numcriquc pour autant quc l'on pose lc pro­
blème dc façon simplifiéc ct quc l'on admcttc dcs approxi­
n1 '1 t10n S.

Lors dc l'''tiide d'ilil processus aléatoire tcl qu'il cst rcpr'.â€”
scntc par lc processus dcs accidents, il cst d'usage dc choisir
pour f (x) la distribution dite binomialc négative. Si lcs
paramctres dc cettc distribution sont fixes dc façon appro­
pricc, la variancc si'-', dc 11 (=-) peut s'cxprimcr par la relation

/ z
+ s,'-', + 1

i [V

Vcst le nombre dcs assurés, Z = li V la moycnnc de 11 (=-)
ct s, la variancc dc la distribution dc fréqucnccs norma­
liscc ii(z) La conn.aissance dcs dcilx caractéristiques z ct si-,'
suggèrc l'idcc dc représenter approximativcmcnt la distri­
bution de frcquenccs li(=-) par une fonction adcquatc ct sus­
ccptiblc d'être appliqucc numériqucmcnt, ct dc calculer
ainsi approximativcmcnt la probabilitc B (a,zg =-gaza).
La distribution logarithmico-normale à trois paramctrcs,
par cxcmplc, s'y prête. Lcs paraniètrcs dc ccttc distribution
asymctriquc peuvent être détcrmincs dc façon quc ccllc-ci
colllillcIlcc :iii polllt zc10 ct :lit lâ 111îlllc Illoycili1c z ct l.'1
même variancc s quc la distribution li(z) à rcpréscntcr. Dc
ccttc manière il cst possible d'avoir unc idée dc l'intcrvallc
dc hasard. Lc tableau 106 contient un certain nombre dc
donnccs numériques qui ont été obtcnucs dans lcs condi­
t10ns c1tccs.

On constate quc pour Ics cxcmplcs considércs l'intcrvallc
de hasard, cxprimc en pour cent dc la valeur attcnduc,
diminue au fur ct à mesure quc s'accroissent aussi bien Ic
nombre dcs assurés V que la frcqucncc dcs accidents 11,
;llllïC111CIlt dit âVCC I.'illglllClltâlloll dC Ia V:IICilï attellduc.
En revanche, plus la variancc dcs frais d'accidents s,', ou la
probabilitc donncc cst grande, plus les intervalles dc hasard
augmcntcnt aussi. Ccs dcrnicrs diffcrcnt donc suivant la
grandeur (v) ct Ic risque (h, s,'-,) de l'cffcctif assuré.

Ccs constatations sont importantes pour définir la crédi­
bilitc dcs données cxpérimcntalcs concernant Ic risque d'un
effectif assuré. Suivant Ics besoins dc la pratique lcs proba­
bilitcs W ct l'intcrvallc [a,=, a.,=[ doivent être donnés. Il
Illlpoïtc quc lllîillc dcs cxigcilccs pcil stïictcs, coillillc oil
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petit lcs cnvis'ger cn tcn'nt colllptc dc la pratique eil
vigueur ct de la possibilitc d'équilibrer lcs résultats d'assu­
raiice, exigent dc gros effectif assurés pour avoir pleine
crédibilitc. Dc plus, la nature du risque excrcc aussi une in­
Rucncc; la frcqucncc nioycnnc dcs accidents h ct la variancc
des frais d'accidents s,", diff'crcnt cn effe pour lcs différents
ciFcctifs dc risque. Autant qu'il cst néccssairc, il faut donc
tenir compte dcs particularités dcs effectif dc risque pour
définir la crédibilité.

Quant à savoir comment fixer la crédibilitc en tant que
tcllc, il est impossible actuellement dc répondre dc façon
définitivc à cette question. Lcs solutions connues, qu'cllcs
soient fondécs sur dcs considérations pragmatiques ou purc­
mcnt théoriques (comme avec Ic théorcmc dc Bayes), nc
scmblcnt pas être conformes aux exigences particulières dc
la détermination dcs primes dans l'assurance obligatoire
contre Ics accidents professionnels. Ceci est dû surtout au
fait quc l'énoncé dc la théorie traditionncllc dc la crcdibilité
nc sc fonde quc sur la distribution des fréquenccs du nom­
bre des accidents et lie tlcllt :iilisl absolument p:is compte de
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la question des frais qui est beaucoup plus importante. Unc
solution sur laquelle sc fondait cette manière de voir unila­
térale a cté appliquce, il y a un certain temps, dans l'assu­
rance obligatoire des accidents professionnels. Elle a dû
toi!tcfois être abandonnée par suite dcs cxpérienccs pcu
satisfaisantes qui ont étc réalisccs.

Pour obtenir une mesure dc crédibilité admissible il faut
sc fonder indubitablement, pour la fixer, sur la distribution
dcs frcquences b (=-) des frais d'accidents dc l'effectif assure
considérc. Malheureusement cette distribution des fréquen­
ces ne peut toutefois pas être représentéc sous une forme
explicite et appropriéc et la question de savoir si des métho­
des d'approximation â€” et dans l'affirmative lesquellesâ€”
entrent en considcration pour sa représentation, n'a pas
encore été tirée au clair. Lors de la rcchcrchc d'unc mcsurc
du caractère concluant, il faut finalement aussi veiller à cc
quc cettc mesure puisse être utilisée de façon aussi ration­
ncllc quc possible par l'ordinateur. L'emploi de cette
machine ofFre la possibilitc d'appliquer dans Ics grandes
lignes la formule dc la détermination dcs primes dc façon
à trouver unc solution au problcme de la crédibilité. Si
aucune solution rigoureuscmcnt justifiable au point dc vue
thcoriquc n'entrait cn ligne dc compte, il faudrait égalemcnt
avoir recours à unc solution pragmatiquc.

CONCLUSIONS

Les principaux problèmes dc la dctermination dcs primes
dans l'assurance obligatoire des accidents profcssionncls
consistent d'une part dans l'échelonnement des primes et,
d'autre part, dans la tarification expérimentale.

Bien que l'échelonnement nc puisse sc faire quc dans cer­
taines limites parce que, pour des raisons pratiques, seuls
quelques indices caractcrisant lcs conditions d'exploitation
s'y prêtent, sa réalisation cxigc un très grand travail ct doit
être toujours réexaminée cn raison dc l'cvolution de la
tcchniquc ct dc l'cconomic. L'examen constant ct systéma­
tique dcs bases du tarif des primes ct du classcmcnt, tâche
qui au demeurant cst la condition non sculcmcnt pour la
recherche dcs caractéristiques significatives du risque et
l'égalité de traitement des entreprises de même genre, mais
aussi pour la tarification expérimcntale, sert à ce but. En
effe, sur la base de cet examen, il cst possible de trouver
des communautés de risques plus ou moins homogènes, cc
qui est souhaitable en prévision de l'évaluation dcs donnccs
expérimentales concernant 1e risque.

En tant que processus aléatoire le processus des accidents
ct ses conséquences financières devraient pouvoir être
représentés de façon explicite pour servir de base à la tarifi­
cation cxpérimcntalc. On pourrait ainsi parvenir à l'évalua­
tion d'unc mesure cxprimant lc caractcre concluant dcs don­
nccs cxpcrimentalcs provenant dc l'cntrcprisc. L'éclaircisse­
ment des problcmes qui lui sont liés cst néccssairc pour
ancrer et fixer la pratique dc la détermination dcs primes.



APERÇU GÉNÉRAL

Lc 1~ï avril 1968, la CNA a célcbrc lc cinquantième anniver­
saire de son entrée en activité. Elle fit paraître à cettc date, en
allemand ct cn français, un ouvrage commémoratif intitulé
« La Caisse nationale cinquantenaire » qui a été adresse à envi­
ron 8000 personnalitcs ct institutions dc la vic publique, dcs
milieux de l'cconornie et de la scicncc. L'écho que suscita ccttc
publication montre que ccllc-ci a étc appréciéc tant par son
contenu que par sa prcsentation graphique. La CNA peut
encore envoyer l'ouvrage commémoratif à un certain
non1bre dc personnes qui pourraient s'y intéresser.

Depuis son cntréc cn activité, la CNA a publié tous lcs cinq
ans les « Résultats dc la statistique des accidents ». Lc premier
rapport comprenait la pcriode d'observation 1918 â€” 1922 et,
avec la présente publication, nous avons clôturé les cinquante
premières années d'observations statistiques. Lcs différents
chapitres dc ce rapport que nous traitons très sommairement
ci-après donnent ça ct là un aperçu de l évolution qui s cst
produite au cours de ccs cinquante annces ou du moins pen­
dant une pcriodc assez longue.

A la fin de 1967, 74000 entreprises cn chiffre rond, occu­
pant environ 1,7 million d'assures, ctaicnt soumises à l'assu­
rance obligatoire contre lcs accidents; la somme des salaires
assurés atteignait plus de 21" ,milliards. Depuis l'cntrcc cn
activitc de la CNA, l'effectif assure s'cst considcrablcmcnt
dcvcloppé : Lc nombre dcs cntrcpriscs a plus que doublé, celui
des assures triple ct la somme dcs salaires a atteint à pcu près 15
fois son montant primitif. Les chiffrcs ci-après montrent l'im­
portance de l'effecti dcs assurés couverts par l'assurance obli­
gatoire contre lcs accidents par rapport au total dc la popula­
tion suisse résidente ct spécialement par rapport au groupe dcs
salariés : En moyenne dcs annécs 1963/1967, le quart en tout
cas dc la population ct près des deux tiers dc tous lcs salariés
bcncficiaicnt en Suissc dc la protection accordée par l'assu­
rance obligatoire contre lcs accidents.

L'extension considérable dc l'effectif'assure au cours dcs
annécs a entraîne dans l'cnsemblc unc importante augmenta­
tion du nombre des accidents ; on a toutefois cnregistrc un nct
recul dcs accidents professionnels pendant la pcriodc du rap­
port. Comme le montre lc graphique figurant sur la fcuillc dc
titre, le nombre dcs accidents révclc toujours dc fortes fluc­
tuations; les diverses phascs de l'évolution économique sc
reflètent claircmcnt dans la courbe des accidents profession­
nels. Les accidents non profcssionncls dcvicnnent toujours
plus nombreux surtout en raison dcs accidents dc la circula­
tion et de sport ct ont pris unc importance considérable spé­
cialement depuis la guerre. â€” On a compte dans la période du
rapport 1 485 000 accidents professionnels et 765 000 accidents
non profcssionncls; il a été fixé 31400 rentes d'invalidité ct
cnrcgistrc à pcu près 6200 cas dc mort dont 60 /II environ sc
sont produits cn dehors dcs heures dc travail.

On a également observé unc augmentation importante du
coût dcs accidents, augmentation provoquée par différents
facteurs. Comme nous l'avons déjà dit, le non1brc dcs acci­
dents s'cst fortement accru au cours de ccs cinquante annces.
Dc plus, lcs indcmnitcs versées pour les prestations médicales
et surtout pour lcs soins hospitaliers ont continue d'augmcn­

tcr par suitc du rc!1chérisscmcnt ct dc l'ainélioration des possi­
bilités dc traitcmcnt. L'indemnité dc chômage ct la valeur dcs
rcntcs ont cté influencée cn particulier par Ics hausses dcs
salaires. â€” La cliargc-accidents a atteint pendant la période du
rapport environ 1,2 milliard dans l'assurance dcs accidents
profcssionncls ct 0,8 milliard dans l'assurance dcs accidents
non profcssionncls. Comme par Ic passé, lcs frais dc traitc­
lllcl1l ïcpïcsclllclll d'111s Ics dcllx bïallchcs d assllïallcc :l pclllc
un cinquicmc, les inde!unités dc chômage environ un tiers ct
la V:llCLlï dcs ïC11tCS p:IS toul :I f:lll la lllolllC dll Coût tot:ll dcs
accidents. Exprimé cn "(aa dcs salaires assures, la charge-acci­
dents a continué à diïninuer dans l'assurance dcs accidents
professionnels. Le taux de risque net dc cette branche d'assu­
ï:lllcc s csl lllolllc, dalls 1:l pcï!odc dLI ïappoïl, cil llloycllllc à
13,2'],a contre 14,6~,'~, dans lcs armées 1958(1962; il a donc
atteint un nouveau point bas. Cette évolution a permis dcs
réductioils dc primes dc plus dc 15 millions dc francs au total.
Dans le cadre dc ccttc diminution dcs primes, le tarif de l'assu­
rance dcs accidents professionnels a cté modifie pour lc dcbut
dcs annécs 1963, 1964, 1965 ct 1966. Ccttc mcsurc a intéressé
30 classes de risques; pour dc nombrcuscs cntrcpriscs attri­
buées à dcs classes de risques dont lc tarif dcs primes n'a pas
subi dc changcmcnt, lcs primes ont pu être réduitcs par dcs
modifications dc classcmcnt. Dans l'assurance dcs accidents
non professionnels, lc fort accroisscmcnt du risque observé
Jurant la pcrio Jc pr~céJcntc a ~té intcrronxpu par unc Jinii­
nution du risque au dcbut dc la période du rapport, à laqucllc
a succcdc unc nouvcllc augmentation modércc. Lc taux dc
risque nct dc ccttc branche d'assurance s'cst monté cn
moycnnc à 8,6')ill! dans la période du rapport contre 8,8'(„„
dans lcs annécs 1958(1962.

Dans la pcriodc cn question, on a compte par an pour 100
assurés 18 accidents profcssionncls ct 9 accidents non profcs­
sionncls. La fréqucncc des accidents a baisse constamment de­
puis vingt ans pour lcs accidents profcssionncls alors quc l'on a
constate pour lcs accidents non profcssionncls unc augmenta­
tion prcsquc inintcrrompuc. Si l'on compare cntrc cllcs diRi­
rcntcs classes dc risques, il apparaît dcs différences importantes
dans lcs fréqucnccs d'accidents. D'autre part, Ics accidents non
professionnels sont ncttcn1cnt plus fréquents chez lcs hommes
que chez lcs fcmmcs. â€” Lcs accidents non profcssionncls ont
toujours été plus graves quc lcs accidents professionnels. Lc
Ilolllbïc dcs 1CLlrCS pcïdLICS poLIï Llll accldclll Oïdll1:llïC a été
dans la période du rapport dc 579 dans l'assurance des acci­
dents profcssionncls ct dc 861 dans l'assurance dcs accidents
non profcssionncls.

Pour les rentes d'invaliditc, l'extinction dcs rcntcs pendant
la pcriodc dc rcvisioll a de nollvcau dilllillllé. Il y a 40 ails, uli
lllolltâllt clc ïentes ill lllâ1 sc ïcdlllsalt d cllvlïoll 55 /Ll du ïallt les
neuf prcmièrcs annécs de vcrscmcnt par suitc dc la révision ;
ccs dcrnicres annécs, l'extinction dcs rcntcs n'atteint même
plus la moitie de cc t'lllx. L:l c;ILlse cn est csscnticllcinent lc
changemcnt dc la pratique d'indemnisation. Alors quc, dans
les annécs vingt, la CNA ne versait pratiqucmcnt pas d'in­
demnité cn capital, un nombre toujours plus grand dc ccs in­
dcmnitcs furent octroyccs par la suitc. En outre, grâce alix



mcillcurs rcsultats dc la gucrison, lcs rentes pcuvcnt être fixccs
à un dcgrc d'invalidité plus bas qu'auparavant; des limites
ctroitcs sont toutefois fixccs à la révision dcs rentes. La mort l­

litc dcs bcnéficiaircs dc rcntcs d'invaliditc est quelque pcu
supéricurc à ccllc dc l'cnscmblc dc la population suissc. Le
recul géncral dc la mortalitc s'obscrvc épalcmcnt chez lcs
invalides dont l'invaliditc provient d'un accident. La morta­
lité cst fonction dc la durée du vcrscmcnt dc la rente ; faible la
prcmièrc annéc, clic augmcntc par la suitc. Lcs invalides
graves préscntcnt unc mortalité trcs élevéc ; on nc peut ccpcn­
dallt pïoilvcï qLL clic ailglnclltc pïopoïtlonncllcnlc11t ail
degré d'invalidité. â€” La mortalitc dcs rcnticrs atteints de sili­
cose cst cxtrcmemcnt élevéc. Au cours dcs deux dernicrcs
décadcs, il a ctc possible dc la rédiiirc dc deux tiers environ, cc
qLLL pcLli ciïc collsldcïc colllmc Llil giand silcccs clails Ic
domaine dc la prévention des maladies profcssionncllcs.

Lc nombre dcs accidents mortels a forte:i:cnt augmente ccs
dcrnièrcs annccs cn particulier dans l'assurance dcs accidents
non profcssionncls. L'augmentation importante dcs cas mor­
tels a entraîné un accroissement du nombre dcs bénéficiaires
dc rcntcs dc survivants. Parmi celles-ci, ce sont les rentes dc
vcuvcs qui cntraîncnt de loin la plus grosse part de la charge.
Entre la mortalité dcs vcuvcs des victimes d'accidents et ccllc

dc l'cnscmblc de la population féminine, il n'y a qu'unc diffë­
rcncc minime. L'une comme l'autre marquent unc tendance à
la baisse. Dc niênic la fréquencc dc rcniariagc dcs veuves a
fortcmcnt diminué dans la période du rapport.

Au cours dc la pcriodc observée, les causes des accidents
profcssionncls ont à nouveau fait l'objet d'une enquête dans
plusieurs classes dc risques. Ccs cnqiiêtcs ont permis dc faire
dc nouvcllcs constatations qui sc sont déjà répercutées dans lcs
règles dc la prévention dcs accidents ct qui rcndcnt égalcmcnt
dc précieux services pour l'apprcciation dcs caractcristiques
du risque.

Lc processus dcs accidents dans l'assurance dcs accidents
non profcssionvcls cst très varié. En 1963/1967, 54P/p des acci­
dents sc sont produits pendant les sports, Ics voyages ct autres
délasscmcnts, 19 "çp sur Ic chemin du travail, 16,p à domicile,
10 /p lors d'occupations acccssoircs ct 1,'p dans d'autres cir­
constances. Par suite dc l'extension toujours plus grande dc la
scmainc dc cinq jours, le nombre des accidents dc trajet a con­
sidcrablcnicnt diminué. En revanche, lcs accidents de sport,
lcs voyages ct autres délassements ont pris unc trcs grande
importance. Un montant dc 445 millions a étc dépcnsc dans la
pcïlodc dil ïappoït poiir ccs accidents ; Ics dcilx clnqtllcnlcs
conccrnaicnt Ics accidents dc sport. Parnii ceux-ci, Ics acci­
dents dus aux sports d'hiver ont occasionné lcs frais lcs plus
clcvés ; pour Ics accidents dc ski seulcmcnt la charge a atteint
cn 1967 à pcu près 21 millions ct lc cours de la guérison a
néccssitc 350000 jours dc travail. Lcs accidents de sport lcs
plus frcqucnts sont les accidents de football; toutefois leur
coût n'a même pas atteint la nioitié des frais occasionnés parles
accidents dc ski. â€” Bien quc l'efFectif' total dcs véhicules à
moteur ait augmcntc, dc 1963 à 1967, dc 40, p environ ct ait
atteint 1,75 million de véhictilcs, Ie nombre des accidents dc la
circulation durant la période a diminué dc 10,p par suitc dc la

rcgression dcs accidents de trajet. On a compté en 1967 cn
chiffre rond 26000 accidents ordinaires dc la circulation;
comme le coût par accident s'cst accru d'annéc cn annéc, la
charge nette a fortemcnt augmcntc ct a atteint prcsquc 82
millions. â€” Le risque-accidents non professionnels cst beau­
coup plus élcvc pour les hommes que pour les femmes. Pour
la période 1963/1967, le taux de risque nct s'cst monté à 9,1'/pp
dcs salaires assures pour les hommes, en rcvanchc à 6,3 P/pp scu­
icnicnt pour lcs femmes. Pour ccs dernières, on a constaté un
risque d'accidents plus grand que pour lcs homnies seulement
pendant lc temps qu'elles passent au foyer. Lcs hommes sont
beaucoup plus exposés au risque pendant les occupations
accessoires, lcs sports, voyages et autres dclassements.

Lcs maladies professionnelles sont assimilces aux accidents.
Durant la période du rapport, le nombre dcs cas dc maladies
profc.sionnellcs s'cst clcvé à 22000 environ; leur coût a
dcpassc 100 millions ; cela rcprcsentc dans l'assurance dcs acci­
dents profcssionncls 3p/p des accidents ct 8,4 /p de la charge.
Parmi Ics maladies profcssionnellcs, lcs pncumoconioscs
revêtent unc importance particulière; il s'agit d affection
pulmonaires provoquces par l'inhalation de poussicrcs
gcnéralcmcnt inorganiques. L'afFection pulmonaire dc loin la
plus fréquente est la silicose qui est causcc par les poussières
contenant du quartz. Dans la période du rapport, 65 /p envi­
ron dc la charge dcs maladies profcssionnellcs ont concerné lcs
pneumoconioses. Du point de vuc humain aussi, lcs pneumo­
conioses posent un grave problcme. Tout doit donc être mis
en ccuvrc pour écarter lc mal incommensurable quc rcpré­
sentc ccttc maladie pour beaucoup dc ceux qui cn sont
atteints. Gràcc aux cxamcns d'aptitude ct aux mesures dc
prévention tcchniqucs, des progrès considérables ont déjà cté
obtenus. De nombreuscs affections ont pu être dépistées au
prcmicr stade de leur développement de sorte quc lc cours dc
la maladie dans son ensemble est devenu beaucoup plus favo­
rable ct que la mortalité de ces assurés a fortement diminue.
Espérons que la lutte infatigable menée contre la pneumoco­
niosc diminuera cgalcmcnt la frcqucnce de cettc maladie.

Lcs accidents ct lcs maladies professionnelles pcuvcnt être
évités ! Lcs accidents nc se produisent pas â€” ils sont causés par
dcs conditions et actions dangcreuscs. De tout temps, la CNA
a considéré quc la protection dc la vie humaine contre lcs acci­
dents ct les maladies professionnelles ctait son but suprême ct
un noble devoir ; les efforts faits dans cc sens lui ont déjà per­
mis d'obtenir dcs rcsultats considérables. Afin d'intensifier ces

efforts, la CNA a pris l'initiativc de crccr un Institut suisse de
sécurité qui s'occuperait de tous les aspects de la prcvcntion.â€”
La technique progresse irrésistiblcmcnt et place constamment
l'homme devant de nouveaux risques qui doivent être élimi­
nés. Ccs tâches ne peuvent être réalisces que par lc concours dc
toutes lcs forces. Chacun en particulier peut y contribuer.

Un chapitre de notre rapport est consacré à la détermination
des primes dans l'assurance obligatoire des accidents profes­
sionnels. Les principaux problcmcs sont exposés ct traites
séparcmcnt.

Lcs tableaux de l'annexe donnent quantité dc dctails ct
conlplclcnt Ic Lcxlc clil ïappoïi.





TABLEAUX DE L'ANNEXE

Tab I( ai( 1

Effectif assuré depuis 1918

Tabl(axai 2

Somme des salaires assurés 1963/1967 rcpartic cntrc les can­
tons ct Ics branches industricllcs ct artisanales

Tablea(i 3

Effectif assur, nombre des accidents ct charge-accidents
1963-1967

a) Assurance dcs accidents professionnels, classes dc risques
b) Assurance dcs accidents profcssionncls, groupes dc classes
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EPPECTIF AssURÉ DEPUIS 1918 Tab1¢su1

Année Entreprises soumises Somme des salaires assuresl Heures de travail Unités ouvrières*en 1000 fr. en millions (assurés pleinement occupés)

1918 3 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33 707 992 895 1 053 438 634
1919 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33 787 1 533 760 1 303 542 881
1920 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34 383 1 873 421 1 451 604 395
1921 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 34 704 1 782 338 1 280 533 268
1922 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 35 344 1 620 364 1 171 487 764
1923 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 36 112 1 694 474 1 309 545 485
1924 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 36 645 1 820 987 1 410 587 474
1925 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 37 244 1 894 494 1 465 610 234
1926 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 37 878 1 907 502 1 450 604 125
1927 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 38 699 1 963 591 1 601 667 226
1928 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 39 711 2110193 1 729 720 463
1929 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 40 658 2 251 486 1 827 761 104
1930 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 41 420 2 270 645 1 792 746 793
1931 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 42 408 2 189 625 1 692 705 170
1932 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 42 994 1 992 723 1 542 642 698
1933 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 43 596 1 921 506 1 529 636 966
1934 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 44 343 1 910 071 1 544 643 328
1935 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 44 511 1 797 253 1 449 603 729
19364 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 48 772 1 740 600 1 414 589 024
19374 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 49 803 1 914 312 1 603 667 800
1938 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 538 1 960 053 1 604 668 177
1939 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 895 1 927 299 1 575 656 285
1940 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 769 1 993 802 1 612 671 541
1941 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 51 326 2 352 706 1 789 745 548
1942 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 52 221 2 670 009 1 853 772 184
1943 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 52 806 2 865 767 1 847 769 612
1944 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 52 975 2 931 192 1 772 738 482
1945 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 53 862 3 499 663 1 974 822 364
1946 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 56 088 4 237 564 2 175 906 104
1947 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 57 678 4 879 133 2 315 964 697
1948 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 58 585 5 288 774 2 371 987 931
1949 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 58 133 5 340 752 2 224 926 472
1950 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 58 452 5 356 690 2 218 924 136
1951 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 59 004 5 919 845 2 423 1 009 630
1952 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 59 599 6 242 879 2 458 1 024 213
1953 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 60 283 6 683 378 2 516 1 048 522
1954 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 61 307 6 967 536 2 586 1 077 587
1955 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 62 499 7 433 353 2 702 1 125 748
1956 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 63 335 8 005 645 2 812 1 171 475
1957 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 64 241 9 247 756 2 987 1 244 483
1958 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 64 342 9 448 381 2 927 1 249 432
1959 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 64 991 9 854 845 2 983 1 276 293
1960 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 66 044 10 794 355 3 155 1 368 647
1961 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 67 720 12 116 300 3 349 1 474 809
1962 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 69 738 13 618 473 3 507 1 550 389
1963 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 71 385 14 699 252 3 587 1 606 673
1964 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 72 849 17 212 420 3 737 1 691 474
1965 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 73 477 17 994 474 3 684 1 671 855
1966 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 74 034 18 794 451 3 605 1 657 950
1967 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 74 161 21 578 207 3 639 1 677 542

1 Le gain maximum assuré par personne s'est élevé 2 Depuis 1958, nouvelle méthode d'óvaluation: *assurés pleinementdu 1.4.1918 au 31.12.1920 à 4000 francs occupés.
du 1.1.1921 au 28. 2. 1945 à 6000 francs 3 Avril à décembre 1918.
du 1.3.1945 au 31.12.1952 à 7800 francs 4 A la suite du complément apporte' à l'ordonnance I, le 25. 2. 1936,
du 1. 1.1953 au 31. 12. 1956à9000 francs 4400 petites entreprises en chiffre rond, appartenant principale­
du 1. 1. 1957 au 31. 12. 1963 à 12000 francs ment aux industries du bois et du métal, ont éte' nouvellement sou­
du 1.1.1964 au 31. 12. 1966 à 15000 francs mises dans les années 1936-1937.
et des le 1. 1. 1967 à 21000 francs

Comprend des 1949 les indemnités de vacances, pour maladie et
autres interruptions de travail.



SOMME DES SALAIRES ASSURÉS 1963/1967 RÉPARTIE
ENTRE LES CANTONS ET LES BRANCHES INDUSTRIELLES
ET ARTISANALES
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Tableau 2, suite
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Picrrcs ct tcrrcs ..............
Industrie du métal (sans l'indus­

trie horlogère) .............
Industrie horlogère...........
Industrie du bois.............
Cuir, liège, niatières plastiques;

papier, industries graphiques .
Industrie tcxtilc..............
Arsenaux ...................
Industrie chimique, produits ali­

nzcntaircs, tabac............
Extraction et travail dc picrrcs ct

dc nlinéïaux...............
Travaux publics et construction .
Travaux forestiers............
Chemins dc fer ..............
Entrcpriscs dc transport autres

quc les chemins de fcr; entrc­
priscs dc commcrcc.........

Eclairagc, force motrice, distri­
bution d'cau...............

Cinémas....................
Bureaux, ad1ninistrations......

Picrrcs ct tcrrcs ..............
Industrie du mctal (sans l'indus­

trie horlogère)
Industrie horlogère...........
Industrie du bois.............
Cuir, liège, nzatièrcs plastiques;

papier, industries graphiques .
Industrie textile..............
Arsenaux ...................
Industrie chimique, produits ali­

mentaires, tabac ...........
Extraction ct travail de pierres ct

dc niincïaux
Travaux publics et construction.
Travaux forcsticrs ...........
Chemins dc fcr ..............
Entreprises dc transport autres

quc lcs chemins dc fcr; cntrc­
priscs dc commcrcc ........

Eclairage, force motrice, distri­
bution d'cau ..............

Cincmas....................
Bureaux, adnxinistrations .....

6 29 14 122 17 176 145 47

33 29 2i 25 35 42 27 104 36 28

i000 i000 1000 1000 1000 1000 i000 i000 i000 i000



EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967

a) Assi<rauce ks accitiettts profissio »ciels, classes ri » risqi~es

AccidentsEfïcctif assuriClasses dc risques

Hcurcs dc travail Accidcn ts­
baga tel Ics

Assures
plcincmcn t
occupes

Somme dcs
salaires assures

cn 1000cn 1000 fr.

1 7763 310 36 516189 3491a Fabriques de ciment, dc chaux ct dc gypse...

2 9864 398 49 33626i 849

323 638 3 4015 885 65 267

2 253
278

4 322
748

47 891
8 109

242 773
39 806

7683 073 33 303155 864

2 205
i 038

205

3 248
i 134

546

5 c Fabrication dc vcrrc ct d'articles cn verre.......
5d Polissage ct travail du vcrrc..................
5c Fabrication dc lanipcs à incandescence.........

37 228
12 282
5 793

167 106
67 435
22 881

24 559
13 170
13 804

266 110
142 684
149 572

23 514
27 558
17 845

1 314 979
640 418
761 197

5 748 6 04062 283316 ii3

1 796 294 37 720 34 665408 587

124 154
25 359

8 373
1 125

11 662
2 393

662 613
122 914

22 292 797i 929113 620

i 41038 877214 946 3 364

12 968 1 484i 19763 099

4 93613 660

7 920
1 650

14 198
3 850

3 369
i 264

5 576
i 712

295 116 2i 7861 356 209 27 740

36 425
9 412

916 549
132 660

4 584 640
639 376

86 139
12 298

3 620 365
271 995

74 950
5 739

797 456
62 178

31 752
3 462

' Le nombre dcs assurés pleinement occupés peut être considéré comme équivalent au nombre dcs assures ~voir page 12).

2a Fabrication dc picrrc artificielle, d'articles cn ciment ct dc béton armé sans
emploi dc presses mécaniques .........................................

2b Fabrication dc pierre artificielle, d'articles cn cinxcnt ct fibro-ciment, dc béton
armé, avec emploi de presses mécaniques ; fabrication de briquettes..........

3b Fabrication dc tuiles, de briques, de tuyaux cn potcric......................
3 c Fabrication dc produits cn grès et cn tcrrc réfractaire, fabrication dc klinkcrs...

4a Poterie ; fabrication dc porcelaine, de faïence fine, dc carreaux dc rcvêtcmcnt, dc
faïences pour poêles.................................................

9b Fabrication d'appareils frigorifiques, dc chauffage ct de lavage, y con>pris tra­
vaux d'installations ; appareils élcctrothermiqucs ; travail dc la tôle...........

9c Serrurerie ; maréchalcric ; atclicrs de soudure autogènc ct électrique..........
9f Constructions métalliques(travaux deserrureriecompris) ; grosse chaudronnerie
9h Ateliers dc construction mécanique avec travail mécanique du bois ; forges avec

charronnage mécanique, fabrication de volets à rouleaux...................
9i Garages d'automobiles et ateliers mécaniques de réparations ; atclicrs dc niécani­1 /uc generale ...................................................... ~

10f Fonderies avec moulage cn sable.......................................
10 g Fondcrics avec fonte cn coquilles ct fonte sous pression ; ateliers de rcfontc.....

11 a Traitcnzcnt élcctrothcriniquc dc minéraux, dc niincrais ct dc déchets métallifèrcs

12 a Aciéries ct ateliers dc laminage à chaud..................................
12b Forges ; façonnage au marteau-pilon de pièces forgécs pour machines, essieux dc

wagons, pièces pour charrues, gros outils................................
12d Entreprises pour lc travail brut des métaux lourds non ferreux, de l'aluminium

ct des métaux précieux ; ateliers de laminage à froid ; fabriques de tuyaux et dc
coudes ; tréfileries, fabriques de câbles métalliques et électriques .............

121 Fabrication d'articles en métal découpés, estampés ou emboutis; fabrication de
Lchhaines............................................................

12n Fabrication d'armatures..............................................
12p Fabrication d'objets d'art cn métal ct tôle, galvanostégie ; fabrication de lustres,de services dc table..................................................
12r Ziiigage, ctamagc, métallisation, affinag de métaux précieux, gravure à l'acide

12s Fabrication dc pièces dc inachincs ct d'outils; fabrication dc incublcs cn inétal;
fabrication d'articles cn fil niétalliquc ; ateliers élcctroniécaniques ............

13 a Construction de machines (avec ou sans construction d'appareils industriels)...
13e Carrosserie, construction de wagons, d'avions ...........................

14c Fabrication et réparation dc machines légères, d'appareils et d'instruincnts
mécaniques, électriques ct optiques ; fabrication d'outillages de précision......

14d Fabrication de vis, décolletage.........................................

732 836

674 793
198 324

28i 982
92 210

145 323

151 140
40 996

60 120
18 386



Tableau 3

Charge-accidents Classes
dc
risques

Rcntcs

TotalFrais dc
traitcmcnt

Indcmni t~
dc chômage

Valeur capitalisic dcs rcntcs pourCas
d'in�v­
alidi�

Cas
dc mort

Accidents
ordinaires

Total
cn /(111
dcs
salaires
assurL's

cas d'invalidité' cas dc mort

1a25,94 906 802756 3291 544 143 1 844 4862 153 761 8443 929 1487

2a25,16 581 738

7 372 682

1 331 321

842 505

980 271

1 369 818

6 753 92 2 343 322

2 987 495

1 926 824

2 172 864

3 767 16

2b22,88 380 1084 979 19

3b
3e

21,3
25,4

5 175 411
1 Oii 909

554 080
194 113

895 87i
143 653

1 795 953
475 550

1 929 507
198 593

5 639
567

102
18

3 386
289

12
4

4a16,22 532 677458 929426 717 63i 905 i 015 126992 i 760 41 13

14,4
21,3

3,1

5c
5d
5e

2 404 671
1 438 605

70 367

185 935
14 989

504 073
286 815
28 275

884 665
489 345

9 117

829 998
647 456
32 975

4 318
2 171

330

2 113
1 133

125

47
23

1

9b
9e
9f

15 476 640
12 772 349
20 192 770

11,8
19,9
26,5

717 405
1 149 186
3 216 296

4 818 106
3 418 599
6 182 372

6 473 577
5 184 684
7 336 100

3 467 552
3 019 880
3 458 002

13 780
11 404
1i 854

37 294
38 962
29 699

322
198
345

11
13
38

9h13,14 150 588262 4351 73i 322

8 289 511

i 307 175

5 193 690

849 656

4 953 717

9 618 803 578

9i11,62 335 018 20 771 93654 589 33619 924 34

10f
10g

28,8
13,8

19 099 858
1 694 240

3 888 673
135 866

5 362 753
58i 415

6 412 827
704 669

3 435 605
272 290

16 014
2 268

7 641
i 143

243
38

89
2

11 a30,33 446 605565 5491 212 3131 068 430600 31341 101 280 2 077

32,5 12a6 985 585

1 987 779

1 176 398

219 093

2 469 904

672 559

2 378 523

740 299

960 760

355 828

4 219 129 162 809

12b31,5521 083 2 567

12d14,3711 543 10 485 040ii 440 2526 504

121
1211

13,5
9,3

292
38

14 922
3 081

7 002
i 43i

10,2
27,8

12p
12 L'

61
41

6 125
2 865

2 756
1 601

9,7 12s658 107 13 176 0144 082 8715 399 1343 035 9021034 230 31012 444

7,2
8,6

13a
13e

33 044 851
5 480 281

3 052 221
431 697

10 002 171
1 371 904

13 256 873
2 371 329

6 733 586
i 305 35i

34
6

683
ioo

64 458
14 879

28 033
5 467

4,7
7,2

14c
14d

16 857 948
1 967 589

1 169 243
16i 226

4 524 613
463 272

6 829 716
842 504

4 334 376
500 587

15
2

421
53

49 505
5 605

17 753
2 143

' Lcs rcntcs dcs accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans lc total des accidents (voir page 14).

1 883 165

1 704 349
389 601

713 901
539 747

3 754 814

3 329 319
661 025

1 37i 439
958 285

4135 518

3 762 065
635 850

743 554
672 785

341 780
165 699

36 566
393 211

9 137 513
1 852 175

2 865 460
2 564 028



EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967

a) Ass« ratice des accidettts professiottnels, classes de risqttt s

AccidentsEfïcctif assureClasses dc risques

A ccldcn ts­
baga tel les

Hcurcs dc travailAssur~s
plcincmcn t
occupes

Somme dcs
salaires assuris

cn 1000cn 1000 fr.

16a

16f
623 810 12 121

135 760 4 592

58 629

12 532

2 896 575

630 819

68 507
12 254
11 591
3 025

106 099
19 140
i 303

3 834
548
674
166

4 928
470

87

5 170
1 026
1 039

267
9 790
i 798

1ii

296 310
52 297
49 863
14 268

515 129
96 278

5 819

2638 78480835 575

66 502
5 796
4 972

148

3 470
176
143

7

6 i38
535
459

12

296 242
26 677
20 433

684

12 637 489i 14058 11820a

150 386 2 963

108 091 3 676

13 577Fabrication et réparation de chaussures.............21b

9 75822d

i 872
4 551

65 901
109 017

6 082
10 201

23b
23G

100 950 2 960

70 635 2 269

374 170 8 508

52 599 1 222

9 48824a
24c

6 579licuirs..........................

35 32225 a
25d

4 976

27c

27d
27c
27h

655
653
959

i 546
3 455
3 930

16 756
37 459
42 600

63 966
138 349
16i 325

93 890 2 2488 624344 996

28b

28d
28c
28f

800
i 094
3 159

39 302
62 594

143 675

3 610
5 696

13 259

128 151
230 991
551 97i

52025 ii72 29196 584

Le nombre des assurés pleinement occupés peut être considéré comme équivalent au nombre des assurés (voir page 12).

Fabrication de montres ct dc pièccs détachées pour l'horlogerie ; travail dcs picr­rcs fines ...........................................................
Fabrication, finissage ct décoration dc boîtes dc niontrcs; frappe dc mcdaillcs,
galvanostégic, bijoutcric.............................................

19b Scicrics, y compris lcs cntrcpriscs acccssoircs qui sc rattachent à l'industrie du
bois, telles quc mcnuiscric, fabrication dc caisses, parquetcric, fabrication d'ob­
jets cn bois et autres industries accessoires n'appartenant pas à l'industrie du bois,
telles quc moulins à grain, à huile, à os...................................

19c Fabrication de caisses ct d'emballages, sans scierie ; fabrication dc laine dc bois ..
19 f Usines dc rabotage, parqueterie, travail du bois à façon.....................
19g Imprégnation du bois, y compris lc travail mécanique du bois...............19i Ebénisterics ........................................................
19k Ateliers dc modclagc................................................
19' Toiincllcric, boissellcric..............................................
19n Fabrication dc baguettcs dorées, de cadres, d'étuis et d'étalages, fabrication dc

règles divisécs ct d'instruments de dessin.................................
19p Fabrication d'objets et dc pièces en bois tournés, rabotés, sculptés ; fabrication dc

jalousies, de cercueils, dc brosserie, de bois contre-plaqué; construction dc ba­

19s Fabrication dc pianos, construction d'orgues.............................
19v Fabrication de mcublcs cnjonc, vanncric ct fabrication de nattes.............
19 w Charronnagc ......................................................

Tanncric, préparation dc pellcteric ct fourrures ..................

Fabrication dc papier, dc carton ct dc produits dc base semi-finis...

Fabrication d'articles cn cuir ; sclleric ct tapisserie.........................
Entrcpriscs fabriquant dcs articles cn matière plastique ou cii licgc............

Rcliurc, y compris la fabrication dc cartonnages ; fabrication d'articles en papier
Fabrication dc cartonnages, fabrication dc carton ondulé, de prcsspan et dc simi­

Imprimerie, lithographie, phototypie et impression en taille-douce..........
Photographie et héliographic, fabrication de clichés, photographie industricllc ;
ateliers dc prises dc vues cinématographiques.............................

Effilochagc; fabrication d'ouate, dc fcutrc, dc formes dc chapeaux, dc filé, dc
t Q 7 Ip'cignc, d etoupc....................................................

Filature dc laine peignée et dc schappc..................................
Fabrication dc drap, fabrication dc feutre tissé............................
Filature dc coton, dc laine naturelle ct artificielle, dc lin ct dc chanvre ; cordcric ;filature d'anémiante ...................................................

Dévidagc, rctordagc ct moulinagc, bobinage, fabrication dc soie torse ct dc fil àcoudre ............................................................
Tissage de soieries, fabrication dc rubans, tissage ct tricotage d'élastiqucs......
Tissage dc la laine, du coton ct du lin....................................
Trcssagc dc ramic, dc crins ct dc soie artificielle, fabrication dc passcincntcric,
guipagc ct trcssagc dc fils isolés ct dc câbles, fabrication dc dentelles au fuseau, dc
trcsscs pour chapeaux................................................

597 802

553 763

27i 760
510 551

419 321

280 361

1 796 732

265 617



Tableau 3, suite

Classes
dc
risques

Charge-accidentsRcntcs"­

Indcmni t~
dc chomagc

Valeur capitalisic dcs rcntcs pour TotalAccidents
ordinaires

Frais dc
traitcmcnt

Total Cas
d'inva­
liditi

Cas
dc naort cn ~,pg

dcs
salaires
assuris

cas d'invaliditi cas dc nxor t

5 988 828 2,1 16a

3 614 533 5,7 16f

322 513i 224 181

1 267 361

2 676 051

1 494 060

1 766 083

84i 330

6 021 18 142 146

11 7821223 169 7 761

19b
19c
19f
]9g
19i
19k
19m

12 688 823
987 641

1 110 074
374 140

6 047 119
630 214
102 000

42,8
18,9
22,3
26,2
11,7
6,5

17,5

1 400 653
2i 869
34 560

4 760 402
285 382
461 354
120 773

2 335 114
226 278

35 325

4 415 395
474 782
415 436
174 i56

2 387 301
277 820
46 087

2 112 373
205 608
198 724
79 211

1 032 ii2
126 ii6
20 588

6 605
854
818
275

4 738
556
120

26
2
i

10 439
i 402
1 492

44i
9 666
i 026

207

286
29
17
10

188
20

5

292 592

15i 135 4,2 19ii20 ioo84 17046 865225 488

19p
19'
19v
19w

5 161 520
285 895
164 688
21 496

17,4
10,7
8,1

31,4

255 7211 833 707
154 406
52 268
8 149

2 046 497
89 424
70 509

9 378

1 025 595
42 065
41 9ii
3 969

7 269
326
327

19

158
14

1

3 799
150
i84

12

949 262 16,3 20 a

2 424 747 4,1 21b

10 088 150 18,2 22d

17 14821617 i i06

89 676603 212 6 175

170 159 0525 376

23b
23G

5,0
14,6

1 368 859
7 448 213

i 516
4 607

41
179

3 388
9 158

3 373 348 8,0 24 a

3 434 419 12,2 24c

10 221 690 5,7 25 a

1 072 024 4,0 25d

i033 194 6 154

962 574 4 843

241 1016 5768 068

172 051829

27c
27d
27e

20,6
5,6
7,9

1 316 746
779 315

1 268 082

72 155657 434
220 389
473 667

357 975
366 767
499 588

229 i82
192 159
294 827

30
22
29

i 347
i 596
2 112

692
943

i 153

3 819 694 11,1 27h332 8171 520 2601 257 631708 986i085 4923 244

28b
28d
28e

5,8
4,5
5,4

746 346
1 037 081
2 978 187

29 219
36 137
67 091

202 802
338 685
803 370

313 377
405 712

1 317 760

200 948
256 547
789 966

23
31
57

i 589
2 218
6 884

789
i 124
3 725

649 703 6,7 28 f2i 066219 033272 015137 589131 024504

' Les rcntcs des accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans le total des accidents (voir page 14).

175 598

635 419

i 551 479

346 389
1 267 200

696 307

646 925

2 098 714

246 701

319 780

1 145 906

3 611 445

59i 133
2 673 160

1 324 856

1 212 891

3 792 579

438 033

436 736

553 746

3 508 124

410 656
3 337 254

996 300

1 365 268

4 048 420

387 290

i 417 i02

20 681
170 599

355 885

209 335

281 977



EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967

a) Assurance des accidents profissio »nels, classes de risqttes

AccidentsEfïcctif assur~Classes dc risques

Assur~s
plclncmcnt
occupLs

Hcurcs dc travail Accidents
baga tel les

Somme dcs
salaires assures

cn 1000 fr. cn 1000

28g
i 34558 724 14 980 553

29g
56 5762 157 257 613 042 9 139

30b
16 666726 287

421 090

180 605 4 332

6 426 7i 153 2 08031 a Arsenaux

4 154247 308 47 156 i 512

14 993967 779 155 173 5 770

9 755534 846

13i 466
57 020

104 211 3 421

2 587
1 062

28 023
1i 675

i 023
469

1 325
278

6 368

8i 946
14 835

328 157

14 518
3 139

73 618

93i
i5i

i 823
32m Entrcpriscs du caoutchouc, fabriques dc pneus, cntrcpriscs de regommage de

p32q Salines ............................................................
32r Fabrication dc picrrcs fines artificielles ..................................
32s Fabrication de couleurs, laques et vernis ; fabrication d'encres d'imprimerie....

3 882
238

80
2 085

223 659
14 331
4 976

117 541

41 128
2 516

880
22 593

i 336
ii5
38

742

33c
2 633147 050

154 508

29 177 511

2 789Moulins...........34a 31 68i i 330

662
5 590
7 187
i 155

860

3ii
1 349
2 183

406
492

35 363
235 033
329 446

52 416
54 488

7 388
60 566
76 141
12 795
9 410

5 681
992

61 163
10 742

167 806

4 156
401

15 488 5 450

5 154Brasscrics.....36a 54 848 2 624

3 623
2 370

37b
37c

39 272
25 672

580
766

38 a
38h

2 685 30 665 2 522

3 2214 081 50 895

' Lc nombre des assurés plcincment occupés peut être considéré comme équivalent au nombre dcs assurés (voir parc 12).

32a

32b

32c

32d

32f
321

32k
321

35 a
35c
35d
35g
35h
35i

351
35n

Tissage dc lin grossier ; fabrication dc couvertures, sacs, tuyaux ct sangles ; fabri­
cation dc tapis ct dc nattes............................................

Fabrication d'articles vestimentaires; fabrication de tullc; fabrication dc cou­
ronnes ct fleurs artificielles ; fabrication de parapluies ......................

Blanchiment, tcinturc, impression sur étoffe, finissage ; tcinturcric ct nettoyage
chimique, lavage, repassage...........................................

Grande industrie chimique, fabricatio » de produits inorganiqucs, alcalis, acides
niinéraux, sels, colle forte, engrais chimiques.............................
Fabrication dc matières colorantes dérivées du goudron, fabrication dc produits
organiqucs, extraction dc naatièrcs colorantes ct tannantes, fabrication d'amidonct dc dcxtrinc......................................................
Fabrication dc produits pharmaceutiques, cosmétiques, diétctiqucs ct photogra­
phiques ; désinfection ; fabrication dc gaz comprimés ; fabrication d'accun>ula­tcurs..............................................................
Fabrication de savon ct articles dc parfumerie ; fabrication d'encre, de mastic, dc
craie et de crayons ; fabrication d'articles cn cire ct dc bougies................
Fabrication de graisses techniques, huiles, pâtes ct poudres à polir, cirages......
Fabrication dc carton bitumé ct autres produits dérivés du goudron, fabrication
dsasphalte........................................................ ~ .
Fabrication d'allumcttcs .............................................
Fabrication de fibres synthétiques ......................................

Fabrication dc niunitions, sans la fabrication dcs douilles et dcs projectiles ; nzou­
lins à poudre, fabrication d'cxplosifs ct de feux d'artifice ...................

Fabrication ct travail du sucre.........................................
Fabrication de chocolat..............................................
Boulangcrics, pâtisscrics, fabriques dc biscuits, de confiserie ct dc sucreries.....
Fabriques dc pâtes alimentaires........................................Abattoirs ..........................................................
Fabrication dc charcuterie ct dc conserves dc viande, utilisation dc déchetsd'abattoirs .........................................................
Fabrication dc graisses alinxcntaircs, huiles, nxargarine, gclatinc..............
Fabrication dc conserves ct produits alimcntaircs ct laitiers, vinaigre, condi­
nients ct levure ; cantines dc chantiers de construction......................

Fabrication de cigares ct dc tabac haché, y conipris la fabrication de cigarettes ..
Fabrication dc cigarettes .............................................

Carricrcs, concassage mécanique, avec ou sans façonnage dcs picrrcs..........
Extraction dc sable ct dc gravier, préparation du gravier; extraction dc terre
glaise ct d'argile ; dragage et transport par cau dc sable ct gravier.............

287 096
55 326

736 497

289 769

137 480
120 678

166 977

275 492



Tableau 3, suite

Rcntcs'-' Charge-accidents Classes
dc
risquesAccidents

ordinaires
Total Cas

d'invali­
dité

Frais dc
traitemcnt

Cas dc
mort

Valeur capitaliséc dcs rcntcs pourIndemnité
dc chômage

Total
cn,i ()p
dcs
salaires
assures

cas d'invalidité cas dc mort

138 751572 1 125 16 263 063 i08 187 510 001 87 28g

1 752 4618 382 2 509 26810217 521 1 283 326 105 068 2,65 650 123 29g

i 173 142

522 581

244 092

803 251

1 942 076

508 761

1 92i 269

1 265 492

1164 342 8 674 5 280 579

3 100 085

73 30b

74 31a40i 855 3 935

835 389 932 720 4 909 3271 647 668 1 493 5501561 19,9 32 a3 5152 003

2 119 087 967 768 11,2 32b4 986 541 10 851 9901817i 2 778 59412 4576 687

1 161 105

274 957
119 443

8 7 32c4 674 146

1 146 933
918 185

1 065 090

20i 145
122 101

2 045 694

490 256
250 325

757 1783 757

32d
32f

8,7
16,1

25
11

1 995
934

972
465

363 036
81 003

626 529

321
32k
321

23,7
18,2
10,1

1 940 781
269 577

3 320 975

505 657
66 015

996 242

763 869
122 559
937 888

27
5

52

i 984
377

3 481

i 053
226

1 658 12

449 852
4i 504
11 353

250 158

32 111

32'
32ï
32s

13,7
18,5
7,5

11,0

3 059 421
264 680

37 119
1 288 353

997 462
92 061
25 766

473 862

1 386 170
69 938

423 804

69
4

i 73i
94
21

807

3 067
209

59
1 549 17

11,3 33c

14,3 34 a

494 477

203 436

1 665 965

2 210 250

239 136

468 285

530 474

520 063

401 878

1 018 466

271 13i620

483 0661 736

36 862 35a
35c
35d
35g
35h

8,7
7,2
8,7

12,9
13,7

306 562
1 694 344
2 879 414

674 15i
747 342

76 962
423 783
609 387
129 451
190 412

62 750
450 923
872 570
279 255
142 194

129 988
819 638

1 288 891
245 590
414 736

7
33
87
16
6

574
3 244
5 225

894
i 318

263
i 895
3 042

488
826

108 566
19 855

35i
351

20,3
14,0

1 477 900
130 021

1 997 551

88
14

ii 654
988

7 498
587 131 565

667 711

286 852

9 7 35ti142ii 5336 083

13 3 36a960 586605 8953 271

37b
37c

5,5
9,0

22i 07i
416 130

5 938 354

3 375 956

15
30

1 432
1 706

852
940

105,6 383

43,5 38h

4 428 953 17 635 928

4 234 285 11 978 159

862406 9604 438

601566 9183 697

' Lcs rcntcs dcs accidents survenus avant 1963 nc sont pas comptées dans lc total dcs accidents (voir page 14).

1 430 562
147 412

1 590 603

811 959

177 870
222 372

2 678 992

1 445 089

2 910 930
364 898

2 881 934

1 807 426

357 596
450 911

4 589 629

2 922 829

402 257

180 575
426 316

308 219

760 316

225 937
61 177

140 529

5 819 392
773 896

7 137 799

3 866 823

756 537
1 089 413



EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967

a) Assttra!tee des accide>!ts professio>!!tels, classes de rtsqt!cs

AccidentsEfïcctif assur~Classes dc risques

Hcurcs dc travail Accidcnts­
baga tcl lcs

Assuri s
pic l ncIncn t
occupes

Somme dcs
salaires assur~s

cn 1000 fr. cn 1000

Extraction dc tourbe ....................
Ardoisières, y compris lc travail dcs ardoises .
Travail de la pierre......................
Mines, sans risque dc silicosc..............
Mines, avec risque dc silicosc..............

560
3 096

107 898
6 295

2

8
43

i 815
i09

0

104
560

19 670
1 217

0

6
40

i 237
86

1

38k
381
38s
38t
38u

3 737 66 778 34

1 602 303
13i 654
327 918

24 908
2 039
4 895

310 553
26 454
64 862

19 754
i 463
4 385

4 405 57 448 4 946
40g

40k
14 831

62
178 620

732

5 547
20i 687

9 522
22

401 Travaux d'améliorations foncières, drainages, fouilles pour conduitcs d'cau ct
dc gaz ct pour câbles souterrains.......................................

40 ns Travaux cn régie dcs administrations publiques ; surveillance dc travaux......
476

19 042
2ii

6 620
40p

2 268 28 352 1 855

125 798
367

7 711 666
2i 063

41 a
41d

95 320
330

1 514 590
3 980

Entrcpriscs forestières................
Abattage dc bois, transport dc bois.....

8 990
304

519 684
19 960

42b
42c

5 095
196

115 045
4 395

22 449
1 064

15 632

1 134 811
62 102

819 424

14 813
910

ii 35i

43a
43c
43d
43c

243 217
13 533

176 085

9 886594 101 119 031 7 809

14 706
2 367

785

860 905
147 007
43 999

5 821
1 883

375

44d
44c
44g

159 361
29 397
9 620

763
3 260

43 668
182 831

619
1 437

8 356
36 031

2 130 82i105 746

i 335 181
i 027 875

23 487

26 124
22 955

21 076
14 422

283 033
248 671

2 396136 144

35i 564

827 234

25 958 2 795

69 827 2 917

163 988 5 579

45m Entreprises dc fumisterie sans travaux dc scrrureric; dallage ct revêtcrncnt dc
parois, isolation contre lc froid ct lc chaud............................... 6 445

45p
15 135

' Lc nombre dcs assurés plcincmcnt occupés peut îtrc co!zsidéré comn!c équivalent au nombre dcs assurés (voir page 12).

40a

40b

40d
40c
40f

45 a
45b
45d

45g

45i
451

Entreprises gcnéralcs dc travaux publics sans emploi d'explosifs, dc nxachincs, outravaux dans le roc..................................................
Entreprises générales de travaux publics avec emploi d'cxplosifs ou dc machines,ou travaux dans lc roc................................................
Construction et entretien dc voies ferrées................................
Construction de tunnels ct dc galeries...................................
Constructions hydrauliques, endigucmcnts de cours d'cau, travaux dc défense
contre lcs avalanches ; construction dc ponts, dc centrales hydro-électriques ct dc
barrages, dc puits; forages............................................
Construction et entretien dc routes, rcvêtcments, asphaltage, goudronnage,
cylindragc de routes.................................................
Entreprises dc pavage................................................

Etablissemcnt de conduites électriques aériennes et souterraines, y compris ins­
tallations électriques.................................................

Entreprises dc bâtiments, y conipris travaux publics courants...........
Entreprises de démolition ........................................

Menuiseries cn bâtinxent et ébénistcrics, y compris aménagcnxc »t intérieur....
Charpcnteric mécanique, construction dc chalets, y compris scierie accessoire ..
Mcnuiscrics cn bâtiment et ébénisteries avec travaux dc charpenteric.........
Entreprises dc construction avec travaux dc maçonnerie ct de terrasscmcnt ainsi
quc dc mcnuiscric cn bâtiment ct dc charpenterie ; entretien de bâtiments......

Entrcpriscs de gypscrie-peinture ; travaux en stuc...................
Couverture cn bâtiment, y compris les travaux de ramonage..........
Entreprises de ramonage.......................................

Menuiserie cn bâtiment ct ébénisterie, vitrcric............................
Pose dc planchers cn bois, de parquets, dc linoléum, dc planchers sans joints....
Charpcnteric ct entreprises de construction, travaux dc maçonnerie ct dc terras­
scmcnt combinés avec la menuiserie ou la charpenterie ; entretien dc bâtiments,
cntrcprises dc nettoyage dc bâtiments ct dc glaces.........................
Entrcpriscs pour la fcrblantcric cn bâtiment, lcs installations sanitaires, dc chauf­
fage, d'aération et dc climatisation.....................................
Installations électriques ..............................................
Montage dc machines, asccnscurs, téléfériques, appareils dc levage, construc­
tions cn fcr ; installation de fabriques, sans travaux d'atelier importants ; pose dc
canalisations d'eau potable............................................

Entrcpriscs dc pcinturc ct pose dc papiers peints ; polissage dc meubles ; pcinturc
sur automobiles ; décoration cn bâtiment ct tapisserie sur meubles............

290 705

928 19i
3 758

27 692
1 130 060

128 13i



Tableau 3. suite

Charge-accidentsRentes' Classes
dc
risquesTotal Valeur capitalisme dcs rc »tcs pourFrais de

traitcmcnt
Indcmni ti
dc chômage

Cas de
»1 or t

Cas
d'in val i­
dit~

TotalAccidents
ordinaires cn /p<1

dcs
salaires
assur~s

cas d'invalidit~ cas de mort

35,3
689,7

26,0
36,1

768 393
305 686

26
9

1 596 626

38,1142 300 40aâ€” 4i 54333 841 123 05850 26 94484

40b
408
40c

59 293 513
6 155 396

66 858 303

37,0
46,8

203,9

20 583 259
1 758 287

16 118 650

883
68

694

17 488 427
1 875 578

22 879 023

12 464 009
1 768 236

17 157 772

158
22

294

8 757 818
753 295

10 702 858

27 237
2 598

11 396

46 991
4 061

15 781

40f82,59 200 827

2 685 895

244 i065 648 10 594

40g
40k

22,5
3,6

12 043
38

345
1

2i 565
60

42

401
40m

20,5
12,6

163 628
2 226 624

2 463 078

9
242

350
8 730

561
15 350

2
29

51,7 40pi 969 773 824 30

41 a
41d

213 882 659
1 390 716

27,7
66,0

22 248 819
45 086

65 184 901
666 828

90 431 632
490 250

36 017 307
188 552

3 668
36

134 275
573

328
2

229 595
903

42b
42c

19 236 589
2 842 967

37,0
142,4

2 721 293
747 227

5 ii8 126
826 714

7 998 582
907 935

34i
42

3 398 588
361 09i

41
16

1i 682
i 051

16 777
i 247

43 a
43c
43d

15,9
55,8
29,2

18 076 177
3 467 112

23 945 592

34i 737
378 677

i 834 959

7 455 353
1 469 908
9 685 488

7 242 350
1 118 058
8 720 870

3 036 737
500 469

3 704 275

509
68

605

6
5

30

13 279
i 376

12 845

28 092
2 286

24 196

43c21,312 661 347i 012 0823 729 1005 623 9782 296 187258 1716 4498 640

44d
44e
44g

14,7
49,5
20,9

12 651 814
7 279 137

918 305

1 019 369
1 256 127

137 818

3 634 139
2 537 960

340 354

5 760 413
2 394 969

305 751

2 237 893
1 090 081

134 382

171
i04

12

17
23

2

8 i87
2 821

512

14 008
4 704

887

45 a
45b

33,5
17,1

1 463 623
3 119 372

488 347
402 888

35i 599
919 463

433 092
1 309 417

190 585
487 604

23
37

i 389
3 495

770
2 058

45d28,22 982 266

20 209 589
12 720 253

788 779

1 456 008
2 311 165

88i 434

5 756 770
3 451 498

898 263

8 888 516
4 505 326

413 790

4 108 295
2 452 264

462 1981 377

45 o
45i

15,1
12,4

323
169

25
28

37 817
24 179

16 741
9 757

45129,24 605i 810

45 11114,512546 5673 650

45p12,517711 5415 962

s Lcs rcntcs des accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans le total dcs accidents (voir page 14).

13
13i

1 464
137
86

19
171

2 701
223

87

1

22
44

3
41

4 638
474 836
516 014
45 159

1 212 013

2 614 600

3 604 027
5 539

87 047
2 595 865

734 931

568 361

89i 847

1 699 420

6 525
237 129

i 005 920
118 259

1 097 844

5 431 540

8 562 636
17 436

218 378
6 123 553

1 594 965

1 229 156

2 284 076

4 350 861

8 627
655 i06
979 461
63 662

1 668 032

6 735 489

6 021 642
â€” 9 333

98 230
3 325 670

1 836 022

1 324 456

963 341

3 646 515

853 214

957 915

639 038

19 790
2 135 464
2 807 081

227 080
5 574 515

23 982 456

20 874 200
13 642

567 283
14 271 712

6 628 996

3 975 187

5 097 179

10 335 834

38k
381
38s
38t
38u



a) Assitrattce cies accidettts profr ssiottttels, classes de risquâtes

AccidentsEffectif assur~Classes dc risques

Hcurcs dc travail Accidcn ts­
bagatcllcs

Assure'.s
plcincmcn t
occupes

Somme dcs
salaires assuris

cn 1000en 1000 fr.

25 217
358

431 765
9 423

39 150
815

2 560 643
49 068

46a Chemins dc fcr fédéraux.......................
46h Compagnics dc wagons-restaurants ct wagons-lits ..

84 891
19 450
84 043
2i 338

5 036
859

2 080
i 295

7 346
1 683
7 933
i 847

463 016
97 158

572 958
99 941

47a Chemins dc fcr à adhérence.................................
47c Chemins dc fcr à crémaillère ct funiculaires....................
47d Scrviccs dc transports urbains, tramways ct trolleybus...........
47c Tcléfcriqucs ct téléskis.....................................

49a Transports dc pcrsouucs ct nxarchandises; garages avec servicc dc transports... 189 799 8 40115 216952 144

17 140
47 328

269
927

i 484
4 102

50a Entrcpriscs d'aviation (pilotes, personnel de bord) .....................
50b Entrcpriscs d'aviation (pcrsonncl d'atelier ct dc l'aérodrome) ............

97 438
265 314

1 603 9551 a Voituragc général (transport par automobiles compris)....................
51b Camionnage, transport de pcrsonncs, voirie (transport par automobiles cam­

p

1247 388

16 386 814i 30576 963

310 125
26 979
65 379

12 400
996

4 016

1 518 510
149 629
338 916

29 308
2 496
6 034

52a Entrepôts ct cntrepriscs dc commerce général............................
52b Commcrcc ct cntrcpôt de pétrole, dc benzine ct dc produits chimiques........
52 c Commcrcc dc matériaux dc construction, dc bois et nxétaux en gros..........
52d Commerce de matériaux dc récupératiou, y compris lcs travaux dc préparation

ct dc démontage qu'ilimpliquc ; démolition d'automobiles.................
52k Commcrcc dc produits du sol; coopérativcs agricoles......................
521 Commcrcc dc boissons ct dépôts de boissons; entreprises fabriquant ou élabo­

rant dcs eaux minérales ou dc table, boissons sans alcool, cidres, vins ou spiri­
î ucux o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

52 m Chargcmcnt ct déchargcmcnt dc wagons de chemins dc fcr.................
52r Entrcpriscs faisant lc stockage ct lc commerce dc combustibles..............

17 193
56 190

1 327
2 037

i 554
4 876

80 629
27i 509

92 082
9 677

26 981

4 216
674

i 224

8 206
892

2 241

438 865
45 727

129 821

1 208
777

25 983
9 394

2 248
887

122 284
64 069

53a Entrcpriscs de navigation ; location dc bateaux...................
53b Entrcpriscs dc transbordcmcnt dc marchandises..................

55a Production ct distribution d'éncrgic élcctriquc, y compris la pose dc ligues
aéricuncs ct lcs installations intérieures .................................. 153 396 6 86413 913887 895

6 709
23 424
23 826

316
i 598
1 479

42 729
150 956
147 928

628
2 211
2 244

56a Scrvicc dcs eaux............................................
56b Usines à gaz................................................
56c Scrviccs réunis, gaz, cau ct électricité ...........................

15 153 191i 32986 6775 19a Cincmas ...................................................

60f Bureaux commerciaux, tcchniqucs ct d'administration; serviccs dc vcntc ct
d'acquisition ....................................................... 2 976 597 23 69616 179 861 279 849

61a Entrcprisc dcs postes, téléphones ct télégraphes; chemins de fcr fédéraux
(personnel dc bureau) ; service tcchniquc militaire......................... 549 938 8 6963 242 011 49 965

90 278 804 1 661 099 18 251 027 750 328otal o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~T

' l.e nombre des assurés plcincmcnt occupés peut être considéré comme équivalent au nombre dcs assurés (voir page 12).

E FFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967



Tableau 3, suite

Rentes'­ Charge-accidents

TotalAccidents
ordinaires

Valeur capitalisée des rentes pourTotal Frais de
traitement

Indemnité
de chômage

Cas
d'inva­
lidité

Cas
de mort

cas d'invalidité cas de mort

13,3
9,3

46 a
46h

34 149 317
454 960

9 124 626
72 228

16 923
551

42 140
909

5 162 587
93 835

9 353 524
25 452

10 508 580
263 445

287
4

83
1

49a19,118 210 7663 563 7254 932 97257 2 974 803 6 739 26628318 3309 929

50a
50b

3 149 471
i 144 198

32,3
4,3

1 256 168
117 180

14i 287
212 909

1 160 084
576 283

59i 932
237 826

703
2 057

13
3

3
11

434
i 130

51 a37,834 73087 531249 52 540154

51b26,5454 624781 983335 8082 179 341 365

52d
52k

32,9
12,5

2 652 522
3 391 857

183 858
221 880

904 887
1 169 641

1 084 849
1 371 619

478 928
628 717

3 268
4 459

50
73

i 941
2 422

25,0
65,5

53 a
53b

3 054 907
4 198 586

680 903
464 355

959 420
1 292 440

1 007 646
1 950 043

406 938
491 748

2 738
2 467

13
5

39
64

i 530
1 690

15,3 55a4 999 226 13 583 1042 645 3264 040 58650 1 897 96612 259 1505 395

59a2,0174 82251 90571 41251 505354163

60E1,77 351 435 27 440 5786 131 1228 663 85088 5 294 17138 308 35914 612

61 a2,78 600 9381 660 4641 091 5793 865 39823 1 983 49716 580 657 884

13,2174 332 225 1 194 156 461359 852 106446 289 1782 560 213 682 95220 213735 352 1 485 680

s Les rentes des accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans le total des accidents (voir page 14).

3 462
785

2 395
i 819

15 060
929

4 858

5 590
i 147
2 246

340
1 359

862

8 498
1 644
4 475
3 114

27 460
i 925
8 874

9 806
i 82i
3 470

656
2 957
2 341

58
22
38
48

252
17

137

116
29
65

9
26
27

9
7
4

13

20
3

12

8
1

10

1 082 187
269 296
587 270
796 169

3 345 035
293 497

1 276 376

1 330 433
288 180
549 614

84 158
390 414
302 593

2 188 263
524 422

1 609 579
1 745 984

6 959 012
676 175

2 906 907

2 833 948
679 281

1 294 720

247 048
914 577
684 826

1 429 828
42i 284
716 162

i 072 124

2 836 425
229 670

2 055 091

1 473 875
527 197
915 099

227 322
541 208
509 169

950 637
476 574
213 527
898 181

104 220

470 663

1 240 808
187 023
687 429

312 993
68 063

482 899

12 405
779 464
430 133

5 650 915
i 691 576
3 126 538
4 512 458

279 021

2 043 078

14 381 280
1 386 365
6 925 803

5 951 249
1 562 721
3 242 332

570 933
2 625 663
1 926 721

en <,'()„
des
salaires
assurés

12,2
17,4
5,5

45,2

9,5
9,3

20,4

13,6
34,2
25,0

13,4
17,4
13,0

Classes
de ris­
ques

47 a
47c
47d
47e

52a
52b
52c

521
52 rn
52r

56a
56b
56c



b) Assitra »ce des accide »ts professio:tttels, groitpes de classes de risquâtes

Accidcn tsEffecti assuréGroupes dc classes dc risques

Accidcn ts­
bagatcllcs

Heures dc travailAssurés
plcincmcn t
occupés

Somme dcs
salaires assurés

cn 100()cn 1000 fr.

1 776
6 387
2 531

768
3 448

36 516
114 603
56 000
33 303
55 303

189 349
585 487
282 579
155 864
257 422

3 310
10 283
5 070
3 073
4 928

Fabriques dc ciment, dc chaux ct dc gypsc...........................
Fabrication dc pierre artificicllc ct articles cn ciment sans travaux cn bâtiment ..~ /Ceramiquc commune ...........................
C /eramiquc fine .............................
Fabrication du vcrrc...........................
Eiitrcpriscs ayant lc caractère dc métiers ct dc fabriques, du travail mécanique
dcs métaux avec installations, montage ou travaux cn bâtiment ; garages......
F

Fabrication dc produits élcctrothermiqucs, sans extraction du m.incrai ct sans
/travail du mctal.............................

Entreprises ayant lc caractère dc fabriques, du travail mécanique dcs métaux...
Grandes cntrcpriscs du travail mécanique dcs métaux......................
Entreprises dc nzécaniquc dc précision ct dc pctitc mécanique...............
Industrie horlogère ct bijouterie............................
Entrcpriscs du travail mécanique du bois sans travaux cn bâtiment...........
T
Fabrication dc chaussures.................................
Fabrication du papier....................................
Travail du cuir, du liège ct dcs niatièrcs plastiques .........................
T ravail du papier ...................................................
Industries graphiques.............................
Travail mécanique dc matières tcxtilcs brutes, filature .....................
Travail mécanique de produits filés, retordage, dévidagc, tissage; entreprises
sans battcusc ni machine à effiloche ct sans finissage.......................
Travail dcs textiles......................................
Finissage ; teinturerie, lavage, repassage .................................
A
Industrie chimique...........................................
E
M
Produits alimentaires ................................................
B
T
Extraction ct travail dc minéraux......................................
Entrcpriscs de tcrrassemcnt ct travaux publics............................
Entreprises dc bâtiments .............................................Travaux forestiers ..................................................
Entrcpriscs du travail mécanique du bois avec travaux cn bâtiment...........Industrie du bâtiment............................................
Entreprises d'installations, dc montage ct dc travaux en bâtiment sans travail
mécanique du bois ou du métal et sans fabrication mécanique de matériaux deC onstruction ....................................
Pcrsonncl d'exploitation des Chemins dc fer fédéraux et des Compagnies dc
wagons-restaurants ct wagons-lits .....................................Autres chemins de fcr................................................
Entreprises dc transport par automobiles................................
Entreprises d'aviation................................................
V oituragc .........................................................
Entrepôts ct maisons de commerce .....................................
Entreprises de navigation.............................................
Production et distribution d'énergie électrique...........................
Service du gaz ct des eaux.............................................
C /inemas ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~
Bureaux commerciaux ct techniques...................................
Administration fédérale..............................................

1

2
3
4
5
9

109 622
9 498

1 029 236
149 513

4 829 001
785 527

95 001
14 05510

11
797

43 819
45 837
35 214
16 713
14 766

489
2 963
3 676
6 423
5 229
9 730
4 515

22 292
762 926

1 049 209
859 634
759 570
308 121

12 637
150 386
108 091
174 918
171 595
426 769
190 705

113 620
3 614 399
5 224 016
3 892 360
3 527 394
1 409 575

58 118
597 802
553 763
782 311
699 682

2 062 349
708 636

1 929
71 297
98 437
80 689
71 161
27 153

1 140
13 577
9 758

16 283
16 067
40 298
17 555

12
13
14
16
19
20
21
22
23
24
25
27
28

6 126
9 139
4 332
2 080

17 331
511

1 330
14 748
2 624
i 346
7 113

48 812
95 650

5 291
34 883
8 079

i 066 421
2 157 257

726 287
421 090

2 723 864
147 050
154 508

i 785 665
289 769
258 158
560 320

4 574 149
7 732 729

539 644
2 610 438
i 051 911

26 201
56 576
16 666
6 426

46 807
2 633
2 789

37 615
5 154
5 993
8 741

72 992
126 165

9 294
49 031
17 858

285 668
613 042
180 605
71 153

504 630
29 177
31 681

406 011
54 848
64 944

103 iii
875 033

1 518 570
119 440
551 866
198 378

29
30
31
32
33
34
35
36
37
38
40
41
42
43
44
45

49 6664 010 243 79 208 859 351
46

2 609 711
1 233 073

952 144
362 752

84 351
2 973 606

186 353
887 895
341 613
86 677

16 179 861
3 242 011

25 575
9 270
8 401
1 196

909
26 890

i 985
6 864
3 393

191
23 696
8 696

441 188
209 722
189 799
64 468
17 989

604 606
35 377

153 396
53 959
15 153

2 976 597
549 938

39 965
18 809
15 216
5 586
1 429

55 607
3 135

13 913
5 083
i 329

279 849
49 965

47
49
50
51
52
53
55
56
59
60
61

90 278 804 1 661 099 750 32818 251 027otal o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~T

' Le nombre dcs assurés pleinement occupés peut être considéré comme équivalent au nombre dcs assurés (voir page 12).

EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1963 â€” 1967



Tableau 3, suite

Charge-accidentsRcntcs'­ Grou­
pes dc
classes
dc
risques

I ndcm »i t~
de chômage

Cas dc
mort

Cas
d'> n val l­
dit~

TotalFrais dc
traitcmcnt

Valeur capitalisme dcs rcntcs pourTotalAccidents
ordinaires c »'lon

dcs
salaires
assuris

cas d'i »validité'. cas dc mort

2 153
H 746
3 675

992
3 371

3 929
15 133
6 206
1 760
6 819

14
35
16
13
7

761 844
2 350 089
1 039 524

426 717
819 163

i 544 143
5 330 817
2 128 100

631 905
1 510 429

756 329
2 173 826

748 193
458 929
200 924

4 906 802
13 954 420
6 187 320
2 532 677
3 913 643

87
200
120

41
71

1 844 486
4 099 688
2 271 503
1 015 126
1 383 127

25,9
23,8
21,9
16,2
15,2

10i
91

73 364 283
20 794 098

15,2
26,5

9
10

170 162
18 282

1 281
281

15 748 807
3 707 895

29 015 194
5 944 168

7 680 340
4 024 539

60 540
H 784

20 919 942
7 117 496

219
686
330

57
58
42

59 903 303 4514,97 897 35417 295 07623 898 707104 10 812 16689i9i 79i42 125

7 351 435
1 660 464

HH

23

1 194 156 461 13,2174 332 225359 852 106446 289 1782 560 213 682 95220 2131 485 680735 352

' Lcs rcntcs dcs accidents survenus avant 1963 nc sont pas comptées dans lc total des accidents (voir page 14).

1 280
35 630
33 500
19 896
9 190

18 336
617

3 212
5 376
6 123
5 768
H 897
6 032

6 714
8 382
4 342
1 855

19 474
620

i 736
20 682

3 271
1 792
9 966

70 059
134 848

12 733
36 140
ii 520

17 474
8 461
9 929
i 564
1 519

34 193
3 220
5 395
2 561

163
14 612
7 884

2 077
79 449
79 337
55 iio
25 903
33 i02

1 106
6 175
9 052

12 546
10 997
18 627
10 547

12 840
17 521
8 674
3 935

36 805
i 131
3 066

35 430
5 895
3 138

17 079
118 871
230 498

18 024
7i 023
19 599

43 049
17 731
18 330
2 760
2 428

61 083
5 205

12 259
5 954

354
3H 3()H

16 580

41
1 175

783
474
268
737

21

60
170
220
199
258
189

140
102
116
40

517
27
48

393
60
45

507
2 562
3 704

383
i 440

287

291
166
283

14
39

739
103
150
62

4
359

65

10
56
40
17

5
38

1

3
15
6
9

10
8

6
2
3
6

65
5
4

17
4

84
33
57
16
10
65
1H

50
13

600 313
9 583 253
8 038 937
4 834 963
2 607 413
4 935 137

175 598
635 419

i 551 479
1 613 589
1 343 232
2 345 415
i 425 154

1 523 801
1 752 461
1 173 142

522 581
6 333 416

239 136
468 285

4 598 572
811 959
400 242

6 376 741
29 882 924
36 205 859
3 759 679
9 537 668
3 462 356

5 256 422
2 734 922
2 974 803

829 758
388 348

8 190 780
898 686

1 897 966
777 165

51 505
5 294 17i
1 983 497

1 068 430
18 616 479
15 628 202
7 672 220
4 170 iii

10 490 955
319 780

1 145 906
3 611 445
3 264 293
2 537 747
4 230 612
2 481 961

2 571 927
2 509 268
i 921 269
1 265 492

12 833 951
40i 878

1 018 466
9 056 605
1 807 426

808 507
9 978 135

60 442 545
90 921 882
8 906 517

22 705 256
8 461 133

10 772 025
6 068 248
6 739 266
1 736 367

869 514
17 806 511
2 957 689
4 040 586
1 846 451

71 412
H 663 850
3 865 398

1 212 313
17 15i 465
11 374 075
4 987 885
2 491 542

10 293 258
436 736
553 746

3 508 124
3 747 910
2 361 568
4 435 710
2 871 750

1 672 077
1 283 326
1 942 076

508 761
9 108 306

530 474
520 063

5 413 164
960 586
637 201

12 689 198
60 209 205
65 851 729

5 944 840
22 339 849

6 512 453

9 378 976
3 639 398
4 932 972

354 196
489 354

10 iii 885
2 251 860
2 645 326
1 277 699

51 905
6 131 122
i 09i 579

565 549
3 702 397
3 483 918
1 330 469

334 295
2 005 395

17 148
89 676

1 417 i02
19i 280
565 220
28i 977
404 972

153 513
105 068
244 092
803 251

4405 814
494 477
203 436
964 559
286 852

11 333 943
48 253 127
22 293 905
3 468 520
3 567 455
2 413 314

9 196 854
2 538 919
3 563 725
1 373 348

574 883
3 384 953
1 145 258
4 999 226
1 222 002

3 446 605
49 053 594
38 525 132
18 825 537
9 603 361

27 724 745
949 262

2 424 747
10 088 150
8 817 072
6 807 767

11 293 714
7 183 837

5 921 318
5 650 123
5 280 579
3 100 085

32 681 487
1 665 965
2 210 250

20 032 900
3 866 823
1 845 950

40 378 017
198 787 801
215 273 375
22 079 556
58 150 228
20 849 256

34 604 277
14 981 487
18 210 766
4 293 669
2 322 099

39 494 129
7 253 493

13 583 104
5 123 317

174 822
27 440 578
8 600 938

30,3
13,6
7,4
4,8
2,7

19,7
16,3
4,1

18,2
11,3
9,7
5,5 /

10,1 i

5,6
2,6
7,3
7,4

12,0
11,3
14,3
11,2
13,3
7,2

72,1
43,5
27,8
40,9
22,3
19,8

13,3
12,1
19,1
11,8
27,5
13,3
38,9
15,3
15,0
2,0
1,7
2,7

11
12
13
14
16
19
20
21
22
23
24
25
27

28
29
30
31
32
33
34
35
36
37
38
40
41
42
43
44

46
47
49
50
51
52
53
55
56
59
60
61



EFFECTIF ASSURÉ, NOMBRE DES ACCIDENTS ET CHARGE-ACCIDENTS 1~)63 â€” 1967

c) Assurance des accidents profession »els, groupes récapititlatifs de classes de risqttes

AccidentsEffectif assuréGroupes récapitulatifs dc classes dc risques

Accidcnts­
baga tel les

Assurés
plcincmcnt
occupes

Hcurcs dc
travail

Somme dcs
salaires assurés

cn 1000cn 1000 fr

Pierres et terres...................................
M étal ...................................

90 278 804 1 661 099 18 251 027 750 328

' Lc nombre dcs assurés pleinement occupés peut être considéré comme équivalent au nombre dcs assurés (voir page 12).

d) Assura »ce des accide>tts non professionttels, classes de risques

Classes dc risques Effectif assure Accidents

Assurés
pleincmcn t
occupés

Somme dcs
salaires assurés

Accidcnts­
ba ga tel les

Heures dc
travail

cn 1000 fr. cn 1000

Assurés du sexe masculin..............................................
Assurés du sexe féminin...............................................

75 677 622
14 031 686

1 307 442
353 657

243 666
59 298

302 964Assurés des deux sexes................................................... 89 709 308 1 661 099
Conventions individuelles..................

otal ................................................T 89 709 308 1 661 099 302 971

' Le nombre des assurés pleinement occupés peut ctrc considéré comme équivalent au nombre dcs assurés (voir page 12).

1 â€” 5

9 â€” 16

19
20-25
27-30
31
32-37
38
4045
46-47
49-53
55-56
59
60-61

ois o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~B

Cuir, liège, matières plastiques ; papiers, industries graphiques .............
Industrie textile, couture............................................A rsenaux ........................................................
Industrie chimique, produits alimentaires, tabac ........................
Extraction et travail de minéraux.....................................
Travaux publics et construction, travaux forestiers ......................Chemins de fer....................................................
Entreprises de transport autres que les chemins dc fer, entreprises dc commerce
Eclairage, force motrice, distribution d'eau ............................C inemas .........................................................
Bureaux, administrations ...........................................

1 470 701
21 986 317

1 409 575
4 754 025
4 658 601

421 090
5 359 014

560 320
20 519 114
3 842 784
4 559 206
1 229 508

86 677
19 421 872

26 664
432 569

27 153
97 123

116 998
6 426

100 991
8 741

354 548
58 774
80 973
18 996

1 329
329 814

295 725
4 632 380

308 121
i 044 396
1 270 020

7i 153
i 09i 29i

i03 iii
4 122 638

650 910
912 239
207 355

15 153
3 526 535

14 910
26i 500

14 766
28 510
24 112
2 080

37 890
7 ii3

242 381
34 845
39 381
10 257

19i
32 392



Tableau 3, fin

Rentes2 Charge-accidents Groul­
Accidents Total Cas Cas de Frais de Indemnité Valeur capitalisée des rentes pour Totalordinaires d'inva- mort traitement de chômage en 0 /00 latifs delidité cas d`invalidite cas de mort des classes

salaires defr. fr. fr. fr. fr. assurés risques
18 937 33 847 519 85 5 397 337 11 145 394 10 613 930 4338 201 31494 862 21,4 1- 5

168 820 430 320 4 303 320 45 121 581 82 114 804 65 254 718 21 121 507 213 612 610 9,7 9-16
18 336 33 102 737 38 4 935 137 10 490 955 10 293 258 2 005 395 27 724 745 19,7 19
29 993 58 503 928 44 7 664 732 15 109 783 15 043 794 2 562 403 40 380 712 8,5 20-25
25 470 49 582 547 19 5 874 558 9 484 425 7 769 229 907 645 24 035 857 5,2 27-301 855 3 935 40 6 522 581 1 265 492 508 761 803 251 3 100 085 7,4 31
47 575 85 465 1 090 95 12 851 610 25 926 833 17 169 794 6 355 138 62 303 375 11,6 32-37
9 966 17 079 507 219 6 376 741 9 978 135 12 689 198 11 333 943 40 378 017 72,1 38

307 425 549 806 9 267 1 277 93 660 652 215 336 040 178 153 152 87 893 675 575 O43 519 28,0 40-45
25 935 60 780 457 117 7 991 344 16 840 273 13 018 374 11 735 773 49 585 764 12,9 46-47
50 425 89 806 1 178 166 13 282 375 30 109 347 18 140 267 10 042 167 71 574 156 15,7 49-53
7 956 18 213 212 63 2 675 131 5 887 037 3 923 025 6 221 228 18 706 421 15,2 55-56163 354 4 - 51 505 71 412 51 905 _ 174 822 2,0 59

22 496 54 888 424 111 7 277 668 12 529 248 7 222 701 9 011 899 36 041 516 1,9 60-61

735 352 1 485 680 20 213 2 560 213 682 952 446 289 178 359 852 106 174 332 225 1 194 156 461 13,2

2 Les rentes des accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans le total des accidents (voir page 14).

Rentes” Charge-accidents
Accidents Total Cas Cas de Frais de Indemnité Valeur capitalisée des rentes pour Totalordinaires d'inva- mort traitement de chômage Cn 0/00lidité cas dïnvalidite' cas de mort des

salairesfr. fr. fr. fr. fr. assurés
379 008 622 674 9 384 3 312 119 817 570 243 368 119 157 460 550 171 610 963 692 257 202 9,1
80 757 140 055 1 824 288 24 963 163 36 623 883 19 985 170 6 226 316 87 798 532 6,3

459 765 762 729 11 208 3 600 144 780 733 279 992 002 177 445 720 177 837 279 780 055 734 8,714 21 1 1 9 846 17 281 45 546 25 085 97 758
459 779 762 750 11 209 3 601 144 790 579 280 009 283 177 491 266 177 862 364 780 153 492 8,7

2 Les rentes des accidents survenus avant 1963 ne sont pas comptées dans le total des accidents (voir page 14).
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ACCIDENTS DANS L'INDUSTRIE DES MATIÈRES PLASTIQUES

Frais d'accidents 1948 â€” 1961Accidents 1960 â€” 1961 Cas de rentes
1948 â€” 1961

Secteurs de travail
Activités

Accidents
ordinaires

en francs en %Accidents­
bagatelles

12

2
1

15
22

2
3
1

1

3

138M ag.og lngr ~
95
24

5

2
1

57

Trait( liiclit des surfac'es ............ 144

52
3

50
23

95 16

10
1

4
i

302323

154 439
4 836

93 549
28 621

5,9

3,0
0,1
1,8
0,6

51

14
16

1

6
7

3
7
6

5 676
8 851
6 351

0,1
0,2
0,1

Assenzblage, tnontage, contrt)le . 10

3
1

3

1

1

i

14 704

10 776
98

3 830

0,3

0,2
0,0
0,1

108

18
11

150

21
32

17 443 053

30 140
78 375

8,6

0,6
1,5

a) Accidett ts selo » le sectettr de travailet i'acti vité Chi blessé

Préparation et traite »zent des »iaticres pre »iicres.........
Concassage, mouture.......................
Mélangcage (y compris lc malaxage et la teinture)
Fonte, oxydage ............................
Granulagc ................................
Pastillagc .................................
Rôtissagc, séchage, refroidissage... ~..........
Tronçonnage (couper, scier, fendre)...........
Autres activités ................

Coulage, trcmpagc, lamination.....................
Injection........................................
Pressage (à haute pression, à basse pression, stratification)
Boudinagc......................................
Fabrication dc mousse.............................
Calandrage, laminage, bobinage de matières plastiques ..
Emboutissage, aspiration, soufRage (formagc sous vide) .
SoufHagc de corps creux ...........................
Cintragc, pliage, gaufrage.........................
Autres activités ..................................

Fabrication avec trsinage..................................
Tronçonnage (couper, scier, fendre)...
Estampagc ........................
Tournage.........................
Fraisagc (aussi mouluragc)...........
P crpgc o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~
R abotagc .........................
M eulagc..........................
G ravage ..........................
Autres activités ....................

Ebarbagc, polissage, brossage..................................
Doublage..................................................
Enduction à la brosse, à la racle, habillage, laquage à la machine......
Laquage par trempage, imprégnation...........................
Plasticatioii à chaud, laquage au pistolet, concrétion tourbilloiinairc,
F locagc e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Décoration, impression . ~....................................
Autres activités ................................. ~...........

oudage ...................................................S

Collage, masticage, couture...................................
Montage (vissage, rivetagc, ctc.) ...............................
Contrôle (aussi rcbobinagc, triage, ctc.).........................
Autres activités .............................................

Autres mcthodes de transformation................................
Vulcanisation, réticulation....................................
Durcissagc ............................................. ~ . ~ .
Autres activités .............................................

Dcpot, expédition ...........................................
Emballage, remplissage ......................................
Dépôt des produits finis, magasin..............................

254

23
81
87
25

7
7
9
5
2

191

80
13
30
15
17
2

21
4
9

79

26
19
17
13
4

84

15
35

3
5

3
4

11

485

49
151
168
43
11
21
12
13
4

13

242

122
20
21
25
21

7
16

1

9

129

37
22
31
36

3

26
15
4
4
3
2
3

244349

25 086
56 676

2 107
4 112

42 255
3 427
5 711

104 975

2 446976

97 676
1 720 897

355 958
72 229
10 411
53 370
16 301
10 658
5 897

103 579

673 696

'340 252
8i 845
54 292
48 857
48 216
18 506
73 292

i 147
7 289

240899

79 268
56 794
5i 577
5i 048
2 212

4,7

0,5
1,1
0,0
0,1
0,8
0,1
0,1
2,0

47,5

1,9
33,4

6,9
1,4
0,2
1,1
0,3
0,2
0,1
2,0

13,1

6,6
1,6
1,1
1,0
0,9
0,4
1,4
0,0
0,1

4,7

1,5
1,1
1,0
1,0
0,1



Tableau 4

Secteurs de travail
Activitis

Accidents 1960 â€” 1961 Cas de rentes

1948 â€ 19
Frais d'accidents 1948 â€” 1961

Accidents­
baga tel les

Accidents
ordinaires

en francs en %

Réception ct expédition......................................
l)épôt dcs niatièrcs prcnzièrcs..................................
Transports ......................................... ~ . ~.....
Chantier, cour..............................................
Autres scctcurs..............................................

30
22
19

5
3

1,8
1,6
1,8
0,3
1,0

32
17
36

9
3

2
3
6

92 662
86 064
9i 375
14 018
50 419

Entreprises auxiliaires, travanx d'entretien . 322

187
80
10
13
11

21

12,3

5,9
0,7
0,5
0,3
1,9
3,0

21á

115
33
14
11

11
32

50 634 902

306 291
35 375
23 946
15 769
96 676

156 845

Atclicr de réparations ct élcctromécaniquc ..............
Outillage .......................................
Mciiuiseric........................................
Laboratoire .......................................
Travaux de démolition ct construction.................
Autres travaux.....................................

29

4
1

5
11

2,9

0,8
0,6
0,4
1,1

71

11
3
2

55

Entreprises annexes........... 151 373

43 299
29 050
23 651
55 373

81

22
10
10
39

Tréfilage ..................................................
Câblage, tressage, enroulagc dc fils nzétalliqucs...................
Guipagc, cnrubannagc.......................................
Autres activités ~............................................

1

4

100,0

67,9

1 169

604

5 152 275

3 500 697

of al o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~T 308

246

1 539

836dont accidents aux machines..................................

h) Accidettts aux »tachi »es

Coût
moyen
d'un
accident
cn francs

Frais d'accidents 1948 â€” 1961Accidents 1960 â€” 1961 Cas de
rentes

1948 â€ 19
cn %

Machines

en ~/Oen francsen % pour
1 million
d'heures
dc travail

2 138
385

13
17

39
19

1 750 875
405 380

50
11

73
111

740
278
467
295
235
200
513

111 773
147 247
70 562

109 507
18 322
10 390

152 897

3
4
2
3
1

0
4

2

2
6
i
1

5

62
208
20
92

19i
53
48

7
5
3
3

0
3

472
60i
395
192
192
203
163

1

3
6
1

3
3
2

11

2
3
7
1

1

4
4

13

36 796
93 1ii

20i 281
18 277
97 761

109 331
58 938

404 065

1

2
8
2
8
9
6

20

39
129
303
136
142

91
123

100100 3 500 697100Total ....

Machines à nioulagc par injection..............................
Presses à poinçon............................................

dont
prcsscs à excentrique, à vilcbrcquin, à genouillère, à travcrsc, à plateau
presses hydrauliques.............................................

Boudiucuscs (cxrrudcr) .............................,........
Machines à souder...........................................
Machines dc formage sous vide................................
Machines à souff ler.........................................
Machines pour le traitcnzcnt dcs inatièrcs........................

dont
concasseurs, broyeurs............................................

Machines à cisailler, à découper............ ~........... ~.......Scies circulaires .............................................
Scies à ruban ...............................................
Machines à meuler, rcctifieuses................................
Tours, tours autoniatiqucs....................................
Fraiscuscs, toupies...........................................
Autres niachincs ct installatioiis................................



Tableau 5

Frais d'accidents 1948 â€” 1961Accidents 1960 â€” 1961 Cas de rentes
1948-1961

Secteurs de travail
Activités

cn %en francsAccidents
ordinaires

Accidents­
ba gatelles

6
3
1

30
15

49
22

5
1

1

13
4

17
1

42
32

9
1

2
2

84 885
72 081
1i 502
i 302

18
16
2

7,8
6,6
1,1
0,1

17
15

15
11

2
2

0,0534

3
3

16
9

28
25

5
3
1

1

152478
9i 717
23 403
37 358

13,9
8,4
2,1
3,4

7954Entreprises accessoires..... 0,7

194
94

38
23

Total......................
dont accidents aux machiiics ..

117
47

1 093 062
604 725

100,0
55,3

b) Accide »ts attx tnacltines

Machines Acciden ts 1960 â€” 1961 Cas de
rentes
1948-1961
en %

Frais d'accidents 1948 â€” 1961 Coî> t
moyen
d'un
accident
en francs

en % en francs cn %pour
1 million
d'heures
de travail

17

100 ioo 604 725 ioo

ACCIDENTS DANS L'INDUSTRIE DU LIÈGE

a) Accidents selon le secteitr de travail et l acti vité dit blessé

préparation et traiten>ent des »ratières pre »iières......................
Concassage, mouture..................................... ~ ..
Mélangeage (y compris malaxage et teinture)....................
Fonte, oxydage.............................................
Triage, tamisage ............................................
Rôtissage, séchage, refroidissage...............................Autres activités .............................................

oulage ...................................................M
Pressage (à haute pression, à basse pression, stratification)...........Fabrication de mousse .......................................
Autres activités ............................ ~......... ~ ..

Fabrication avec usinage........................................
Tronçonnage (couper, scier, fendre) ............................
T ournage..................................................
Fraisage (aussi moulurage) ....................................
P­
I eïgâ™ge ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~
M
Autres activités ......................................... ~ ..
Traite »ient des sitrfaces ........................................
Montage, asse>nblage, colztr()le...........

Dcpot, expi'dition ............................................
Emballage, remplissage ......................................
Dépôt des produits finis, magasin..............................
Réception et expédition .....................................
Dépôt des matières premières..................................
Transports .........................................
Chantier, cour..............................................
Autres secteurs..............................................
Entreprises auxiliaires, travaux á'entretieiz.......................
Atelier de réparations et électromécanique .....................
Travaux de démolition et construction........................
Autres activités ...........................................

Presses à poiiiçon............................................
c'ont prcss:s hyc'r'ul:qu.s........................................

Machines pour le traitement des matières........................
c'.ont broyeurs, con-=ss;urs.......................................

Machines à cisailler, à découper................................
Scies circulaires .............................................
Scies à ruban, scies alternatives.................................
Machines à meuler, rectifieuses................................
Fraiseuses, toupies...........................................
Autres machines et installations................................
otal ..................................T

21
3
1

1

11
3
2

20
18
30
13
4
6

11

8
4

17

264
382
106
143
179
235
118
222
i04

38
29

1

5

1

1

1

45
1

2
9

21
10

1

1

17
9
4

31
17
9

55 733
24 313

156 689
75 904
7 624

149 685
78 660

6 445
14 023

135 866

232 683
93 696
30 253

48
36 934
70 931

82i

372 2)1
352 684

194
14 115
2 590

993
1 635

24231 7
3 394

47 795
3i 196

103 415
52 111
3 593

813

9
4

26
13

1

25
13

1

2
23

21,3
8,6
2,7
0,0
3,4
6,5
0,1

34,1
32,3
0,0
1,3
0,2
0,1
0,2

22,2
0,3
4,4
2,8
9,5
4,8
0,3
0,1

413
195
757
872
318

3 939
1 022
iii
584



ACCIDENTS LORS DU TRAVAIL DES TEXTILES BRUTS ET DES CHIFFONS Tableau 6

a) Accide))ts selo)) le secte)ir de travail dt) 1)lessé

Secteurs de travail Accidents 1962 â€” 1964 Frais d'accidents
1950-1964

Cas de rentes

1950 â€ 19
Accidents­
baga telles

Accidents
ordinaires en francs en %

56i 3 843 607 100,0

2 991 848 77,8

Total .. 684 177

286 i58384

i)) Accide))ts a))x )))achi))es et i))stallatio))s de tra))sport

Machines
Installations de transport

Nombre
de ma­
chines et
ins talla­
tions
en 1965

Frais d'accidents 1950-1964Acciden ts 1962-1964 Cas de
rentes
1950-1964

Accidents­
baga telles

en francsAccidents
ordinaires

en

8
1

107

Machizzcs zzozz typiqzzes de la brazzche......
(n)achi »cs a travailler lc bois ct lc métal)

1,660 16337 13

6,6
2,4
1,9
1,6
0,7

Izzstallatio »s d » transport .......................
Chariots élévateurs à fourche, chariots électriques
véhicules à moteur..........................
Chariots clcvatcurs à bras, chariots à bras, diable .
Autres véhicules ............................

255 470
92 306
73 378
61 012
28 774

10
2
5
1

2

37
5

11
19
2

71
10
10
35
16

32
54
75

175

77,8Total des »zachzzzes et izzstallatiozzs de trazzsport .... 2 991 848158384

l réparatioti, triage ..........................................
Lavage (séchage y compris) ...................................
Effilochagc .................................................
Cardage ...................................................
Etiragc, peignage ...........................................
Préparation pour la filature...................................
Feutrage...................................... ~............
Foulage ...............................
Encollage..................................................
Couture (piquage y compris).......,.................,.......
Coupage ..................................................
Estampagc, pressage.........................................
Apprêtage .................................................
Magasinagc ................................................
Emballage, expéditioII .......................................
secteurs d'activités auxiliaires : atclicrs, menuiserie, chauffage .......Chantier...................................................l )Ivcl s o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

dont aux niachizics ct installations dc transport...................

Machizzes typiqzzes de la lrrazzch» ..........Cardes .............................
Efïilochcuscs (loups y compris) .........
Rogzieuses, machines à couper cn bande .Prcsscs..............................
Pcigncuscs pour étoupe ...............
Pcigneuscs pour lai »c .................Batteurs ............................
Scctionneuscs ct tricuscs...............
Tondcuscs ..........................
Prcsscs pour balles dc coton............
MachiIics à fcutrcr ...................
Foulcuscs ...........................
Essorcuscs...........................
Autres nsachincs .....................

28
18
29
84
29
36

1

12
8

20
29
10
15
29
38
77
22
76

1 690
361
125
20
26
16

176
10
20

5
44
22
33
34

798

212
56
10
4
5
3

13
2
1

1

1

41
28
55

108
58
44

6
35

9
17
29
21
23
49
48
33
28
52

300
78
29

9
14
9

26
1

6
2
8
1

9
1

107

4
6

35
68

9
4
2
2
3

4
4
5
6
7
1

3
14

147
68
31

3
4
3
6
3
2
1

1

2
2
1

20

108 975
183 573
682 330

1 113 286
20i 327

87 977
43 552
76 202
84 947
25 939

147 374
90 157

19i 138
191 834
216 721
98 134

121 246
178 895

2 676215
1 068 576

497 976
132 878
124 511
100 202
68 833
68 650
48 014
41 050
32 336
31 i8i
27 889
14 037

420 082

2,8
4,8

17,8
29,0

5,2
2,3
1,1
2,0
2,2
0,7
3,8
2,3
5,0
5,0
5,6
2,5
3,2
4,7

69,6
27,8
13,0
3,5
3,2
2,6
1,8
1,8
1,2
1,1
0,8
0,8
0,7
0,4

10,9



a) Hont>nés

19641963Activiti.. lors dc l'accident

Cllal gC-elccldCnfsNonlbrc dcs accidentsCharge-accidentsNombre dcs accidents

cn francs cn gdontAccI­
dents
ordi­
naires

cn francsAccl­
dcnts
ordi­
naires

cn /pdont

cas dc
nloï t

cas d'in­
va1 i d i t~

cas dc
mort

cas d'in­
validité.

21,727 440 97617421,524 663 249 14 09315356114 866

Circulation avec
Bicyclcttc ..........
Cyclomoteur .......
Motocycle léger ....
Scooter ............
Motocyclette .......
Automobile ........
d'autres véhicules ...

piétons...............

6 699 205
5 206 195
4 292 427
2 602 442
2 081 793
2 559 004

21 297
3 978 613

5,3
4,1
3,4
2,1
1,7
2,0
0,0
3,1

49
22
33
11
19
16

ii6
83
80
46
42
42

5
74

41
23
26
20
12
11
2

18

6 373 287
3 267 864
4 257 392
2 099 018
2 562 956
1 205 315

296 101
4 601 316

5,6
2,9
3,7
1,8
2,2
1,0
0,3
4,0

3 506
2 754
1 813
1 052

80i
1 052

230
2 885

137
64
99
55
64
30

6
106

4 350
2 115
1 876
1 257

808
868
239

3 353 24

10 963 021

6 531 248
2 159 442
2 272 331

12 275 289

7 331 015
2 275 877
2 668 397

A domicile ........... 181

110
46
25

27

12
1

14

9,7

5,8
1,8
2,1

10 547

6 100
2 394
2 053

9,6

5,7
1,9
2,0

186

109
54
23

43

18
2

23

9 938

6 067
2 125
1 746

51

15
3
3

15
1

14

12 876 912

4 861 954
2 908 799
1 092 429

517 963
360 979

3 134 788

15 001 579

5 213 929
3 071 502
1 013 779
1 074 220

627 286
4 000 863

333

116
85
21
21
19
71

11,3

4,3
2,5
1,0
0,5
0,3
2,7

8 944

2 945
2 554

711
250
280

2 204

396

121
110
34
24
16
91

31

15
7
3
1

1

4

9 010

2 804
2 554

808
319
250

2 275

4,1
2,4
0,8
O,H

0,5
3,2

750

84
11
14
29

9
15
6

21

457851

i05
14
11
32
10
14
13
18

63 903 918

11 059 831
1 012 713
1 602 948
4 434 803
1 135 279
1 447 992
3 266 947
1 358 362

385 40 445

4 537
i 262

561
8 484
1 803
i 933
2 013
i 202

41 886

7 822
i 407

569
7 264
1 606
i 806
i 157
1 018

6

4218
1

36
6

59
55
62

1

1

129
13

215
26

21
33
24

63
60
72

4 629 966
3 195 417
3 695 300

i 5ii
51 743

11 857 944
1 358 941

12 221 004
1 573 217

3 623 129
4 144 592
4 485 024

5 617
3i 216

12 467 552
950 965

14 263 098
1 470 705

42
24
19

4,0
2,8
3,2
0,0
0,0

10,3
1,2

10,7
1,4

2 274
2 264
1 372

10
20

4 217
230

7 322
94i

2,9
3,3
3,5
0,0
0,0
9,8
0,8

11,3
1,2

2 933
i 946
1 427

10
30

3 861
509

7 693
828

1

125
13
84

8

170
15

214
40

143
H

i06
6

13 3 094 919

126 726 521

2071 789

114 478 889

671 13 2,41,8489Divers ............
2 007 620 1 760 100,076 189 100,0 74 700 722

23 38823 797 973 438 50 136 813 43,8 58 295 903 46,0885 496

204
125
174
55
64

205
30

ii6

11 145 025
6 477 945
8 022 047
2 100 529
2 616 728

13 243 911
1 877 605
4 653 023

9,7
5,6
7,0
1,8
2,3

11,6
1,7
4,1

5 950
5 048
3 205
i 062

821
5 379

531
1 392

10 466 776
9 474 162
8 995 056
2 608 060
2 113 009

16 000 487
1 235 592
7 402 761

85
47
46
20
13

136
16
75

180
142
144
47
43

175
25

129

8,3
7,5
7,1
2,0
1,7

12,6
1,0
5,H

7 473
4 131
3 343
1 267

848
4 769

818
i 148

73
57
60
11

19
167

9
100

ACCIDENTS NON PROFESSIONNELS 1963 â€” 1967

Sur le clzenii>z du travail et au retour.......

Allées ct venues dans la maison ct au jardin......
Travaux ménagcrs ..........................
Autres activités (soins corporels, etc.) ...........

Au cours d'occupations accessoires ................
Travaux agricoles .........................
Trav. forcsticrs, préparation du bois à domicile
Entretien dc véhicules......................
Commissions .............................
Formation ct travaux professionnels..........
Autres occupations ........................
Sport, voyages et autres dklassements............
Skkl e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Autres sports d'hiver .................
MontagneFootball ............................
Autres jeux dc balle ..................
Gymnastique, lutte, athlétisme .........
Bains et autres sports nautiques .........
Autres sports et jeux ..................
Circulation avec

Bicyclette .............. ~ ~ .. ~ ~ ~ ~...
Cyclomoteur ......................
Motocyclc léger ...................S cooter ...........................
Motocyclette ............. ~........
Automobile .......................
d'autres véhicules ..................

Sorties, promenades ..................
Frcqucntation d'auberges, manifestations

otal ......................................T

Accidents de la circulatio>z conzpris ci-dessus:
Circulation avec

Bicyclcttc ........................
Cyclomoteur .....................
Motocyclc léger ..................
S COOtel e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Motocyclcttc .....................
Automobile ......................
d'autres véhicules .................

l iétons ............................

55,8

9,7
0,9
1,4
3,9
1,0
1,3
2,8
1,2

68 913 758

7 971 280
1 052 904
4 065 776
5 765 740
1 223 501
1 278 387
4 869 127
i 245 145

54,4

6,3
0,8
3,2
4,5
1,0
1,0
3,8
1,0



Tableau 7

1965 1966 1967

Nombre dcs accidents Charge-accidents accidentsNombre dcs Charge-accidents Nombre dcs accidents Charge-accidents
Acc>­
dents
ordi­
naires

cn francsdont Acc)­
dents
ord>­
naircs

dont cn francscn % Acci­
dents
ordi­
naires

cn francsdontc »% cn %
cas d in­
validité

cas dc
mort

cas d'in­
validité

cas dc
mort

cas d'in­
validité

cas dc
mort

130 19,0 11 66713 807 457 134 11 247 28 270 368 16,717,5 445 134

4 707 538
5 389 863
2 922 346
2 426 804
1 733 880
4 972 439

390 835
5 726 66323 16

9 459

5 352
2 289
i 818

171

93
49
29

14 246 552

8 544 322
2 500 671
3 201 559

8,4

5,0
1,5
1,9

32

15
4

13

9,0

5,2
1,7
2,1

10 248

6 233
2 387
i 628

10 092

6 215
2 288
i 589

171

98
44
29

33

13
4

16

161

93
47
21

8,4

4,7
1,8
1,9

43

12
2

29

21 089 993

7 282 372
4 310 083

578 348
i 655 513
1 710 904
5 552 773

12,540 12,8

5,0
2,1
0,4
1,2
0,4
3,7

13
5
2
6

14

101 890 672

17 596 085
1 002 817
3 796 402
8 114 442
1 744 238
2 714 245
4 759 365
2 217 784

60,3

10,4
0,6
2,3
4,8
1,0
1,6
2,8
1,3

437419 398 59,9

11,3
0,5
2,6
5,8
1,2

1,0 i
2,5
1,4

3030
3

28
3

44
4

33
2

25
4

2,0
4,9
2,1
0,1
0,0

14,6
0,6

10,2
1,0

66
79
59

1

32
96
52

16
41
19

1

3,2
4,1
2,5
0,0

â€” 0,0

10,8
0,6

11,2
1,2

32
34
22

36
32
22

70
70
73

183
6

219
26

193
4

74
5

16i
9

204
28

124
6

98
5

144
4

ioi
11

2,1ii 28
1 857 702

3001,4482 201,721

100,076 151100,0i 85476 481 627100,01 90775 501

44,792i 48222 02443,041521 417 93044,844797622 360

5,0
8,3
4,1
1,5
1,1

18,1
1,0
5,6

6,3
8,5
5,2
1,8
0,5

13,9
1,0
5,8

157
189
156
51
27

207
18

125

7,9
7,5
5,2
1,5
1,2

15,0
0,8
5,7

3 320
2 794
i 721
i 063

617
i 286

202
2 804

8 907

2 773
2 500

567
354
233

2 480

42 209

8 948
i 194

719
7 845
1 609
1 933

982
1 022

1 832
2 450
i 144

10
30

3 958
324

7 399
810

5 334
5 304
2 885
i 073

648
5 395

618
1 103

98
77
92
40
49
37

H

83

340

115
87
14
29
19
76

898

125
11

11
49
10
11

17
25

1

179
9

213
24

176
155
169
40
50

224
26

136

35
21
17
11

10
13

73
53
40
11

10
162

4
94

26 099 638

5 758 522
4 759 672
4 113 896
2 043 702
1 629 915
2 695 816

330 064
4 768 051

12 375 212

7 125 794
2 371 961
2 877 457

15 601 892

5 579 156
3 13i 825

590 551
1 155 720

459 808
4 684 832

81 152 363

15 507 761
1 089 448
2 697 461
6 527 478
1 093 288
1 662 184
3 245 868
1 757 006

4 820 981
5 321 961
2 944 997

3 067
60 320

17 329 095
385 408

15 462 228
1 243 812

2 316 701

137 545 806

61 574 366

10 916 275
10 244 364
7 176 886
2 046 768
1 690 235

20 586 733
1 110 308
7 802 797

4,2
3,5
3,0
1,5
1,2
1,9
0,2
3,5

11,3

4,1
2,3
0,4
0,8
0,3
3,4

59,0

11,3
0,8
2,0
4,7
0,8
1,2
2,4
1,3

3,5
3,9
2,1
0,0
0,0

12,6
0,3

11,2
0,9

2 i89
2 982
i 516

833
552

i 034
181

2 380

9 318

3 274
2 189

542
301
28i

2 731

45 555

8 886
974

i 094
9 458
1 637
2 470
i 476
1 155

i 827
2 862
i 145

10
10

4 498
24i

6 838
974

4 207
5 894
2 681

843
562

5 784
472
974

81
99
92
50
27
32

3
73

378

122
94
14
41
15
92

840

99
8
9

58
14
8

11
26

31
27
17
11

7
23

1

17

42

18
4
2
4
2

12

65
62
40
11

7
151

8
71

25 328 749

4 183 537
5 844 180
3 487 390
2 573 570

782 217
3 608 997

290 551
4 558 307

12 122 664

6 815 659
2 636 474
2 670 531

18 446 926

7 259 964
2 963 129

585 099
i 661 715

634 118
5 342 901

86 666 120

16 318 464
770 042

3 706 312
8 434 532
1 656 815
1 404 311
3 631 783
2 046 162

4 602 915
5 900 794
3 644 863

18 905
â€” 908

15 666 051
875 733

16 223 265
1 766 081

2 047 582

144 612 041

62 178 644

9 123 201
12 233 687
7 510 341
2 592 475

781 308
20 145 822

1 471 739
8 320 071

2,9
4,0
2,4
1,8
0,5
2,5
0,2
3,2

2 ii8
2 827
i 338

769
469

i 408
270

2 048

8 670

3 136
2 227

490
240
220

2 357

45 686

7 891
859
829

9 599
1 848
2 347
i 568
i 168

i 618
3 356
1 009

30
20

4 824
290

7 541
889

3 895
6 223
2 377

799
489

6 383
679

1 179

66
i02
72
42
32
43

2
86

365

119
96

6
30
25
89

875

ii7
10
16
43
13
19
18
25

105
207
132
42
32

233
17

153

28
25
13
10
9

33

60

14
8
3

13
6

16

44
68
34
11
9

236
5

75

3 360 478
8 329 961
3 545 131

164 947
65 052

24 442 948
1 032 304

17 250 753
1 753 720

3 494 118

168 991 703

75 559 145

8 485 695
13 986 230
6 910 581
2 591 751
1 798 932

30 533 680
1 779 001
9 473 275

2,8
3,2
1,7
1,4
1,0
3,0
0,2
3,4

4,3
2,6
0,3
1,0
1,0
3,3



ACCIDENTS NON PROFESSIONNELS 1963 â€” 1967

b) Fendîmes

19641963Activité lors de l'accident

Charge-accidentsNombre des accidentsCharge-accidentsNombre des accidents

cn francs cn o/OdontAcci­
dents
ordi­
naires

cn francsAcci­
dents
ordi­
naires

cn ",,'dont

cas dc
mort

cas d'in­
validité

cas dc
mort

cas d'in­
validité

24,619 3 738 69410925,7 4 2163 949 6285 041 113

Circulation avec
Bicyclette .............
Cyclomoteur ..........
Motocycle léger........
Scooter ...............
Motocyclette...........
Automobile............
d'autres véhicules.......

Piétons..................

3,2
3,2
0,0
0,0
0,2
0,9
1,9

15,2

4
5

491 778
484 325

1 251
7 251

26 378
141 785
282 978

2 302 948

25
13
i
3
1

2
9

55

938
393

30
10
30

293
293

2 229

6,0
2,4
0,6
0,5
0,1
0,8
0,7

14,6

920 958
362 100

92 365
75 400
15 976

131 437
107 420

2 243 972

2
3

1 216
385

29
67
19

414
328

2 583

26
6

2
1

2
3

73

1

1

810

3 412 822

2 168 970
940 527
303 325

22,5

14,3
6,2
2,0

71

45
22

4

21,1

13,8
5,6
1,7

4 922

2 723
i 705

494

A donzicile.......... 3 237 390

2 1ii 797
865 247
260 346

92

61
28

3

5 013

2 699
1 649

665

7

3
1

3

3,1

1,4
0,1
0,1
1,3
0,1
0,1

468 731

209 390
14 850
15 186

202 652
14 486
12 167

204,2

1,1
0,3
0,3
1,8
0,0
0,7

514Aw co« rs d'occupations accessoires . 641 973

169 939
36 797
40 191

282 234
2 200

110 612

492

164
48
39

135
19
87

222
61
40

141

3
3
1

16
1

7
1

50

251365 799

867
222
13i

21158

7
2
3

22
3
2

141
141
252
162

i
3

260 356
177 624

2 314

1,7
1,2
0,0

1,3
0,8
0,0

7
3
1

252
162

10

202 294
121 312

1 100

9
4

376
203

19

394
1 919 060

93 583
2 458 718

139 877

0,0
12,7
0,6

16,2
0,9

40
2

63
3

9,8
1,2

12,4
2,5

1 089
15i

2 007
212

1 510 121
179 785

1 898 439
388 310

34
6

63
8

916
183

2 111
260

17

642 381

15 177 218

4,2131305 422

15 356 903

2,010Divers ...................
52 100,015 582100,0 3374517 159 389

5 165 739 34,0151 384 502 119 4 25629,312i4 733 37

Circulation avec
Hicyclcttc ..........
Cyclomoteur .......
Motocyclc léger.....
Scooter ............
Motocyclette........
Automobile.........
d'autres véhicules....

Piétons...............

778 128
672 779

3 565
7 251

26 772
2 063 198

353 774
1 260 272

5,1
4,5
0,0
0,0
0,2

13,6
2,3
8,3

i 210
555
40
10
30

i 392
464
555

7
5

33
17
2
3
1

42
12
41

1 162 583
485 057

93 465
75 400
15 976

1 654 703
30i 016
713 919

7,6
3,1
0,6
0,5
0,1

10,8
2,0
4,6

1 591
588
48
67
19

1 330
52i
569

37
10

3
4

2
1

37
10
24

12
1

13

17

12

S« r le chenzin du travail et au reto« r ..............

Allées ct venues dans la maison et au jardin ......
Travaux ménagcrs...........................
Autres activités (soins corporels, ctc.) ...........

Travaux agricoles ...........................
Trav. forestiers, préparation du bois à domicile...
Entretien de véhicules ........................
Commissions ...............................
Formation et travaux profcssionncls ............
Autres occupations ..........................
Sport, voyages et autres dc'lassenients ...
ki o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~S

Autres sports d'hiver..................
Montagne...........................Football ............................
Autres jeux dc balle...................
Gymnastique, lutte, athlétisme..........
Bains et autres sports nautiques .........
Autres sports et jeux ..................
Circulation avec

Bicyclette .........................
Cyclomoteur ......................
Motocycle léger....................Scooter ...........................
Motocyclette.......................
Automobile........................
d'autres véhicules...................

Sorties, promenades...................
Fréquentation d'auberges, manifestations .

c1tal.......................................T

Accidents de la cire« lation conzpris ci-dessus:

6 603

1 668
328

19
10
96

154
125
135

7 222 490

2 481 001
202 870

18 983
1 052

27 399
7i 743
34 421
83 660

47,0

16,2
1,3
0,1
0,0
0,2
0,5
0,2
0,5

6 914 590

1 067 214
158 987
199 006

1 704
63 338
47 199

182 375
142 841

45,6

7,0
1,1
1,3
0,0
0,4
0,3
1,2
1,0



Tableau 7, suite

1965 1966 1967

Charge-accidents

cn francs

Charge-accidents

cn francs

Charge-accidents
Acc>­
dents
ordi­
naires

dont Acci­
dents
ordi­
naires

dont en francsdontAcci­
dents
ordi­
naires

en o~yo o/cn o>o

cas d'in­
validité

cas dc
mort

cas d'in­
validité

cas d'in­
validité

cas dc
mort

cas dc
mort

4 498 127 12 5 033 757 27,6 3 961 3 464 ii2 19,5iio 3 906 798 21,2

20
10
4
1

21
5
2
2

663
356

10
30

23
20

1

1

8
3

56

10
6

76

3
i
6

416
158

i 83i

8
3

69

1

1

7

4 690

2 330
i 906

454

73

41
26

6

23,0

11,6
8,8
2,6

10

1

4
5

3 575 702

1 976 737
1 114 863

484 i02

3 767 443

2 17i 40i
i 27i 612

324 430

4 747 826

2 396 677
1 824 354

526 795

20,5

11,8
6,9
1,8

4 918

2 672
i 890

356

88

40
43

19,6

10,9
6,1
2,6

64

35
27

2

4 781

2 557
1 756

468

954 042

311 493
29 495

676

i82
50

21 616 294

296 066
22 014
17 911

194 566
33 937
51 800

1 162 499

243 395
72 15i

1 655
602 018
176 585
66 695

195,2

1,7
0,2

21654

224
59

398 829
130 230
83 995

10
1

3

363
10
71

14
1

2

205
10

156

2,2
0,7
0,4

53,2

16,0
0,7
0,7
0,0
0,5
0,7
1,0
1,1

41152155

16
3
4
1

30 15245,9

13,0
0,9
1,6
O,i
0,4
0,6
0,6
0,7

39

23
2

21

1

1

1

4

3
1

1

1

3
2

1,7
0,7
0,0
0,0

357 282
148 858

3 915
3 712

263 772
154 779
20 052

1,4
0,9
0,1

228
158

10
10

216 533
224 152

3 007
2 664

1,2
1,2
0,0
0,0

176
127
29

12,1
0,7

16,4
0,9

2 506 662
142 979

3 383 875
183 299

43
5

57
3

2 395 299
153 070

2 328 369
238 466

13,0
0,8

12,7
1,3

1 049
148

2 088
208

41
4

66
5

37
8

66
6

2 154 592
94 563

2 294 069
104 032

938
1ii

2 i08
15i

11,9
0,5

12,6
0,6

i 17i
127

2 029
176

292418

1,3274 716514 186 2,8

18 383 348 100,0

84 iii91 0,5 49

100,037315 625377 58 18 213 751 100,0 15 992 34816 399

30,61623 6615 710 004 31,0501336 224 646 34,2 3 874155 373 903

5,0
2,9
0,3
0,1
0,4

14,7
1,2
6,0

33
23

891
514

20
40

24
8
2
2

6,5
4,7
0,2
0,0
0,0

15,2
1,2
6,4

27
16
4
1 1

1

53
8

43

33
1

9

1 464
336
396

25
1

13

48
11

38

51
11

45

19

Nombre dcs accidents

877
333

20
81
20

373
192

2 602

6 444

i 916
202
121
20

13i
141
101
121

222
141

10
10

i 110
504
30
91
20

i 32i
313
514

941 476
418 162
26 783
3 584

â€” 6 095
47i 64i
102 533

3 075 673

8 357 682

2 365 897
17i 207
297 089

17 570
63 ii3

108 333
107 645
133 216

i 18i 577
856 121
29 790
6 248

â€” 6 095

2 774 458
225 698

1 156 849

5,2
2,3
0,1
0,0
0,0
2,6
0,5

16,9

6,4

1,3
0,4
0,0
3,3
1,0
0,4

Nombre dcs accidents

732
36i
29
59
19

381
224

2 156

6 547

i 960
166
98
10
98

146
146
88

927
488

59
59
19

1 561
361
400

768 892
439 282
20 135

205 021
â€” 43 895
389 878
185 754

1 941 73i

9 240 879

2 869 938
74 267

133 867
2i 544
5i 415

138 281
259 728
138 032

i 055 110
669 946

40 186
205 021

â€” 43 895

2 923 607
342 002
518 027

4,2
2,4
0,1
1,1

â€” 0,2

2,1
1,0

10,5

50,3

15,6
0,4
0,7
0,1
0,3
0,8
1,4
0,8

5,7
3,6
0,2
1,1

â€” 0,2

15,9
1,9
2,8

Nombre des accidents

435

158
40
30

148
10
49

6 739

1 742
188
158

10
158
178
178
228

11 4 022 695

668 113
565 587
61 250
18 926
73 632

418 i08
53 539

2 163 540

11 005 781

3 311 889
150 538
145 470

4 919
90 866

152 404
198 842
220 271

66 20 667 312

44 6 300 001

1 027 170
602 879

65 165
22 638
73 632

3 038 018
242 i08

1 228 391

3,2
2,7
0,3
0,1
0,4
2,0
0,3

10,5

3,0

1,4
0,1
0,1
0,9
0,2
0,3



COUT DES ACCIDENTS DE MOTOCYCLETTE DANS L'ASSURANCE DES
ACCIDENTS NON PROFESSIONNELS 1960 â€” 1967

Contrôle du risqueCoî>tAnnée
d'accident

Total1967196619651964196319621960 1961

Coût dcs accidents dc motocyclcttc ct dc scooter en 1000 francs

1960

6 171â€” 192â€” 97â€” 195 â€” 2451 448 2965 155

1961

1962

â€” 72

1963

1964

1965

1966

1967

Total

5 155

Coîit dcs accidents de motocyclc léger cn 1000 francs

1961

1962

1963

1964

Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC ......
Recours â€” moto ....

Coîtt net ..........
Coût brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC
Recours â€” moto ....

Coî>t net ..........

Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC .....
Recours â€” moto ....

Coîtt net ..........
Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC
Recours â€” moto ....

Coîtt net ..........

Coî>t brut .........
Rcccttcs de recours .

Recours â€” RC .....
Recours â€” moto ....

Coîtt net ..........
Coîtt brut ...............
Recettes de recours .......

Recours â€” RC.............
Recours â€” moto ...........

Coût net ................
Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC
Recours â€” moto ....

Coîtt net ..........
Coût brut ................
Recettes de recours ........

Recours â€” RC .............
Recours â€” moto ............

Coîtt net .................
Coût brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC......
Recours â€” moto ....

Coî>t net ..........

Coût brut ....
Recettes de recours .

Recours â€” RC .....
Recours â€” moto ....

Coût nct ...

Coîtt brut ....
Recettcs de recours .

Recours â€” RC ......
Recours â€” moto .....

Coîtt net ..........

Coîtt brut
Recettes de recours .......

Recours â€” RC ............
Recours â€” moto ...........

Coût net

Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC
Recours â€” moto ....

Coî>t net ..........

5 600
445
445

5 600
445
445

2 058
610
610

5 479
868
404
464

4 611

7 537
1 478
1 014

464
6 059

6 863
1 151

528
623

5 712

926
630
630

1 305
844
382
462
46i

5 771
783
345
438

4 988

8 002
2 257
i 357

900
5 745

i 922
871
313
558

i 05i

7 668
1 213

307
906

6 455

94
289
289

858
675
502
173
183

i 522
973
567
406
549

4 920
648
278
370

4 272

7 394
2 585
1 636

949
4 809

759
55i
243
308
208

2 449
i 117

249
868

i 332

7 458
882

80
802

6 576

ii7
362
362

340
553
433
120

â€” 213

316
469
327
142

â€” 153

1 494
505
194
31i
989

4 932
555
252
303

4 377

7 199
2 444
i 568

876
4 755

680
455
306
149
225

1 13i
1 158

769
389

â€” 27

2 165
1 477

643
834
688

9 577
i 464

749
715

8 113

35
132
132

108
298
242

56
â€” 190

35
440
397

43
â€” 405

522
665
465
200

â€” 143

1 565
661
30i
360
904

4 220
552
241
3ii

3 668

6 485
2 748
1 778

970
3 737

34
118

94
24

â€” 84

420
523
334
i89

â€” 103

771
903
635
268

â€” 132

2 748
1 468

755
713

1 280

29
22i
221

i09
633
622

11

â€” 524

2
101

91
10

â€” 99

465
642
609
33

â€” 177

477
568
328
240

â€” 91

i 402
329
203
126

1 073

4 148
603
270
333

3 545

6 632
3 097
2 344

753
3 535

100
67
59

33

209
613
499
114

â€” 404

44
359
249
110

â€” 315

i 334
719
378
341
615

26
25
25

3
99

8
91

â€” 96

40
112
112

172
131
126

5
41

174
487
434

53
â€” 313

723
242
128
114
481

i 350
503
245
258
847

4 196
598
291
307

3 598

6 684
2 197
1 369

828
4 487

125
108
i03

5
17

22
235
222

13
â€” 213

209
222
202
20

â€” 13

577
449
218
231
128

H 885
2 714
2 714

8 202
3 970
2 593
1 377
4 232

7 686
2 878
1 839
1 039
4 808

7 573
2 591
i 672

919
4 982

7 148
2 271
i 315

956
4 877

6 345
1 123

572
551

5 222

5 498
i 106

515
591

4 392

4 196
598
29i
307

3 598

55 533
17 251
ii 51i
5 740

38 282

10 483
3 321
i 646
i 675
7 162

ii 899
4 859
2 380
2 479
7 040

10 647
3 843
1 809
2 034
6 804

14 236
4 100
2 100
2 000

10 136



Tableau 8

Annie
d'accident

Coût Contrôle du risque

1960 196i 1962 1963 1964 1965 1966 1967 Total

Coût des accidents dc motocyclc lcgcr cn 1000 francs (suite)

1965

1966

1967

Total

Coût dcs accidents dc cyclomoteur cn 1000 francs

101961

10

1962

1963

1964

1965

1966

1967

Total

Coût dcs accidents dc motocyclct tes dc toutes cati'.gorics cn 1000 francs

Coîtt brutTotal

5 155Coîtt net

Coîtt brut ................
Recettes de recours ........

Recours â€” RC
Recours â€” moto ............

Coî>t net .................
Coût brut .............
Recettes de recours .....

Recours â€” RC
Recours â€” moto .........

Coût net ..............
Coîtt brut ...............
Recettes de recours .......

Recours â€” RC ............
Recours â€” moto ...........

Coût net ................
Coût brut ................
Recettes de recours ........

Recours â€” RC..............
Recours â€” moto ............

Coût net ............ ~ ~ ~ ~ .

Coût brut
Recettes de recours ...

Recours â€” RC
Coût net ............
Coîtt brut .........
Recettes de recours .

Recours â€” RC......
Coût net ..........
Coût brut ................
Recettes de recours ........

Recours â€” RC .............
Coî>t net .................
Coût brut ...........
Recettes de recours ...

Recours â€” RC.........
Coî<t net ............
Coîtt brut ............
Recettes de recours ....

Recours â€” RC
Coût net .............
Coîtt brut ................
Recettes de recours ........

Recours â€” RC ............
Coût net .................
Coîtt brut ..........
Recettes de recours ..

Recours â€” RC
Coî>t net ...........
Coût brut ........
Recettes de recours

Recours â€” RC .....
Coîtt net .........

Recettes de recours .
Recours â€” RC
Recours â€” moto ....

5 600

445
445

6 863
i 151

528
623

5 712

3 875
280
280

3 595

3 875
280
280

3 595

18 275

2 909
i 822
1 087

15 366

9 590
2 084

620
1 464
7 506

543
347
347
196

5 392
420
420

4 972

5 935
767
767

5 168

23 527

5 i08
2 744
2 364

18 419

10 666
2 550

572
1 978
8 ii6

100
208
208

â€” 108

i 429
262
262

i 167

6 235
331
33i

5 904

7 764
801
801

6 963

25 824

5 936
3 009
2 927

19 888

13 553
4 554
2 467
2 087
8 999

62
73
73

â€” 11

550
217
217
333

i 942
242
242

1 700

9 004
879
879

8 125

11 558
i 4ii
1 4ii

10 147

32 310

8 409
5 446
2 963

23 901

7 406
1 160

500
660

6 246

11 379
4 172
2 318
1 854
7 207

16
12
12
4

289
709
709

â€” 420

589
274
274
315

2 319
357
357

1 962

9 767
528
528

9 239

12 980
1 880
1 880

11 100

30 844
8 800
5 976
2 824

22 044

2 353
955
400
555

i 398

7 462
i 238

394
844

6 224

11 502
3 951
1 979
i 972
7 551

65
71
71

6

97
i83
183

â€” 86

465
385
385
80

898
694
694
204

2 204
520
520

1 684

1i 968
940
940

ii 028

15 697
2 793
2 793

12 904

33 831

9 841
7 116
2 725

23 990

872
726
360
366
146

2 566
i 070

490
580

i 496

6 403
988
318
670

5 415

10 774
3 798
1 913
i 885
6 976

49
41
41

8

307
184
184
123

310
497
497

â€” i 87

632
635
635

3

2 654
874
874

1 780

13 844
986
986

12 858

17 806
3 217
3 217

14 589

35 264
9 212
6 499
2 713

26 052

io 631
2 841
1 260
1 581
7 790

10 028
2 308

884
i 424
7 720

6 403
988
318
670

5 415

74 327
22 260
10 397
ii 863
52 067

4 671
991
99i

3 680

7 806
1 832
i 832
5 974

9 538
i 416
1 416
8 122

12 531
2 427
2 427

10 104

12 603
i 683
i 683

10 920

14 622
i 814
1 814

12 808

13 844
986
986

12 858

75 615
11 149
1i 149
64 466

205 475

50 660
33 057
17 603

154 815



MALADIES PROFESSIONNELLES 1963 â€” 1967

ChargeNombre dc casGcnrc dc maladie profcssionncllc
Substancc cn cause

TotalFrais dc traitc­
mcnt ct in­
demnité dc
cl)ômagc

Valeur capi­
taliséc dcs
rcntcs

dontTotalCas­
bagatcllcs

Cas
ordinaires

cas dc
mort

cas
d'in vali­
dité'

Maladies causécs par substanccs dc la liste ct acccptécs conformément à l'art. 1 dc l'ordonnance rclativc aux rnaladics
profcssionncllcs, du 27 août 1963

61

1

9
2
8
2
1

4

5 159 021
83 220

189 879
87 293

303 866
581 792

49 559
315 151

47
2
1

1

4
2

5 701 118
125 013
297 961
245 016
586 875
132 885
83 031

371 070

10 860 139
208 233
487 840
332 309
890 741
714 677
132 590
686 221

1 700
31
34
38

162
234

23
212

1 290
21

31
25

105
172
20

155

410
10
3

13
57
62

3
57

757 585
140 385
135 423
330 805
213 966

22 657
612 349

1

3
2
4

1

2
5
2
7

â€” 2

3

1 646 09723

Maladies de la pea« ...................A lcahs .............................
2 074 874

12 000

50 425

11 772

31 219
36 828

ii 172

139 807
1 781 091

560

Maladies acccptécs conformément à l'art. 3 dc l'ordonnance rclativc aux maladies profcssionncllcs, du 27 aoî>t 1963

27
2
1

4
14

419
90
17
10
56

6359
642

47
256

23

6 778
732

64
266

79

3 559452
651 981

63 361
197 595
38 323

4 119488
667 054
80 449

218 071
378 131

560036
15 073
17 088
20 476

339 808

17 621
200 579

4
6

6
6

10
12

37 191
83 893

54 812
284 472

57 1 029
1

4 482

972
1

4 327

2
1

1

463 884
6 209

1887 465

3 270
9 616

32 621

467 154
15 825

1 920 086155

cur o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~l 24 10379 32 434 1 000 33 434

' Après déduction du nombre des invalides décédés d'unc maladie profcssionncllc.

Intoxications chroniques ................
A lcalls e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Amines aromatiqucs .................Benzine ............................
Bcnzènc ct scs homologues............
Plomb, scs composés et alliages ........
Formaldéhyde.......................
Hydrocarbures aliphatiqucs halogénés...
Composés halogénés, nitrés et nitro­

chlorés du benzène et de scs homolo­
ucs e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~g

Oxyde dc carbone ..............
Autres métaux ct leurs composés ..Gaz nitrcux....................
Mercure, scs composés ct alliages ..
A cldcs e ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~

Bioxyde dc souRrc..............
Sulfure dc carbone..............
Oxyde dc zinc .................
Autres substances ...............

Benzine ............................
Chlore et scs composés ...............
Chrome ct ses composés ..............
C
Formaldéhyde.......................
Hydrocarbures aliphatiqucs halogénés...Autres solvants ......................
Huiles minérales.....................
P etrole................. ~....... ~...
Mercure, scs composés et alliages.......A cides .............................
Goudron et brai de goudron...........
Essence de térébenthine...............
Ciment ............................
Autres substances ....................

Maladies dnes à des agents physiques......
Bursites chroniques ..................
Paralysics nerveuses par pression .......
Gelures à l'exception des engelures .....
Diminution importante de l'ouïe.......
Maladies ducs au travail dans l'air com­

/P nme ............................
Maladies dues aux radiations ionisantcs ..
Ampoules, crcvasscs, cxcoriations, duril­lons..............................
Cataracte due à la chaleur rayonnante...
Tcndovaginites......................
Coup dc soleil, insolation, coup dc cha­

1

57
8

16
2

46
2
2

13
58

1 300
31
42

2
52
18
63
28
22

250
52

6
17
11
48

604
54

11
218
20
34

9
125

8
13
75

248

6 690
184
178
29

242
103
180
121
124
504
179

7
134
39

321
3 988

357

12
275

28
50
11

171
10
15
88

306

7990
215
220

31
294
121
243
149
146
754
231

13
151
50

369
4 592

411

14 388
242 152
211 792

63 536
166 876
309 044

28 625
213 455

30 455
2 267 938

10049668
198 203
184 742
28 577

328 354
70 941

203 736
116 439
132 959
494 382
178 223

4 814
140 001
54 554

507 368
7 058 034

348 341

14 388
999 737
352 177
198 959
497 681
523 010

51 282
825 804
30 455

3 914 035

12 124542
198 203
196 742
28 577

378 779
70 941

215 508
116 439
132 959
525 601
215 051

4 814
151 173
54 554

647 175
8 839 125

348 901



Tableau 9

('cnrc dc maladie prot cssionncllc
Substancc cn cause

Nombre dc cas Charge

Cas­
baga tcllcs

Cas
ordinaires

Total dont TotalFrais de traite­
ment ct
indemnité dc
chômage

Valeur capi­
taliséc
des rentescas cas de

d'invali- mort
dité>

Maladies acceptées conformiment a l'art. 3 dc l'ordonnance relative aux maladies profcssionncllcs, du 27 août 1963

Azztres uzaladies.......................
pncurnoconioscs causécs parAnllantc..........................

Autres silicates ....................
Fcr ct scs con>posés.................
Métaux durs ......................

1 868 2 041 523 487 23 610242 42 771 321 66381 563173

12
3

11

4
1 334

7

12
3

10
4

i 334
7

443 807
40 404
29 434

164 612
41 696 172

244 891

539 436
54 099
48 743

230 429
62 994 192

306 745

95 629
13 695
19 309
65 817

21 298 020
61 854

4
1

1

3
514

2
479

2
uaïtz.....

Autres poussières .............

24 686
5 916

31 429

24 686
5 916

11

4
6
2

5
2

Maladies infccticuscs ................. 20 31 42916

Maladies transmissibles par contact aveclcs animaux....................... 152 001 499 285167 347 28414522

Maladies contractécs pendant un séjour
commandé à l'étranger

Typhus cxanthématique ............
Maladies tropicales................. 1 646 6031 646 603468329139

AAcctions profcssionncllcs acceptécs conformément à la décision du Conseil d'administration du 27 mars 1956

757 880 1 543 167785287329 1324683

20 000

120 144
86 582

419 925
111 229

15
10
9

45
7
3

3 586 895
127 474

87276
13 884

3 499 619
113 590

4 933
159

3 898
145

i 035
14

542 315
44 919
46 394
70 171

11 940530 375
44 919
46 394
70 171

732
70
35
72

600
54
27
53

132
16

8
19

83 633
108 186
513 327

2 050 476

83 633
108 186
513 327

1 989 024

140
192
624

2 909

93
138
500

2 288

47
54

124
621 61 452

130 713
43 021

1 549255
586 754

43 468
29 626

205 843
683 564

1 418542
543 733
43 468
29 626

165 130
636 585

Atttrrs affècttot ts ....................
Epicondylitcs .....................
Fractures spontanccs................
Névrites, névralgies ................
Surmenage, effort extraordinaires....
Autres affection...................

11

5
2 138

595
39
49

335
i 120

1 909
511

36
43

311
i 008

229
84

3
6

24
112

40 713
46 979

2
4

48 081 831 52 083 218 100 165 04922 260 25909 631 551otal .............................. ~T 3 649

Après déduction du nombre des invalides décédés d'une maladie profcssioncllc.

Epithélionxas dc la peau ct manifestation
de précancérose causés parBitunie...........................

Huiles minérales...................
Paraffin..........................
B rai ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~
Goudron .........................

Izztozicatiozzs chrozziqzzes ................
Couleurs, vernis, résines époxy ct leursdurcisscurs .......................
Divers bois .........................
Insecticides .........................
Solvants............................
Fumécs dc soudure, etc................
l'oussicrcs organiqucs ct inorganiqucs...
Autres substances ....................

Maladies de la peau ...................
Bains élcctrolytiqucs ct autres..........
Couleurs, vernis (à l'exception des résines

synthétiques)......................
Laine dc verre.......................
Caoutchouc (ct additifs) ..............
Divers bois .........................
Colles (à l'cxccption dcs résines synthé­

nssr~c i

Huiles, graisses ......................
Savo »s et détcrgcnts synthétiques ......
Autres substanccs ....................

18
9
3

38
40
42
96

22
9
3

53
50
51

141

63 479
57 547

1 158
47 088
64 048

183 048
368 919

63 479
77 547

i 158
167 232
150 630
602 973
480 148
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